
Le chirurgien dentiste, ou traité des dents, ou l'on enseigne
les moyens de les entretenir propres & saines, de les embellir,
d'en réparer la perte & de remedier à leurs maladies, à celles
des gencives & aux accidens qui peuvent survenir aux autres
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??? le chirurgien d entiste, O V traite des dents, ou L\'ON ENSEIGNE LES MOYENSde es entretenir propres 8c faines, de les em- w/^ ^ ^^ rem?Šdier ?  lews maladies, a celles des Gencives & aux Avec des Obf^vations & des R?Šflexions furplufieurs cas finguliers. Ouvrage enrichi de quarante-deux Flancheten taille douce. Par P\'hkke Faucha rd , CJ?šrurgienDentiile ?  Pans. ^ ^ti^i?Šne Edition rev??e, corrig?Še & confid?Šrabh.ment augment?Še. \'TOME SECOND. ^^ A PARIS, Et chp^ I\' 1 . Colonnes d\'HereuIe.^tchez I^eur, ru?¨-des grands Cordeliers. M. DccTxirvTi-^vec Approbations & Privil?¨ge du lio?Ž.



??? U?Š?Š?Š?Š?Št?Š?Š?Š?Š?ŠI? 



??? Ces chapitres des rem?¨des qui fervent ?  op?Š^ rer, quand on redrejfe & rafFer mit les dents, Chapitre IX. Mani?¨re d^op?Šrer pour raffermir lesdents chancelantes , nj c h a p i t.r e x. J^fcription & ufage des infru^mens nomm?Šs d?¨chaujfoir, pouf-J^tr, pincettes, ou daviers &^Wr qt,i ^ op?Šrer , four Ster les dents y ^ 130Chapitre xi. ^efcrtption circonflanci?Še dunnou-^eau p?Šlican y & ks imperfec^fions de ceux dont on fe fervohauparavant y ija Chapitre xii. ^es ufages du p?Šlican y pour hercertaines dents qu\'on ne f?§au^tirer aujft facilement avecautre inftrumem y 17 j a iiij



??? TABLEChapitre XIII. \'Des dents anijlement figur?Šes poufremplacer celles qui manquent y Chapitre XIV, \'Mani?¨re de blanchir les os desjambes de b?“uf, qui peuventfervir ainft pr?Špar?Šs , ?  fairedes dents, m partie de dentiersartificiels, 233 chapitre xv, \'Defcription des infirumens qui fer"vent ?  fabriquer les dents & lesautres pi?¨ces artificie?Žles conve-nables ?  r?Šparer les d?Šfauts cau\'f?Šs par la perte des dents natu-relles y 235: Chapitre XVL Ce quil faut ohferver y pour pef"ceti placer & attacher aux dentsnaturelles, ou ?  quelqu\'une delems portions les pi?¨ces artifi-^sielles : Les dimenj?Žons l\'es flu^



??? TABLE DES CHAPITRES, Contenus dans ce f?ŠcondVolume. Chapitre Premier. Ans lequel on combat Per-â€” rem de ceux qui croyent queles infirumens de fer ou deader ffont pr?Šjudiciables aux dents , chapitre ii. Defeription des infirumens conve-nables ?  d?Štacher le tuf, ou tar-tre des dents , ^ Chapitre II L Mani?¨re ??op?Šrer m?Šthodiquementpour nett?Š??er une bouche, en l?Š-tachant J otant & enlevant detartre , fans int?Šrejfer t?Šmaiides dents y 15, Tome li a ilj D



??? table Chapitre IV. Mani?¨re d op?Šrer pour limer lesdents ) avec les pr?Šcautionsle choix des limes dont il fautfe fervir, 25- Chapitre V. Defcription des infirumens conve^nahles pour op?Šrer, en ruginant - les dents i lorfquelles font ca-ri?Šes , ^^ Chapitre VI. Defcription des inf rumens qui fer-\'vent ?  plomber les dents, avecles pr?Šcautions circonfiancesrequifes pour y bien r?¨ujfir , 66 Chapitre VII. De la mani?¨re de caut?Šrifer lesdents, 80 Chapitre VIIL Des dents tortues , mal arrang?Šes& lux?Šes ) des infirumens &



??? des chapitres. convenables de chaque partie quifen ?  ??affemhlage de ces m??mespi?¨ces, 2,^4; Chapitre XVII. La defcription & i\'tfage dmemachine artijlemem compof?Še??un dentier fup?Šrieur completajfembl?¨ par des rejforts ?  unepi?¨ce d\'or ou d\'argent, qui em-? raffe par le moyen de deux de-mis cercles & de deux anfes lesdents de la m??choire inf?Šrieure , Chapitre XVIII. Defcription d\'un double dentier 5dont la pi?¨ce fup?Šrieure s\'ajfem-ble avec l\'inf?Šrieure par des reffrts, Chapitre XIX. Mani?¨re d\'?Šmailler les dents, oules dentiers artificiels > afin derendre leur d?Šcoration plus r?Š-guli?¨re & plus agr?Šable, 28 j



??? T A B L ?‹Chapitre XX. La defcription & l\'ufage ??unobturateur du Palais ?  deux ai-les paralleles > ?  charni?¨re, ajfu-jetties par un ?Šcrou, &c, lorfque cet obturateur e?Ÿ en place j Chapitre xxi. La defcription & tufage d\'un ob-turateur moins compof?Š, dontles atles font a?Ÿujetties diff?Š^remment de celles des autres ob-turateurs , dr fans charni?¨re., Chapitre XXII. La defcription & l\'ufage d\'un troi-ft?Šme obturateur fans tige, en\' partie dentier, dont les ailes fontdiff?Šrentes en figure de celles despr?Šc?Šdens, ?Šcart?Šes l\'une de l\'au-tre y & affujetties par une visd\'une fru5iure particuli?¨re. Etla defcription d\'un quatri?¨me pe-tit obturateur, joj?



??? bes chapitres. Chapitre XX?ŽIJ. la defcription & Fufage ??un cin^qut?Šme obturateur ?  plaque oC-feufe de m??me que les pr?Šc?Šdens,vante dentier, conduit deMieurspieces,fans tige, ayantdeux atles ajjhjetties de fa?§on tournent. Tune ?  droit,^ l autre ?  gauche, 3Z4 Chapitre xxIV, defcription de toutes les pi?¨ces quicompofem une machine nouvel- invent?Še, propre ?  em.^If^r les dents de la m??choire mfmeure , pour foutenir ^^^^ntenir ?  la fup?Šrteure und^er artificiel, & la defcrip- ^^on de ce dentier, Chapitre XXV. ov c Z j ""\'fi\'"\' "P^\'b/?ŠkqueJ s\'aj^Jl,



??? TABLE DES MATIERES. avec les dents naturelles qui re-Jlent encore ?  la bouche , chapitre XXVI. Remarques fur un Chapitre d\'unnouveau Trait?Š de Chirurgie , i Fin de ?Ža Table des Chapitresdu f?Šcond Volume. le



??? l e chirurgien dentiste. G (J traito des maladies des Dents, des Alv?Šoles,& des Gencives. seconde partie,chapitre premier. Dans iequet on combat tenetir de"if\'J\'y^^^H^e les infime ^ensdefer, ou d>acier/font pr?Šjudiciables aux Dents! n t que de traiter de^a mani?¨re de nett?Š??er. H-plomber les dents jeceuxnni ^Â?"^battre l\'erreur d^C dTn^r\' ^es op?Šrationsqu\'on ne doit poi., a



??? \'2. X E C H I R U R 6 I E Nles entreprendre , que par-l?  on d?Š-chauffe les dents, qu\'on les ?Šbranle ,qu\'on ?´te leur ?Šmail, qu\'on les g??te ,?”c qu\'apr?¨s tout, ces op?Šrations font inutiles. r /r- Pour d?Štruire une erreur li groiiiere,il fuffit d\'y oppofer l\'exp?Šrience. Nousvoyons tous les jours, qu\'apr?¨s avoirbien nett?Ši?Š les dents, & en avoir ?´t?Š?Ža caufe qui entretenoit le mal, la dou-leur ceffe ordinairement peu de temsapr?¨s : Nous voyons de m??me qu\'ayant?Št?Š bien ploi??ib?Šes & f?Špar?Šes ?  pro-pos , elles ceffent pareillement de feg??ter : D\'ailleurs fi l\'onfe donne la pei-ne de jetter les yeux fur ce que j\'ai ditdans le volume pr?Šc?Šdent, touchant?Ža carie, pag. 15 4. & fuivantes & letartre des dents, pag. 177. & fuivan-tes

on y trouvera de quoi fe d?Štrom-per\' de femblables erreurs , & de quoid?Štruire la terreur mal fond?Še de ceuxqui ne f?§auroienc voir approcher deleur bouche aucuns inftrumens, fans que leur imagination n\'en foie r?Švolt?Še. Quelle id?Še fauflfe & bizarre faificces efprits induftrieux ?  fe tromp?Šeeux m??mes : Ils appr?Šhendent que lesinftrumens n\'enl?¨vent l\'?Šmail de leursdents, tandis que le burin pouff?Š m??-



??? dentiste, Â?me de force, ne peut prefque pas y faire Â?e la peine ?  y mordre. Quand m??me^Iferoit vrai que les inftrumens de ferRacier appliquez aux dents, fe!foient capables de les g??ter, cela nePourroit arriver que paf l\'uLe tro, ^e doit pascramdre, lorCqu\'oneU^re les mains d\'un habile VdfteOn pourra peut-??tre m\'objeder quilyadesperfonnes,quiapr?¨s7?? ^re fait nett?Šier & accolmoir le.Â?ents, n en ont pas ?Št?Š plus foulag?Šes - le\'noVH^ f>"paravant. A cela je c?eft T. f \' ^ dents r ne s\'anl que plufieurs que loE^^ fe g??tent, ou\'aâ€žvâ€ž, â€? "\'^\'^\'\'Â?e a p?Šn?Štr?Š iuf- qu?Š lo2 = y \'Â?"Cher "^S\'e. qu eUe eft prefqge incurable Aij



??? ^ lE C H T rv U R G I E N" Ceux qui font curieux de la confer-vation de leurs dents, & qui veulent?Šviter d\'??tre la vidime de leur erreur,pu de leur n?Šgligence, doivent fe lesfaire vifiter une ou deux fois tous lesans par un Dentifte exp?Šriment?Š., Je f?§ai bien que malgr?Š toutes cespr?Šcautions, il y a eu des perfonnes,qui n ont p?? ?Šviter d\'y avoir mal, &m??me de les perdre. On ne peut attri-buer cette perte qu\'?  des maladies par-ticuli?¨res , qu\'?  quelque vice de la maf-fe du fang , ou ?  l\'imprudence qu\'ellesont eu de fe mettre entre les mains deces ignorans, qui fouvenc hazardenctout, aux d?Špens de ceux qui leur don-nent leur confiance. CHAPITRE IL JDefcription des ??njirumms con-venables ?  d?Štacher le tuf,ou

tartre des Dents, M\'?‰TANT fuffifamment ?Štendufur la nature du tartre des dentsdans l\'onzi?¨me chapitre du premierTome, je palfe ?  pr?Šfent aux moyeq^\'^e rem?Šdier ?  cette mal^di?§,



??? D E N T I s f ^ Nous avons ?Štabli que le r?Šgimede vivre contribaoit beaucoup ?  lapr?Švenir ; qu\'il faloit , pour main-tenir fes dents\'dans un bon ?Štat. CeJes faire nett?Š??er quand elles en onfbefoin , Se ??tre attentif ?  leur confer-vation, foie par l\'ufage des rem?¨desconvenables, foitpar le choix des ali-mens. Avant que d\'enfeigner la mani?¨re de le Jervir des inftrumens propres ?  net-teier les dents, il faut obferver qu\'ilsdoivent ??tre d\'un bon acier, dont letranchant puii???¨ bien couper & bienracler L\'or & l\'argent n\'ont jamais ?Št?Šregardez jufqu\'?  pr?Šfent comme unematiere propre ?  faire un tranchanccapable d enlever le rartre & les autresx^atieres qui s\'attachent aux dents.WqueM. Dionis a dit que lesinurumens qui

fervent ?  nett?Š??er lesdents du Roi & celles des Princes font^ Â?f, 1 y a apparence qu\'il a pr?Šten-da parler de leur manche, & non deleur tranchant. Quelques uns de ceux qui nett?Š??enc trL^\' a\' P^^Â?-l\'ordinaire un fa-trasd.nftrumens de toute efp?Šce, &veufent perfuader par-l?  qu\'on ne lesDans fon Trait?Š d\'Op?Šrations, p. A iij



??? â‚? ie Chir?Žjrgienpeut bien nett?Šier fans cette quantit?Šd\'inf?Žrumens tr?¨s-inutiles pour op?Šrer,mais n?Šceffaires pour impofer au Pu-blic. Je ne me fers en nett?Š??ant lesdents, que de cinq efp?Šces d\'inftru-mens, (a) du cifeau nomm?Š Bec d\'??-ne , du Bec de perroquet, du Burin ? trois faces, du petit Canif ?  tranchantconvexe, & du Crochet en Z. Cescinq inftrumens font rranchans, & fontles fonaions des rugines , ou des gra>toirs : Ils me fuffifent pour op?Šrer enemportant le tartre en quelque endroitdes dents qu\'il fe trouve. La plupartdes inftrumens dont on fe fert pournett?Š??er les dents, m\'ayant paru fortincommodes, & m??me peu convena-bles, j\'ai ?Št?Š oblig?Š d\'en inventer d\'au-tres

tr?¨s fimples, & de r?Šformer quel-ques-uns de ceux qu\'on employe kplus fouvenc. Bec d\'??ne. Le Bec d\'??ne ref?Žemble alTez ?  l\'in-f?Žrument dont les Menuifiers & lesCharpentiers fe fervent, pour crcuferleurs mortoifes, & auquel ils donnentle m??me nom. La tige du Bec d anedoit ??tre longue d\'environ deux pou- (a) Voyez la Plantkc p.



??? Dentiste. 7ees & demi, fa foie (a) non comprife,V^tce tige a quatre faces, une inf?ŠÂ?weure, une fup?Šrieure, deux lat?ŠralesÂ? de plus un bizeau qui forme fonextr?Šmit?Š tranchante. Ses faces lat?Šra-les font larges d\'environ deux lignes,les deux autres faces d\'environ une li-gne chacune : La fup?Šrieure, qui fertdp dos, fe termine oh commence lebizeau lequel a environ quatre ?  cinq%nes de longueur; l\'inf?Šrieure fe ter-Â???inea l\'extr?Šmit?Š tranchante; ia lar-geur de cette extr?Šmit?Š s\'?Štend de la??ace lat?Šrale droite jufqua la face lat?Š-rale gauche. Les angles de cet inftru-ment doivent ??tre feulement tranchans??epuis l endroit o?š commence le bi- an. tranchans, afin qu\'ils coupent & raclent en tous fens; ils doivent ??tre

pouffes dans tout le refte de l\'?Štenduewe la tige. Â?ec de Perroquet. perroquet eft recourb?Špar fa pointe, alTez femblable ?  la parÂ?Â?efuperieuredu bec de l\'oifeau dont Che. \' engag?Še dans le masi- A iiij



??? s le Chirurgienon lui adonn?Š le nom. Sa tige efl: ron-de , & d\'environ deux pouces &demide longueur, fans y comprendre, nifa foie, ni fa pointe recourb?Še. Cettepointe eft longue d\'environ dix lignes :Elle a trois faces, deux fup?Šrieures la-t?Šrales conv?Šxes , & une inf?Šrieureconcave : Celle ci a environ deux li-gnes dans fa plus grande largeur. Lesdeux lat?Šrales fup?Šrieures conv?Šxes ,ont chacune environ une ligne de lar-geur , trois angles, un fup?Šrieur ?´cmoufle en forme de vive-arr??te , ??zdeux lat?Šraux tranchans. Ces trois an-gles en fe r?Šunifiant, forment enfem-ble une pointe aigu?? : La tige de cecinftrument eft ?  peu pr?¨s de la groC-feur d\'une plume ?  ?Šcrire, un peu plusgro?Ÿe du c?´t?Š du

manche, & elle di-minue en s\'approchant de fa cour-bure. Burin ?  trois faces. Le Burin ?  trois faces reflembleafTez?  certains burins dont les Graveurs fefervent, except?Š que la pointe de ce-lui-ci eft plus longue : Il a une tige?Štendue cn longueur d\'environ deuxpouces (Se demi, fans y comprendre fa"foie & fa pointe : Deux de fes faces



??? Â? Dentiste, n??onc lat?Šrales : Chacune eft large d\'en-viron deux lignes : Elles s\'?Štendent de-PU??s le manche jufqu\'?  l\'extr?Šmit?Š deJa pointe : La troifi?Šme face fert dedos : Elle ell fup?Šrisure ?  une efp?Šcede tranchant moulTe qui r?Šgne depuisia loie, jufqu\'au tranchant aigu qui luie^t contigu: Cette troifi?Šme face eftiarge dune ligne, & fe continue de-puis le manche, jufqu\'au bizeau quicommence de former la pointe, qui??oit ??tre aigu??, & d\'environ quatrelignes de longueur : Cet inftrument atrois tranchans, l\'un inf?Šrieur form?Špar les deux faces lat?Šrales, & deuxuperieurs formez par ie bizeau &ies deux m??mes faces : Il eft pluscommode four ?´ter le tartre ni-^?Ž^e entre les intervales des dents, que Jes rugines

dont on fe fert ordinaire-ment. Canif, L\'inftrument nomm?Š Canif ?  tran- fondn K "" Canif ordinaire, & a pas nu. ne faut que cette lame foit tremp?Še bien



??? JO IE Chi??IURG?ŽE?•?dur. Elle a trois faces qui s\'?Štendentdepuis le manche, jufqu\'?  la pointequi eft applatie <Sc mince : Deux defes faces font lat?Šrales, larges dans leurplus grande ?Štendue d\'environ deux li-gnes: La troifi?Šme face eft large d\'en-viron une demie ligne : Ces trois facesvont toujours en diminuant vers lapointe qu\'elles forment : La petite facefervant de dos, doit avoir fes anglesmoulTes dans toute leur ?Štendue : Lec?´t?Š tranchant qui lui efl oppof?Š, doitauffi ??tre moufle du c?´t?Š du manche,jufqu\'?  la moiti?Š de la lame ; & l\'autremoiti?Š doit former un tranchant aigu& convexe vers la pointe, jufqu\'?  laface qui forme le dos, o?š il fe termi-ne. J\'ai^ mis cet inftrument en prati-que ,

m\'?Štant apper?§?? qu\'on ne pou-voir pas toujours emporter avec le pr?Š-c?Šdent toutes les mati?¨res tartareufes,qui fe trouvent adh?Šrentes & nich?Šesdans les intervales des dents. Ze Crochet en Z. ^ Le Crochet en Z. a une tige quar-\'r?Še & recourb?Še , longue d\'environdeux pouces, fans y comprendre ni fafoie, ni l\'extr?Šmit?Š qui forme le cro-chet. Il ne fert gu?Šres que pour net-



??? , , e w t i s t e. ?? j Â?eier la partie int?Šrieure des dents in-f?Šrieures. Les quatre faces aquarruredela tige, r?Šgne\'nt de Ss ie manche, jufqu\'au crochet â€ž ?Štant Chacune d\'environ une ligne & demie e mrgeur : Les quatre angles que for- ^entcesfaces, doivent ??tre in peu contigu ?  cette ?Ž?Št ^^ fi. iignesf large docote de la tjge d\'environ une ligne & denne;& du c?´t?Š de fon extr?Šmit?Š tranchante d\'environ une ligne : Ce pochera trois faces, une int?Šrieure int\' \'\' ext?Šrieures. l\'int?ŠÂ?\'^eure la plus etendu?? des trois, eft d\'u-ne largeur ?Šgale ?  celle du crochet jluffon^\'"\'\' ext?Šrieures qui delW^"^"\' ^^P^^?Šes l\'uneciel autre par une vive arr??te, ?  Tex- t^mite de laquelle fe trouve un bizeau, rend tranchante l\'extr?Šmit?Š de lalace

mterieure. ir.enr^e fervent de cet infiniÂ?J^^etit en font faire la tige toute droi-i^fqu\'au crochet; mais j\'y ai re- toSr que fondes ne aux dents de la m??choire opÂ?



??? li lE CuiRUROiEf^ pof?Še ?  celle qu\'on nett?Š??e. C\'eft pour-quoi je l\'ai fait courber de la mani?¨requ\'on le voie dans la Planche (rf) afind\'?ŠvKer cette incommodit?Š, qiii meparo?Žtconfid?Šrable.Quoique j\'aye don.n?Š une forme quarr?Še ?  la tige de cetjnftrumenc, on la peut faire ronde ;Cela ?¨il arbitraire. Les cinq inftrumens dont on vientde donner la defcription, feront bientrempez & bien montez fur des man-ches d\'argent, d\'ivoire, ou de quelqueautre mati?¨re, qui convienne ?Šgale-ment ?  la propret?Š & ?  la commodi-t?Š : Leurs manches feront ronds : Cettefigure eft la plus commode pour lestourner facilement en tous fens. Si tou-tefois on aime mieux les avoir d\'uneautre figure, on les fera faire ? 

plu-lieurs petits pans, plus ou moins mul-tipliez , longs d\'environ t;rois pouces :Leur circonf?Šrence doit ??tre d\'envi-ron un pouce Â?5c demi par leur grosbout, allant en diminuant vers le pe-tit bout, qui aura environ un poucede circonf?Šrence par l\'extr?Šmit?Š qui re-?§oit la foie. Cette extr?Šmit?Š fera garÂ?nie d\'une virole fa?§onn?Še & proprepour fortifier le manche, s\'il n\'eftpasia) Planche y. Fig. 5.



??? Dentiste. j ,d argent. L\'autre bout fera orn?Šnon veut, d\'une petite calotte ar-\'?Ž^ond e , proprement fa?§onn?Še nourenjohver l\'mftrument. Chaque inCnjent doit ??tre affembl?Š avec fon maL d^roaftic ?  l\'ordinaire avec tJl ^^ ^ plufieurs inf- trumens de la m??me efp?Šce, pour en changer en cas de befoin : Ils feront pus ou moins grands, longs, courts, Sifte\'\'\'\' cil neceliaire a avoir une petite fon-e (a) pour conno?Žtre s??rement par^n moyen, fi les dents font cari?Šes,^ettelonde eft courb?Še par les deux. Â? A courbures eft mince piate dans fa concavit?Š & dans fa con. ? ^Z \' ^ Pl^ P\'"?¨s comme un reffort pL rr- P?Ž- d\'une li- gne de largeur qui diminue ?  mefure l\\utr/PPT^^ de fon extr?Šmit?Š. ^ autre courbure eft

ronde, menue &



??? ??4 i.e Chirurgienpointue, comme une moyenne ai\'^\'uil-?Že : La pointe en eft un peu mouflepour ne pas piquer les parties. A l\'?Š-gard du corps de cette fonde, on luidonnera une grotfeur proportionn?Še ? fes deux extr??mitez, & il doit ??tre ? plufieurs pans. Chaque fois que l\'on fe fervira deces inftrumens, il faudra les bien laverSe efluyer, tant pour la propret?Š quepour les garantir de la rouille. On nÂ?.doit point s\'en fervir qu\'on n\'ait ac-commod?Š le tranchant de ceux qui enauront befoin, avec une pierre du Le-vant , ou de Lorraine, fur laquelle onmettra un peu d\'huile d\'olive pour lesmieux ?Šguifer. Il eft bon d\'avertir que les inftru-mens dont nous venons de parler pournett?Š??er les dents, ne doivent pointavoir

leurs manches trop pefans, par-ce que ce lerdit un d?Šfaut qui pourroitf?Žuire ?  la l?Šg?Šret?Š & ?  la s??ret?Š de lamain fi n?Šcefl? ires en op?Šrant.



???



??? Dentiste. y ^ Explication de la Planche IX. quicontient la figure des cinq In-,firumens ^ lefquels fervent ?  net-,t?Š??er les Dents. L^, L repr?Šfente le Becdane. A. Sa tige. B. Son bizeau. C. Son extr?Šmit?Š tranchante, D. Son manche. La Figure IL repr?Šfente le Bec deperroquet. E. Sa tige. . F. Sa courbure qui fe termine enpointe. G. Son manche. ^ Figure m. repr?Šfente le Burina crois faces. H. Sa tige. L Sa pointe en bizeau.K. Son manche. "cnanc convexe. Son tranchant.M. Son manche. en 2 Â?^^Pr?Šfente le Crochet



??? l6 le Chiruhg?? e?ŽfN. 5a tige. t?Še plus recour. P. Son manche. CHAPITRE IIL Mani?¨re d\'op?Šrer m?Šthodiquementpour nett?Š??er une bouche, en d?Š-tachant, otant & enlevant letartre , fans int?Šrejfer P ?Šmaildes Dents. Lo Rs Q u\'u N E perfonnefe pr?Šfen-te ?  nous pour fe faire accommo-der la bouche, Ja premi?¨re chofe quenous appercevons en l\'ouvrant, c\'eft letartre, quand il y en a. On doit alorscommencer par l\'enlever, apr?¨s avoirexamin?Š toutes les dents avec la fon-de , pour s\'aiTurer fi (]uelques-unes fontcari?Šes ou non ; car, en cas de carie,on les accommoderoit apr?¨s les avoirnett?Š???Šes -, Se s\'il ?Štoit n?Šceflaire de leslimer, caut?Šrifer, ou plomber, on nedevroit pas diff?Šrer ces op?Šrations. Pour

op?Šrer commod?Šment , onf??k alTeoir le fujet fur une ehaife, oufur un fauteuil iiable, qui ae foit ni trop



??? JD E N T I s T E. jy follement appuy?Še contre le doffier,^n comn^ence par emporter le tartredes dent, plus couver- ces, & Ion Te fert pour cela du Bec aveM\' ^^ droite indicateur & prtcfLi"\'"\'^\'\'"^^" le dent ?  peaPr^s comme on tient une pltmie ?  ?Šcri^ tez Irr l ^^."^^^"??mic?Š & fes c?´= ^ez tranchai agilTent fuccef?Žlvemen^ jeLu. la tete de celui far qui il op&e -pouce de la main gaiche ^doi^ les ^^ P-- l\'abaifer ; couv r e^; ^ Plus Pofe ^^^^^^^^^ dateur .aut!. ^ fur l\'indi- marument au- ^^\'\'^"chans de cetla matir ^Â?^porte aif?Šmenc ^oZZl TJ^^\'^^-^eVar de petits - \'-\'n fuit la m??me m?Šthode



??? ?Ž 8 x e Chirurgiendurant toute l\'op?Šration, fans quitterl\'attitude qu\'on vient d\'indiquer : OnB\'en doit changer, ni fe mettre devantlefujet, que pour nett?Š??er le c?´t?Š droitde la bouche : Alors on porte l\'indica-teur de la main gauche fur la commif-fure des l?¨vres du c?´t?Š droit, & on?Šcarte la joue des dents : Enfuite onpofe l\'extr?Šmit?Š tranchante de l\'inftra-ment contre la dent qu\'on doit net-t?Š??er en premier lieu, & on emportele tartre de bas en haut, le plus l?Šg?¨-rement qu\'il efl poffible : Les dents quifont chancelantes, feront affuiectiesavec le doigt qui fe trouve le plus enf?Žcuatiofi, & le tartre fera emport?Š deiauc en bas, ou de c?´t?Š. Apr?¨s qu\'on a enlev?Š celui qui eflfur la furface ext?Šrieure des dents, on?´te

celui qui fe trouve fur la furfaceint?Šrieure : Il faut que le Dentifte con-tinue d\'??tre fitu?Š de la m??me mani?¨re :Ayant baifT?Š la l?¨vre avec l\'indicateur,il appuie le pouce fur les dents incifi-ves., fi elles ne font pas ftables ; & pourcommencer par elles , il tient l\'inftru-ment comme il eft dit, il l\'appuie furles dents voifines qui lui fervent depoint d\'appui, & facilitent fon mou-vement : Il continu?Š" d\'agir de m??me



??? Dentiste. . â€ž ^ n H ?? I s T E. J ft julqua la derni?¨re dent du c?´t?Š gau-; enfuite changeant de fituationpour nett?Š??er l\'autre c?´t?Š des dents .\'\' Palle du c?´t?Š droit de la perfonnegauche; il porte l\'indica-qu\'il gauche fur les dents f Vf /r^"1^ nett?Š??er les premi?¨res, &C rf PÂŽ"ÂŽ l\'inftrument fur aents fitu?Šes apr?¨s celles par o?š il a^ommenc?Š. Il op?¨re fur ce c?´t?Š, corn- cl ^^^^^^ avec bour qu\'il doit avancer le ffan.T, J indicateur de la mainlouche du c?´t?Š de la derni?¨re molaire,melure que l\'inftrument paffe d\'unea 1 autre. Be^?Ž?Žf"\'^ ^^ Dentifte a enlev?Š avec lecianc tout ce qu\'il a p?? ?´ter, il S vanM Bec de perroquet\', fe place? perfonne, & lui bailTela l?Š-main avec l\'indicateur de la de \' ^^ enfuite la pointe

int?Šrieu " entre les intervales elles â€? In dents forment entre pr?Šc?Šdp ^^ ^^^^que l\'pvr ^ â€? \' ^^^^ cette diff?Šrence regarde de fa pointe doit 1  A mefure qu\'il paffe d\'uri



??? .2a LE c ???? r R u R G I E ?ŽTvuide ?  l\'autre, il concinu?? de foute-nir les dents voifines avec l\'indicateurde fa main gauche. Apr?¨s qu\'il s\'eft fervi du Bec de per-roquet , en op?Šrant dans les intervalesint?Šrieurs des dents, il prend le Burin?  trois faces , pour ?´cer en dehors cequ\'il y a de mati?¨res entre ces interva -les. Il fe place du c?´t?Š droit du fujet,dont il bailTe la l?¨vre inf?Šrieure ; il in-finu?? la pointe de l\'inftrument qu\'iltient de m??me que les deux pr?Šc?Šdens ,de il le fait agir entre ces intervales.Il faut obferver que le bizeau qui eft?  fon extr?Šmit?Š, doit fe trouver def-fu?Ž, afin d\'enlever plusaif?Šment le tar-tre : On fuit la m??me m?Šthode pour?Žous les intervales qui en ont befoin,en ?Šcartant les l?¨vres & les joues

au-tant qu\'il eft n?ŠeelTaire , Se en prenantles fituations les plus commodes. Lorfqu\'il a fini avec le Burin ?  troisfaces, il prend le petit Canif ?  tran-chant conv?Šxe : Il le tient comme lepr?Šc?Šdent inftrument, & il tourne fontranchant en delTus, enforte qu\'?Štantfitu?Š au c?´t?Š droit du fujet, il infinu?¨"fuicceffivement cet inftrument dansl\'inrter vale de chaque dent, pour enlever ce-511Â? le?autres, mfimm?§ns n\'ont p?? ?´tex.



??? D E N T I s T & If Lorfqu\'on aura fini avec le petit Ca-, on fe fervira, s\'il eft n?Šceflaire,??u Crochet en Z, pour ?´ter de la faceint?Šrieure des dents ce que les autresinfttumens n\'auront p?? ?´ter : Le Den-te fe pp^j, ^ n^ devant la perfonne, il tient cet in-bl"fr de la main droite , & end?Žnant l\'extr?Šmit?Š du crochet qui doitregarder la main & s\'en approcher, ilÂŽ paiTefur la face int?Šrieure des dentspour en d?Štacher tout ce qu\'il veutenlever. Apr?¨s avoir employ?Š ce dernier ins-trument pour la face int?Šrieure desents, il pey^ encore s\'en fervir ?  ?´termati?¨res qui font attach?Šes fur leurscouronnes, il range de nouveau les l?Š-^[res Se les jou?Šs avec l\'indicateur de^ main gauche, tandis qu\'avec la droi^TJ A l\'iuftrument, pour

empor>^-r de delfus les couronnes des dentstout ce qui s\'y rencontre. - n^mes inftrumens qui fervent ? ri^n r^\' dents de la m??choire inf?Š-hCu^\' fe^^ent auin ?  nett?Š??er celles de1 ,Perieure, ?Štant ?Šgalement conve-awes pour l\'une & l\'autre m??choire,our nett?Š??er les dents de la machoi-\'^PerieuTe, il faut que le aijet Tue



??? tl IE CHIRURGlErr lequel on op?Šra foit ficu?Š de ia mani?¨-re que je l\'ai indiqu?Š. Le Denciftepaf?Ž? nt fon bras gauche par-defTus lat??te du fujet, rel?¨ve fa l?¨vre avec lepouce de fa main gauche, & porte fondoigt indicateur fur l\'extr?Šmit?Š desdents qu\'il va nett?Š??er, afin de les ap-puyer : Puis en tenant le premier in-ftrument ?  peu pr?¨s de m??me qu\'on adit, il enl?¨ve de haut en bas les por-tions de tartre qui fe trouvent fur lesdents , fi elles font fermes : Lorfqu\'el-les font chancelantes, il doit enleverce tartre de bas en haut, Se appuyer?‰oujours la dent, pour ne pas l\'?Šbran-ler davantage : Il faut continuer l?Šg?¨-rement jufqu\'?  ?Ža derni?¨re dent du c?´-t?Š puche, Enfuite il vient au c?´t?Šdroit, continuant par celle qui eft

? c?´t?Š de la premi?¨re par laquelle il acommenc?Š. Il n\'?´tera fon bras de deflus?Ža t??te du fujet, que lorfqu\'il s\'agiradie nett?Š??er les derni?¨res dents de cem??me c?´t?Š, & pour lors il fe placedevant la perfonne pour achever l\'op?Š-yation, en ?Šcartant la joue avec le pou-ce Se le doigt indicateur. La furface ext?Šrieure de ces dents?Štant nett?Š??ee, on va ?  l\'int?Šrieure.Xe Dentifte fe place au c?´t?Š droit du



??? f â™? - ^^ N T I s T E. ^ J furV bras gauche par-dcf- rn?Ži- ^ porter ie doigt du ^\'iieu de la main gauche entre la l?Š- baifr f\'ÂŽ"\'ÂŽ & la gencive, afin d\'? -aut la l?Šyre : L\'indicateur en feralev?Š T ^^ fup?Šrieure pour la re- nar ?Ž" ir ÂŽ Pofe l\'inftrument r-cieHus les dents qui font devant cel- Â? qu il veut nett?Š??er, afin qu\'elles leÂ?"tiennent : Il pourfuit jufqu\'?  la derÂ?^^efe du c?´t?Š gauche, & il hk tom-m tartareufe, en la pre- nant de haut en bas: Apr?¨s quoi il enait autant du c?´t?Š droit, en paifantÂ?u cote gauche du fujet, & en chan-s^ant la pofition des doigts entre lagencive & la l?¨vre. Le Bec de perroquet ne fert point^ainairement ?  nett?Š??er les dents dem??choire ?  moins que ce nedans les intervales des molaires ^qu\'on

ex?Šcute fans fortir du c?´t?Šf^Jt, Se en relevant la joue du c?´t?Š ion s\'en fert.J.-- ÂŽ l^urin ?  trois faces ?´te au con-^.\'Â?ire tout ce qui fe rencontre ext?Š-^eurement entre les intervales des, fans fortir du c?´t?Š droit : Il fautanVi^"^ la l?¨vre & les joues, ?  mefure- ^^ avance vers l\'un o?š l\'autre c?´t?Š,



??? 24 t e ChiRURGIE?ŽTen le faifant agir de haut en bas. Le Canif ?  tranchant conv?Šxe, 8&l?? Crochet en Z, font pour la m??choirefup?Šrieure, de m??me ufage que pourl\'inf?Šrieure. Quoique les ficuations dont j\'ai par-l?Š , paroilTent les plus avantageufespour bien ex?Šcuter tout ce qui vientd\'??tre enfeign?Š, il ne faut pourtant pass\'y aifujettir abfolument, lorfqu\'il s\'entrouve de plus commodes, & de pluspropres aux circonfiances qui peuventfe rencontrer. Souvent apr?¨s avoir netr?Š???Š les dents^& les avoir d?Špouill?Šes du tartre qui lescouvroit j on trouve que cette mati?¨-re s\'eft: infinu?Še fi avant encre les gen-cives & les dents, que les gencives enfont gonfl?Šes 6c tr?¨s molles, & croif-fent quelquefois le long des

interftices,jufques fur le corps, ou la couronnedes dents: En ce cas il faut emportestout ce qui eft d?Štach?Š des dents, &tout ce qui exc?¨de la gencive qui leureft attach?Še , comme nous l\'avons ex-pliqu?Š plus au long en traitant des ma-*adies des gencives Su de leurs excroif-lances aux dix-fepti?Šme <Sc dix-huiti?¨-me Chapitre du Tome premier. Si l\'onemporta ces excroiffanGes aux enfans, k



??? Sfangquis\'en ?Švaca?¨ra fnffi ^^leurguirifon. p suffira pour ^^ lo iot\'^/a^ d\'ufer gencives com^ \'\' ^^"^^^r leurs CHAPITRE IV ^^tZ pur limer les msy avec les pr?Šcamions & ornent pius b k \' Petites dentsPeu de gens en q^e les grandes,^^ges ; S )\' \'^r^^fl^ent les avan-airvoir journali?¨re peu de nrl ?  eaufedu leur bafe^ ^^\'e^^es ont avec ^^\'elies dSven f \' elforts f^les petites Â?moyennes, ^e^ & Ln arrf ?Štant ?Šga^ ^ujettesTce ^Sees, ne font pa? ft



??? 1 E c H T R U\'R G I E ?ŽTC\'eft pourquoi iorfque les dents fonttrop grandes , on a recours ?  la limepour diminuer leur longueur. On s\'eniert encore pour f?Šparer celles qui fonttrop ferr?Šes, ou qui ont quelque dif-pofition ?  la carie. Si cette difpofitionne s\'y trouve point, on doit s\'abftenirde cette op?Šration, furtout lorfqu\'il eftfacile d\'introduire le curedent dansleurs intervales, pour en d?Štacher lesportions des aiimens qui s\'y arr??tent Avant que d\'expliquer la mani?¨red\'op?Šrer, nous ferons quelques remar-ques importantes fur le tems de l\'ex?Š-cution , & fur la nature des dents qu\'onveut limer: On ne peut n?Šgliger defaire ces remarques, fans s\'expofer ? de grandes m?Šprifes. J\'ai d?Šj?  fait obferver que les dentsdes

jeunes perfonnes font toutes creu-fes, enforte que la courbure des fibresofleufes forme la vo??te de leur cavit?Š.J\'ai dit aufli que l\'?Šmail rev??t univer-fellement le corps de la dent, excep-t?Š le colet; que cet ?Šmail eft dans cer-tains fujets, ftjrtout aux enfans, beau-coup plus mince ; & qu\'ainfi il y a descas, o?š il eft impoffible de leur limerbeaucoup les dents, fans alt?Šrer le tiffiide leurs fibres, ?´?§ les vaiiTcauxqui l?´$



??? dentistsavec in.\' tout circoufpedion, fur- veller peuvenc plus fe renou- celTair?¨^\'\'^\'\'ÂŽ ^^^ eft n?Š- ^encs â€ž"^^^^"iiner avec foin fi lesÂ?aire r ^^ confiftance ordi- tromp?Š ^ ^^ facilement on^em\'^r^" cette pr?Šcaution ,f^ffent I """ dÂŽ^ ^"fans , Vu a-,; ?  la mamelle. J\'en ai qu\'elles hlV" T \' P^Â?"^ÂŽ on/^,!ÂŽ rencontre des jeunes gens quidents plus en ?Štatans aT \' ^^ Je \'i\'^uzeliuit\' p ? autres ?  quinze, ou ?  dix-nation o \' ^aut faire cette op?Š-nar/^\'^\'\' difcernement & pruden-pos ^ell "?Ž^\'?Štant faite mal-? -pro- de la narr?Ž infaillible laquelle le foalagement de ptife. ^auroit vainement entre- ^ Â?mauvais effets ne font que tropC Ij ,



??? xe Chirurgie?Ž?confirmez par des exemples f??cheux jcomme on le peut voir dans la premie-re Obfervati?´n, chap. 24. du Tomepremier. Il y a moins de danger ?  limer lesdents des perf??nnes avanc?Šes en ??ge,qu\'?  limer celles des enfans ; parce quel\'?Štendue de la cavit?Š des dents s\'offi-fie en croifl? nt ; que leur ?Šmail s\'?Špaif-fit, & qu\'il fe fortifie ; c\'eft pourquoiles dents des perfonnes d\'un ??ge m?Š-diocre , ou avanc?Š, ne font pas fi fen-fibles que celles des jeunes gens, quibien qu\'auffi dures par leur ?Šmail,font cependant moins appuy?Šes, plusd?Šlicates, & par conf?Šquent plus dif-ficiles ?  limer. Ce cas n\'eft pourtant pas fi g?Šn?Šral,qu\'il n\'arrive quelquefois aux perfonnes??g?Šes d\'avoir les dents fi

fenfibles, qu\'el-les ont de la peine ?  fouffrir la lime ;tandis que d\'autres, quoique jeunes,n\'ont point la m??me fenfibilic?Š, & fouf-frent fans peine fur leurs dents cetteop?Šration. La fenfibilit?Š efl plus oamoins grande ?  proportion que lesnerfs des dents font p us ou moins voi-fins, ou ?Šloignez de la partie que l\'onlime. Jleft tr?¨sii?ŠcefTaire de lina?§r les dent?



??? D , ^ E N T t s T E. 2Q Tt TT P\'"^ l^^?Šrales^ Zt . \' unes des autres V P^^g^?¨s de la carie. Lorr-ig lesdents font confid?Šrablementg??- les f?Šn?Ž\'^\'\'""^ ^^ ^^ bouche, on lit dans ^^ terla^ff le dehors, afin d\'?Švi-vale. trop grand inter- ??tre^^\'^\'\'\'^ remarquer ici qu\'on doitinf?Šri \' ^ ^^P"^\'^\' ^^^ indf?Žves l^s ev P\'\'\'\'^^ op?Šration - ^ xpoie a devenir chancelantes, que rem.?ÂŽ engendre, efi: ordinai-qu\'il P ? ^^^^^^^-f?Šrable qu\'ailleurs jfant leur perte en d?Štrui- effetSi\'rr\'\'\'^ ce mauvais?Šcoienr r P ^ \'^"â€?a^ndre, fi ces dentsN?arn des autres. cidlf "^oinsiliiettes? ^etac-^o^o^ En un \'?Že ces de r %arer aucunes ^i^utuei Qu\'iu\' proximit?Š & l\'appui ^ par P/p^\'^^utenir, les fortifier,les rendre plus C i?Žj



??? 30 IE Chir URâ‚?I EN La plupart des Den^iftes en r?Šparant?" \' pa\' ^oit pbf- iible d oter la carie avec d\'autres inf-trumens qu\'avec la lime; c\'eft pourquoiils s\'en fervent, en toutes fortes d\'occa- fions, jufqu\'?  ce qu\'ils ayenc emport?Štoute la cane ; mais cela ne fe peut fairefans alt?Šrer le tiffu de la dent, fans en-dommager beaucoup la partie fa\'ne Se fans la rendre foible en la rendant tropmmce. ^ ^^ lira d\'autres Dentifles, qui dansJ intention de bien m?Šnager les dentsn\'y font fouvent qu\'une petite f?Špara-tion, y laiffant la plus grande partie dela cane,laquelle s\'augmente infenfsble-nient dans la fuite ?  un tel point, quefi l\'on n\'y rem?Šdie, la dent p?Šrit & laf?Šparation devient inutile. C\'eft pour-quoi il eft

?Šgalement dang?Šreux de fairedes feparations trop petites en laifTancce qm eft g??t?Š, ou deles faire tropgrandes en alt?Šrant les dents. Pour ?Šviter ces deux extr?Šmitez, ilfaut faire des r?Šparations proportion-n?Šes a l\'?Štendue &?  la profondeur dela cane, ?´c au volume de la dent : Ilfaut auffi ?´ter la partie cari?Še de la dentavec de petites rugines un peu courbes& bien tranchantes, de m??me que cel-



??? Dentist t. si^esqui feront indiqu?Šes dans la fuite ice moyen on ne lailTera riend\'al-^re aux dents, & on ne s\'expoferaPO\'nt a en affoiblir les parties fa?Žnes. parver\'\'\'^\'\'^^\'^\'^^ÂŽ recherches, on eftb?Še / ? \'^onftruire une lime recour-Ips h/^ ^ l\'^Parer avec facilit?Š de la bouche: Ellefa Derf^A- \' ellea toute q?Žii^b f faut . que le coude famm \' r de tige, foit fuffi- doT.T^Â°^"fi?Šparfon?Špaiffeur,quile diminuant depuis Que ues ^ngle. (bient un peu arrondis. QueD?Šn-^\'^\'^\'n?" l\'a foie foit forte\', qu\'elle TU elle y foit bien affermie.,^uand on fait laf?Šparation des dentsnu\'^uf faÂ?^ autant qui eft limer que la dent ia m^in^^\'?“^\' n\'auront pas pour fl fe ou affez d\'adrelTe l?Šes des dans ce cas des limes tail-celles

Qui\'n\'\' \' fe ferviront dec?´t?Š. ??^aill?Šes que d\'un am?¨f\' ?  fe rappro- apr?¨s avoir ?Št?Š f?Špar?Šes, il faut -C ii?Žj \'



??? Â? ie chirurgienquelquefois les limer de nouveau : On doit les f?Šparer de mani?¨re, qu\'il refte au niveau des gencives une portion desdents qui ne fok point lim?Še, afin queces dents fe fervent mutuellement d\'ap-pui, 6c que leur f?Šparation fe maintien-ne toujours ?Šgale. A l\'?Šgard des dentsqui ne font pas ferr?Šes aupr?¨s de la gen-cive, on fera leur f?Šparation un peuplus grande. ^ ^ Lorfque les dents molaires font g??-t?Šes jufques dans le centre de leur ?Špaifleur, que la carie p?Šn?Štre jufqu\'aupr?¨sde leur cavit?Š qu\'elles font extr??-mement fenfibles, on doit fe difpen-1er d orer tout ce qu\'il y a de cari?Šde peur de d?Šcouvrir les nerfs & derendre le rem?¨de pire que le mal. il n\'en eft pas de m??me des dentscamnes &

mcifives : Quoiqu\'elles foientcariees jufques dans leur cavit?Š, enpeut les hmer jufques-l?  & m??me enÂ?ter toute la carie, quand m??me-elleiroit jufqu\'a d?Šcouvrir leurs vaif?Ž^eaux -parce que ces dents n\'ayant qu\'une ca\'vite, ou canal la liqueur qui s\'y ?Špan-che, prend bient?´t fon iffu?? apr?¨s cet-te operation, & ne caufe ordinaire-ment plus de douleur. Si les dents font tourn?Šes de c?´t?Š,



??? Dentiste. 53"" peu couch?Šes <Sc croif?Šes les unesles autres , il faut les limer fur lesez pour les redreffer autant qu\'il eftg)llible, & les rendre ainfi moins dif-ta^^^ Â? ce qui n\'eftpas un petit avan- h?ŠrifT\'\'^\'^^^^^ÂŽ dents ont des ?Šminencesfg , ^es ; fi elles font fillonn?Šes & par-chcs^? Pe^cs trous & de petites ta-air ^ ?Šmail, comme il arrive d\'u ^ ?  ceux qui n\'ont point joiii Peu"!] \' """ dams leur bas ??ge, onF^tdetruiretous ces d?Šfauts, en po-^^l^ant les dents avec la lime. ^Qu\' r ^ ^es taches fur l\'?Šmail des dentstain diff?Šrentes couleurs : Cer- es taches font livides, ou noires , &viennent fouvent de la carie : Les,, res font jaunes, ou blanches, maisblanc bien diff?Šrent de celui qui^vnT\'^^ ?  l\'?Šmail de la dent :

Cesl\'emau""? p?Šn?Štrent quelquefois rendent! ^^ , & d\'une eonra^"ce qu\'elles colorent,ce cas on ^ & molle. En truire ces T^fh \'^ P^\' s\'opini??trer ?  d?Š-,obiity^ J \'^\'-nes; parce qu\'on feroitla dfn, la cavit?Š de ^es enlever,v^\'uques Dentiftes ?´tent la Ion-



??? bi l??chir?šrgi?Šngueur des dents, ou avec les pincette^incifives, qui onc leur tranchant ?  unede leurs parties lat?Šrales, ou avec cel-les qui l\'ont ?  leur extr?Šmit?Š; maiscomme fouvent ils ne prennent aucu-ne pr?Šcaution dans cette op?Šration,ils peuvent alors ?Šclater l\'?Šmail de ladent ; c\'eil pourquoi il efl ?  propos d\'a-vertir ici qu\'il faut faire auparavantune trace, ou petit enfoncement au-tour de la dent avec une lime conve-nable, afin queTaition des pin^cettesne la falfe pas ?Šclater : Cette "petiteop?Šration eft prefqu\'infenfibie. On nefe fert ordinairement de ces deux for-tes de pincettes que pour les dents quiont peine?  fouffrir la lime, ou qui f??ned\'une grandeur trop confid?Šrabie. ^ On doit obferver qu\'apr?¨s avoir cou-p?Š

& emport?Š les parties des dentsqui font trop longues, il faut polir cesm??mes dents, & les rendre ?Šgales auxautres avec la lime. Les dents dont on peut diminuer lalongueur, font les incifives, les caninesSe les petites naolaires. On le peut fai-re en les limant par le bout, ou parla couronne, & en les limant horizon-talement : Si elles n\'exc?¨dent pas debeaucoup les autres, il fuffit delesii-



??? dentiste. 55 de la premi?¨re fa?§on & de fe fer-^ir d\'une lime p?Žate pour les rendre?Šgales & unies. On ne peut diminuer que tr?¨s-peu?Ža longueur des grolTes molaires ; parcequ\'elles ont fous les ?Šminences de leurscouronnes, de petits finus qui ont com-\'?Ž^unication avec la grande cavit?Š deâ€?chaque dent ; de forte que fi l\'on d?Š-couvre ces finus, la dent fe trouve endanger de fe carier, ou de caufer de^a douleur. On peut au contraire di-^^inuer davantage la longueur des pe-t^i^es molaires ; leurs ?Šminences ?ŠtantOrdinairement plus ?Šlev?Šes, & leurspetits finus ?Štant moins ?Štendus. Quand les couronnes des canines 8c"es incifives fe portent au dedans, oudehors de la bouche, elles font or-dinairement

plus longues que les au-tres ; parce que n\'y ayant point d\'autresdents ?  leur rencontre , elles ont uneenti?¨re libert?Š de cro?Žtre. Quand onVeut les rendre ?Šgales il faut fe fervir , ;Autant .qu\'il eft poiTible, d\'une limeP^ate, & les diminuer du c?´t?Š de latouche en pente Se en forme de bi-^eau : C\'eft ainfi qu\'on diminu?Š leurjÂŽ"gueur & leur ?Špaiffeur , & qu\'onur forme un tranchant ?Šmoulic en



??? LE G H r RUE. G I ?‰ ?ŽSfdehors : Celles qui Te portenc en dehorsdoivent ??tre lim?Šes par le dehors, afinque leur tranchaat fe porte en de-dans. On doit diminuer les canines & lesincifivesqui n\'ont point de dent ?  leurrencontre pour les rendre ?Šgales autantqu\'on le peut ; parce qu\'elles font fu-jettes ?  furpaffer leurs voifines en lon-gueur. Une dent plus longue qu\'elle nedoit ??tre, efl beaucoup plus difpof?Še? devenir chancelante,que celles qui foned\'une grandeur proportionn?Še. D\'ail-leurs fl cette dent plus longue frottecontre celle qui lui efl oppof?Še, ellepeut lui caufer le m??me ?Šbranlement.iVf. Dionis ( a) juge qu\'il efl inutile delimer ces fortes de dents ; parce qu\'ellesrepoulfent jufqu\'?  ce qu\'elles exc?Šdentles

autres, & qa\'ainfi ce feroit un op?Š-ration qu\'on feroit oblig?Š de r?Šit?Šrerfouvent : Mais c eft tout au plus deuxou trois fois dans le cours de la viequ\'on fe trouve oblig?Š de renouvellercette l?Šg?Šre op?Šration. Arrivant fi ra-rement, il vaut mieux s\'y alfujettir,que de^ s\'expofer aux nouvelles br?¨-ches qui fe font indubitablement apr?¨s (a) Trait?Š des op?Šrations chirurgiques,p. j?Ž?Ž. fal\'



??? p,. Dentiste. 57 ?Šbranlement & la chute de ces dents.Lorfqu\'on diminu?Š la longueur des^^ut les limer de mani?¨re qu\'el-^^ s ajuftent ?  celles qui leur font oppo-^ , ??c que toutes les dents de chaquej^ng?Še portent ?Šgalement les unes lurautres. S\'il s\'en trouvoit une qui f??tl\'^uslongygfa voifine, elle heur--qui efl: ?  fa rencontre ,cieux dents pourroient devenir^\'^ancelantes par la fuite, & les autres- tejTi?§\'\'^^^"^ ^^ maflication qu\'imparfai- Enfin on lime encore celles qui peu-le "V^\'^ommoder & blefler la langue,fabl"^^^^\' ou les joues. On efl: indifpen-Diemenc oblig?Š de faire cette op?Šra-^^ lorique la partie de quelque dentfal?^"^ÂŽ caflee. La v???? qu\'on a en laJouant, c\'eft d\'?Šmoufl?¨r &

d\'adoucirchan?"ÂŽ,"\' in?Šgales, pointues Se tran-oucad\' la dent fradur?Še, dans n^^ â–  m??me les molaires, â– pJ^cas fexnblable.l?Švres - f ^ ulc?¨res aux joues, auxces fortes d" occal?Žonnez par excori?Šes ^"^S^litez.Ces parties ?Štane^Â?ient \'^"^^n?Šgalitez qui s\'oppo-Ufc?Šres f " ^^ confolid^don des> ^ faiut emporter les pointes



??? 5 8 LE c H I R u R G ?Ž E Mde la denc avec la lime, pour au?Šn\'??ces maladies. Â° Une Dame qui avoit la moiti?Š de lalangue d?Štruite par un ulc?¨re de cettem??me efp?Šce, cauf?Š par une dent ca-ri?Še ?´c fradur?Še, vint chez moi : J\'em-portai avec la lime les in?Šgalitez dcfa denc ; mais je ne f?§ai fi cette Damea ?Št?Š gu?Šrie; parce qu\'elle avoit atten-du trop longtems , & que d\'ailleurselle ?Štoic ??g?Še de foixante Se douze.ans. Ces obfervations font voir combienil efl important d\'examiner les v?Šrita-bles cauies des ulc?¨res qui fe formentaux joues, aux l?¨vres & ?  la langue ,en coni?Šquence de la difformit?Š de lacouronne des molaires, ou de celle dequelqu\'autre dent, ou de quelque chi-cot d\'une dent

caf????e. Si Ton ne d?Šcou-vre exadlement la v?Šritable caufe de cesulc?¨res, on s\'expofe ?  les mal carad?Š-ril?Šr en les confondant avec les ulc?¨resfcorbutiques , ou v?Šroliques ; ce quipeut devenir funefle au malade, Scd?Šcr?Šditer la profeffion. Voyez les troisobfervations ?  ce fujet chap. &37. du premier Volume. Les limes dont on fe doit fervir poufiimer les dents, font de huit efp?¨ces.



??? f^m N T I s T E. au ci! cauie ycouteau ; ?  ?Špaiffes doucement. Les plus ^?Šes au \'\' P^"\' feront tail-\'^oit ??tre^\' q"ÂŽ ^eur taille ^qu\'elUH P^"\' enfonc?Še, Les A n mordre davantage! ^^^ HoSr P\'^^\'^^^^?Šremlnt ch?Šes qn\'if r f ^^ ^\'"^es ha- euxni?Šm.. , ordinairement ^^iles Qurr\' Qumqualiers vendent ^ux qui Lf J e" trouver chez Ouvrit\' \' M? expr?¨s plr les ^la lir\'e\' elles foient bien drelT?Šes^^\'eUenefor ^^^"e foit ?Šgale,& a^ \'\'\'^P J^^ee, ni tropbon u?Ža.. limes foient d\'un tremp?Šet \' ^^\'elles foient bien



??? ie C h i r u r g i e kefl: d\'environ quatre pouces, & fa lar-geur de trois ?  quatre lignes ; fon ?Špaif-feur efl: d\'environ un tiers de ligne.Celle-ci ne fert qu\'?  f?Šparer les dents. La f?Šcond?Š lime taill?Še au cizeau ,eft plate, un peu plus grande & plus?Špaiile que la premi?¨re. Elle fert ?  ren-dre les dents ?Šgales en longueur.. La troifi?Šme lime eft appellee limeen couteau : Cette lime ne fert gu?Šresque dans les occafions o?š il faut tracerun chemin ?  une autre lime , commedans les f?Šparations, &c. La quatri?¨me lime eft plate & uÂ?peu pointue : Elle fert pour ?Šlargir lesendroits f?Šparez qui fe trouvent ca-riez. La cinqui?¨me lime, nomm?Še feuillede fauge, eft"" mife en ufage lorfqu\'oflveut faire des ?Šchancrures un peu aroU\'dies

fur les endroits cariez. La fixi?¨me lime, nomm?Še la lime re-courb?Še, fert ?  f?Šparer les dents les plus?Šloign?Šes, fitu?Šes fur l\'un & l\'autre c?´-t?Š de chaque m??choire. La fepri?Šme lime eft nomm?Še de^mi-ronde. Son ufage eft d\'augmentef??es ?Šchancrures faites avec la feuillede fauge. La huiti?¨me lime eft ronde & poin- ?Žue \'



??? tu??-n .^^ntiste. 41â€? \'-^n la nomme queu?? de rat. Celle-ert pour ?Šchancrer & augmenter la\'?Špuration proche de la gencive,taill ^^^^^ ^^^ font ordinairementque ?Žr ^ens & au cizeau, quoi- coutea limes puiiTent l\'??tre au ?  --^eurlongueur(Sclargeur fontre^\'"\' femblables ?  celles qui fonttent?Šes fur la Planche. mndV^^j \' ^^ ^^^^ en avoir defes dffi larges, de grof- rjue \' ^ ""??rae plufieurs de cha-foin \' Servir felon le be- tron n-?•?•^^^^er que ces limes ne foiencWaille\'t\'^eles dents, & que latems en ; on doit de ave â€žn > ^ ^es net- T es n r broffe. lini n\'T fe fert de ces iln\'eftno toujours les m??mes, circonla^ P^^^ble de d?Šcrire toutes les\'-^"Ur ufage\'^^^ ^^ ^^ obferver dans ces lime^^^ifr^*^

m?Šthodiquement de. loifnu^^^ H\' appuyer m?Šdiocre- ia douleur T f fonc ^roitan\'ii a \' ^ ^es conduire le plusdans & / /5\'blede dehors en de^T^t\'^l\'^edans en dehors. D



??? 42 le Chirurgien Pour f?Šparer les incifives de la m??-choire inf?Šrieure, le Dentifte doit fe}3lacer devant le fujet, lequel fera af-lis fur un fi?Šge fiable , fa t??te appuy?Šefur le doffier dufi?Šge.Le Demilte tientla lime de la main droite, & porte l\'in-dicateur de la main gauche encre la l?¨-vre & ia dent qu\'il va limer : il foa-tient ainfi la dent, & abaifle la l?¨vre.Il porte enfuite le doigt du milieu dela m??me main fur la commifi^ure desl?¨vres du cote droit, 6c en ?Šcarte lajoue, pour voir ce qu\'il doit faire enop?Šrant. Lorfqu\'on veut f?Šparer les canines ,ou les petites & grolTes molaires duc?´t?Š droit de la m??me m??choire, leDentifte doit ??tre plac?Š de ce m??mec?´t?Š, Se paiTer fon bras gauche par-defllis la t??te du fujet, pour

affermiravec le pouce & l\'indicateur de cettem??me main les dents voifines, & avecle refte des doigts le menton. Enfui-te on garnie ia commifiure des l?¨vresd\'un linge fin en plufieurs doubles ,pour emp??cher que la iime ne mordeilir la commifiure de la l?¨vre. Il tientla hme avec la main droite, & la por-te fur la partie de la dent qu\'il veut,i?Žrner.



??? D e n t i s t e, ^ ^ Pour f?Šparer Jes pareilles dents duCot?Š gauche, il doit & placer de cem??me c?´t?Š, baii?Ž? nt la l?¨vre, Se alTer-miffant les incifives avec rindicateur^^ le doigt du milieu de fa main gau-che : Le refte des doigts de cette mainaffermit le menton ; de mani?¨re qu\'a-pres avoir garni la commilTure des l?Š-"Vres, il tient la lime avec la main droi-ts , & la porte ?  ia partie fur laquelle doit op?Šrer. Pour f?Šparer les incifives de la m??-choire fup?Šrieure, le Dentifte doit ??treP^ac?Š au c?´t?Š gauche de l?  perfonne ,vpaifant fon bras droit par-deffus la t??tedu fujet, tenant toujours la-lime de lam??me main, tandis qu\'il porte le pou-ce 8c l\'indicateur de fa main gauche furl\'extr?Šmit?Š des deux dents qu\'il veut f?Š-parer.

Par ce moyen il appuy?Š les dents^ la t??te, & paffant la lime entre lepouce 6c l\'indicateur, il la conduit yComme il a ?Št?Š dit. Il peut encore,fans fortir de cette fituation, f?Šparer?Žes canines , les petites & les groifesmolaires du c?´t?Š gauche ; mais il fautpour celles-ci, que le doigt du milieude fa main gauche appuie fur la dentq\'Ji eft devant celle qu\'il va limer, tan-dis qu\'il portera l\'indicateur de la m??-



??? 44 IE Chirurgienme main fur la commiflure des l?¨vrespour ?Šcp\'ter la joue. Lorfqu\'il avancedu c?´t?Š des molaires, il doit avoirgarni la commiflure des l?¨vres d\'unlinge fin , avant que d\'y pofer l\'indi-cateur. Pour f?Šparer les canines, les petites& grofl??s molaires du c?´t?Š droit, il doit??tre plac?Š de ce m??me c?´t?Š & paff?¨r kbras gauche par-defllis la t??te du fujet,pour pofer l\'indicateur de cette mainentre la l?¨vre inf?Šrieure & la gencive,& mettre fon pouce fur "la couronne desincifives du c?´t?Š droit de la m??choirefup?Šrieure, & le reflre des doigts fousle menton, pour l\'alFermir. Enfuite ilgarnit la commiJure des l?¨vres, <Sc por-te la limeavec fa main droite, fur l\'en-droit qu\'il veut f?Šparer, en ?Šloignantla

commifiiire des l?¨vres avec la lime& avec l\'extr?Šmit?Š de fon doigt indi-cateur. ^ Pour diminuer la longueur des m^c?Žfives, canines & petites molaires deh m??choire inf?Šrieure, le Dentifte fefert d\'une lime plate 8c taill?Še au ci-zeau, comme on a dit, & il fe placeau c?´t?Š droit, ou vis-? -vis le fujer: Iltient ia lime de fa main droite, & por-te l\'indicateur de fa main gauche entre



??? p^^cedetl\'\'"*^ pour l\' ff main fous le menton, tir?Še = f ^ poufT?Še & re- iez n ^^ ^^ PÂŽ"^ÂŽ mouvemens r?Š??c?Š-^PPui?¨ f l\'indicateur, & C\'eft ^ ^^ ^^ dent qu\'il veut diminuer,la dent ^ n"ÂŽ ^^\'il doit limer Si 1\' ^^ ^eut accourcir.Maires diminuer les grofTes mo- ??trepi J\'^ojc, le Dentifte doitde fa ^^ rn??me c?´t?Š, tenir la lime ^^\'iffiire a ". fur la com- ge fin Sevres de ce c?´t?Š-l?  un lin-- ^^?‡on an ffcommilTure ; def? ntauD ^ foie conduite en paf- ces qu\'il ^^ ^e linge fur les ?Šminen-tant a Il en peut faire au- pourran-f/^.^P^\'^J" gauche-,Â?Se qu\'il ch P^^^^ ^^^ â„???me c?´t?Š,che ^ J ^"gela fituation du bras gau- de la cTniS^ longueur des incifives &faut qno u n â„?aehoire fup?Šrieure ,, qJ\' plac?Š du c?´t?Š droite tn^\'

^^ de fa mainla cl fr^ ^^as .auche parÂ?^\'fe avec ^^i^t pour ?Šlever la l?Š-^^"di?§ateur de la main gau^



??? le Chirurgienche, (Se appuyer la dent avec le doig^du milieu. Sans fortir de cette attitii\'de, on peut emporter les tub?ŠroficeZ*ou ?Šminences des petites 8c grolTes vaO\'^laires du c?´t?Š droit Sc celles du c?´t^gauche, pourv?? que le bras gauche d^^Dentifte foit paff?Š par^delTus la t??tefujet, & que l\'indicateur de la maii^gauche foit fur la dent qu\'on veut limer,Se le doigt du milieu fur la commi(furSdes l?¨vres. Il eft tr?¨s-n?Šceffaire de diminuer le?Ždenrs chancelantes , lorfqu\'elles fon^plus longues que les autres ; parce qu^leur rencontre avec celles qui leur fontoppof?Šes, les ?Šbranle davantage ?”c leU^caufeun plus grand d?Šrangement : Maisil eft aflez difficile de les diminuer dan^cette occaf?Žon ?  caufe de leur peu d^fermet?Š

; c\'eft pourquoi il eft n?Šceifai\'re de les attacher ?  leurs voifines ave^un fil cir?Š en plufieurs doubles, auquelon fait faire autant de tours croifez qu\'?Ž^en faut pour affermir ces dents concr^les autres, ^ Apr?¨s que ces croifemens de fil foU^faits, on tourne plufieurs fois les deii?Ž^bouts du fil autour de fon doigt Sc e?Ž\'les tirant du c?´t?Š de la dent folide, oPaffermit celle qui eft chancelantc : Cel^



??? n^r. /r E NT T ?Ž s T E. 47 encor pas, fi l\'on ne la foutenoic^ientllfiT\'^ i\'extr??mit?Š du doigt quilime \' ^ la qui eft entre la dent fo-il fa chancelante, fe trouve large,de "" petit coin (a) de bois, ou rem v en forme de couliife, afin derp^ r\'\' cet elpace. Par ce moyen onra nl\'\'^ P^"ÂŽ fermes, & l\'on au- tes d ^^ ^^^^^^^^ ^ ^^^ ^^^ Cou ^ doivent ??tre lim?Šes pluss\'aln^^^ que les autres; parce qu\'ellesciL "gent toujours affez, & fortent fa-font ^^^ de leurs alv?Šoles o?š elles ne p pas fortement attach?Šes,lan limer ces dents chance- UnÂ?^^\' \'1/aiJt les prendre de cot?Š lesIon ^P^ÂŽÂŽ ^^^ > les limer hori-Paiement d\'uHe partit; lat?Šrale ?  Pau- t?Žie n^\'^ ^^ f^"^ de la li- pl, \'. e cette mani?¨re l\'op?Šration en eft\' ^ l\'?Šbranlement en

eilconfid?Šrable. -qyg omettrai pas de faire remarquerdent ^ pl??paÂ? de ceux qui liment lesS\'ieu \' f*^""^ rendre ?Šgales en lon-Â?ot] ^ lisent ordinairement de fa-qu lis les rendent droites Se quar-Vo^-ezia Figure j. de ia Planche ?Ži.



??? 4s le Chirurgien r?Šes par le bout, comme fi l\'on les avoi\'cdreflees avec un rabot. Il faut ??tre dsmauvais go??t pour les limer ainfi, puif-qu\'elles en paroilTent plus larges qu\'au-paravant. C\'eft pourquoi apr?¨s leuravoir donn?Š la longueur Se l\'?Šgalit?Šqu\'on fouhaite, on doit limer les an-gles de leurs extr??mitez Se les arrondirunpeu; cequilesfaifant paro?Žtre moinslongues & moins larges, rend leur fi-gure fi naturelle , qu\'il efl difi?Žcile des^appercevoir qu\'elles ayent ?Št?Š lim?Šes.En cela comme entoure autre chofe,il faut imiter la nature autant qu\'il eftpoffible. Les pincettes incifives qui convien-nent ?  couper & ?  racourcir les dentsqui ne peuvent l\'??tre que difficilementavec la lime, ?  cauie de la dou?Žeufqui feroic plus

longue, font de deuxefp?Šces : Les unes ont le tranchant furJe c?´t?Š, (a) & les autres l\'ont ?  leurextr?Šmit?Š : ) On fe fert des premi?¨respour agir dans de certains intervaleso?š les autres ne pourroient pas ??tre in-troduites, foit qu\'on veuille racourc?Žfles dents, ou ?Šmouffer les chicots. Lespincettes de ia f?Šcond?Š efp?Šce font plus (a) Voyez ?Ža Planche it. (b) VojeiiaPlanche ij^ commodes



??? D E n T i s t e. ^(s^Â?^modes dans certaines occafions,P^r exemple lorfqu il s\'agit d\'empor! corps d une dent tr?¨s-cari?Še, ouen_retrancher une portion , fans in-reiler les dents voifines, & fans en-onimager fa racine. Lorfqu\'on em-5 ye ces mftmmens ?  propos, on r?Š-^ les dents, ou les chicots au volu-ci. convient felon les cas & les\' confiances qui doivent r?Šgler le Den-en pareille occafion. inp-r" peut faire encore des pincettes^nciuves de la f?Šconde efp?Šce, qui fo- dav- ^"\'ees ?  peu pr?¨s en forme deext\'^f^?Ž diff?Šreront que par les tranchantes de leurs ma-dont les tranchans fe rencon-eront vis-? -vis l\'un de l\'autre, & s\'ap-Hocheront fuf?Ž?Žfamment. Celles-ci fe-l^ntplus convenablesen certains

casPorH^\' lorfqu\'il s\'agit de couper de?Ž?•Z^\' \'ients cari?Šes & ?Šclat?Šescotez de la bouche. ?Žesr ^T-^ cesinflrumens, quand on?‡ait bien diriger, foient tr?¨s pro-ie les dents trop longues,i^Zfa\'T\' \'^^^P^^^\'er de bl??ml- un ^ \' Servir, fans prendre au-^^P^e^autions. J\'ai v?? depuis



??? 5 ÂŠ 1 E C H I R u R <5 I E N peu plufieurs perfonnes, qui par fonimprudence avoient e?? les dents ?Šcla-t?Šes , & m??me d?Šcouvertes jufquesdans leurs cavitez int?Šrieures, parcequ\'il en avoit trop coup?Š. Il faut quece Dentifle n\'en connoiife pas la ftruc-ture, & qu\'il ne fe foit pas donn?Š lapeine de lire la premi?¨re ?Šdition dece Livre. L Explication de la Flanche X. quicontient la figure de quatre Inf- ytrumensj lefquels fervent ?  li*mer les Dents, A Figure L repr?Šfente la Limehach?Še, ou taill?Še au couteau ,qui fert ?  f?Šparer les dents, v???? parfa partie la plus ?Štendue. La. Figure IL repr?Šfente la Linifftaill?Še au cizeau, qui fert ?  ?Šgalifer lesdents, v???? auffi par fa partie la plus?Štendue. La Figure III. repr?Šfente

la Lim^en couteau, fon tranchant tourne agauche, & fon dos ?  droit : Celle-cifert ?  tracer une voie ?  une autre li\'?Žne.



???



???



??? Dentiste. pW ^^ Lime c?´t?Š fa furface plate. Celle cifert? ?Šlar-fe^ certains intervales des dents qui nepas fuffifamment diftantes.B r\' Le corps de la lime,que limt cha- ^^Pjication de la Planche XL am les interva- bouche!\'"\' la Lime r>erer]es Lt^^"ge,qui fert ? h\' \'^ace convl? ^ P^^^ "ne feu-?Šgales. \' quoiqu\'elle en ait ^^??^f.rfndT la Lime . \' qui fert ?  agrandir lesÂ?ij



??? 5A ?•.e Chirurgien-?Šchancrures , v???? par fa furface con-vene. A. A. A. A. Le corps de chaquelime. B. B. B. B. Le manche de cha-que lime, La Figure V. repr?Šfente le coin eflcouliife, qui fert ?  alfujettir les dentspendant qu\'on les lime. \'Explication de la Flanche Xlhqui contient la figure d\'un Inf"trument qui fert ?  racourcir UsDents. CETTE Figure repr?Šfente des pin-cettes incifives vues dans tout??leur ?Štendu??, qui fervent ?  diff?ŠrenSufages, lefquelles font aulfi tr?¨s-conve^??iables pour racourcir les dents. A. Le corps de cet inftrument. B. B. Les extr??mitez ant?Šrieuresdes m??choires, caves, pointues & tran-chantes par leurs parties lat?Šrales. C. C. Les branches, ou extr??mi"tez poft?Šrieures de cet

inftrument. p. Le reifort attach?Š fur la brafl\'fbefettielle, qui fert ?  tenir les pi?Šc^\'^.



???



???



??? Dentiste.ouvertes : A l\'extr?Šmit?Š poft?Šrieurede la branche femelle, eft une piece ? charni?¨re perc?Še d\'un trou propre ? recevoir un petit bouton en crochet quieft ?  l\'extr?Šmit?Š poft?Šrieure de l\'autrebranche, pour tenir cet inftrument fer-quand on le veut. Explication de ?Ža Planche XJILqui contient la figure d\'un Inf-trument i qui fert aujji ?  racour-cir les Dents, ?  peu pr?¨s de m??-que le pr?Šc?Šdent. Cette Figure repr?Šfente une pin-_ cette incilive , quafi en figure detenailles tranchantes par fon extr?Šmi-t?Š ant?Šrieure, v???? dans toute fon ?Šten-due. A. Le corps de cet inftrument. B. Les tranchans de fes machoi-res htues ?  l\'extr?Šmit?Š ant?Šrieure. â– ^"\'.^\'â– ^Â?ches, ou extr??mitezpofterieures

de cet inftrument. ouveit^\' \' ^^ E iij



??? ??-e Chirurg ie n CHAPITRE V. Defcription des Inj?Žrumens con-venables pour op?Šrer en rugi-nam les Dents, lorfqu\'elles fontcari?Šes, L es inftrumens qui fervent ?  otef^es mati?¨res renferm?Šes dans lescavitez cari?Šes des dents, <Sc? rugineria cane de ces m??mes cavicez, font dequatre efp?Šces. Je les diftingue par leurextr?Šmit?Š tranchante, ou pointue. Jerange fous la premi?¨re efp?Šce tous ceuxqui^ont a certe m??me extr?Šmit?Š qua-tre races qui fe terminent en pointe ai-gu??, & je les nomme forets ?  ?¨bifeler rJe range ceux dont la pointe eft form?Šepar trois faces fous la f?Šcond?Š efp?Šce,& je les nomme rugines pointues enbec de perroquet ; la troificme efp?Šceeft la rugine moulTe en bec de perro-quet :

Je range dans la quatri?¨me ceuxdont la pointe tranchante eft form?Šepar deux faces, & je les nomme rugi-nes en al??ne. Ceux de la premi?¨re efp?Šce, fontnommez par les Horlogers forets ?  ?Šbi-



??? D E N T I S\'T E. 5 5 ?Želer, ou ?  perforer : La tige de ceuxqae i\'employe doit ??tre ronde & lon-gue d\'environ deux pouces & demi de-puis le manche jufqu\'aa commence-ment de la pointe : Cette pointe doitavoir environ deux lignes d\'?Štendue. de la f?Šcond?Š efp?Šce font desrugines recourb?Šes, dont l\'extr?Šmit?Špointue eft form?Še par deux petits bi-ieaux, Se fortifi?Še par une vive arr??te ,qui forme l\'angle fup?Šrieur de la par-tie recourb?Še de la rugine. Cet inftrtt-ment reifemble affez au bec de perro-quet qui fert ?  nett?Š??er les dents : Sa^\'ge eft ?  peu pr?¨s de l\'?Štendue & de la%Jre des pr?Šc?Šdens. Ceux de la troifi?Šme efp?Šce fontSemblables ?  la f?Šcond?Š , except?Š qu\'ils la pointe

plus moulTe., Ceux de la quatri?¨me efp?Šce fontpetites al??nes dont on caiTela poin-te- On les fait enfiiite recuire pour les^^ire d?Štremper. Du c?´t?Š concave on^^^ une furface ronde : Du c?´t?Š con-xe on fait ^^e furface plate, qui en\' \'"""\'binant enferme de bifeau,for-j enluite la pointe tranchante: On^eur donne une trempe mod?Šr?Še , Â?5cde les perfedionner fur la^"\'?šie. La longueur de cet inftrumentj, E iii);



??? ie Chirurgien \'non compris fa foie ?”c fon manche,f^ra pour le plus court d\'environ huit1 gnes, & pour le plus long d\'environun pouce & demi. , La figure de ces quatre inftrumens,que l\'on verra dans la Planche quator-zi?¨me, fuppl?Šera ?  une defcription plus?Štendue. Il y a feulement des cas qui deman-dent que les extr??mitez pointues de cesinftrumens foient tant?´t plus ou moinsgrandes, plus ou moins aigu??s , oujmoufl?Šs, ou longues, ou arrondies; afinde les rendre plus propres ?´z plus con-venables ?  s\'introduire dans les cavitezcari?Šes, fuivant que les cavitez fontplus ou moins larges, ou ?Štroites, ouprofondes, ou fuperficielles. Tous cesinftrumens feront montez fur des man-ches , de m??me que ceux

qui fervent ? nett?Š??er les dents. Lorfque les ouvertures des trous ca-liez fe trouvent trop petites ?  leur en-tr?Še, pour en pouvoir facilement ?´terles mati?¨res cari?Šes & les plomber, ilfaut les augmenter avec le foret ?  ?¨bi-fe?Žer, qui fera proportionn?Š ?  la gran-deur du trou qu\'on veut ?Šlargir. Quand on veut fe fervir du foret ? ?Šbifeier, ou de l\'un, ou de l\'autre des



??? e n t i s t e. infirumens que j\'ai d?Šfignez au com-mencement du pr?Šfenc chapitre, pouragrandir, ruginer & nett?Š??er les trouscariez qui fe rencontrent aux furfacesdes dents, on fait affeoir le fujet furlequel il s\'agit d\'op?Šrer, fur un fauteuilconvenable, & fa t??te efl appuy?Še con-tre le doflier : On fe place ?  fon c?´t?Šdroit, ou devant lui lorfqu\'il efl n?Šcef-faire. . Sans fortir de cette fituation, & fansque le fujet forte de la fienne, on peut ?Šgalement op?Šrer fur chaq ue partie des cients que nous allons indiquer, foitque la carie fe trouve fitu?Še aux furfa-ces , ou aux extr??mitez de leurs couron-nes , foit qu\'elle fe rencontre en leursfnrfaces lat?Šrales, ou ?  leurs furfacesext?Šrieures & int?Šrieures, ?  l\'exceptiondes

furfaces int?Šrieures des dents du c?´-t?Š droit, & des furfaces ext?Šrieures despetits du c?´t?Š gauche, pour iefquelles\'U?ŽTaces le Dentifte doit paffer du c?´t?Š\'^oit au c?´t?Š gauche.. ^^ l\'on veut fe fervir du foret ?  ?Šbi-pour agrandir les ouvertures desâ€?^^^esqui fe trouvent fur les furfaces,extr??mitez fup?Šrieures & fur les fur-lat?Šrales des dents de la m??choireinf?Šrieure, le Dentifte ?Štant fitu?Š du D



??? ?§Â§ le chirurglelfc?´t?Š droit, paflTe fon bras gauche paf\'\'delTus la t??te du fujet. S\'il op?¨re auSfurfaces indiqu?Šes des dents de cettem??choire , il garnit la commilTure desl?¨vres d\'un linge fin: Il ?Šcarte des dents?Ža l?¨vre inf?Šrieure, ou la joue avec l\'in-dicateur de fa main gauche -. Le poucffde la m??me main ?Šcarte auffi la l?¨vrefop?Šrieure. Il pofe enfuite l\'inftrumentqu\'il tient de la main droite fur l\'en-droit cari?Š : Il le tourne entre le pou-ce & l\'indicateur de gauche ?  droite &de droite ?  gauche : De cette fa?§on iiagrandit & ?Šlargit le trou de la dentcari?Še. Pour agrandir les trous cariez de5furfaces ext?Šrieures des dents du c?´t?Šdroit de la m??me m??choire, il faut

??treplac?Š de m??me, paiTer le bras gauchepar-deffus la t??te du fujet, pofer le pou-ce fur les dents incifives de la m??mem??choire, & l\'indicateur fur la genci-ve, pour abaiffer la l?¨vre inf?Šrieure:Les autres doigts doivent ??tre mis fousle menton pour l\'aUajettir , tandisqu\'on op?¨re avec l\'indrument qu\'oncienc de la main droite. Pour agrandir les trous cariez desfurfaces ext?Šrieures des dents du c?´t?Šgauche de la m??me m??choire, il fauc



??? Dentiste^ ?§oque le Dentifte paffe du c?´t?Š droit aacote gauche, qu\'ii enibrafTe la l?¨vre in-f?Šrieure avec l\'indicateur & le pouce depnain gauche ; qu\'il porte avec la main droite l\'inftrument dans 1 endroiscane. Etant dans cette fituation, on peutf fgir les trous cariez des furfaces in-t?Šrieures des dents du c?´t?Š droit de lam??me m??choire. Lorfqu^on veut agrandir les trousd.s canes qui fe rencontrent aux fur-races, ou aux extr??mitez des dents dela m??choire fup?Šrieure, le Dentifte feplace au cot?Š droit, ou devant le fujet ;" a un genou ?  terre; il l?¨ve la l?¨vresup?Šrieure avec le doigt du milieu de lamain gauche j il abailfe la l?¨vre inf?Šrieu-re avec l\'indicateur del?  m??me main ;Â? tient

l\'inftrument de la main droite,^ il obferve de garnir les commif?Žuresties l?¨vres quand il en eft befoin. dilater, ou agrandir les trous;caries des furfaces ext?Šrieures dest?Š "d^ ^u c?´t?Š droit, orf fe place du c?´-. on tient l\'inftrument de ladroite ; on ?Šcarte la l?¨vre fup?Š-^eure avec le pouce de kmain gauche,. \'a l?¨vre inf?Šrieure avec le doigt ia-^^cateur de la m??me main.



??? â‚?o ie Chirurgien Pour dilater les trous des caries desfurfaces ext?Šrieures des dents du c?´t?Šgauche, il faut ??tre plac?Š du c?´t?Š gau-che j relever la l?¨vre fup?Šrieure avec ledoigt du milieu de la main gauche,abaiffer avec le doigt indicateur de lam??me main la commiflure des l?¨vresgarnie d\'un linge fin, & porter l\'inf-trument avec la main droite. Dans cet-te fituation on en fait de m??me auxfurfaces int?Šrieures des dents du c?´t?Šdroit de la m??me m??choire. Les rugines en al??ne fervent auf???Ža ?Šlargir les trous cariez, en les perfo-rant autant qu\'il eft n?ŠcelTaire. Ces ru-gines fervent encore ?  enlever les ma-ti?¨res qui rempliifent les cavitez ca-ri?Šes. Les rugines en bec de

perroquetpointues & en bec de perroquet mouf-fes, fervent ?Šgalement ?  ruginer & ? Oter ces m??mes mati?¨res : on s\'en fertindiff?Šremment fuivant l\'exigence descas, & on fe place au c?´t?Š droit, auc?´t?Š gauche, ou en devant-, fuivantqu\'il eft n?ŠceflMre. Quand on veut agrandir davantageavec les uns, ou les autres de ces inftru-mens, les cavitez cari?Šes des dertts dela m??choire inf?Šrieure , ou en ?´ter lesmati?¨res cari?Šes, on commence par



??? Dentiste.eellesqui fe rencontrent ?  l\'extr?Šmit?Š,ou aux parties lat?Šrales des molaire^du c?´t?Š droit ; on fe place du m??mecot?Š, on ?Šcarte la commiflTure des l?¨-vres avec le doigt du milieu, Sc l\'in-dicateur de la main gauche, & l\'onporte l\'mftrument de la main droite^ans l\'endroit cari?Š. Si la carie fe trouve fitu?Še de fa?§ona ne pouvoir pas ??tre emport?Še aif?Šmentaans i attitude que je viens d\'enfeigner,le bras gauche pardelfusia tete du fujet, embraifer les dentsvoihnes avec le pouce & l\'indicateurla-main gauche , & porter le refte^es ??oigtsfous le menton pour l\'aifu-jettir ; & dans cette attitude, on r?Šuf-lira a ?´ter cette carie. Lorsqu\'on veut ?´ter les mati?¨res quirempliffenc les cavicez

cari?Šes aux fur-aceji ext?Šrieures des m??mes molaires,cheT\'^ ^\'i^dicaceur de la main gau-le D ^^ furface int?Šrieure de la joue,fa de la m??me main fur la fur-deg ?’ prieure; afin d\'?Šcarter ia jou??m-n^ \' qu\'on porte l\'inftru- \' droite dans l\'en- ??roit cane. Si la carie ne permet pas qu\'en gar-^Â?Jit cette fituation, on puiffe aif?ŠmenÂ?



??? ie Chirurgien\'en emporter ies mati?¨res, on porte lebras par-defTus la t??te du fujet, commeon a d?Šj?  dit. Four les caries qui fe rencontrentaux extr??mitez des couronnes, auxparties lat?Šrales, & aux furfaces ext?Š-rieures des dents canines & des incifi-ves , on porte le bras gauche par-deifusla t??te du fujet, on abaifle la l?¨vre avecie doigt du milieu de la main gauche ;le pouce de la m??me main appuie iadent cari?Še s\'il eft n?Šceffaire, & le reftedes doigts porte fous ie menton pourl\'affujettir. Si c\'eft pour ?´ter les mati?¨res cari?Šesaux furfaces fup?Šrieures, aux parties la-t?Šrales , & aux furfaces int?Šrieures desmolaires du c?´t?Š gauche, il faut pafferle bras gauche par-defliis la t??te

du fu-jet , pofer l\'indicateur de la main gau-che fur la gencive de la m??choire inf?Š-rieure, pour abaifl?¨r la l?¨vre inf?Šrieure ;le pouce de la m??me main fur la gencivefup?Šrieure pour ?Šlever la l?¨vre"fup?Šrieu-re , tandis qu\'on portel\'inftrument avecla main droite dans l\'endroit cari?Š. Ona foin de garnir la commifl^ure des l?¨-vres , quand il eft n?Šceffaire. Lorfque la carie fe trouve fur la fur-face ext?Šrieure des dents molaires da



??? Dentiste. Cot?Š gauche , il faut pafl?Šr au c?´t?Š gau-che, porter l\'indicateur de la naain gau-che fur la cominilTure des l?¨vres pour?Šcarter la jou?? en dehors, le refte desuoigts de la m??me main fous le men-ton pour i\'alTujettir , tandis qu\'on por-te l\'inftrument avec la main droitedans l\'endroit cari?Š. Il faut avoir gar-W la commiflure des l?¨vres. Etant dans la m??me fituation , onpeut Oter les mati?¨res cari?Šes qui fe trou-vent ?  la furface int?Šrieure des dentsdu c?´t?Š droit de la m??me m??choire. Si l\'on veut nett?Š??er les cavitez ca-ri?Šes des furfaces, ou des extr??mitez detoutes les dents de la m??choire fup?Š-rieure, Si les parties lat?Šrales des grolfesmolaires de cette m??me m??choire , ilfaut ??tre plac?Š

au c?´t?Š droit du fujet,avoir un genou ?  terre, abaiffer la l?¨-vre inf?Šrieure avec l\'indicateur de la????iaiu gauche , relever la l?¨vre fup?Šrieu-re avec le doigt du milieu de la m??memain , & porter l\'inftrument avec lamain droite dans l\'endroit cari?Š. Pour op?Šrer aux furfaces ext?Šrieuresde toutes les dents de cette m??me m??-choire , aux furfaces lat?Šrales des peti-tes molaires, aux furfaces lat?Šrales descanines & des incifives, il faut ??tre pla*



??? j^e chirurgienc?Š du cot?Š droit, paffer le bras gauchepar-defluslat??te du fujet, tenir l\'inf-trument de la main droite, lever la l?¨-vre fup?Šrieure avec l\'indicateur de lamam gauche, &^ppuyer le doigt dumilieu de la m??me main fur l\'extr?Šmit?Šde la dent fur laquelle on op?¨re. On peut m??me, fans forcir de cettelituation continuer au c?´t?Š gauche,s il en efl befom. On garnit les com-millures des l?¨vres, & on les ?Šcarte desdents iorfqu\'il eft n?Šcel?Ž? ire. Dans cette fituation, on peut ?´terles matieres cari?Šes ?  la furface int?Šrieu-re des dents du c?´t?Š droit de la m??mem??choire. Ayant bien nett?Š???Š la cavit?Š d\'unedent cari?Še, comme nous venons deJ expliquer, il faut, avant que de laplomber,

infinuer dans cette cavit?Šavec un inftrument convenable un pe-tit tampon de coton, pour abforber leshumiditez & balayer, pour ainfi dire .es matieres d?Štach?Šes qu\'on n\'a p?? en-lever avec les autres inftrumens. il y a auffi des caries qui font fi fu-perhcielles, & dont l\'ouverture eft filarge , qu\'elles ne permettent pas aucoton imbib?Š avec l\'huile de canellem au plomb, d\'y tenir: En ce cas il. . fauc



???



??? Dentiste.\'? ut les ruginer, ou limer, & fi ellesfont trop fenfibles, les caut?Šrifer. Explication de la Planche XIF,qui contient la figure de quatreInfirumens qui fervent ?  ruginer^la carie des Dents. L-A Figure I. repr?Šfente le foret ?  ?Šbifeler, v?? dans toute fon ?Šten-due. La. Figure IL repr?Šfente la ruginebec de perroquet pointu??, v???? lat?Š-l\'alement. La Figure III. repr?Šfente la rugineen bec de perroquet moulfe , v???? defti??me. La Figure IF. repr?Šfente la rugineen al??ne, v???? lat?Šralement. A. A. A. A. La tige de chaqueinltrument. B. B. B. B. Le manche de cha-\'lue inftrument. C. C. C. La pointe recourb?Šede ces inftrumens. D- La pointe en bizeau du foret ?  ?Šbizeler. Tome II, F



??? ie Chirurgien CHAPITRE VI. Defcription des Infirumens quifervent ?  plomber les dents ,avec les pr?Šcautions & circonf-tances requifes pour y bienreuffiir, IL n\'eft pas indiff?Šrent de f?§avoir,qu il eft auffi important de plomberles cavitez cari?Šes & profondes, quede plomber celles qui font moins ca-ri?Šes. Un donne par ce moyen plus deW a ia dent, en rempliffant fa ca-vit?Š, & l\'on emp??che l\'air d\'y entrer,^les portions des aiimens d\'y f?Šiour-ner. ^ Les inftrumens qui fervent ?  intro\'duire, & ?  placer le plomb dans le. ca-Vitez cari?Šes des dents, font de iroiseipeces. (a) Celui de la premi?¨re efp?Šce , a la ti-ge ronde, de figure cilindrique & pi-ramdale; fa pointe eft recourb?Šetout a-fajt pointue. 66 Celui de la deuxi?¨me

el^^?Šce a la ti-ge de m??me que le pr?Šc?Šdent : Sa poin- .(a) Voyez Ja Planche ij. il



??? D E N T FS\' f ?‹.\' ^^^^elt plus moulTe & recourb?Še. De ce\'s^eux efp?Šces, il y en a dont la pointeJ-tpius ou moins ronde , ou courbe,^\'vant que les inftrumens font plus ou^^ojns grands. . Celui de la troifi?Šme efp?Šce, a fage quarr?Še : Son extr?Šmit?Š arrondieÂŽ I recourb?Še en forme d equerre, &eft de diff?Šrentes grandeurs., Ceux de la premi?¨re f?Šcond?Š ef-Pe-e, font nommez fouloirs introduc-teurs, Se ceux de la troifi?Šme efp?Šce ,puloirs en ?Šquerre : Ces inftrumensemmanchez de m??me que ceuxfervent ?  limer les dents. Il fautpierver feulement, que la foie dc ceux-doit ??tre force, garnie d\'une mit-te, (4) & fuffifamnienc longue poure mieux engager dans le manche :faut auffi qu elle y foit bien

mafti-Ces circonfiances font tr?¨s-im-Portantes; parce que de tous les inftru-mens qui fervent ?  la bouche, aucunsfatiguent autant du c?´t?Š du manche^ueceux qu\'on employe ?  plomber lesj^ents. Ils doivent fo?? tenir les efforts queeft oblig?Š de faire en diff?Šrens fens,P^^^r engager & fouler le plomb; c\'eft (â– =! ) Efp?Šce de bouton form?Š entre la tigefoie pour atr?Štei h foie dans ie manche. F?Žj



??? ie Chirurgien pourquoi iis onc d\'autant plus befoind\'??tre bien affermis dans leurs man-ches , ?´c d\'??tre bien garnis de virolles-Ces inftrumens , quoique tr?¨s-utiles,n\'ont rien d\'ailleurs de particulier quim?Šrite une plus ample defcription. Les fouloirs introdudeurs, ferventquand la cavit?Š eft petite, ?  introduire,larder & fouler le plomb ; & lorfque lacane eft grande, ils ne fervent feule-ment qu\'?  le larder. C\'eft pourquoi onen doit avoir de moufles & de poin-tus , pour s\'accommoder ?  ces diff?Š-rens ufages. Lefouloir en ?Šquerre ne fert qu\'?  fou-ler le plomb,?  moins que la cavit?Š cari?Šene foit fl grande, qu\'il puiffe aif?Šmentantroduire & fouler. Son corps a qua-tre faces, dont la fup?Šrieure fert d\'ap-pui aux dents

oppof?¨es ?  celles fur lef-quelles on op?¨re. Lorfque la carie fetrouve ?  l\'extr?Šmit?Š de ia couronne dela dent, les dents de la m??choire oppo-fee peuvent fervir, en appuyant fur lafurface de cet inftrument, ?  enfoncer leplomb que l\'on a introduit. 11 y a des perfonnes qui aiment mieuxqu\'on fe ferve d\'or battu , pour rem-phr la cavit?Š cari?Še des dents, que duplomb, ou de l\'?Štain battu : Je ne ferois



??? Dent r S t 69 Aucune difficult?Š de me fervir d\'or bat-^^ i fi l\'?Šcain fin & le plomb n\'avoientpas dans cette occafion la m??me pro-pn?Št?Š que l\'or ; c\'eft pourquoi je ?ŽailTele choix de l\'une, ou de l\'autre de cesinati?Šres ?  ceux qui voudront les mettreen ufage, &; en faire la d?Špenfe : L\'?Š-cain fin eft ?  pr?Šf?Šrer au plomb ; parcele plomb noircit davantage, & nedure pas fi longtems : Tous deux fontP^^?Šf?Šrables ?  l\'or pour remplir les cavi-\'^ez des dents cari?Šes ; parce qu\'ils fontplus l?Šgers que l\'or, & qu\'ils fe lient^ s\'accommodent mieux aux in?Šgalitez^ui fe trouvent dans les cavitez cari?Šesdes dents, qui font ainfi moins expo-f?Šes ?  fe g??ter de plus en plus. D\'ailleursl\'or eft cher, & tout le monde n\'eft

pasd\'humeur, ou en ?Štat d\'en faire la d?Š-penfe : N?Šanmoins quelques uns ent??-tez de l\'opinion que l\'or a de grandesVertus, ont trouv?Š des gens qui les ontfervis felon leur go??t. A la v?Šrit?Š ilsfe font fait bien payer ce qui ne leur^Voit gu?Šres co??t?Š ; puifque l\'or pr?Š-tendu qu\'ils employoient n\'?Štoit autreehofe que des feuilles d\'?Štain, ou deplomb color?Šes en or, par une teinturefaite avec le fafran, la terra m?Šrita, le^ocou, & la gomm-e gutte infufez dans



??? 70 ^ L E C H 1 R u E. G I E Nde l\'eau de-vie, ou dans de lefprit devin fur les cendres chaudes: La trom-perie n\'ayant p?? demeurer longcemscach?Še , ils onc appliqu?Š fur chaquec?´t?Š des feuilles d\'?Štain , ou de plombbattu, une feuille d\'or , & les ont faitpayer comme de l\'or pur. On n?Š peut employer le plomb, oul\'?Štain pour remplir les cavitez cari?Šesdes dents, ?  moins qu\'il ne foit aupa-Tc^ant battu en feuille: Pour s\'en fer-vir dans le cas que nous allons pref-crire, on doit en avoir de trois fortes.Le premier de l\'?Špailfeur d\'une feuillede papier, l\'autre un peu moins ?Špais,& enfin un troifi?Šme encore moins?Špais que ce dernier. Quoique je me ferve fouvent du motde plomb ,â–  pour remplir les dents creu-

f?Šs, ou cari?Šes, l\'?Štain fin battu efl: ? pr?Šf?Šrer: Les Miroitiers s\'en ferventpour ?Štamer, ou mettre leurs glaces auteint. On doit toujours choifirles plusmincesf-uilles de celui-ci. Pour introduire ce plomb , on leGoupe par petites lames, plus ou moinslongues, plus ou moins larges, felon l\'?Š-tendue de la cavit?Š de la dent cari?Še.On ?Švite, autant que l\'on peut, queces lames foient de plufieurs pi?¨ces ;



??? Dentiste. ytparce qu\'elles tiennent mieux & durent^avantage lorfqu\'elles font continues^ de la m??me teneur. Si les dents cari?Šes font fenfibles, fifont foibles de corps, & qu\'il foitdifficile d\'y faire tenir le plomb, il fautplomber avec le plomb le plus min-ÂŽ^.avec celui qui tient le milieu^ trois. On fe fert au contraire dupus?Špais , quand il n\'y a point de dou-sur, ou qu\'il y en a peu, ou lorfqueies dents font fortes Celui-ci dure plusqye les autres quand il eft bien intro-Jjuit, 6c il n\'eft pas fi fujet ?  fortir pari approche des alimens folides. Cela eftn vrai, qu\'on a v?? des dents, qui ontete trente ?  quarante ans plomb?Šes fanss ??tre aucunement g??t?Šes. ^ Lorfqu\'on veut plomber i\'extr??mi-te & les parties ext?Šrieures &

int?Šrieu-\'â– es des canines & des incifives de laÂ?m??choire inf?Šrieure, on fe place aufujet, ou vis-? -vis: Ontol^ ?“ des.dents , ou leur n """^^\'^"^\'eateurdelamain h dZ\'\' fur tt "" : On pofe enrr f de lalame de plLb cavit?Š cari?Še^: On\' \' piomb dans la cavit?Š cari?Še



??? I- E c II I R u R G I E ?Ž?avec l\'inftrumenc qui lui convient lemieux : On tient cet inftrument de lamain droite, & ?  mefure que le plombs\'introduit, on a le foin d\'en laiifer detems en tems fur la circonf?Šrence ext?Š-rieure de la cavit?Š cari?Še: On appuiefur le plomb dans cette cavit?Š avecl\'inftrument, pour le prefler autantqu\'il eft poffible : Si la cavit?Š cari?Še dela dent eft trop fenfible, il ne faut ap-puyer le plomb que l?Šg?¨rement, iecontenter de l\'introduire dans la cavi-t?Š , feulement pour le faire tenir uripeu, le fouler un, ou deux jours apr?¨s^continuer ainfi jufqu\'?  ce qu\'il foit fuf-l?Žfamment foul?Š & arrang?Š, fuppof?Šque la douleur n\'ait point augment?Š.Par ce moyen on accoutume mieux ? lapreffion du plomb les

parties fenfi-bles de la dent, en ?Šludant, ou mod?Š-rant par-l?  leur douleur.^ Le plomb ?Štant introduit, (Scia ca-vit?Š cari?Še en ?Štant remplie, on prendl\'inftrument le plus pointu, que l\'ontient de la main droite, pour larder ,& percer le ploml? un peu avant parplufieurs petits trous ; afin qu\'en le pref-fant & foulant de nouveau avec l\'extr?Š-mit?Š du fouloir mouife, ce plomb s\'u-nifie , i



??? Dentiste.fe lie, s\'attache Â?Sc s\'engage mieuxuans tous les petits recoins de cette cd.-^it?Š. Ceci fe fait en rabatant dans lejnuieu tout le plomb qui ?Štoit mont?Š^ \'a circonf?Šrence de la cavit?Š de lacarie : Apr?¨s quoi on unit & on politurface ext?Šrieure du plomb avec leouloir le plus convenable j afin qu\'il n\'yaucunes in?Šgalitez : On obferve^ ue le plomb ne d?Šborde pas le niveaue/a circonf?Šrence des trous cariez,qu on a remplis. ^oixv plomber les extr??mit?Šz des cou-lonnes-des molaires de l\'un & de l\'au-je cot?Š de la m??choire inf?Šrieure & lesparties ext?Šrieures du c?´t?Š droit de cet-te meme m??choire, il faut ??tre fitu?Š dece m??me c?´t?Š, ou devant le fujet. l?Žtaut ooferver les m??mes

circonftancesque je viens de dire, & de plus por-ter le bras gauche par-deffus la t??te dulujet fur lequel on op?¨re, s\'il le faut,^o\'ir plomberies parties ext?Šrieures du S;\' TT- \' le plomb iZ-h. indicateur de la main ^^^he, ou tenir ce plomb par l\'extr??mite qui for, en dehors de h bou he avec e e ^ ??\'I^\'^enc qu\'on veut plomber, foit des plus enfonc?Šes dam la bouche.\' Tme Q



??? 74 I- E C I I 1 R u R G r E N Souvent les caries des derni?¨res mo-laires du c?´t?Š gauche, fe trouvent fienfonc?Šes dans la bouche, que lorfqu\'onop?¨re, on eft oblig?Š de porter le brasgauche par-deffus la c??te du fujet, afind\'?Šcarter la commilTure des l?¨vres, ?´cde mieux tenir l\'extr?Šmit?Š de la lamede plomb fur ia cavit?Š qu\'on veut rem-plir : L\'indicateur de la main gauchefait ces deux fondions -, il tient la lamede plomb, & range la commiflure desl?¨vres en m??me tems : Les autres doigtsde la m??me main portent fous le men-ton , pour l\'aflujettir. Pour plomber l\'extr?Šmit?Š inf?Šrieuredes dents incifives 6c canines de la m??-choire fup?Šrieure, on eft fitu?Š du c?´t?Šdroit du fujet | on pafl?? le bras gauche3ar-

deflus fa t??te, ie doigt du milieu dea main gauche portant fur ies dentsqui font ?  gauche de celle que l\'on veucplomber ; L\'indicateur de la main gau-che rel?¨ve ia l?¨vre, pendant que lamain droite conduit l\'inftrument, poufachever de plomber ces dents de m??-me que les pr?Šc?Šdentes. Si la carietrouve fur les parties lat?Šrales, ou fin"la furface ext?Šrieure de ces dents, oÂ?l?¨ve la l?¨vre inf?Šrieure avec le poucede h main gauche, on aflujettit la



??? J Dentiste. tin T de Ia m??â€ž,e rp ^ ^^ inf?Šrieur e^les dents, on Â?b place du c?´t?Š droit ;pole un genou ?  terre; on rel?¨ve laavec l\'indicateur de lamain Le pouce de la m??me ^^am pole (ur les dents qui font ?  droit dan plomber , & c\'eft le n! qu\'on introduit P\'omb. Comme cette fituation n\'eft dtf\'^y? \'^Â?"/enable, pour acheverfe fouler & refouler le plomb, onfeRelev?Š on pafi^e le bras gauche par! Pour plomber les furfaces , ou lesextpKezdes couronnes des molaires de 1 un & de autre c?´t?Š de la m??choire fuperieur?Š,iifaut ??tre plac?Š du c?´t?ŠÂŽ ^ "??it?Š de la dent cari?Še Gij \'



??? f?” le Chirurgienon fe rel?¨ve pour le prelfer ; on paffe lebras gauche par-deffus la t??te du fujet ;on pofe le doigt du milieu de la maingauche, fur la dent voifine de celle queTon plombe ; on rel?¨ve la l?¨vre avecl\'indicateur de la m??me main, 6c onportel\'inflrument de la main droite,pour plomber la dent : Si les parties la-t?Šrales des dents de ce m??me c?´t?Š ,ont befoin d\'??tre plomb?Šes, cette der-ni?¨re fituation eft ?Šgalement convena-ble pour la m??me fondion. Pour plomber les extr??mitez des cou-ronnes des dents du c?´t?Š gauche de lam??choire fup?Šrieure, on a un genou ? terre, le pouce de la main gauche ap-puy?Š fur les incifives : L\'indicateur dela m??me main ?Šcarte la l?¨vre fup?Š-rieure , & on engage le plomb

avec lefouloir introdudeur, qu\'on tient de lamain droite : Enfuite on fe rel?¨ve ; onpaffe le bras gauche par-deffus la t??te dufujet, pour relever la l?¨vre fup?Šrieureavec l\'indicateur de la main gauche :On baiffe la l?¨vre inf?Šrieure , ?´c on?Šcarte la commiffure des l?¨vres avecle doigt du milieu de la m??me main.Ces m??mes f?Žtuations conviennent auf-?? pour plomber les furfaces int?Šrieures^ ex?Ž?Šrietires des m??mes dents,



??? Dentiste. \'^fQuoique ces derniers moyens foiencplus efficaces, pour borner les pro-^S^es des caries des dents, & qu\'ils emÂ?pecfient les mauvaifes impreffion^ desforps ext?Šrieurs qui les environnent,J: ^\'\'nve n?Šanmoins qu\'on efl queique-oblig?Š d\'?´ter le plomb , par rap-P^yt ?  la continuation de la douleur,cefle ordinairement peu de tems^Pr?¨s l\'avoir ?´t?Š. ^ Lorfqu\'on veut ?´ter , ou lever leP^omb de quelque dent plomb?Še, on aRecours ?  l\'ufage des petites rugines ,Â?ont nous nous fommes fervis pour ?´terla carie des dents. On fe place de la\'^eme mani?¨re que l\'on a fait en laplombant. Les doigrs .de la main gau-che y ex?Šcutent les m??mes fondions ,Suivant que les fituations diff?Šrentesdes

caries le demandent. Si malgr?Š tous les moyens que l\'art^ous prefcrit pour rem?Šdier ?  la carie^^es dents, la douleur recommence, ouMfte; fi d\'ailleurs on eft afilir?Š dea profondeur de la carie, il n\'y a point^autre parti ?  prendre, que d\'?´ter laen obfervant les circonftancesMarqu?Šes au chapitre 14. du TomePi\'ernier, & la mani?¨re d\'op?Šrer quiera indiqu?Še au chapitre dixi?¨me de ce^\'diurne. G iij



??? ?Ž 78 ie Chirurgien Avant que de finir celui-ci, il eftbon d\'obferver, qu\'en ?´tant toute lacarie d\'une dent, afin de la plomberlorfqu\'elle eft creufe, il n\'eft quelque-fois pas poffible de fe difpenfer d\'end?Šcouvrir le nerf, & de le toucheravec l\'inftrument ; ce qui fe reconno?Žtpar la douleur qu\'on y cauf?Š, & en-core mieux par un peu de fang qui fortdes vaiffeaux de cette dent, <Sc qui,lorfqu\'on introduit du coton roul?Š dansla cavit?Š cari?Še pour l\'elfuyer, ne man-que pas de faire une petite empreintefur ce coton , qu\'il eft aif?Š d\'apperce-voir, quand on l\'a recir?Š. Dans unfembiable cas, il faut plomber la dentfans diff?Šrer : II ne feroit plus tems deborner la liqueur qui s\'?Španche, fi elles\'?Štoit une fois accoutum?Še ?  prendrefon

cours par cette cavit?Š : Elle y fe-roit alors un engorgement, ou un ab-c?¨s tr?¨s-douloureux, & l\'on feroit obli-g?Š d\'oter le plomb& m??me la dent :Ce qu\'on ?Švite en ex?Šcutant ce quivient d\'??tre dit.



???



??? Dentiste. Escplication de la Planche XF. quicontient la figure de cinq Infiru-mens J lefquels fervent ?? plom-ber les dents & ?  les redrejfier. La Figure L repr?Šfente le fouloir introdufteur le plus pointu , qui^ert ?  introduire, fouler & larder leplomb dans les plus petites cavitez, v??lat?Šralement. La Figure IL repr?Šfente le fouloir??ntrodudeur moulfe, qui fert auffi ? peu pr?¨s au m??me ufage, v?? lat?Šrale-ment. La Figure III. repr?Šfente le fouloiren ?Šquerre, qui fert principalement ? " fouler & prelfer le plomb dans les ca-vitez des dents cari?Šes, v?? lac?Šrale-nient. A. A. A. La tige dÂŽ chacun deces inftrumens. B. B, B. Le manche de chacunde ces inftrumens. C. L\'extr?Šmit?Š ant?Šrieu-re du fouloir le plus pointu. ^

D. L\'extr?Šmit?Š mouffe du vouloir introdu??eur. G iiij 79



??? 8o ?Ž, e Chirurgien E. La courbure du fou- loir en ?Šquerre. L(t Figure IV. repr?Šfente une lamed\'argent perc?Še de deux trous ?  chaquebout ; Elle fert ?  redreifer les dents. La Figure V, repr?Šfente une autrelame d\'argent courb?Še & ?Šchancr?Še,qui fert ?  peu pr?¨s au m??me ufage. CHAPITRE VIL De ?Ža mani?¨re de caut?Šrifer lesDents. Lo R s Q u E les dents caufent beau-coup de douleur, & qu\'on a em-ploy?Š inutilement les autres rem?¨des,il faut en caut?Šrifer la carie, ?´ter au-paravant les mati?¨res qui fe trouventdans leur cavit?Š ; enlever enfuite denouveau ce que le caut?¨re aduel a cau-t?Šrif?Š, remplir la cavit?Š avec le cotonimbib?Š d\'huile de canelle; & dans lafuite on plombe la

dent, de la mani?¨-re qu\'on l\'a enfeign?¨ dans le chapitrepr?Šc?Šdent. Les inftrumens dont je me fers pourcaut?Šrifer les caries des dents, font detrois efp?Šces. ( a ) Sans m\'arr??ter ?  r?Š-(a) Voyez la Planche ??6.



??? Dentiste. 8r fbter ceux des anciens, je dirai queles aiguilles de fil d\'archal, dont on fefert ?  tricoter, plus ou moins grolTes ,pointues, ou moufles, & un peu cour-b?Šes par leurs extr??mitez, font le m??-me effet, ?´c font plus commodes quetous ceux qu\'on a imaginez jufqu\'?  pr?Š-fent ; toutes ces diff?Šrentes proportionsfont indiqu?Šes, pour fe mieux accom-moder aux diff?Šrentes grandeurs desfrous que les caries ont formez. Les caries larges & profondes doi-vent ??tre caut?Šrif?Šes dans toute leur?Štendu??, par trois, quatre, ou cinqdiff?Šrentes applications du caut?¨re ac-t??el. Celles qui font cari?Šes fuperficielle-inent , font fuffifamment caut?Šrif?Šespar une, ou deux applications du cau-t?¨re a??uel. Quand ces caries font

tr?¨s-profondes , qu\'elles caufent beaucoupde douleur, & qu\'on ne peut ?´ter toutce qui eft cari?Š, fans renouveller , ouaugmenter la douleur , il faut y appli-quer encore une fois le caut?¨re aftuel,tenter d\'?´ter la mati?¨re, Â?5c fi la dou-leur perfifte plufieurs jours, il n\'y apoint d\'autre parti ?  prendre, que d\'?´-ter la dent. Si l\'on veut fe fervir du caut?¨re ae-



??? s l e Chirurgientuel pour les caries des dents incifives ^canines, & petites molaires de la m??-choire inf?Šrieure, foit en leur extr?Š-mit?Š , ou en leur partie ext?Šrieure, oalat?Šrale, il faut ??tre plac?Š au c?´t?Š droit,ou devant le fujet, ranger la l?¨vre Se lesjou??s avec l\'indicateur & le doigt du mi-lieu de la main gauche, s\'il en eft befoin.Se tenir l\'inftrument de la main droite. Pour caut?Šrifer l\'extr?Šmit?Š des cou-ronnes des grolfes molaires du c?´t?Šdroit de la m??choire inf?Šrieure, ou leurfurface ext?Šrieure, on fe place commeil vient d\'??tre dit ; on range la commif-fure des l?¨vres, ayant auparavant ap-pliqu?Š une petite plaque (a) entre lajoue Se la dent qui doit ??tre caut?Šrif?Še.On doit prendre

cette pr?Šcaution d?Špeur de br??ler les parties charnues. Cette plaque doit ??tre un peu con-cave en dedans Se conv?Šxe en dehors :Elle doit avoir un petit manche : Elledoit ??tre d\'argent, ou de fer blanc &faite quai?Ž en forme de cuillier. Si la carie fe trouve fur l\'extr?Šmit?Šdes couronnes , ou fur la furface ext?Š-rieure des grolfes molaires du c?´t?Š gau-che de la m??me m??choire , il faut paf-fer le bras gauche par-delfus la t??te du(a) Voyez, ia Figure 4, de ia Planche l?Š.



??? Dentiste. 83^ujec, ranger la commiflure des l?¨vres& la joue avec la plaque qu\'on tientafliijettie avec l\'indicateur de la maingauche. On tient l\'inftrument de lamain droite, & on le porte de hauten bas dans le trou cari?Š qu\'on veutcaut?Šrifer. Les caries qui font fitu?Šes auiÂ? par-ties lat?Šrales des dents de l\'une ?”c Jel\'autre m??choire, ne peuvent le plusSouvent ??tre caut?Šrif?Šes ; ?  moins qu\'on\'le f?Špare les dents avec la lime dansleurs intervales. J\'ai obferv?Š qu\'on gu?Šrit tr?¨s fou-Vent , ou qu\'on diminue confid?Šrable-ment la douleur des dents incifives &canines par le moyen du caut?¨re aftuel,quoique la carie ait p?Šn?Štr?Š jufqu\'?  leurcavit?Š. , Pour caut?Šrifer l\'extr?Šmit?Š du corpsdes dents

incifives & canines, des pe-tites 5c grofl??s molaires du c?´t?Š droitde la m??choire fup?Šrieure, on eft fitu?Šau c?´t?Š droit, ou devant le fujet : Onmet un genou ?  terre ; on ?Šcarte desdents la commiflure des l?¨vres, en fefervant de la plaque, que l\'on aflujettitavec l\'indicateur de la main gauche,tandis que la main droite porte obli-quement le caut?¨re aduel dans l\'en-droit cari?Š.



??? i-E Chirurgien tes r/dV int?Šrieu- re des dents de la m??me m??choire, il ^ut mettre auffi un genou ?  terre Pour caut?Šrifer les furfaces ext?Šrieu-res des molaires du c?´t?Š droit on ^r.rantit de l\'adion du caut?Šr a??uef ucommiffiure des l?¨vres & la partie int?Š! rieuredelajou?¨-,avec]ap?Žaqueq?on Si l\'on caut?Šrife la furface ext?Šrieur??des incfives & canines, on paffeirbr sgauche par-deffiis la t??te d^u fu^ ^ abaiiTe la levre inf?Šrieure avec ifto" du miheu , ou l\'indicateur de la m^m gauche; on rel?¨ve ia l?¨vre fup?ŠrSueavec l\'indicateur, o^ le pouce de a?Žiieme main. ^ ^ Pour caut?Šrifer les furfaces ext?Šrieu-^es des molaires du c?´t?Š gauche Imemel^extr??mit?¨ de leurs Couronnes on eft dans la m??me fituation :0^n ;a!

rantitegalementla commilfurel4 wes,& la jou?Š avec la plaque, tandis gu\'onporteaveclamaindrl-teircat tere aftuel dans tous les endroits ca.nez. ^ Il faut obferver d\'avoir recours ? 



??? Dentiste. Â§5 \'Eette plaque toutes les fois qu\'il s\'agirade caut?Šrifer les dents molaires des deux?‡?´tez de la bouche : On ?Švite par-l?  des\'expofer en caut?Šrifant les dents, ? t>ruler la langue d\'un c?´t?Š , ou lesJou??s de l\'autre. On peut fe fervir aud?Šfaut de cette plaque d\'une cuillier? caff?Š. L\'application du caut?¨re a??uel ne^uffifant pas toujours pour gu?Šrir la ca-^?Že des dents, ni pour en arr??ter le pro-gr?¨s fans retour, l\'air qui agit fur lacavit?Š cari?Še, faifant que cette cavit?Š5\'agrandit, & la falive alt?Šr?Še & m??-l?Še avec les alimens ?Štant caufe que ladent fe carie davantage, il eft n?Šcef-faire de la plomber, ainfi qu\'on l\'a en^feign?Š pr?Šc?Šdemment ; fi cependantelle efl trop fenfible Se douloureufe, ilfaut du

moins la tenir bouch?Še, oufemplie d\'un tampon de coton roul?Š,jufqu\'?  ce qu\'on ait gagn?Š le terns proÂ?pre pour la plomber,



??? S<> X E C H r R ?Ž7 R G I ?‰ M Explication de la Planche XVhqui contient la figure de quatreInfirumens qui fervent ?? caut?Š-rifer les Dents. La Figure L repr?Šfente un caut?¨rea?Šluel courbe & pointu par fes ex-tr??mitez. A. Son corps. B. B. Ses courbures pointues re-tourn?Šes dans un fens oppof?Š. La Figure //. repr?Šfente un autreeaut?Šre aduel droit & tr?¨s-pointu. C. Son corps. D. D. Ses extr??mitez pointues. La Figure UL repr?Šfente un troi-fi?Šme caut?¨re aduel auffi recourb?Š,dont les extr??mitez font mouifes. E. Son corps. F. F. Ses extr??mitez recourb?Šes. La Figure IF. repr?Šfente une efp?Š-ce de plaque d\'argent, quafi figur?Šeen forme de cuillier : Elle fert ?  garan-tir de l\'a?Šlion du feu les parties voifi-

?Žies des dents, lorfqu\'on les caut?¨rife. G. La concavit?Š de la plaquedans toute fon ?Štendue. H. Son manche aplati.



??? 3 . Thm,ck& l??T .g?Š.



??? Dentiste. ?Žy CHAPITRE VIIL Des Dents tortues, mal arrang?Šes ^^? \' lux?Šes ; des injlrumens & desrem?¨des qui fervent ?  op?Šrer ^quand on redi\'ejfe, quon ra-fermit les Dents, Lorsque l\'on n\'?´te point lesdents de lait dans un tems conve-nable, elles peuvent faire prendre dif-erentes figures ?  celles qui leur fucc?Š-^ent, les rendre difformes, courb?Šes ,panch?Šes en dehors, panch?Šes en de-dans , ou panch?Šes vers les cotez. Ilpeut encore arriver par-l?  , que leursparties lat?Šrales fe tournent en dehors,ou qu\'elles i?¨ tournent en dedans ; cequi peut caufer plus ou moins de dif-formit?Š. Les coups, & les efforts violens peu-vent aul?Ži contribuer ?  ce d?Šrangement,"^^nt aux adultes, qu\'aux enfans. Lesmoyens

qu\'il faut employer pour pr?Š-venir tous ces d?Šfordres, ou pour y rc-m?Šdier, lorfqu\'ils fe manifeftent, fontindiquez dans la Fuite de ce chapitre.Les dents qui fe d?Šrangent de la ma-



??? ie chirurgienni?Šre qu\'on vient de le rapporter, fonCles incifives ?´c les canines. Les molai-res y font moins fujettes, & ne peuventtout au plus fe courber qu\'en dedans,ou en dehors, ?  caufe de leur groITeur,& qu\'elles font plus folidement articu-l?Šes dans leurs alv?Šoles. L\'Auteur^du petit Livre C^) dontj\'ai d?Šj?  parl?Š dans le premier & le f?Š-cond chapitre du premier Tome, nousfait remarquer que les dents qui vien-^nent hors de leur rang, ou qui [ont fu-jettes a fc contourner far foppfttion queleur font les dents de lait, font celles quifont la plupart adh?Šrentes , quon ne peutgu?¨re s oter fans enlever en m??me temsune portion de la fubflance fpengieufe, &quelquefois m??me de r alv?Šole & de la ^gencive , d\'o?š

s\'enfuivent ces h?Šmorra^-gies ft dang?Šreafes , ou dont on ne peutfouvent emporter que la couronne, parceque leurs racines fe cajfem d ie jlent en-gag?Šes dans r alv?Šole. Il ajoute, qu\'ileji^ naturel de conclurre qu\'il n\'j a que led?Šfaut de place qui produit tous ces in-conv?Šniens, de m??me que toutes les for-mes extraordinaires des racines. Depuis plus de quarante ann?Šes quefexerce ma profeffion, je n\'ai pointia) Pag. f6. Se fuivantes. encore



??? Dentiste.encore remarqu?Š que les dents quiViennent hors de rang, ou qui fontcontourn?Šes par l\'oppofition des dentsde lait, foient plus adh?Šrentes que lesautres. Au contraire les dents qui ont^erc?Š en dehors, ou en dedans, ayant^erdu leur diredion , leurs alv?Šoles &eurs gencives, en font ordinairementbeaucoup moins ?Špaiffes, & couvrent^len moins leurs racines ; ce qui faitqu elles font prefque toujours plus d?Š-chaufT?Šes, moins adh?Šrentes. Se parconf?Šquent moins affermies que lesdents qui font bien arrang?Šes. De plus le d?Šfaut de place n\'arriveordinairement qu\'aux incifives Se auxcanines, & rarement aux petites mo-laires, encore moins aux grofles ,Quandnous fommes obligez d\'?´ter quelques-

unes de ces premi?¨res , quoique malarrang?Šes, nous ne voyons pas queleurs racines ayent des formes extraor-dinaires , ni qu\'elles caufent des acci-dens fi f??cheux que l\'Auteur veut nousle perfuader. Les accidens confid?Šrables , telsqu\'il vient de nous les rapporter, ar-rivent plus fouvent par l\'extradion desgrofles molaires que par celle des au-tres dents ; parce que les grofles mo-Tome II. H



??? so I E C H 1 R u R G 1 E N-iaires ayanc chacune deux ou cro?Žs ra-cines , & quelquefois davantage, ellesIbnt ordinairement plus adh?Šrentes &plus fujettes ?  avoir des formes extraor-dinaires ; d\'o?š l\'on peut conclurr?Š auffique le d?Šfaut de place, les formes bi-zarres des racines & leurs adh?Šrences ne font pas toujours produites par l\'op- pofition des dents de lait, puifque lesgroffes molaires, qui n\'ont point trou-v?Š de dents de lait ?  leur palfage, fontcelles qui occafionnent le plus fouvencpar leur extradion, les accidens f??-cheux dont l\'Auteur nous a fait le d?Š-tail. ^ C\'eft fur ce pr?Šjug?Š qu\'il a dit quedes que tm remarque que les m??choiresd\'un enfant nom pas me ?Štendue fupfan-te , il faut lui o?Žer de bonne heure

les der-ni?¨res molaires de. lait, fmtout fi les pre-mi?¨res grojfes molaires font d\'un grasvolmm. Je ne vois pas que cette op?Šrationpuiffe produa-e un bon effet ; parce queces derni?¨res petites molaires de lait,?Štant ?´t?Šes, les dents voifines trouvent?  la v?Šrit?Š des places vuides pour s\'?Š-tendre , _ & occupent totalement, ouen partie , leur place : mais il\' enarrive un autre inconv?Šnient.



??? Dentiste. t)iEn effet fi ces molaires de lait vien-nent ?  ??tre remplac?Šes par les f?Šcon-des dents, qui ne manquent gu?Šres deparo?Žtre , ne cauferont-elles pas unautre d?Šrangement plus confid?Šrablequ\'il n\'auroit peut-??tre ?Št?Š auparavant?Ces dents ne trouvant plus leur placeVuide doivent n?Šceff? irement perceren dehors, ou en dedans, 6c cauferpar-la le d?Šrangement que l\'Auteurcraint fi fort, Se que nous venons defaire remarquer. Il n\'y a fans doute, continue-t\'il, )en confeillant d\'?´ter les dents de lait,^ucun lieu d\'appr?Šhender que cela nuife^ la dent qui fuc c?¨de-, car je n\'ai jamaisv??^ que fextraition d\'une dent de laitfuijfe emp??cher celle qui vient enfuite ,de prendre fon accroijfement dans fontems.

L\'Auteur nous fait fentir pard? ,qu\'il n\'a pas encore obferv?Š qu\'il y ades dents de lait qui ne fe r?Šg?Šn?¨rentlanrais, quand on les a?´t?Šes pr?Šmatu-r?Šment ; c\'efl-? -dire , lorfqu\'elles nefont pas encore difpof?Šes ?  ??tre expul-f?Šes par les f?Šcond?Šs, Â?Sc qu\'elles tien-nent encore beaucoup ; parce que dansce tems-l?  les racines des dents de lait(Â? ) Pag. s?7. l. lii. Hij



??? $>z le Chirurgien?Štant longues & fouvent adh?Šrentes ??l\'alv?Šole & ?  la gencive, on feroit endanger d\'emporter avec elles des por-tions de ces parties-l? , & d\'int?Šrefler lef?Šcond germe, ou fes vailTeaux. Voil? pourquoi lorfque les premi?¨res dentstiennent beaucoup, les f?Šcond?Šs n\'?Š-tant pas encore alfez form?Šes, ou aiTezdures, celles-ci peuvent fe rel?Ž?Šntir del\'extradion des premi?¨res, faite mal-? -propos ; & c\'eft auffi de-l?  qu\'il s\'en trou-ve qui ne reviennent jamais : Ce fait eftconftant, & il eft aif?Š de s\'en convain-cre ,fi l\'on fe donne la peine d\'examinerles bouches de ceux ?  qui l\'on a tir?Štrop t?´t des dents de kit dans leur en-fance , ainfi que je l\'ai remarqu?Š biendes fois. Lorfqu\'une dent mal

fitu?Še nuit ? l\'arrangement des autres dents ; lorf-que d\'ailleurs elle fe trouve hors derang ; qu\'elle blefle la langue, ou lesjou?Šs ; qu\'elle choque la v???? par fa di-formit?Š , & qu\'elle ne peut ??tre log?Šedans le rang des autres dents, il fautn?Šceftairement l\'?´ter. Si au contraireune dent mal fitu?Še peut ??tre mife aurang des autres ?  la faveur de quelqueintervale, on redreff?Šra cette dent enla limant, autant qu\'il fera pol?Ž??ble. Si



??? Dentiste.toutefois la lime n\'efl; pas fuffifante,pour mettre cette dent de niveau avecles voifines, on pourra y r?Šuffir parl\'ufage des doigts, du fil commun , dela foie, des petites plaques, ou lamesfaites d\'or, ou d\'argent, ou d\'autre ma*ti?Šre convenable, ou enfin par le moyendu p?Šlican, ou des pincettes droites ; (4)fi l\'on ne peut r?Šuffir par tous cesmoyens, on ne doit pas balancer ? ?´ter la dent, pour en pr?Švenir les fui-tes f??cheufes. J\'ai v?? plufieurs fois des dents cour-b?Šes , ou mal fitu?Šes percer peu ?  peules l?¨vres, les joues, & produire desulc?¨res plus ou moins difformes, oudangereux. Apr?¨s avoir fait alTeoir la perfonnefur un fauteuil convenable , il fautavant que de redreffer les dents qui euont befoin, examiner

quelle efl la fi-tuation qu\'il faut leur donner : Danscette v???? , on fait ouvrir & fermer labouche du fujet fur lequel l\'op?Šrationdoit ??tre faite. On examine d\'abord files dents qui font courb?Šes, ou pan-cb?Šes, ne font point plus longues, ouplus larges que les dents droites quifont ?  c?´t?Š. Si la dent qu\'on veut re- (\'0 Voyez la Figure i. Je ia Planche 23,



??? 94 IE Chirurgiendrefler, eft plus longue , ou plus lar-ge quelle ne doit l\'??cre, il faut en limertout ce qui exc?¨de celles qui font droi-tes , avant que de tenter de la redref-fer. On lime auffi les dents qui font ? h m??choire oppof?Še, fi elles ont ac-quis plus de grandeur qu\'elles n\'endoivent avoir ; afin d\'emp??cher quedans les mouvemens des m??choires,ces dents ne viennent ?  heurter cellesqu\'on aura redreif?Šes : Cette pr?Šcau-tion emp??chera qu\'elles ne foient re-poaff?Šes dans les endroits qu\'elles oc-cupoient, avant qu\'on les e??t redref-f?Šes. Si l\'on fe fert de la lime pour limerles dents des enfans, depuis leur naif-?’anceJ^fqu\'?  l\'??ge de dix ou douze ans,& m??me jufqu\'?  quinze, on doit avoir?Šgard ?  la d?Šlicatefte de

leurs dents ,??c fe reifouvenir de ce que nous avonsdit ?  ce fajet au chap. 4. de ce Volu-me o?š il eft trait?Š de la mani?¨re de li-mer les dents. Les dents des jeunes fujets , fontbien plus aif?Šes ?  redrelfer, que cellesdes adultes ; tant ?  caufe du peu de vo-lume que les racines leurs dents ont?  cet ??ge, qu\'?  caufe de la moleft:\'edetoutes les parties qui les environnent ^



??? _ Dentiste.?‡ eft pourquoi il faut tenter d\'abord deles redrefler avec les doigts j ce qui fefait ?  plufieurs reprifes dans le coursde la journ?Še. Lorfque les dents font panch?Šes endehors, ou en dedans, les doigts nefuffifant pas pour les redreffer, on pren-dra un fil, ou une foie cir?Še, que l\'onMettra en plufieurs doubles, <5c que l\'onAppliquera par fon milieu dans l\'inter-cale que forment les deux dents voi-fines qui font droites & fermes : Apr?¨squoi on prendra les deux bouts du fil,qu onferapaft?¨rl \'un de dedans en de-hors , & l\'autre de dehors en dedans,pour les faire croifer entre la dent droi-tes & celle qui eft panch?Še : On em-brafi?¨ra enfuite la dent panch?Še, paf-fant entr\'elie la dent droite de l\'au-tre c?´t?Š, les

fils de dehors en dedans,^ de dedans en dehors, pour aller en-core embrafler de la m??me mani?¨recette dent droite : De l?  on revient encroifant le fil, jufqu\'?  ce qu\'on ait faitautant de tours qu\'il eft n?Šcefl"aire. Ilfaut obferver qu\'?  mefijre que le filpaffe fur la dent panch?Še, il foit pof?Šd\'une mani?¨re qui facilite le redrefTe-?????Žent de la dent : Cela r?Šuffit en fer-mant le fil fuffifamment ?  l\'endroit de



??? i?? Chirurgienfon appui fur la dent panch?Še, 5c enle pa/Tant plulieurs fois fur cet endroit ;foit que les deux bouts foient enfem-ble, foit qu\'ils paffent l\'un d\'un c?´t?Š, &l\'autre de l\'autre. On renouvelle cesfils deux ou trois fois la femaine, &plus fouvent, s\'il eft n?Šceffaire. Si les dents font trop pancfa?Šes, &qu\'elles ne permettent pas au fil d\'y te-nir, il faut fe fervir d\'une lame d\'or,ou d\'argent, (a) dont la longueur nedoit pas exc?Šder les deux dents droitesentTe lefquelles font celles qui font pan-ch?Šes : La largeur de cette lame doit??tre moindre que la hauteur des dents,fur lefquelles on veut l\'appliquer. Ilfaut que cette lame ne foit ni trop fo-?Žide, ni trop flexible : On fait deux trous?  c?´t?Š l\'un de l\'autre ?  chacune de

fesextr??mitez : Dans les deux trous de l\'u-f^Q de ces extr??mitez on paffe les deuxbouts d\'un fil, & on en fait autant ? l\'autre extr?Šmit?Š, avec un fil fembla-ble : Chacun de ces fils fait par le mi-lieu une anfe : Si la dent fe trouve pan-ch?Še en dedans, on applique la lame endedans fi elle eft panch?Še en dehors,on applique la lame en dehors. On em- (a ) Voyez les Figures 4. & y. de la Pian-che ?Žj. braffe



??? dentiste. dy^faffe enfuite la dent droite la plus vol-"ne, avec les deux bouts du fil quile trouvent de ce c?´t?Š-l? . On les faitpalier de dehors en dedans, fila lameen dehors, ou de dedans en dehors,Â? la lame efl en dedans. Enfin on leur*ait faire plufieurs tours croifez, & on^iT??te ces fils en les noiiant. ^ Apr?¨s que ce bout de la lame eft ar-on arr??te de m??me l\'autre bout,rapprochant doucement la lame ;^hn que par fa force & par fon appui,J^ette lame redreffe par la fuite du temsles dents qui font panch?Šes. On peut faire ?  chaque extr?Šmit?Š def deux?Šchancrures, au lieu destrous, parcequ\'elle tiendra mieux apr?¨sque les fils y feront attachez. Si Von?Žait des echancrures ?  la lame, il y fautnouer les fils par

leur milieu, appli-quer enfuite la lame fur les dents, &taire les croifemens des fils, donc jeViens de parler ,â–  autour de la denc furtTt \'is la lame po- S\'il y a deux dents panch?Šes en de-aans, & deux dents droites entr\'elles,on applique la lame en dehors, & lesnis autour des deux dents panch?Šes^OaÂ?applique de m??me ces ??ls fur chaque l



??? 9s chirurciem .exar??mit?Š de la lame ; ce qui obligeres deux dents panch?Šes en dedans, defe porter en dehors. S\'il y avoir unedent panch?Še en dedans, & une autredene panch?Še en dehors , il f? udroicmettre une lame en dehors & une au-tre en dedans, lier les deux extr??mi-tez de ces deux lames entre les deuxpremiers intervales des dents droites,qui font aux deux cotez des deux dentspanch?Šes, & par ce moyen on redref-?Žeroit ces dents.Onpeut encore redreC-fer les m??mes dents avec une lamefeule ; mais il faut qu\'elle foit plus lon-gue que le trajet qui fe trouve entreles dents panch^pes ; parce que dans cecas, il faut appliquer la lame en de-hors ?”c l\'attacher par l\'une de fes ex-tr??mitez ?  plufieurs

dents droites S?§fermes, ?  c?´t?Š de celle qui eft panch?Šeen dehors : Quand la premi?¨re extr?Š-mit?Š de cette lame eft attach?Še, oi?Žapproche la m??me lame de la dent,??c par-l?  on oblige la dent de fe porteren dedans ; Alors on alfujettir par uneautre ligature la f?Šcond?Š extr?Šmit?Š decette lame ?  la m??me dent panch?Še endedans, pour t??cher de faire venir cettedent en dehors. Quoique j\'ayedit qu\'on devoit met-



??? Dentiste. tre ?Ža lame du c?´t?Š que la dent indi-es , il faut ?Šviter, autant qu\'on le peut,de mettre cette lame en dedans, deCrainte que la perfonne n\'ait de la pei-?  parler, & que fa langue n\'en foie^\'leommod?Še. Une lame d\'or, ou d\'argent, appli-queeen dehors, peut redrefler une dentpanch?Še en dedans, fi on l\'attache d\'a-^rd par une de fes extr??mitez ?  deux,trois dents droites, & fi l\'autre ex-^l\'emit?Š de cette lamefe trouve au droit\'â€?s la dent panch?Še pour la faire porter^ dehors, comme il vient d\'??tre dit.^tte lame ne diff?¨re point de la pr?Š-^^dente, & la mani?¨re d\'arr??ter le lil,la m??me que celle que nous venons^indiquer : Ainfi cette op?Šration nediff?¨re de la pr?Šc?Šdente, que par l\'ap-plication de ia lame & du

fil.^ Lorfque les dents font panch?Šes de, Se qu\'elles font un peu croif?Šesles autres dents, on peut les redref-^J, ft?Žis lame avec ie fil feul, en i\'ap-puquan,t par fon milieu du c?´t?Š o?š lapanche, de telle mani?¨re que les^ux bouts de ce fil viennent fe croiferans l intervale de ia dent panch?Še &^ la dent droite vers laquelle on veucpprocher la dent panch?Še. On embraf- lij



??? ?Žoo ie Chirurgienfe enfuite cette dent droite, avecksdeux bouts de ce fil, que l\'on ram?¨neen les croifant de m??me ; afin de lesfaire palTer plufieurs fois fiir la dentpanch?Še 6c fiar la dent droite : Apr?¨squoi on les noue. Si la dent droite, qui eft ?  c?´t?Š decelle qui eft panch?Še, n\'eft pas fuffi\'i? nte pour contre-balancer l\'effort queles fils,ou la lame font obligez de faire^il faut fe fervir de plufieurs dents droi-tes; parce que deux dents affermiesont plus de force qu\'une feule. Il y a auffi des dents qui font pan-ch?Šes de c?´t?Š, fans perdre le niveaUdes deux furfaces des dents droites voi\'fines : En ce ?§as l\'extr?Šmit?Š de la dent:panch?Še fe trouve plus ?Šcart?Še d\'unedes dents droites voifines, que nefont & le refte

de fon corps Se fa ra-cine : Alors on peut la redrefler ave\'\'les fils de la mani?Šr?Š qui fuit, Pour y parvenir, on applique un fijpar fon milieu fur la partie lat?Šrale otila dent panche : Enfuite on ?§roife lesdeux bouts de ce fil dans les intervaleÂŽdes dents droites , vers lefquelles oriveut approcher la dent panch?Še. OÂ?tire les deux bouts du fil de ce m?ŠoiÂŽ?§?´t?Š J ?´?§ OG les reporte efi les cw^^



??? Dentiste. lof^uf la partie lat?Šrale o?š la dent panche; mani?¨re qu\'apr?¨s avoir ferr?Š ce fii^uffifamment, & l\'avoir paff?Š trois ouquatre fois par les m??mes endroits,approche les deux bouts du fil, pourles paffer enfemble dans l\'intervale qui^ft encre la dent droite & la dent pan-^h?Še ; afin que ce fil paffanc plufieurs^ois 6c embraffanc les premiers tours du^??me fil, les refferre davantage , &oblige la dent panch?Še ?  fe redrefferplus promtement : On arr??te par un^oeud ces derniers cours de fil, apr?¨squ\'ils ont approch?Š les premiers les^ns des aucres. S\'il fe renconcre encore quelqu\'autre^enc panch?Še , on la redrelfe, en y pro-c?Šdant de la m??nae mani?¨re, obfer-Vant toujours de bien tirer le fil dont^n fe fert, pour la

redreffer du c?´t?ŠÂŽppof?Š ?  la dent panch?Še. Si en appli-quanc ce fil fur la dent, il venoit ? glifler , il faudroic l\'affermir avanc quel\'appliquer fur une autre dent. Le^oyen d\'affermir ce fil, c\'eft de faireavec un de fes bouts, un f?Šcond toura la circonf?Šrence du corps de la dentau-deffus du premier. Si ?  c?´t?Š d\'une , ou de plufieurs^ents ainfi panch?Šes, il s\'en rencontre I iij w



??? 102 ie Chirurgienquelqu\'autre, qui foie inclin?Še en de-hors , ou en dedans, on la redreffe parle m??me fil qui a fervi ?  redrefl??r lefautres dents ; ou bien on a recours ? la lame d\'or, ou d\'argent, qui ?Štantappliqu?Še, comme il a ?Št?Š dit, obli-ge ces dents panch?Šes ?  reprendre leurplace. S\'il arrive que les deux incifives dumilieufoientpanch?Šes l\'une d\'un c?´t?Š ,Se l\'autre de l\'autre, ou que quelques-unes de leurs voifines foient auf?Ži pan-ch?Šes , foit ?  la m??choire inf?Šrieure,foit ?  la m??choire fup?Šrieure, il fautt??cher de les redreflfer avec les fils ,pour diminuer le trop grand interva-le qu\'elles forment entr\'elles. On yparvient en appliquant un fil par fonmilieu fur la partie lat?Šrale d\'une deces dents,

5c on le porte enfuite llir ?Ž3partie lat?Šrale de l\'autre dent panch?ŠevCe fil doit ??tre ainfi appliqu?Š en l\'ap-prochant le plus qu\'il eft poftible deFextr??mit?Š des dents : Lorfqu\'onl\'a fer-r?Š Se croif?Š fuffifamment, pour obligerles deux dents ?  fe redrelfer, en les ap-prochant l\'une de l\'autre, Se apr?¨s qu\'ila fait quatre ou cinq tours fur ces deuxdents, on le noue comme il vient d\'??tredit.



??? l??^ Dentist E. On ??pper?§oit quelquefois de grands-??ntervales entre les incifives, ou entreles incifives Se les canines. Souvent cesintervales d?Špendent de ce que ces^ents ?Štant ?Šcart?Šes les unes des autres,.ÂŽlles panchent de c?´t?Š, laiflant entreelles un efpace confid?Šrable, furcoatvers leur extr?Šmit?Š. D\'autrefois, ces????i??mes intervales proviennent de ce^ue la dent qui devoit occuper cet ef-pace , n\'eft point venue y qu\'elle a ?Št?Šd?Štruite, ou parce qu\'elle a p?Šri debonne heure. Quelquefois ces inter-vales ne proviennent que d\'une dentcalT?Še. Si la dent eft caff?Še, il faut ?´teffa racine s avant que de rapprocher lesdents voifines par le moyen des fils ,comme on vient de l\'expliquer. Sui-vant cette

m?Šthode, on rem?Šdie ?  ladifformit?Š cauf?Še par ces fortes d\'inter-vales. ^ Il fe trouve encore des dents panÂ?ch?Šes, qui ne peuvent ??tre remifes enplace, faute d\'un efpace fuffifamment^arge pour les loger. En ce cas ^ on eftoblig?Š d\'?´ter une des dents qui fontpanch?Šes, pour diftribuer fa place ? toutes celles qui en ont befoin, en ob-servant les circonftances, rapport?Šes, Sqbelles que l\'on va indiquer. I iiij



??? ??of, I E c HI u R G ?? ?ˆ N Quand les perfonnes font un peuavanc?Šes en ??ge, il faut un tems affegconfid?Šrabie, avant que l\'on puilTe ex?Š-cuter ce qui efl; prefcrit par ia m?Štliodeque je viens de donner. Ce tems, quiefl quelquefois fort long, m\'a faitchercher d\'autres moyens plus promts& moins incommodes. Je les ai trou-vez dans l\'ufage du p?Šlican, & danscelui des pincettes droites. Avec le fe-coursde ces deux inftrumens, quandon les f?§ait bien manier, on fait en unmoment ce qu\'on ne pourroit faire avecles fils ?´c la lame, qu\'en y employantbeaucoup de tems. Le p?Šlican ne peut fervir ?  redrefi^erles dents panch?Šes, ou d?Šrang?Šes endevant, ni ?  redrelTer celles qui neperdent point le niveau

des furfacesdes dents voifines, quoique cependant 1elles foient panch?Šes de c?´t?Š. Dans cesoccafions, il faut n?Šcefl"airement avoirrecours ?  l\'ufage des fils, ou des la-mes ; parce que le p?Šlican ne convientqu\'aux dents qui font panch?Šes en de-dans. Quand il y a plufieurs dents voifi-nes , panch?Šes en dedans ?  redrefl"er,??c que l\'on veut fe fervir du p?Šlican ,il fautabfolument appuyer la conv?Šxit?Š



??? Dentiste. 105la demie rou?? de cet inftrument furles dents voifines de celles qu\'on redref-fe , quoiqu\'elles foient panch?Šes en de-dans. On doit obferver alors, qu\'il fautredreifer toujours en premier lieu ladent qui fe trouve le plus pr?¨s du pointd\'appui de la demie rou?? du p?Šlican tCette dent ?Štant redrelT?Še, onredrelfe-ra enfuite la f?Šcond?Š, la troifi?Šme, ??cc,Enforte que fi dans l\'op?Šration, la bran-che du p?Šlican eft tourn?Še du c?´t?Šdroit, appuyant fon crochet fur la fur-face int?Šrieure de la dent que l\'on veutredreifer, le point d\'appui de la demierou?? du p?Šlican , doit ??tre ?  gauchep^r rapport a la m??choire, & cette de-mie rou?? appuy?Š fur la furface ext?Š-rieure des dents voifines : Ainfi lors-que l\'on veut redreifer ces

fortes dedents, on continu?Š de m??me dans larang?Še, en allant de droit ?  gauche;6c par ce moyen la dent qui eft la f?Š-cond?Š redreif?Še, contribue auparavant?  fervir de point d\'appui ?  la demierou?? du p?Šlican. Lorfqu\'on a redreif?Šla f?Šcond?Š fucceffivement, on agit dem??me ?  l\'?Šgard des autres. On n\'auroitpas p?? faire cette op?Šration , fi l\'onavoit commenc?Š par celles du milieuque l\'on vient de redreifer, puifque



??? io6 l?? Ckirurg??e?Ž^fi l\'on avoic commenc?Š par celles difmilieu, le point d\'appui n\'auroit p??fe faire fur une dent, qui venant d\'??treredreff?Še, ?´c ?Štant ?Šbranl?Še alors nepeut ??tre ferme & ftable. \' Si l\'on commence ?  redrelfer lesdents du c?´t?Š gauche, la bratiche dup?Šlican eft tourn?Še de ce m??me c?´t?Šle crochet de la branche appuie fur lafurface int?Šrieure de la dent que l\'onveut^ redrelfer ; le point d-\'appui de lademie roue du p?Šlican , eft ?  droit ;elle appuie fur la furface ext?Šrieure destients voifines ; de fa?§on, que lorfqu\'onveut redrelfer les dents du c?´t?Š gauche^,on continue dans la rang?Še, en allantde gauche ?  droit: Par ce moyen ladent qui eft la f?Šcond?Š redrefl?Še, acontribu?Š ?  fervir de

point d\'appui ? cette demie roue. Lorfque fon a re-drefte la pren???Šre dent, le m??me or-dre fe fuit toujours : En un mot la der-ni?¨re panch?Še en dedans , qui>-a fervide point d\'appui pour redreflfer lespremi?¨res, elt redreff?Še apr?¨s les au-tres. Il arrive rarement que les petites mo-laires viennent ?  ??tre panch?Šes naturel-lement. Il eft encore plus rare que celaiirrive aux grofl??s molaires. Lorfque



??? D e n t i s t e. ?Ž07ces derni?¨res naiiTent panehantes, ou^ors de rang, il eft tr?¨s difficile detrouver des moyens pour les redrei??er^ ? caufe de la multiplicit?Š de leurs racines^,^ par rapport aux alv?Šoles qui les re?§oi-vent^ ces m??mes racines ?Štant tortu??s &\'obliques. Toutes ces circonftances join-tes enfemble , font que quand bien m??-?Ÿie on pourroit relever cesdems, elles?Šxc?Šderoient toujours la furface deleurs voifines , & ne les pouvant pointlimer pour les mettre au niveau de leu\'rsVoifines , pour les raifons que nous-fivons dites ailleurs, la maftication ei?Žferoit emp??ch?Še. Il n\'en eft pas de me-ine lorfqu\'une des grofl^es molaires de-vient panch?Še, ou d?Šrang?Še ?  caufed\'une chute, ou de quelque

coup vio-lent ; car alors on peut la redreffer dem??me que les autres, fans craindrequ\'elle exc?¨de fes voifines. Pour ce qui eft des petites molaires yon peut les redreffer en pratiquant la "m??me man?“uvre que nous avons in-diqu?Še pour redreffer les canines, &les incifives. Il n\'y a aucune diff?Šrencedans la mani?¨re de cette op?Šration, fice n\'eft qu^il faut ??tre plac?Š derri?¨re laperfonne , pour agir plus commod?Š-?Ÿient. Il faut encore obl??rver en redref-



??? ??o8 ie Chirurgienfane les dents du c?´t?Š droit, que l??branche du p?Šlican foit tourn?Še du c?´t?Šdroit, &c que fa demie roue porte fur?Ža furface ext?Šrieure de la molaire an-t?Šrieure, ou fur la canine du c?´t?Š droit.^Pour les petites molaires du c?´t?Š gau-che , la branche du p?Šlican doit ??tretourn?Še de ce c?´t?Š, & fa demie rouedoit porter fur la furface ext?Šrieure dela molaire ant?Šrieure, ou fur la caninedu c?´t?Š gauche. Cette mani?¨re d\'op?Š-rer fert ?  mieux placer la m??me demierou??, qui fans cette pr?Šcaution s\'ap-pliqueroit difficilement fur la furfaceant?Šrieure des dents, dans l\'endroit dela commifTure des l?¨vres, & furtoutdans l\'endroit des joues. Pour bien r?Šuf-fir dans cette op?Šration, il

faut faireattention aux circonftances que nousvenons de rapporter. Pour redreffer avec le p?Šlican lesdents de la m??choire inf?Šrieure pan-ch?Šes en dedans & fur le c?´t?Š, fe por-tant fur la face int?Šrieure des dentsdroites voifines, on faitafleoirle fujetfur un fauteuil ordinaire, fa t??te ap-puy?Še & tenue fur le doftler par un fer^viteur, que l\'on place pour cet effet der-ri?Šre le fauteuil. Le Dentifte fe place endevant ; & fi la dent eft panch?Še cn



??? Dentiste. 109dedans inclinant du c?´t?Š droit, il tien-dra l\'inftrument de fa main droite ; fiau contraire la dent eft du c?´t?Š gauche,il le tiendra de fa main gauche.Cette m?Šthode doit ??tre fuivie en quel-que endroit de la m??choire que foit fi-tu?Še une dent de cette efp?Šcequ\'on veutredreffer. En obfervant ces circonftan-ces , il fauc pofer la conv?Šxic?Š de lademie rou?? du p?Šlican, ?  fleur de lagencive des dencs voifmes de celles quidoivent ???§re redreif?Šes : Le pouce doit??cre plac?Š le long de la face exc?Šrieurede la branche du p?Šlican ; de mani?¨reque la poince du crochet s\'applique duc?´c?Š de la denc panch?Še qu\'on veut re-mecccre dans fon alfiett?Š nacurelle j &il faut que ce crochet pofe fur la furfaceint?Šrieure du corps de la

m??me dent,& qu\'on aifujettilTe ce crochet avec lepouce & l\'indicateur de la main oppo-f?Še ?  celle qui tient l\'inftrumenc. Alorson tire ?  foi du c?´t?Š oppof?Š ?  celui o?šla denc panche, ?  droic, fi elle pan-che ?  gauche J ?  gauche, li elle panche?  droic ; & coujours en l\'attirant dededans en dehors, jufqu\'?  ce qu\'ellefoie fufHfamment redrel???Še. Quand les pecices molaires fe trou-vent panch?Šes en dedans, pu de c?´t?Š j



??? ?•IO XE CHIE.URGIEMon les redreffe comme on redreffe lescanines. Apr?¨s que les dents font re-dreff?Šes, on les affujettit avec le fil,ou la foie cir?Še, que l\'on paffe & quel\'on croife comme je l\'ai dit ci-deffus. Il fe rencontre des dents, dont lesparties lat?Šrales font tourn?Šes d\'un c?´t?Šen dehors, & de l\'autre en dedans.Qu\'elles foient droites, ou panch?Šes,?Žorfqu\'elles n\'auront p?? ??tre mifes dansleur ordre naturel par le moyen desdoigts, des fils, & des lames d\'or, oud\'argent, elles y feront mifes par le p?Š-lican ?´cles pincettes droites, fi l\'efpacequ\'elles occupent le permet. Le fujet ?Štant affis fur un fauteuilordinaire, le Dentifte tient le p?Šlicande fa main droite, & fe place du c?´t?Šdroit, ou devant le

fujet : Il pofe l\'inf-trument & fes doigts comme nous l\'a-vons dit ailleurs : Il ?Šbranle doucementla dent qu\'il veut retourner, Se fur la-quelle fe trouve pof?Š le crochet du p?Š-lican ; foit en la redreffant fi elle eftpanch?Še, foit en ne faifant fimplementque la d?Štacher en partie de fon al-v?Šole : L\'?Šbranlement de cette dent?Štant fait, il paffe du c?´t?Š gauche. Sepofe le pouce & l\'indicateur gauche,fur les deux dents qui font ?  c?´t?Š de



??? Dentiste. mÂ?elle qui vient d efre ?Šbranl?Še, les au-tres doigts fervent ?  alfujettir le men-ton : Il porte enfuite fon bras droitpar delFus la t??te-du fujet, & embrafTela dent avec les pincettes droites qu\'il^Â?ent aufl?Ž de fa main droite, donnant^^ petit tour de poignet, pour tour-la dent autant qu\'il eft n?Šceffaire :la remet ainli dans fa fituation na-^iitelle, l\'aflljjettiff^ant avec le fil cir?Š ,de m??me que l\'on aff"ujettit les dentspr?Šc?Šdentes. Si c\'elt ?  la m??choire fup?Šrieure qu\'il-aut op?Šrer, le fujet doit ??tre affis fur^ne chaife tr?¨s-baffe, dont le doffierfoit bas auffi : Le Dentifte fe placederri?¨re la chaife, selevant au-defirisde la t??te du m??me fujet. Si la dent eftpanch?Še en dedans, & qu\'elle foit duc?´t?Š droit, il tient

l\'inftrument de lamain droite ; & il le tient de la gauchela dent eft plac?Še du c?´t?Š gauche :Obfervant ce qui vient d\'??tre dit, enparlant de la mani?¨re de redrelfer lesdents de la m??choire inf?Šrieure. Lorfque les dents de la m??choire fu-perieure, ont une de leurs parties la-t?Šrales tourn?Še en dedans, 6c l\'autre^^ dehors, il faut que le Dentifte foieplac?Š derri?¨re le fujet, pour les ?Šbranlet



??? Ill 1 E c H I R u s. a I E Mavec le p?Šlican : Il faut encore qu\'auffi-t?´t qu\'elles font ?Šbranl?Šes, il paffe en \'devant, pour les retourner avec les pin-cettes droites, mettant, s\'il eft n?Šceffai-re , un genou ?  terre pour fa commodi-t?Š. il doit porter enfuite le pouce dela main gauche fur les dents voifinesde celles qu\'il doit remuer, l\'indica-teur entre la l?¨vre & la gencive, Seles autres doigts fur la jou??, pour af-fermir la t??te, tandis qu\'avec fa maindroite, il porte les pincettes droites,pour embraffer la dent, 6c la retournerpar ce moyen. On doit bien prendre garde danstoutes ces op?Šrations ?  ne pas trop d?Š-tacher les dents de leurs alv?Šoles ; par-ce qu\'elles feroient en danger de nspas fe rafermir aif?Šment, ou de tom-ber. Si

ce cas arrivoit, on les remet- jtroit dans leurs alv?Šoles, les afiujet-tiffant comme il a ?Št?Š dit ailleurs. i On doit encore avoir une grande at- â– tention, lorfqu\'on redreffe une dent javec le p?Šlican ?  ne la pas rompre, jcomme fit il y a fept ?  huit ans un Den-tifte alors mon Gar?§on, le m??me dontil eft parl?Š dans la onzi?¨me Obferva-?Žion, tom. I. p. 3 ^ 5, Par une nouvelleb?¨v????, voulant, fansm\'avoir confult?¨, redref?Ž?¨E



??? Dentiste. 113redreflerla moyenne incifive du c?´t?Šgauche de la m??choire fup?Šrieure d\'u-ne jeune <5c belle Dame, il la lui caffa,faute de l\'avoir f?Špar?Še auparavant desautres dents qui la tenoient trop ferr?Še,Ou parce qu\'il ne l\'avoit point alfez m?Š-nag?Še en op?Šrant. On ne put rem?Šdier?  cet inconv?Šnient, (ju\'en remettant ? Cette Dame une pareille dent pofliche. Je me fuis toujours fervi de la m?Š-thode que je viens d\'indiquer, pour re-dreflfer les dents, m??me ?  des perfonÂ?n?Šs ??g?Šes de trente ?  quarante ans,^ j\'oie avancer qu\'avec le p?Šlican &les pincettes droites, j\'ai toujours r?Šuf-fi dans ces fortes d\'op?Šrations, fansqu\'aucune dent fe foit rompue, ni fe?Žbit trop d?Štach?Še de fon alv?Šole. Il n\'eft pas

encore venu ?  ma con-noiflance qu\'aucun Dentifte avant moife foit fervi du p?Šlican pour redreiferles dents : Je f?§ai feulement qu\'ils em-5loyent pour redreifer certaines dents,es pincettes garnies de buis, aufquel-les ils font faire des dentelures ; maisces cjentelures n\'emp??chent pas l\'inf-trument de glilfer fur l\'?Šmail de ladent ; ce qui fait qu\'on peut endom-mager alfez fouvent les parties voifinesde la dent fur laquelle on op?¨re. J\'aiTome II. K



??? 114 x e c h i r f r g i e nexp?Šriment?Š que le linge , dont oÂ?Â?couvre cette dent, convenoit mieux^que ces dentelures feules ; & commeil eft bien difficile ?´c m??me impoifi-bie, de r?Šuflir dans tous les cas qui ferencontrent en redreft? nt les dents^avec cet inftrument feul, j\'y ai jointl\'ufage du p?Šlican, ainfi que je viens del\'expliquer. On.pourra voir la defcrip-tion dc ces deux inftrumens aux lo.& 11. Chapitres de ce Volume.^ Les crochets des p?Šlicans qui fervenr?  ces op?Šrations font aft?Šz petits ?´c pro-portionnez aux dents qu\'ils doivent?Šbranler , ou redreffer. Apr?¨s qu\'ons\'en fera fervi, 6c que les dents, ?Šbran-l?Šes feront foutenu??s par les fils, oncomprimera doucement les gencivesavec les doigts, pour les

approcherde la dent, 6c on fe fervira de la lo-tion fuivante pour les bien rafermir.. Prenez des eaux de rofe 6c de plan-tain de chacune deux onces, du vinblanc quatre onces, ou une once d\'eau-de vie, du miel de Narbonne une on^ee :; Le tout ?Štant m??l?Š enfemble, ondo?Žts\'en rinfer la bouchecinq ou fix foisJfe jour pendant l\'efpace de douze ? quinze jours. J\'ai kk remarquer que* les coups



??? Dentiste. II?‡ 5c les efforts violens pouvoieilt auf????caufer les m??mes d?Šrangemens dont jeviens de parler. Si l\'effet de ces coupsne caufe que le panchement des dents ,il faut les redreffer avec l\'indicateur &le pouce, ou avec les pincettes droi-tes , ou courbes. Cela fait, on fe fertdes fils croifez pour les attacher ?  leursVoifines. Si el es font d?Šj?  forties deleurs alv?Šoles par quelque accident,il faut les y remettre promtement, &fx l\'alv?Šole & la gencive ont ?Št?Š d?Š-chirez, on aura recours aux lames deplomb (a-} que l\'on appliquera, l\'unefur la furface ext?Šrieure des dents, &l\'autre far leur furfa?§e int?Šrieure ,ayant auparavant garni ces lames avecdu linge, ou de la charpie, pour em-p??cher qu\'elles ne gliffent fur les

dents,& quelles ne bleffent les parties voi-fines : On tient ces lames affujettiespar le moyen d\'un fil enfil?Š dans une \'?Šguille , que l\'on paffe dans l\'interva-le des dents par les trous de ces m??-mes lames, de dehors en dedans, Sede dedans en dehors, iufqu\'?  ce queces lames Se les dents ?Šbranl?Šes foientluffifammenc rafermies : Ces lames fe- (ay Voyez les Pigures 4- & de la Poti-che Kij



??? ?•I^ IE CHlRUR?”l?ˆf??ront plus ou moins longues, ou larges,fuivant qu\'il y aura plus ou moins dedents ?  raferrnir, & que ces dents fe-ront longues. S\'il n\'y a qu\'une dencqui foit fortie de fon alv?Šole , fansavoir cauf?Š ni rupture, ni d?Šchirementaux alv?Šoles, ou aux gencives, il faucpour lors fe fervir du fil croif?Š : Si aucontraire plufieurs dents font forties deleurs alv?Šoles, on les fouciendra avecces lames, & on aura foin d\'emp??cherqu\'elles ne touchent aux gencives. Si l\'on craint que les dents remifesde nouveau, ne fortent de leurs al-v?Šoles, on engage les deux bouts d\'unpetit linge entre les lames & les cotezdes dents; afin que le milieu de celinge pofant fur leurs couronnes, re-tienne chaque dent, & l\'emp??che

defortir. Enfin on fait une locion avecquatre onces de vin , 8c une once demiel rofac. Le malade a foin d\'en te-nir de tems en tems dans fa bouche. Je ne vois pas qu\'aucun des Auceurs,qui ont trait?Š de cette mati?¨re, ait en-feign?¨ la mani?¨re dont il faloit fe com-porter dans les cas o?š les dents fontd?Šplac?Šes par quelques ch??tes, ou parquelques coups violens, tandis que plu-i?Žeurs fe font fort ?Štendus dans leurs i



??? . Dentiste,â– fraitez\'d\'op?Šrations de Chirurgie,des mati?¨res bien moins impor-tantes. Ainfi je ne connois point d\'au-^fe m?Šthode que celle que j\'enfeigne. CHAPITRE IX. Mani?¨re ??op?Šrer pour rafermlfles Dents chancelantes, Certaines gens fe m??lent detravailler aux dents, & fe van-Â?^ent par des affiches qu\'ils r?Špandentpartout, d\'avoir des opiates merveilÂ?eufes pour faire cro?Žtre les gencives ,^afermir les dents chancelantes, & lesemp??cher auffi de fe g??ter : D\'autrespromettent la m??me chofe par le moyende certaines liqueurs, dont ils font ungrand myft?Šre.Il eft important pour l\'honneur deprofeffion & pour l\'int?Šr??t du Public,Â?e d?Štruire de femblables fupercheries^ les erreurs qu\'elles produifent, en

lui^allant appercevoir qu\'il n\'y a que desÂ?nronteurs qui foient capables de fairee telles avances, & que s\'il y a desou l\'ufage des opiates & celui des1 peuvent r?Šuffir, pour rafermir ÂŽ dents, il y a un plus grand nora-



??? ??i8 le Chirurgienfc>Fe de cas, o?š l\'on ne peut en venir ^bout fans le fecours de la main. On a p?? voir dans le chapitre V\'du premier Tome, les opiates & les li\'queurs que j\'ai jug?Š les plus propre*pour rafermir les gencives & les dentsÂ?Ainfi je d?Šcrirai feulement ici la ma"?Žii?Šre de rafermir les dents par le fs"cours de la main, Iorfqu\'elles font de-venues fl chancelantes, ou fi peu affef\'mies, que les autres rem?¨des feroiencpeu efficaces. Les caufes qui rendent les dentÂ?chancelantes, font en g?Šn?Šral le tartre,les coups, les efforts violens, ou quel-que vice confid?Šrable de la malfe diJfang. Si l\'on reconno?Žt que ces caufeSproviennent,de la maffe du fang vici?Š,il faut avoir recours aux rem?¨des g?Š-n?Šraux , &

en m??me tems travailler aU?Žafermiffement des dents^ Les dents chancelantes feront rafet\'mies par des tours de fil d\'or trait, plusou moins fin , felon la longueur &grolfeur des dents que l\'on veut atta-cher , & fuivant l\'intervale qui fe troU^ve d\'une dent ?  l\'autre. Par exemple, lorfque les dents fon^d?Šchauff?Šes & les gencives afailf?Šes,^.^ue les intervales font larges, ii ^^^^



??? De N T I S- T E. ??t()que le fil d\'or foit plus gros ; au lieufque pour celles qui font plu5 courtes ^moins larges, moins d?ŠchaulT?Šes, &l\'intervale fe trouve moins ?Šten-du, l\'on fe fert d\'un fil d\'or plus fin.( Quand il fe trouve quelque dentplus chancelante l\'une que l\'autre, l\'on?ŽMultiplie autour de celle-l?  les tours-de fil , autant qu\'il efl; n?Šceflaire pourbien affern?Žir. Comme on a befoinrendre ce fil tr?¨s-fouple & tr?¨s-ma-niable , afin de s\'en fervir commod?Š-ment , on le fait rougir, ou recuire aU\'^?¨a; ?Šc lorfqu\'il eft recuit, on le jetteda.ns un peu de vinaigre, pour lui re^donner fa couleur, s\'il la perdue.Quand\'cela ne fuffit pas, on le met dans l\'eauf?Šcond?Š bien chaude j. & a laquelle omfait jetter un bouillon, puis on le

re-tire. L\'eau f?Šcond?Š eft l\'eau^ commu--???Že m??l?Še avec un peu d\'eau forte. Je me fers ordinairement, pour ra-fermir les dents, de l\'or le plus fin &^ le plus doux; parce qu\'il eft plus^Souple, moins fujet ?  fe rompre, &^^\'il conferve toujours fa couleur. Pour ex?Šcuter cette op?Šration, on^^it alfeoir le fujet dans un fauteuil d\'u- { a ) VoyQz les Fi\'gures z, & ?.. de la Pko-



??? t?? Chirurgieitlie hauteur convenable, fa t??te appuyeficontre le doffier, le Dentifte ?Štant de-vant la perfonne , ou ?  c?´t?Š. Pouflors il palfe le milieu de fon fil dansl\'efpace de qudques unes des dents lesplus folides Se les plus voifines de cellequ\'il faut affujettir. Enfuite il prend lesdeux bouts de ce fil, les fait palfer, enles tenant toujours un peu ferme, dededans en dehors, Sc de dehors en de-dans , entre la dent folide Sc celle quieft chancelante. Lorfqueces deux boucsde fil d\'or ont ?Šc?Š croifez dans ce pre-mier intervale, on concinu?? de m??me,en les croifanc?  chaque intervale, juf-qu\'?  ce qu\'on foie parvenu ?  celui desdeux premi?¨res dents du c?´t?Š oppof?Š.Si l\'incervale eft trop ferr?Š pr?¨s de lagencive, il faut

l\'?Šlargir avec la lime,jufqu\'?  cette m??me gencive, ?Štant ab-folument n?Šcei????ire que chaque inter-vale foit fuffifanc pour permettre l\'en-tr?Še de ce fil : De l?  on revient palferde nouveau ce m??me fil par tous lesendroits o?š on l\'a d?Šj?  palf?Š, ce quel\'on r?Š??c?Šre jufqu\'?  trois, ou quatrefois, s\'il eft n?Šcelfaire. L\'on affermitdavantage la denc la plus ?Šbranl?Še parun cour circulaire de plus, avec l\'un desbouts des fils d\'or , en r?Špaffant fuc chaque



??? Dentiste. j^rchaque dent. Lorfqu\'on eft parvenu ? Ja derni?¨re dent ?Šbranl?Še, & que tousles tours de ce fil font finis, on faitÂ?vec chaque bout de ce m??me fil deuxtours de fuite, en embraflant celle-ci :Apr?¨s quoi on retord les deux boutsce fil, on les coupe ?  une ligne ouenviron de la dent, les retordant denouveau avec les pincettes (4) ?  hor-^ger, autant qu\'il eft n?ŠcelT? ire, &^es e^tigageant dans l\'mtervale, vis-? -ps duquel on les a retordus. Si ce fil^ or en le retordant trop fortemencpour l\'arr??ter, fecaftbit, il faut d?Šfai-re le dernier tour de ce fil qu\'on a faita la derni?¨re dent, & retordre de non-veau les deux bouts. A mefure que le fil d\'or s\'applique fur les dents, on doit l\'arranger a fleurde la gencive avec une

fonde moufleou un des petits introdudeurs, ou fou\' dents plomber les Il faut encore obferver qu\'on ne doit approcher lefild\'ordes gencives,qu\'en cas que les gencives ne foient pas con-Â?\'^tnees,oua(ra,ff?¨es,&que les dents^eioient pas par conf?Šquent beaucoupVoye. u Figure de la Phack?§



??? 122 LE Chirurgie plus d?Šcouvertes qu\'elles ne le doivent; ??tre naturellement. De cette mani?¨re la fituation destours de ce fil rend.ces dents beaucoupplus fermes, que fi l\'on avoit appro-ch?Š ce fil ?  fleur de la gencive ruin?Še ;car ces tours de fil d\'or fe rencontranttrop bas, les dents en feroient bienmoins affermies. Si les intervales fonttrop peu ?Štendus du c?´t?Š de l\'extr?Šmi-t?Š ext?Šrieure des dents, & qu\'il foitimpofllble d\'y palfer le fil de la mani?¨-re que je viens de le dire, il faut l\'in-troduire ?  chaque intervale, commefl l\'on vouloir enfiler une ?Šguille. Avantque de placer le fil d\'or, on doit en-core obferver qu\'il fautn?Šceffairementfaire avec la lime une petite coche,ou petit enfoncement ?  la partie ext?Š-rieure de

chaque dent qu\'on veut ra-fermir;, & o?š le fil d\'or doit ??tre ap-pliqu?Š. Cela emp??che qu\'il ne glilfetrop pr?¨s de la gencive, qu\'il ne fe re-l??che, que la dent ne s\'en ?Šchapedans la fuite. On ne doit pas craindreque ces coches foient capables de g??-ter les dents, elles ne p?Šriffent jamaispar cet endroit. Lorfque les dents font chancelanteslufqu\'au point dc tomber d\'elles-m??- ^ 11



??? Dentiste. 121?Ÿies, ou d\'??tre ?´t?Šes aif?Šment, il lacavit?Š de leurs alv?Šoles n\'a point perduenti?¨rement la profondeur, onpeut lesy remettre, apr?¨s avoir perc?Š chaquedent par deux trous, l\'un ?  c?´t?Š del\'autre ?  fleur de la gencive, lefquelstrous perceront ?  jour la dent par fesparties lat?Šrales. ^ Si c\'eft aux dents de la m??choire in-f?Šrieure qu\'on fait ces trous, on faitune rainure ?  la dent, [a] pour logerle fil d\'or un peu au-delfus de ces me-n?Šes trous dans toute fa circonf?Šrence :Cette rainure fera plus ou moins lar-ge & profonde fuivant l\'?Špaiifeur de ladent. Si c\'eft aux dents {b) de la m??-choire fup?Šrieure, on fait la rainureau-delfous des trous. Ayant que de replacer les dentsdont il s\'agit, dans leurs alv?Šoles,

onen-gage le milieu du fil d\'or entre les deuxdencs voifmes les plus folides. Lorf-qu\'on eft parvenu en croifant le fil, ? 1 intervale de la premi?¨re dent qui eftperc?Še, on palfe les deux bouts du fildans ces deux trous; puis on loge laÂ?enc dans fon m??me alv?Šole, dans le- C\'?ŽVVoyez la Figure 1. de la Plancbc 17. Voyez ia Figure 3. de ia Planche Lij



??? ?Žl4 LE CuiRURGI?Šlsr quel on Tenfonce le plus qu\'il efl: pof- fiblc. S\'il y a plufieurs dents ?  enfiler,qu\'elles foient voifines les unes des au-tres, on les enfile de fuite avant que deles enfoncer ; apr?¨s quoi on embralfela dent la plus voifine de la derni?¨rede celles-ci avec le fil d\'or pour allergagner l\'intervale le plus prochain ,dans lequel on l\'engage, en l\'y croi-fant. On continu?Š de m??me d\'em--bralfer les dents chancelantes j?šfqu\'? la plus affermie, qui doit fervir d\'ap-pui : De l?  on revient par plufieurscroifemens & tours de ce m??me fil ? la dent folide par laquelle on a com-menc?Š. On r?Šit?¨re cette manoeuvreautant qu\'il eft n?ŠceflTaire, pour bienaffermir ces derits ; & on obferve demultiplier plus ou moins les tours de cefil,

fur celles qui font les moins affer-mies , en fe fervant de la rainure, pourles mieux affujettir. On arr??te ce filde m??me qu\'il a ?Št?Š dit ?  l\'occafiondes dents chancelantes, qu\'on rafermicfans les percer. Quand la cavit?Š de l\'alv?Šole a per-du de fa profondeur, & que la dent eftplus longue qu\'il ne faut, on doit ra-?§?§urcjr la dent par fa racine en la li-



??? D E N T I s T Ei I2f mant , ou en la fcianc ; afin que fori ex-tr??niic?Š ext?Šrieure fe trouve au niveaude fes voifines. Comme ordinairementon d?Šcouvre la cavit?Š de la racine dela dent, pour peu qu\'on la diminuepar fa racine, il la faut remplir deplomb , quand cela arrive. S\'il fe trouve que les intervales desdents chancelantes foient plus largesqu\'ils ne doivent l\'??tre naturellement,& que les croifemens des fils ne foiencpas fuffifans pour affermir chaque dent,il faut mettre ?  chaque intervale troplarge, un petit coin en coulifl?? ( a ) faitde dent de cheval marin. Chaque coinne doit point exc?Šder l\'?Špaifleur desdents : 11 n\'aura qu\'environ une lignede hauteur , Se C?¨ra proportionn?Š d\'ail-leurs ?  l\'intervale dans lequel on l\'in-

troduira. Ces coins ont deux trous Se deuxechancrures fur leurs parties lat?Šrales :On loge dans ces ?Šchancrures les deux;parties lat?Šrales des deux dents qui laif-lent un trop grand intervale, lequelle trouve alors rempli. Ces deux trousle font aupr?¨s des extr??mitez de cescorns, ils fervent ?  donner paffage auxch^ " 5 Voyez le$ Figures 5. & i. de la Plan- L ii|



??? le Chirurgiendeux bouts du fil d\'or , lorfqu\'ils y fontparvenus. Ces petits coins fervent ?  afl^ujettirles dents : On les place dans la partiede l\'intervale la plus proche des genci-ves ; afin que la l?¨vre les cache, qu\'ilsfoient moins apparens, ?´c que le fild\'or ne foit pas trop ?Šloign?Š des gen-cives. Si ces intervales font tr?¨s-grands,on les remplit avec une dent artificiel-le ; <5c s\'ils font encore augmentez parla perte de quelques dents , pour r?Š-parer ce d?Šfaut, on y en loge d\'arti-ficielles {a) contigu??s l\'une ?  l\'autreparle talon, ou la partie qui doit ??trepof?Še fur la gencive , mais divif?Šespounant depuis l?  jufqu\'?  leur extr?Š-mit?Š : Ou bien l\'on peut encore rem-plir ce m??me intervale avec deuxdents

humaines proportbnn?Šes ?  fon?Štendu??. ^ On ne fe fert de petits coins, quedans le cas o?š l\'on nef?§auroit loger desdents naturelles, ou artificielles dansles intervales des dents. Leur ufagen\'eft pas, comme l\'on voit par toutesces circonftances, pour occuper toutela longueur de l\'intervale : Ils n\'ontd\'autre utilit?Š que celle de rafermir les(a) Voyez la Figure 4. de la Planche 17.



??? Dentiste. ^ ir;dents, en fervant d\'appui imm?Šdiat ? ieurs parties lat?Šrales. A l\'?Šgard de l\'affermiffement desdents del?  m??choire fup?Šrieure , il n\'ya qu\'?  fuivre la m?Šthode que le viensde propofer pour les. dents de la m??-choire inf?Šrieure. Par cette methodeon rafermir, non-feufement les incili-ves & les canines, mais m??me encore les molaires. S. M. Dionis (\'rf^avoit connu lesmoyens que je viens de propofer poutle rafermiflement des dents, lorlqu el-les font chancelantes, je fuis perfidequ\'il n\'auroit pas confeill?Š de les oter:Au contraire il auroit pr?Šf?Šr?Š ?  la ma-xime qu\'il donne pour confiante, lam?Šthode circonftanci?Še que je viensds d?Šcrire; puifqu\'en la fuivant, ou-peut conferver les dents en leur

placependant le cours de la vie, & quonles rend capables de faire les m??mesfondions qu\'elles faifoient avant qued\'??tre ?Šbranl?Šes. Le bon fucc?¨s de cet-te m?Šthode nous permet d\'appelier dufentiment de cet Auteur ; car il fautconvenir que l\'opinion d\'un homme fic?Šl?Šbr?Š a p?? caufer la perte des dents (a) A la page six. de fon Trait?Š desop?Šrations de Chirurgie. .... L luj



??? 12.8 XE Chirurgiende plufieurs perfijnnes, aufquelles onauroit p?? les conferver : Au refte fansm arr??ter davantage ?  d?Štruire ie fen-tiinent d\'un Auteur ?Šgalement refpe-dable par fes connoilfances & par uneexp?Šrience confomm?Še, & dont la m?Š-moire d\'ailleurs eft en v?Šn?Šration , jepr?Štens feulement ?Štablir l\'utifit?Šdel? m?Šthode que je propofe, fond?Še furmes exp?Šriences. 3\'ai cr?? ??tre oblig?Šde m\'?Štendre plus particuli?¨rementdans l\'explication de cette m?Šthode ;d\'autant mieux que perfonne avantmoi, n\'a, comme je le crois, pratiqu?Šla mani?¨re de rafermir les dents natu-relles , de la fa?§on que je l\'enfeigne ,ni celle de les remplacer apr?¨s les avoir?´t?Šes, ou

iorfqu\'elles font tomb?Šes. Explication de la Planche XFIJ,qui contient la figure de plufieursInfirumens, lefquels fervent ? affermir les Dents, Figure I. repr?Šfente de petitespincettes ?  horloger, qui fervent ? tordre ie fil d\'or dont on fe fert pourrafermir les dents.



??? k



??? Dentiste. 129 A. Le corps de cet inftrument. B. Son extr?Šmit?Š ant?Šrieure. C. C. Ses brandies recourb?Šes dededans en dehors, 6c de dehors en de-dans. La Figure IL repr?Šfente une desdents incifives de la m??choire inf?Šrieu-re perc?Še au-delfous de la rainure , &enfil?Še d\'un fil d\'or qui fert ?  l\'atta-cher ?  celles qui tiennent encore ?  labouche. La Figure III. repr?Šfente une autre?Žncifive de la m??choire fup?Šrieure ,perc?Še au-delfus de la rainure, 6c en-fil?Še d\'un fil d\'or qui fert au m??meUfage. La Figure IV. repr?Šfente deux iiici-f?Žves artificielles pour la m??choire in-f?Šrieure enfil?Šes d\'un fil d\'or, fervant ? les alfujettir dans le lieu oil ^fs fub- fticu?? ?  la place de celles qui man-quent. Les Figures F. &

VL repr?Šfententdeux coins ?  couliife, fervant ?  alfujet-tir les dents ?Žorfqu\'elles font chance-lantes , 6c qu\'elles lailfent des intervalesentr\'elles fuffifans pour les introduire :Ces coins font enfilez d\'un fil d\'or pour?Žes alfujettir aux dents voifines.



??? t}Q I E Chirurgien CHAPITRE X. Defcription & ufage des Infiru-mens nommez D?Šchaujfoir $Pouffoir , Pincettes, ou Da-viers y & Levier J qui fervent ? op?Šrer pour ??ter les Dents. Le s inftrumens qu\'on employe pouf^ ?´ter les dents & leurs racines f?Š-par?Šes, font de cinq efp?Šces ^ f?§avoir,le d?Šchauflbir, lepoufToir, lespincec-Ees, la levier & le p?Šlican. La premi?¨re efp?Šce eft appellee d?Š-chaufToir; (a) parce qu\'il fert ?  d?Šta-cher les gencives du corps de la dent,ou des racines, lorfqu\'il en eft befoinpour les tirer : Cet inftrument eft faiten forme ds croiflant dans l\'?Štenduede fa partie tranchante, qui eft plate& devient plus mince ?  mefure qu\'elleapproche de fa pointe : Sa lame eft lar-ge d\'environ deux lignes dans fii partiela plus ?Štendue,

fa longueur d\'environdix hgnes, tranchante dans toute fon?Štendue en fa partie concave : Sa par-tie conv?Šxe forme un dos, qui en s\'ap-i a) Voyez la Figure i. de la PlaHche



??? Dentiste. i 5 rproehanc de la pointe , devient tr?¨s-tranchant : Sa tige eft arrondie , pi-raiTiidale & longue d\'environ deux pou-ces : Elle fe termine du c?´t?Š du man-che par une foie quarr?Še pour la mieuxengager. Ce n\'eft pas fans raifon queje recommande, nonobftant l\'opinionContraire de certains Auteurs, que cetinftrument foit d\'un tranchant fin desdeux c?´tez vers fa pointe : La raifonen eft, qu\'il fait non feulement beau-coup moins fouffrir, lorfqu\'il f?Špareles gencives des dents , qu\'il le feroits\'il n\'?Štoit pas tranchant des deux c?´-tez, ou fi fon tranchant n\'?Štoit pasalTez fin. 11 arriveroit pour lors queles gencives d?Šchir?Šes cauferoient unedouleur violente dans l\'op?Šration ,que la dent ?Štant ?´t?Še, ces

gencivesauroient plus de peine ?  fe r?Šunir. Pour?Šviter ces deux inconv?Šniens, je mefers du d?Šchaufi?´ir tranchant des deuxc?´tez ; mais comme le m??me qui fert?  d?Šchauffer les dents, quoique tr?¨s-propre ?  ouvrir diff?¨rens abc?¨s dans labouche, apr?¨s avoir appuy?Š contre desparties ofleufes, peut s\'?Šmouffer, ilfaut en avoir un femblable , qui nelerve qu\'?  ouvrir les abc?¨s, ou tumeursde la l?Žouche. J\'ai cr?? devoir m\'?Šten-



??? ie Chirurgiendre fur ces circonftrances plut?´t quede m\'amufer ?  faire une plus ampledefcription d\'un inftrument aulfi fim-ple Se auffi connu. La f?Šcond?Š efp?Šce d\'iriftrument fenomme pouffoir : (a) Il fert ?  ?´ter lesdents, leurs racines, ou chicots , enpouffant de dehors en dedans. Cet inf-trument a une tige & deux extr??mitez:Sa tige eft ronde, ou a plufieurs pans ;ce qui eft indiff?Šrent : Cette tige eftlongue d\'environ deux: pouces, plus?Štendue dans fa partie conv?Šxe , quedans fa partie concave ; Sa partie con-cave eft unie du c?´t?Š de fon extr?Šmi-t?Š dentel?Še , & fa conv?Šxit?Š eft un peaarrondie. A cette extr?Šmit?Š il y a une?Šchancrure qui forme deux dents, par-tageant la concavit?Š & la conv?Šxit?Š endeux moitiez, fune droite Se

l\'autregauche, prifes fur la largeur de l\'extr?Š-mit?Š de fon demi-croilfant, ou de facourbure : Cette extr?Šmit?Š eft larged\'environ deux lignes. A l\'extr?Šmit?Šoppof?Še il y a une mitte conv?Šxe duc?´t?Š de fa tige, Se plate du c?´t?Š op-pof?Š. Cette mitte fert ?  orner l\'inftru-ment, & ?  le mieux affermir dans fonmanche au moyen d\'une foie quarr?Še(b) Voyez la Figure z, de la Planche iS-



??? Dentiste. 153fuffifamment longue, que l\'on cimente^vec du maftic dans la cavit?Š du man-che qui la re?§oit : Ce manche doit ??treen forme piramidale & beaucoup plusgros par fon extr?Šmit?Š oppof?Še ?  la?Žnitte : Il doit ??tre arrondi, ou ?  plu-fieurs pans, de la longueur d\'environdeux pouces : Son gros bout doit ??tre9 peu pr?¨s arrondi en forme de poire :La mati?¨re la plus ordinaire dont onfait ces fortes de manches, eft l\'ivoire,l\'?Šbeine, ou quelqu\'autre bois conve-nable. Lorfqu\'on veut fe fervir de cet inf-trument, on l\'empoigne de fa?§on quefon manche appuie fur le centre du de-dans de la main : Le pouce & les autresdoigts l\'embraffent ; tant?´t on allongele pouce fur la tige, tant?´t l\'indicateur ,tandis que les dents de

cet inftrumentappuyent fur la dent, ou fur le chicotque l\'on veut enlever. On poulfe ladent, ou le chicot de dehors en de-dans, baii?Ž? nt le poignet. Lorfqne c\'eft;aux dents de la m??choire inf?Šrieurequ\'on fait cette op?Šration, on donne??n mouvement d\'?Šl?Švation avec le poi-gnet , qui produit un effet ?  peupr?¨s femblable ?  celui que les doigtsproduifent en faignant, lorfqu\'on e&?Š-



??? I. E C H.i R UR G r E Ncute la pondion & J ?Šl?Švation. Lorfqu\'on fe fert du poulToir auxdents de la m??choire fup?Šrieure, l\'ontient & l\'on appuie de m??me cet inf-trument , en fl?Šchiflant le poignet debas en haut, & l\'on produit ainfi lem??me effet. On peut, fi l\'on veut, ajou-ter fur la face conv?Šxe de cec inftru-ment, une efp?Šce de crochet tourn?Š ? contre-fens, fembiable ?  l\'excr??mic?Šdencelee du pouffoir : Ce crochec ferc ? cirer en dehors de la bouche les raci-nes, ou les dents qu\'on ne peut enle-ver, en pouffant de dehors en de-dans. . Il y a encore un autre crochec fim-ple , {a) dont les dimenlions font ? peu pr?¨s de m??me que celles de l\'inf-trument pr?Šc?Šdent. Ce crochet ne dif-f?¨re de cet inftrument, que par fa par-tie

ant?Šrieure, qui eft form?Še par unbizeau, dans la face duquel on a pra-tiqu?Š unegouti?Šre, qui s\'?Štend depuisla face fup?Šrieure de la tige jufqu\'? l\'incervale des deux pecices dents. Lecrochet fimple donc nous parlons, foieen bizeau, foie ?  furfaceâ€? conv?Šxe , eftpreferable au double ; parce que ledouble inftrument ?  crochet eft plusC Voyez la Figure 3. del?  Planche 18,



??? Dentiste. 135embaraf?Žant en op?Šrant, 6c qu\'il nef?§auroit fervir ?  ceux donc la bouchepeut s\'ouvrir facilement, ou ?  cau-fe des brides, ou de queiqu\'autre in~difpofition. Ainfi un crochet plus cro-chu ?Štant n?Šeef?Žaire pour tirer lesdents, lorfqu\'il s\'agit d\'op?Šrer de de-j dans en dehors, au lieu de mettre lePoufloir & le crochet fur la m??me ti-ge, il eft ?  propos que chacun de cesdeux inftrumens ait fa tige particuli?¨-re , 3c fon manche particulier; de for-te qu\'on ne doit fe fervir que du pouf-I loir, ou crochet fimple, dont l\'un eftemploy?Š, comme nous l\'avons dit,pour pouffer de dehors en dedans, &l\'autre pour attirer de dedans en de-I hors. i Ces deux inftrumens doivent ??tre I d\'un bon acier, mod?Šr?Šment tremp?Š.i Leurs dents

feront affez pointues ;parce qu\'il faut qu\'elles entrent & s\'en-gagent en quelque mani?¨re en op?Šranti dans le colet, dans la racine, ou dansle chicot de la dent que l\'on veut ?´ter.Comme la dent n\'eft point ?Šmaill?Šedans ces parties-l? , les dents de cecinftrument la p?Šn?Štrent fuffifamment 1ce qui ne contribue pas peu ?  rendrel\'extradion de la dent, ou du chicoi



??? i. e c h i rur g i e nqu\'on veut ?´cer , plus facile & pluscertaine. Quand on ?´te les racines des dentsmolaires du c?´t?Š droit de la m??choireinf?Šrieure, & qu\'elles font trop couver-tes des gencives, le p?Šlican ne pouvantagir fur elles, apr?¨s qu\'on a plac?Š laperfonne fur un fauteuil, on fait avecla pointe du d?Šchauflbir une incifionlongitudinale, ou cruciale ?  la gencive,jufqu\'?  la racine que l\'on d?Šcouvre parcette incifion ; & fi.,l\'on connoit pa-rle moyen de cetteincifion, que le bordint?Šrieur des racines des dents foit en-ti?¨rement d?Štruit , on doit fe fervir dupoulfoir. Lorfque les racines ne tien-nent pas beaucoup, la perfonne ?Štantalfifefurune chaife bai?Ž?¨, le Dentifte?Štant plac?Š ?  fon c?´t?Š droit, tient l\'inf-trument de fi main

droite, ayant fonpouce ?Šc fon doigt indicateur au longde la partie conv?Šxe du pouflbir : 11 po^fe l\'extr?Šmit?Š ant?Šrieure de cet inftru-ment fur la furface ext?Šrieure des raci-nes qu\'il veut ?´ter : Avant que de lespouflTer du c?´t?Š de la langue, il palTefon bras gauche par-delfus la t??te dufujet , il place fon pouce gauche entreles racmes & la langue, afin d\'emp??-cher cette partie d\'??tre touch?Še par l\'inftrument,



??? Dentiste. 137l\'inflrument, le doigt indicateur ap-puyant fur la face ext?Šrieuredes dents,qui font entre les incifives ?´c les raci-?Ž^es qu\'il veut ?´ter, 6c les autres doigtsportant fous le menton pour l\'affermir :Le Dentifle pouffe alors l\'inflrument,autant qu\'il efl n?Šceffaire, pour fairefortir les racines. Quand il s\'agit de faire la m??me op?Š-ration au c?´t?Š gauche de cette m??choi-re , on paffe du m??me c?´t?Š, en ?´tancfon bras gauche de deffus la t??te du fu-jet, pour y paffer le bras droit, quifait alors la m??me fondion que faifoitauparavant le bras gauche de l\'autrec?´t?Š: On peut faire la m??me op?Šra-tion , fl l\'on veut, fans changer de pla-ce, il fuffit-d\'??tre ambidextre, ?´c dcchanger l\'inflrument de main.

Lorfqu\'il efl queflion d\'op?Šrer auxincifives ?´c aux canines avec le pouffoir,on fe met ?  fon choix dans la fituationla plus commode: On fait affujettir lat??te du fujet fur le doffier : On fait agirle pouffoir de dehors en dedans, com-me on a dit ci-deffus. Apr?¨s avoir ?´t?Šles dents, ou leurs racines, il faut laif-fer un peu fa?Žgner la gencive Se fairelaver la bouche du malade avec de l\'o-xicrat un peu ti?¨de ; Il faut preffer en-Tme IL M



??? p} iE Chirurgienluite avec le pouce & le doigt indica-teur les parois des gencives ; foit qu\'el-les foient ?Šcart?Šes, ou non. Par cemoyen on diminue le vuide, que ladent lailfe apr?¨s fa fortie. Les racines qui ne tiennent pas beau-coup , qui ont de la prife du c?´t?Š de lalangue, ou qui n\'ont pas ?Št?Š d?Štach?Šesavec le pouffoir, doivent ??tre attir?Šesen dehors avec le crochec recourb?Š deftine a cet ufage, le Dentifte ?Štant pourJors plac?Š ?  c?´t?Š, ou devanc la per-lonne. ^ Les racines, ou chicots des dencs de amachoirefup?Šrieurcferonc?´c?Šesavec le poufloir,de m??me que celles desdents de la m??choire inf?Šrieure, enfaifant ?  chaque c?´t?Š ce que nous avonsdit de faire ?  celles d\'en bas. Il eft ?  propos, lorfque ces

racinesparoiffent un peu difficiles ?  ?´ter, quee Dentifte paffe derri?¨re le fujet, pourlui aifujettir la t??te contre fon eftomac :Apres quoi il doit faire les fondions n?Š-cdiaires pour op?Šrer en chaque ma-ehoire fuivant la m?Šthode qu\'on vientde donner. S^l arrivoit, apr?¨s s\'??tre fervi dupouHoir, ou de quelque autre inftru-JÂ?e?Žit, que ia racine fut encore acta-



??? Dentist ?‰.?  quelque portion du fond de l\'al-y?Šole, ?Šc qu\'elle y f??t comme perdue ,il faudroit achever de l\'?´ter avec lespincettes en bec de Grue, ou de Cor-beau. Lorfque les racines, ou les dents,tiennent trop, pour ??tre ?´t?Šes en lestenverfant avec le pouffbir, ou avec lesautres inftrumens, de la mani?¨re que jeviens de le rapporter, on peut les ?´teravec le pouf?Žbir, en obfervant les cir-conftances qui fuivent. On fait alTeoircelui fur qui on doit op?Šrer , fur unechaife tr?¨s-baffe : Le Dentifte fe placederri?¨re; puis ?Štant ?Šlev?Š au-deffus dufujet, il affermit fa c??te contre fa poi-trine , il pofe le pouffoir fur la face ex-t?Šrieure des chicots, ou de la dent, ilfait enforte que le pouffoir r?Šponde enligne dire??e

au point d\'appui fur lequella t??te fe trouve pof?Še : Apr?¨s cela te-nant l\'inftrument de fa main gauche, iltient de fa main droite une livre deplomb en maffe, dont la face ext?Šrieu-re eft un peu concave & garnie dedrap. Avec cette mafle de plomb ,{a)il frappe fur le manche du pouifoir, &d\'un feul coup, s\'il eil poffible, il jettela racine, ou la dent du c?´t?Š de la(a) Voyez, la?Žigwre i. del?  Planche zo\' M ij\'



??? T^o ie Chirurgienlangue : Il doic obferver de bien rete-nir le pouIToir, pour ?Šviter qu\'il n\'of-fenfe quelque partie de la bouche. Cet-te mani?¨re d oter les dents, ou les ra-cines f?Špar?Šes de leur corps, eft la m??-me , foit que l\'on op?¨re fur l\'une, oUfur l\'autre m??choire. Lorfqu\'il y a quelques dents fur lafurface int?Šrieure , ou ext?Šrieure des au-tres dents, c\'eft-? -dire, quelques fur-dents , qui n\'ont p?? ??tre arrang?Šes paraucuns moyens, & fi elles nuifent auxfon??ions de la bouche, ou qu\'ellesfoient cari?Šes, douloureufes, ou dif-formes , il faut n?Šcelfairement les ?´ter.Si elles font fur la furface int?Šrieuredes autres dents, on les ?´te avec lepouffoir, ou avec les pincettes droites ;mais lorfque la carie fe trouve du

c?´t?Šext?Šrieur des autres dents, c\'eft-? -dire,?  l\'endroit o?š il faut pofer le pouffoir,on doit abandonner cet inftrumentpour fe fervir du p?Šlican. On com-mence par limer la partie lat?Šrale desdeux dents voifines qui font ?  c?´t?Š, afind\'?Šlargir, ou d\'augmenter l\'intervale ,pour faciliter le moyen de tirer de de-dans en dehors la dent cari?Še ?”c malarrang?Še. Lorfqu\'une dent eft pof?Šecontre ia furface ext?Šrieure des autres



??? , Dentiste. i^?ŽÂ?encs, on fe fert du p?Šlican, ou despincettes droites, s\'il y a de la prife ,pour tirer cette dent, ou ce chicot. Pour ?´ter avec le poulfoir celles quilont fur la furface int?Šrieure des autresQents, 6c qui ne tiennent pas beaucoup,on n\'a que faire d\'employer la malfe deplomb : Le Dentifte fe met devant, oaau c?´t?Š droit du fujet, s\'il veut travail-^^r ?  la m??choire inf?Šrieure, ou il fe^et derri?¨re, s\'il s\'agit de la m??choirefup?Šrieure. Lorfque les dents tiennent fi fortqu\'on eft oblig?Š de fe fervir de la maffede plomb, le Dentifte fe place derri?¨rela perfonne, obfervant ce qui vientd\'??tre dit pour les autres. Lorfque ces fortes de dents ont dela prife, foit qu\'elles foient fitu?Šes furles furfaces ext?Šrieures

des autres dents,foit qu\'elles foient fitu?Šes fur les fur-faces int?Šrieures des m??mes dents ,on peut les ?´ter avec les pincettes droi-^t-\'s, pourv?? qu\'elles ne tiennent pastrop. Si Ton fe fert des pincettes droites,pour ?´ter les dents, 6c que les dents,qu\'il s\'agit d\'?´ter, foient du c?´t?Š droit,ou au-devant de la m??choire inf?Šrieure,le Dentifte fe place derri?¨re le fujet |



??? ?Ž\'j.2 le Chirurgientenant l\'inflrument de fa main droite -li ferre la dent, & ?Šl?Šv?? l\'inflrumenten devant, en donnant un tour depoignet : Il enl?¨ve de cette fa?§ondent qu\'il s\'agit d\'?´ter. Pour ?´ter lesdents du c?´t?Š gauche, il tient l\'inltrU-ment de fa main gauche. Lorfqu\'il op?¨-re ?  la m??choire fup?Šrieure, il eft fituedu c?´t?Š droit, ou devant le fujet,ayant un genou ?  terre, s\'il en eft be-foin. .4 l\'?Šgard des dents qui font fi-tu?Šes far la furface ext?Šrieure des au-tres , il ne peut les ?´ter qu\'avec le pe-lican , Iorfqu\'elles tiennent beaucoupJj-a fa?§on de les ?´ter ne \'diff?¨re pointde celle dont nous parlerons dans lafuite. En fuivant la m?Šthode que je viensde d?Šcrire, on ?´te, fans rien craindre,les dents qui font hors de rang, <5c

quifont plac?Šes fur la furface ext?Šrieure,ou fur ia furface int?Šrieure des autres dents. L\'inftrament de la troifi?Šme efp?Šceeft nomm?Š pincette , parce qu\'il pince& preflTe le corps de la dent qu\'on veut?´ter. Quelques unes de ces pincettesfont courbes, d\'autres font droites: Hy en a auffi en fa?§on de bec de perro-q^uet J dont la m??choire fap?Šrieure eft



??? \\ D e n T i s t e. 141 plus?Štendu??, & fe recourbe de haucen bas : L\'inf?Šrieure moins ?Štendue ferecourbe de bas en haut. ?Ži y a au con-traire d\'autres pincettes, donc les m??-choires font ?  c?´t?Š l\'une de l\'autre, ferecourbanc d\'abord co??tes deux de hauten bas & de dehors en dedans. De ces pincettes recourb?Šes, il y ena encore qui le fonc en fa?§on de bec dcGrue , ou en bec de Corbeau. Le da-â– ^ier ordinaire efl celui qui efl fait en becde Perroquet, dont l\'extr?Šmit?Š de cha-que m??choire a deux dents form?Šes par^ne ?Šchancrure : A la face concave dela m??choire inf?Šrieure de cet inflru-oient, il fmt obferver derendre la ca-\'^it?Š encore plus grande & plus pro-fonde , pour mieux loger ?´c embraiferla

conv?Šxic?Š du corps de la dent. Il faucÂ?lue dans cet endroit-l?  cet inftrumentfoit en fa?§on de chagrin , ou dentel?Š,afin que l\'inftrument ne glifi?Š pas fur ladent. Toutes ces pincettes, tant cour-bes , que droites , feronc ?  jondion paf-f?Še, leurs branches jointes enfemble parmoyen d\'un clou riv?Š des deux coteza rivureperdue, & d\'une grof?Žeur fuf-fifante pour r?Šfifter avec force dans letems que l\'inftrument agit. Ce cloufert d\'axe ?´c de point d\'appui, tandis



??? 144 LE Chirurg?Ž??n ^que la r?Šfiftance fe rencontre du cotede la dent que les m??choires de l\'inf-trument embraffent, & que la puilTan-ce doit agir vers l\'extr?Šmit?Š oppof?Še dÂŽfes branches. Les pincettes,ou daviers,dont les m??-choires font courbes de haut en bas, &r?Šciproquement recourb?Šes de dehorsen dedans, doivent avoir deux petitesdents ?  l\'extr?Šmit?Š de chaque m??choire-Ces dents font f?Špar?Šes par une petitegouti?Šre : Elles doivent aulfi ??tre den-tel?Šes dans leur furface int?Šrieure juf-qu\'?  l\'extr?Šmit?Š de leurs dents, de l\'?Š-tendue de deux ou trois lignes : La fur-face int?Šrieure des m??choires des pin-cettes droites doit ??tre difpof?Še dem??me. La furface int?Šrieure des m??choiresdes pincettes en bec de Grue,

ou deCorbeau, doit avoir une gouti?Šre unpeu plus ample, que celle des pr?Šc?Š-dentes. Les deux fortes de daviers , dontnous venons de parler, fervent ?  ?´terles dents de diff?Šrentes efp?Šces. Lespincettes droites fervent furtout ?  ?´terles incifives & les canines. Les pincet-tes en bec de Grue, ou de Corbeau ,fervent pour ?´ter certaines racines pro-fondes,



??? Dentiste. 14^fondes , d?Šj?  ?Šbranl?Šes, 6c qu\'on nepeut ?´ter avec les autres inftrumens. Ces fortes de pincettes, ou daviers ,font fl connus &: d\'un ufage ?Štabli de-puis fl longtems, qu\'il me paro?Žt fu-Perflu de metendre davantage fur leurftrudiire. Il ne me feroit pas difficile,fi je voulois entrer dans un plus grandd?Štail, de donner une defcription exa-6c circonftanci?Še de chacun de cesinftrumens, ( ^i) 6c de chacune de leursparties; mais je la regarde comme inu-tile : Il me paroit feulement qu\'il n\'eftpas hors de propos de faire remarquerpar quelle raifon je rejette les reflbrtsque l\'on ajoute ordinairement ?  cetinftrument, pour faciliter l\'ouverturede fes branches. Outre que le reiforteft fouvent incommode, il arrive quepar fa

vertu ?Šlaftique, il diminue laforce de la main qui empoigne lesbranches de l\'inftrument pour op?Šrer. La quatri?¨me efp?Šce d\'inftrumentqui fert ?  ?´ter les dents, fe nomme ?¨l?Š-Vatoire, ou levier, [b ) Cet inftrument?Ž^elfemble en quelque mani?¨re au trai-toir, ou chien, dont les Tonneliers fefervent, pour engager les cerceaux au- (d) Voyez les Planches ip. & 10.ib) Voyez la Figure I. de ia Plan;he 11. TQme II, N



??? 1^6 le Chirurgientour de la futaille. 11 efl compof?Š dequatre pi?¨ces, f?§avoir d\'une tige, d\'un?Šcrouen mani?¨re d\'olive, d\'une bran-die courb?Še en crochet & d\'une vis.La tige fe divife en plufieurs parties,f?§avoir en fa partie ronde vers fon ex-tr?Šmit?Š ant?Šrieure & en fa partie tour^n?Še en vis, pr?¨s de laquelle il y a unemitte, qui f?Špare la vis d\'une foie.Cette foie s\'afTujettit dans le manchede cet inftrument au moyen d\'une ro-fette fur laquelle elle efl riv?Še. : Cemanche efl fait en forme de poire : Latige de cet inflrument oppof?Še au man-che, efl cilindrique. Se coup?Še un peuobliquement par fon extr?Šmit?Š : Cetteextr?Šmit?Š a dans fon milieu une gou-ti?¨re fuivant fon obliquit?Š : Les facesobliques fitu?Šes fur les c?´tez de

cettegouti?Šre , font dentel?Šes : L\'?Šcrou enolive efl perc?Š fuivant fa longueur, &par ce moyen il fe monte fur la tige ,en s\'engageant dans fa vis : Il s\'?Šl?¨vedans un endroit dc la furface ext?Šrieu-re ,^une ?Šminence plate par fes partieslat?Šrales, perc?Še dans fon milieu Searrondie dans fa circonf?Šrence : Labranche efl courb?Še ?  l\'extr??mic?Š an-t?Šrieure , Se depuis fa courbure jufqu\'? l\'cjEtr??rair?Š poft?Šrieure elle eft droite.



??? Dentiste. 14? ayant une face plate inf?Šrieure , qurretend depuis fa courbure, jufqu\'?  lametne extr?Šmit?Š pofi?Šrieure de cetteâ€?branche : Toute la circonf?Šrence oppo-s?Še ?  cette face , peut ??tre arrondie, ou^ plulieurs pans: L\'extr?Šmit?Š de la fa-ce int?Šrieure du crochet a une ?Šchan-crure, qui f?Špare la m??me extr?Šmit?Š en\'^eux dents pointues : La m??me furfaceeft un peu dentel?Še : L\'extr?Šmit?Š pof-terieure de la branche fe trouve pluslarge & plus ?Špaiffe , que ne l\'eftle re-fte de Ibn ?Štendue, elle eft applatiefur les cotez, & arrondie du c?´t?Š dudos, & du c?´t?Š du crochet : Elle aUne f?Šparation dans fon\' milieu, quilert ?  loger l\'?Šminence de l\'?Šcrou : Sesparties lat?Šralesapplaties font

perc?Šes,<5c le trou de la partie lat?Šrale gaucheeft plac?Š ?  l\'?Šcrou , pour retenir la vislorfqu\'elle a paff?Š dans le trou qui eftde l\'autre c?´t?Š ?´c dans celui qui eft ? l\'?Šminence de l\'?Šcrou. De cette alTem-l^?Žageil r?Šfulte une charni?¨re, qui af-fetiible la branche ?  crochet avec l\'?Š-minence de l\'?Šcrou. Pour aflemblercette branche avec la tige , il n\'y aqu\'?  faire palfer la tige dans l\'?Šcrouperc?Š ?  jour : Tournant enfuite de gau-che ?  droite, la vis s\'engagera plus ou N Ij



??? ?Ž48 le Chirurgienmoins dans l\'?Šcrou, fuivant que l\'ontournera plus ou moins dans un fens jou dans un autre; & par ce moyen l\'ex-tr?Šmit?Š de la branche recourb?Še s\'?Š-loignera , ou fe rapprochera de l\'extr?Š-mit?Š ant?Šrieure de la tige. Les dimenf?Žons de cet inftrument,font les fuivantes. La longueur de latige, y compris fa foie, eft d\'environquatre pouces : Sa partie arrondie, de-mis l\'extr?Šmit?Š ant?Šrieure jufqu\'?  fapartie tourn?Še en vis, eft d\'environ un5on pouce : Sa partie tourn?Še en viseft longue auffi d\'environ un pouce, fafoie d\'environ deux pouces , Se fonmanche de m??me , l\'?Šcrou en olivÂŽd\'environ fix lignes, fa branche ?  cro-chet d\'environ deux pouces quatre li-gnes y compris fa

courbure. Il y en a qui font un allez grand ufa-ge de cet inftrument ; mais comme lepoint d\'appui fe trouve trop ?Šloign?Š dela r?Šfiftance ; que d\'ailleurs l\'extr?Šmit?Šant?Šrieure de la tige appuie contre lapartie ext?Šrieure de la dent qu\'on veut?´ter, tandis que le crochet de la bran-che eft port?Š fur la face int?Šrieure decette dent, il arrive que la tige 6c lecrochet fe trouvant horizontalementoppofez, cet inftrument eft auffi pro-



???



??? D e n t i s t ??. T49\' pre ?  eaff?¨r une dent ^ qu\'?  l\'?´ter : Je?Ž?§ai que M. Dionis le lou?? beaucoup,& dit qu\'il a ?Št?Š invent?Š de fon tems ?ŽIl ajoute qu\'il n\'a v?? perfonne s*enfervir, que feu M. Dubois ChirurgienDentifte de Louis XIV. Pour moi jeIle m\'en fers que fort rarement, & feu-lement pour ?´ter les dents chancelan-tes , ou peu affermies, ce que le davierfeul peut faire avec plus de s??ret?Š. Explication de la Planche XFIILqui contient la figur?Š de troisInfirumens qui fervent ?  ?´ter lesDents. La Figure /. repr?Šfente le d?Šchauf- foir qui fert ?  f?Šparer les gencivesdes dents, v?? lat?Šralement, A. Sa tige. B. Son tranchant, 6c fa courburapointue. C. Son manche. La. Figure II. repr?Šfente le pouftbirqui

fert ?  ?´ter les dents en pouffant dedehors en dedans, v?? de fa?§on quefa courbure & fes deux petites dentsfont apparentes. N ??i}



??? J^o ie Chirurgien D. Sa tige, E. Son extr?Šmit?Š ant?Šrieure Sc re-courb?Še , munie de deux efp?Šces dedents, f?Špar?Šes l\'une de l\'autre par ufi?Š?Šchancrure. F. Son manche en forme de poire. La Figure III. repr?Šfente le crochet le plus recourb?Š, qui fert ?  tirer dededans en dehors les dents , ou chi-cots , v?? lat?Šralement. > G. Sa tige. H. Sa courbure tr?¨s-recourb?Še,munie de deux efp?Šces de dents alfezpointues, Sc divif?Šes l\'une de l\'autrepar une efp?Šce d\'?Šchancrure, ou gou-ti?Šre. J. Son manche. Explication d^ la Planche XIX.qui contient la figure de deux Inf-trumens pour Oter les Dents. L^ Figure L repr?Šfente le davier,v?? de fa?§on qu\'on apper?§oit lescourbures de fes m??choires Sc fes

deuxbranches. A. Le corps de cet inftrument. B. B. Les e^tremitcz dentel?Šes



??? Tonx



???



??? Dentiste. ?Ž 5 ?Ž& recourb?Šes de chacune de fes m??-choires. C. C. L\'extr?Šmit?Š la plus ?Šten-du?? de fes branches, qui fert de man-che ?  cet inftrument. La. Figure IL repr?Šfente un autredavier, ou pincette, dont les m??choi-res font recourb?Šes de haut en bas, dedroit ?  gauche & de gauche ?  droit,qui fert ?  ?´ter certaines dents pour descas particuliers , v?? dans toute fon?Štendue, & de fa?§on qu\'on apper?§oitles courbures de fes m??choires & fes quatre dents. D. Le corps de cet inftrument. E. Son extr?Šmit?Š ant?Šrieure re-courb?Še & dentel?Še. F. Son extr?Šmit?Š poft?Šrieure, oufes branches qui fervent de manche. Explication de la Flanche XX, qi?š contient la figure de deux Infirumens pour oter

les Dents. La Figure I. repr?Šfente les pincet-tes droites vues lat?Šralement, quifervent ?  ?´ter certaines dents. A. Le corps de cet inftrument. N iiij



??? ^^ Chirurgien B. Son extr?Šmit?Š ant?Šrieure, ? laquelle on remarque la courbure dees deux m??choires & la dentelure dela lurface int?Šrieure. C. C. Son extr?Šmit?Š poft?Šrieure ,ou les deux branches qui fervent demanche. La Figure II. repr?Šfente les pincet-tes en bec^de grue, ou de corbeau,vues lat?Šralement, qui fervent ?  ?´teries racines des dents, ou chicots. D. Le corps de cet inftrument. E. ^ Les deux m??choires ferm?Šes,recourb?Šes, pointues & dentel?Šes endedans. â€? n branches de cet Jnftrument qui fervent de manche. CHAPITRE XI Defcription circonflanci?Še ? \'un nou^-veau p?Šlican, & les imperfec-tions de ceux dont on fe fervoitauparavant. La cinqui?¨me & derni?¨re efp?Šce de^s inftrumens eft

nomm?Še p?Šli-can. Cet inftrument fert ?  tirer en de-hoTs les dents, ou??es chicots. Les uns



??? DE?•7TISTE. 155font faire le p?Šlican d\'une fa?§on, lesautres d\'une autre. Celui que je m\'envais d?Šcrire, eft conftruit d\'une mani?¨requi n a point encore paru, & j\'ofe di-qu\'on peut s\'en fervir avec plus des??ret?Š ?”c de facilit?Š, que de tous ceuxquon a employez jufqu\'?  pr?Šfent. Le p?Šlican donc il s\'agit, doit ??treen premier lieu confid?Šr?Š de plufieurs%ons, par rapport aux diff?Šrens ufa-ges qu\'on en doit faire, fuivant la dif-lerente fituation des dents, tant ?  la??nachoire fup?Šrieure, qu\'?  l\'inf?Šrieure,Si nous confiderons ce p?Šlican pro-pre ?  ?´ter les dents plus ou moins?Šloign?Šes, ?´c plus ou moins gro?Ÿes duc?´t?Š droit de la m??choire inf?Šrieure ,?´c capable en m??me tems de les ?´terau

c?´t?Š gauche de la m??choire fup?Š-rieure, n\'ayant pour lors qu\'une feulebranche ?  crochet, nous le devons re-garder comme fimple. Si nous le con-"d?Šrons comme capable de produire lem??me effet, ayant encore une f?Šcond?Šbram he ?  crochet, tourn?Še dans le m??-me fens par rapport ?  fes courbures ;mais appliqu?Še fur le corps de cet in-ftrument ?  l\'oppofite de la premi?¨re ;nous le devons regarder comme r?Šp?Št?Š,double, ou jumeau fur un m??me corps.



??? 154 iECHIRITRGlE?Žf Si nous confid?Šrons ce p?Šlican p??frapport ?  l\'uiage qu\'on peut en faire. au c?´r?Š gauche de la m??choire inf?Š-rieure, & au c?´t?Š droit de la m??choi-re fup?Šrieure , nous le regarderonscomme femblable ?  celui qu\'on vientde d?Šcrire , except?Š que les courburesde fes deux branches, <Sc celles des de-mies rou?Šs feront tourn?Šes dans unfens diff?Šrent, quoique d\'ailleurs ellesfoient les m??mes ; & pour lors c\'eft unf?Šcond p?Šlican jumeau de celui auquelil relTemble. Tout cela ?Štablit quatrep?Šlicans femblables, montez deux ? deux fur deux corps diff?Šrens , quoi-que d\'ailleurs conformes, & ne diff?Š-rant entr\'eux que par les divers fensde la courbure de leurs branches, parles

diff?Šrens fens de leurs demies roues,& par les divers ufages qu\'ils produi-fent en op?Šrant fur les dents aux deuxc?´tez de l\'une, ou de l\'autre m??choi-re; tant?´t en tenant cet inftrumenCavec la main droite au c?´t?Š droit, &avec la main gauche au c?´t?Š gauche.La f?Žmilitude qui fe rencontre entreces p?Šlicans, aux circonftances pr?¨s queje viens de rapporter, fait qu\'il fuf?Ž??td\'en d?Šcrire un feul, pour donner uneid?Še parfaite de la ftrudure de tous les



??? Dentiste. ^ 155autres 3, & de leur ufage en particulier. _Le p?Šlican fimpie ( a) eft celui quin\'a qu\'une feule branche coud?Še, &une feule demie rou??. Il eft compof?Šd\'un corps, ou d\'une pi?¨ce de boisj,d\'unelTieu, d\'une goupille, d\'une bran-che, d\'un petit crochet en forme de fer?  cheval & d\'une vis ; le tout d\'acier. Le corps de cet inftrument , ( Odoit ??tre d\'un bois ferme foude ,tel que le bois de buis, de cormier, &c.de la longueur d\'environ cinq pouces,de l\'?Špaifteur d\'environ dix lignes ,de la largeur, dans fa plus grande?Štendue , d\'environ un pouce : Dansles dimenfions de cet inftrument, il ya plufieurs chofes ?  conf?Žd?Šrer : Soncorps proprement pris , comprend lecentre & la partie moyenne de fa lon-

gueur : Sa furface lat?Šrale gauche eftconv?Šxe ; cette conv?Šxit?Š fert ?  deuxfins ; 10. Pour rendre l\'inftrument pluspropre ?  ??tre empoign?Š ; 2 . Pour lefortifier davantage dans l\'endroit o?Žvileft perc?Š d\'un trou tr?¨s confid?Šrable,qui fert ?  recevoir l\'effieu & ?  le forti-fier. Pour donner encore plus defor-ce au corps de cet inftrument, on (a ) VoycT. Li Planche 15. (? ) Voyez la Figure j. dc la Planche z?Ž.



??? l^?´ le c?Žilr??rgieb?Žprend deux lames de fer, ou de l?Šton,fuffifamment ?Špaiifes & larges : OnJes engage en dedans & en dehors ,fuivant la longueur du manche, fansqu\'elles exc?Šdent le niveau de fa fur-face : On les y alfujettic par quatregoupilles riv?Šes ?  rivures perdues, per-?§ant de part en part : Son extr?Šmit?Šant?Šrieure doit ??tre regard?Še commeJa partie qui fert de point d\'appui furles dents Sc fur les gencives, en op?Š-rant , S: la pofl?Šrieure comme le man-che de cet inftrument. A l\'extr?Šmit?Š ant?Šrieure eft plac?Šeune efp?Šce de demie rou?? ovale qui lu?Žeft contigu?? : Cette demie rou?? eftplate dans les cotez, large d\'environdix lig n?Šs, ?Šlev?Še d\'environ cinq ?  fixlignes, & ?Špaiife

d\'environ deux lignes:Cette demie rou?? eft prife dans l\'extr?Š-mit?Š ant?Šrieure de la tige, ou corps decet inftrument : L?  elle eft fitu?Še detelle fa?§on, qu\'elle incline un peu obli-quement de dehors en dedans, Sc dehaut en bas : L\'extr?Šmit?Š gauche del\'ovale, que fa circonf?Šrence d?Šcrit,exc?¨de la furface lat?Šrale gauche d\'en-viron deux lignes ; tandis que cellequi lui eft oppof?Še, eft quafi ?  niveaude la furface ext?Šrieure de l\'extr?Šmit?Š



??? Dentiste. 157Â?u corps de cet inftrument : La furfa-ce plate inf?Šrieure de cette d.mie roueeft enfonc?Še d\'environ une ligne, pr?¨sdu bord oblique de la face inf?Šrieuredu corps de cet inftrument : La m??mefurface de la demie rou?? inclin?Še ,comme nous l\'avons dit,exc?Šde un peu,du c?´t?Š de la circonf?Šrence, le niveaude la furface inf?Šrieure de l\'arbre, outige du corps de cet inftrument. Tou-tes ces difpofitions fervent ?  porter lademie rou?? du c?´t?Š du crochet de labranche recourb?Še, tandis que par fescourbures cette branche s\'?Šloigne d\'el-le : Ces courbures fervent encore ?  fai-re porter la demie rou??, dont la cir-conf?Šrence n\'eft que tr?¨s-peu conv?Šxe,fur plufieurs dents ?  la fois, en incli-nant du

c?´t?Š des gencives, ?´c m??meappuyant en partie fur elles. Sur toute la circonf?Šrence de cettedemie rou??, on ajoute un ou deuxmorceaux de peau de bufle proportion-nez ?  fon ?Špaifteur : On les attacheavec de la colle forte, & pour mieuxfortifier cette demie rou??, on colleauffi fur fes furfaces plates, un ou deuxmorceaux de taffetas, ou de toile fine.On met par-delfus le tout un linge ,qu\'on arr??te proprement par une liga-



??? ?? 5 8 i- e Chirurgienturc de fil ?  l\'endroit de la jondion deia demie roue au corps de cet inflru-ment , & pour ia propret?Š on changede tems en tems ce finge. A ia face fup?Šrieure de cet inftru-ment eft pratiqu?Še une entaille prifedans l\'?Špaifleur de fon corps, qui feportant obliquement de dehors en de-dans , en s\'?Štendant davantage fe ter-mine par un demi cercle, au-de-i? ducentre de la furface fup?Šrieure Cette entaille eft- profonde dans cetendroit d\'environ deux lignes, un peumoins du c?´t?Š del?  demie rou??; Secela pour ?Šcarter davantage ?Ža furfacefupeneure de la demie rou?? de la furfa-ce inf?Šrieure de la. branche ?  crochet.Ces furfaces fe trouvent d\'ailleurs ?Šloi-gn?Šes l\'une de l\'autre par un

vuided\'environ deux lignes, qui r?Šgne entrela lurface de l\'entaille, & la furfacefupeneure de la demie rou??. Au cen-tre du corps de cet inflrument, il y aun trou d\'environ quatre lignes de dia-m?¨tre : Ce trou perce d\'outre en outre :11 eft d\'environ cinq lignes de diam?¨-tre : 11 fert ?  loger un effieu , la) aaisaffujettit par fon milieu dans ce me- (.t) Voyez la Figure i. de la Planche



??? e n t i s t e. 1 .0me trnn â€ž t, le l \\ moyen d une goupil- ^ > [^J qu\'on place dans une engrai-pratiqu?Še dans l\'entaille fuivantl^iongueur , & qui s\'introduit enfuitel\'eff-^ "" pratiqu?Š dans ie corps de^eitieu. Il faut obferver que l\'effieu,ont le corps doit avoir un diam?¨treHoportionn?Š ?  ce trou, eft plus gros^ns un endroit, que dans l\'autre ; c\'eftP^^^rquoi on l\'arr??te avec la goupille la partie la plus ?Štroite de fbiiÂ?-orps. \' J, La partie de cet ef?Ž?Žeu qui exc?¨deentaille, fert ?  recevoir la branche re-courb?Še , en faifant la fondion de pi-Il re?§oit auffi un crochet qui fertarr??ter la branche par une engrainureFes de fa t??te, ou de fon exrcmit?Š : Lajongueur de cet effieu, lorfqu\'il doitServir ?  arr??ter deux

branches, eft end\'environ un pouce; celle de foncorps fervant de pi?Šdeftal, d\'environcinq lignes & demie; celle de chaquejpÂ? ou pivot, (car il en doit avoir, lorfqu\'il fert ?  recevoir deuxtranches ?  un p?Šlican double) doicctre d\'environ deux lignes ; fbn dia-Jpetre ^d\'environ trois ?Žignes d\'?Špaif-leur ; l\'exc?Šdant de la longueur de cet(a) Voyez la Figure 2. de ia Planche z?Ž.



??? i^o xe Chirurgieneffieu eft employ?Š pour les deux gor-ges , ou rainures, & pour les t??tes quiles couvrent. Chaque rainure eft pro-fonde dans toute fon ?Štendue d\'envi-ron une demie ligne, ?´c large d\'au-tant. La branche recourb?Še [a] fe divifeen trois parties, en tige, en extr?Šmit?Šant?Šrieure, ou crochet, & en extr?Š-mit?Š poft?Šrieure, ou annulaire. Sa tigeeft quarr?Še : Elle a une furface fup?Š-rieure perc?Še en forme d\'?Šcrou, pourrecevoir la vis qui foutient le crocheten fer ?  cheval^ {b) une furface inf?Š-rieure, & deux lat?Šrales. Cette tige eft?Špaiife d\'environ deux lignes, large detrois du c?´t?Š de fon extr?Šmit?Š poft?Š-rieure , & de deux lignes vers la pre-mi?¨re recourbure. La longueur de cet-te tige eft depuis

l\'anneau jufqu\'?  lapremi?¨re recourbure, pour l\'ordinaire,d\'environ un pouce & dix lignes: Lerefte de cette tige , ou branche, s\'em-ploye ?  fe recourber en diff?Šrens fens,& ?  former fon crochet. La premi?¨re-courbure fe porte de droic ?  gauche, (ij ) Voyez les Figures 3. & 4. de la Plan-che 22. (b) Voyez les Figures j. & 6. del?  Plan-che 12, h



??? Dentists. i6iw feconde de dedans en avant, & degauche ?  droit ; & la troifi?Šme, en fecourbant de haut en bas, forme le cro-chet. La premi?¨re courbure ert d\'envirof??fept lignes d\'?Štendu?? hors d\'oeuvre ; laf?Šconde a la m??me ?Štendu??, & la troi-fi?Šme efl: d\'environ fix lignes. A la face int?Šrieure du crochet, il y^ une gouti?Šre, qui r?Šgne dans toutefon ?Štendu??, & dont les bords fontdentelez jufqu\'?  l\'extr?Šmit?Š du crochetpar de petites traces, ou filions traver-fez faits ?  la lime : Une ?Šchancrure d?Ž-vife l\'extr?Šmit?Š de ce crochet en deuxpetites dents ?Šgales : Son extr?Šmit?Š po-ft?Šrieure , ou annulaire, efl; plate , ar-rondie par fa circonf?Šrence, & perc?Šedans fon centre d\'outre en outre parUn trou

d\'environ trois lignes de dia-m?¨tre. L\'?Špaifl"eur de cet anneau eftd\'environ deux lignes du c?´t?Š de la fur-face plate, & il a la m??me ?Špailfeurdu c?´t?Š de la furface circulaire. Il faut remarquer que fi l\'on monteune feconde branche ?  crochet fur lecorps de ce m??me p?Šlican, elle fera re-courb?Še dans le m??me fens ; mais appli-qu?Še ?  la face & ?  l\'extr?Šmit?Š oppof?Še?  celle que la premi?¨re branche occupe. Jmie IL O



??? IE C H ?? R U ft G ?? E NOil o?Žjfervera la m??me eirconftancepour lafiruation de la f?Šcond?Š entaillequi la doit recevoir. On obfervera encore qu\'au p?Šlicanqui fert ?  ?´ter les dents du c?´c?Š gau-che de la m??choire inf?Šrieure, & duc?´t?Š droic de la m??choire fup?Šrieure ,les courbures de la branche doivent??tre tourn?Šes ?  celui-ci dans un fensoppof?Š, c\'eft-? -dire, de gauche ?  droit,& de droit ?  gauche, except?Š la der-ni?¨re , qui fera dans les unes & dansles autres de ces branches recourb?Šes,toujours de haut en bas, formant ain-fi le crochet de leur extr?Šmit?Š ant?Š-rieure. La branche recourb?Še eft arr??t?Šedans l\'entaille en fa partie annulairepar le petit crochet en fer ?  cheval yqui s\'engage dans la rainure de

la par-tie de Fef?Ž?Žeu , qui fert de pivot. Cecrochec a d?Šplus une queu?? form?Še parune petite lame perc?Še d\'un trou ?  Ibnextr?Šmit?Š, pour donner paflage ?  unepecite vis, (a) qui l\'affujettit dans le pe-tit ?Šcrou pratiqu?Š ?  la furface fup?Šrieu-re de la tige de la branche ?  crochet-La longueur de cette queu??, ou lame, (a) Voyez les Figures j-Si 8. de laPiart-ci?Že 11,



??? D e ?Ž? t i s T ?‰, 1(^3^ft d\'environ dix lignes, fon ?Špaiffeurd environ une demie ligne, de m??me^ue celle de fon fer ?  cheval, qui enle logeant dans la rainure du pivot, en-\'^??\'e fa t??te & la furface plate de l\'an-, aifujettit la branche par fa par-la plus ?Štendu?? dans la cavit?Š demi-circulaire de l\'entaille, tandis que lerefte de la branche fe loge, en s\'avan-?‡ant du c?´t?Š de la demie rou?? dans^ entaille. De cette fa?§on l\'inftrument^e trouve mont?Š, & en ?Štat d\'agir ,^ extr?Šmit?Š poft?Šrieure tenant lieu deManche, quoiqu\'on y ait mont?Š uneSeconde branche, & qu\'on y ait pra-tiqu?Š une f?Šcond?Š demie rou?? ; & al-ternativement le Dentifte fe fervant del\'autre branche , le premier p?Šlican fer-vira de manche

?  l\'autre. Le tout ainfi difpof?Š , on peut, ?  faVolont?Š, ?´ter, ou remettre toutes for-tes de branches ?  cet inftrument, pour-vu que d\'ailleurs chacune foit garnied\'un petit crochet en fer ?  cheval ;po??rv?? auft?Ž qu\'elles ayent leur anneauproportionn?Š ?  la grolfeur du pivot ;que de m??me la circonf?Šrence de l\'an-neau foit proportionn?Še ?  l\'?Štendue dela partie circulaire de l\'entaille qui ladoit recevoir, fans que la furface fup?Š- O ij



??? Chirurgien rieure de la branche, exc?¨de le niveaade la furface fup?Šrieure du corps dup?Šlica^ ; & que le fer ?  cheval foie pro-portioi^n?Š ?  la rainure, qui doic le re-cevoir. ^ En fuivant les circonftances que jeviens d\'indiquer, on multipliera cesp?Šlicans jufqu\'au nombre de quatre,qui fe r?Šduiront ?  deux p?Šlicans dou-bles ; lefquels feront propres & conve-nables ?  ex?Šcuter tout ce qui fe peutpratiquer avec le p?Šlican, bien mieuxque ne le feroient enfemble tous ceuxque l\'on a inventez, redifiez, ?´c misen uiage jufqu\'?  pr?Šfent. Chaque branche du p?Šlican recour-bee ?  crochet, doit ??tre d\'un bon acier :ces branches feront polies ?´c unies ,lans aucun autre ornement, tous leursangles mouifes, ?´c ceux de leurs re-courbures obtus, afin

de ne point in-commoder les l?¨vres , ou les jou?Šs. On fait ces branches plus.ou moins\'longues, proportionnant la longueurdes recourbures ?  celles de la tigeainfi que ia grofl?¨ur du crochet, quieft plus grande dans les plus grandesbranches ?´c plus petite dans les pluspetites. Il faut obferver que la tige dechaque branche ait toujours par fa par-



??? Dentiste.tie poft?Šrieure & par fa tige une dimen-fion ?Šgale, & qu\'on ne doit diminuerleur volume, que vers leur extr?Šmit?Šant?Šrieure. La premi?¨re de ces circonftances ferta rendre toutes fortes de branches pro-pres ?  tourner fur le m??me pivot, & ? fe placer dans la m??me entaille. La feÂ?conde circonftance fait que diverfifiantles proportions ant?Šrieures des bran-ches , on en aura par ce moyen, dontle crochet fera proportionn?Š ?  tirercertaines dents, ou racines, & d\'au-tres ?  tirer des dents & racines d\'undiff?Šrent volume <& d\'une diff?Šrente fi-gure : En un mot pour fuppl?Šer ?  tousles cas que l\'on peut rencontrer dansl\'extradion des dents , les branches fe-ront plus ou moins longues par leursrecourbures,

felon que l\'on voudra?Šloigner plus ou moins de la demierou?? la derni?¨re courbure que forme lecrochet. Quant ?  la trempe de ces branches,elles doivent ??tre tr?¨s - mod?Šr?Šmenttremp?Šes, un peu plus vers les dents ducrochet, afin qu\'elles foient moins caf-fantes; mais il faut pourtant qu\'ellesayent une force fuffifante, pour ne pasplier dans l\'effort ^ & afin que les dents



??? j66 LECltlRURGIEff du crochet ne s\'?Šcrafenc pas, & qu\'elle^ne viennent pas ?  fe fauffer. Quoique le p?Šlican, dont je viens dedonner la defcription, ait aiJez de rap-port ?  ceux donc on fe fert ordinaire-ment, il ne laille pas d\'en ??tre diff?Š-rent : Ce qu\'on reconno?Žtra en exami-nant bien fa conftruftion ; Se encoremieux lorfque l\'ufage fera voir la diff?Š-rence avanrageafe de fes effets. Dans celui-ci les entailles affermif-fent les branches dans leur adion ; avan-tage qui ne fe rencontre pas dans les p?Š-licans , dont on s\'eii fervi jufqu\'?  pr?Š-fenc ; parce qu\'il faut ?  ceux-l?  enve-lopper la branche de linge , ou d\'autremati?¨re femblable, pour l\'affermir avecfon corps, ?”c que nonobfiant cette pr?Š-caution , elle eft

fouvent peu ferme; cequi rend par conf?Šquent fon adioiimoins s??re. Les demies rou??s fe trouvent un pei??plus baffes que l\'extr?Šmit?Š des crochets,afin qu\'elles appayenc en partie fur lagencive, Se beaucoup moins fur lesdents, que ne font les demies rou??s desautres p?Šlicans, ces derni?¨res ?Štantfujecces ?  enfoncer, ou ?  ?Šbranler lesdents ; parce qu\'elles ne portent pas enpartie fur la gencive Se en partie fur T



??? Dentiste. l?´-fla dent, comme le font celles que jepropofe. \' La convexit?Š de l\'ovale de la demierou?? du p?Šlican donc je parle , r?Špondpar fa pence ?  l\'extr?Šmit?Š de la face in-t?Šrieure du crochec ; ce qui faic que fapuiiTance agic mieux. La garnitureluolecce de la conv?Šxic?Š emp??che que\'a gencive ne foie froiff?Še, ni concu-fionn?Še; & lorfque la demie rou?? eftpof?Še fur la gencive , comme nous l\'a-vons dic, la l?¨vre fe trouve log?Še ?  lapartie inf?Šrieure de la demie rou?Š,fur la face oppof?Še aux entailles. Il y a des p?Šlicans, qui au lieu dedemie rou?? conv?Šxe, ont une pi?¨ceajout?Še & mouvante , en forme de de-mi-croift? nt, d\'environ un pouce delongueur & d\'environ deux lignes delargeur : Cette

pi?¨ce eft concave ?  laface ant?Šrieure, & lorfqu\'elle eft mon-t?Še, fa concavit?Š pofe contre plufieursdents, qui doivent lui fervir d\'appui,tandis que le p?Šlican agir. Cette pi?¨-ce ajout?Še doit ??tre fixe ; mais elle nel\'eft pas toujours fur le m??me appui,pendant que le corps de l\'inftrumentfur lequel elle eft mont?Še a la libert?Šde fe mouvoir de droite ?  gauche, &de gauche ?  droite, fans que l\'extr??-



??? ?Ž68 leChirurgien mit?Š engag?Še dans la charni?¨re, cp^la joint ?  la demie rou?? en croiffanc,puifl?¨ fe tranfporter d\'un lieu ?  un au-tre fans d?Šplacer ce croilfant ; ce quiproduiroit un mauvais effet s L\'?Šcarte-jment, que ce mouvement produit,agiifant dans l\'endroit du pivot, avan-ce , ou recule la branche. Pendantqu\'il produit cet effet, il arrive fou-vent un inconv?Šnient qui en produitun autre, & qui confifte en ce que cecroiifant attach?Š par le moyen de lacharni?¨re ?  l\'extr?Šmit?Š ant?Šrieure de latige, fe trouve fouvent d?Šplac?Š, lorf-que le corps de cet inftrument d?Šcricune ligne oblique, en fe portant degauche ?  droite , 6c de droite ?  gauche :Il r?Šfulte de l? , que le croiflant ?Štantd?Šplac?Š , il ne fe rencontre plus

de r?Š-fiftance , & que par conf?Šquent la puif-fance ne peut plus agir. D\'ailleurs iln\'eft pas poffible de fe fervir de cet inf-trument dans plufieurs cas, qui quoi-que particuliers, nelaift??nt pas d\'??trealTez ordinaires ; ce qui fait que cetteefp?Šce de demie rou??, ou de croilfant,?Štant concave par fa face ant?Šrieure,fi les deux, ou trois dents voifines decelle qu\'on veut ?´ter manquent, l\'onne peut plus appuyer ce croiflant fur les dents



??? Dentiste. js^aents voifines de la br?¨che, de m??meque l\'on appuie la demie rou?? de monp?Šlican. Lorfqu\'il s\'agit d\'?´ter la der-ni?¨re , ou l\'avant derni?¨re des dents,ou quelque autre qui eft reft?Še feule,apr?¨s la perte de plufieurs autres du m??-??ie c?´t?Š, la demie rou?? en croiffant,ne pouvant point s\'appuyer fur les gen-cives , il arrive que ces p?Šlicans ordi-naires deviennent inutiles dans cesdeux derniers cas, comme dans plu-fieurs autres. En inclinant ?´c courbant de haut enbas les demies roues de mon p?Šlican ,je l\'ai rendu propre ?  fervir en toutesfortes d\'occafions, obfervant les cir-conftances que j\'ai dites. Ce n\'eft qu\'a-pr?¨s plufieurs exp?Šriences donc le flic-c?¨s a heureufement r?Špondu ?  mes in-

tentions, que je lui donne la pr?Šf?Š-rence fur tous les autres p?Šlicans. Parles raifons que je viens d\'expofer, il eftaif?Š de comprendre les inconv?Šniensaufquels les p?Šficans ordinaires fontfujets. Les courbures des branches du p?Š-lican dont je me fers, facilitent beau-coup l\'extratlion des dents ; parce qu\'el-les les tirent dans un fens horizontal ?´cprefque vertical, enai??meteuis ?´c deTome IL P Kl rM



??? jyo le Chirurgiendedans en dehors, quoique les dentsfoient ?Šloign?Šes, pourv?? que l\'on f?§a-che d\'ailleurs manier cet inftrument ;au lieu qu\'il n\'eft pas poflible de bientirer de l\'alv?Šole une dent ?Šloign?Še ,avec les branches droites, fans rifquerd\'int?Šrelfer les dents qui font ?  c?´t?Š,6c fans g??ner beaucoup les commiflb-xes des l?¨vres. La commodit?Š de la premi?¨re cour-bure fert ?  loger la commilTure des l?¨-vres fans les fatiguer, quoiqu\'on ?Šloignele crochet de la demie rou??. On s\'ap-per?§oit par ce feul ufage, que les bran-ches droites n\'ont point ces avantages ;car elles g??nent confid?¨rablement lescommilfures, lorfqu\'on eft oblig?Š d\'?Š-loigner le crochet de la demie rou?? :D\'ailleurs elles ?Šbranlent, ou

renver-fent fouvent les dents, qu\'on veut con-ferver dans leur place, en portant obli-_ quement fur elles celles que l\'on ?´te. Four profiter des avantages que monp?Šlican peut produire, il faut en avoirdeux fembiables, montez chacun dedeux branches recourb?Šes, ?  la diff?Š-lence pr?Šs que ces branches foient re-courb?Šes dans un fens diff?Šrent, dem??me que les demies roues, pour ?´terles dents des deux cotez des deux ma-



??? , . Dentiste. jjtj^wircs : L\'un ferc pour le c?´t?Š droit dea m??choire inf?Šrieure, & le c?´t?Š gau-che de la m??choire fup?Šrieure ; l\'autre^ contraire fert pour le c?´t?Š gauchela m??choire inf?Šrieure, & le c?´t?Šjitoic de la m??choire fup?Šrieure : Lestangues branches fervent aux dents?Šloign?Šes, & les courtes ?  celles quiapprochent des incifives.. llfaut remarquer que ie p?Šlican qui^^rc au c?´t?Š droit de la m??choire inf?Š-^^eure, ne peut fervir au c?´t?Š gauchede la m??choire fup?Šrieure, qu\'en iechangeant de main. De m??me celui quij^ert au c?´t?Š gauche de la m??choire in-|erieure, ne peut fervir au c?´t?Š dr?´itde la m??choire fup?Šrieure qu\'en lechangeant auffi de main. L\'on pourroit encore faire un p?Šli-can

double (^j qui ferviroit ?  ?´ter leÂ?dents en tous les endroits de l\'une 6cde l\'autre m??choire; pourvu que lesbranches 6c les demies rou??s fufTenctourn?Šes 6c courb?Šes dans un fens op-pof?Š, c\'efl-? -dire, que lorfque la de-^ie rou?? 6c la branche feroient tour-n?Šes ?  une extr?Šmit?Š de droit ?  gauche,demie rou?? 6c la branche de l\'extr??-?Žnit?Š oppof?Še fufl?Šnt tourn?Šes de gau-(a) Voyez, la Planche z^. Pij



??? ?Ž7i ?Ž. e chirurgienche ?  droit. Celui-ci me paro?Žt plti5commode ; mais comme le crochet dy-ne de fes branches tourneroit du c?´tedu dedans de la main, tandis qu\'onop?Šreroit avec l\'autre, & qu\'il pour-roit incommoder en op?Šrant, je in^iiiis d?Štermin?Š ?  donner la pr?Šf?Šrenceaux autres. Je confeille d\'en avoir deux, cha-^can mont?Š de deux branches, dont lacourbure foit tourn?Še dans l\'un, en cha\'que branche de droit ?  gauche, (a) ?´Cdans l\'autre de gauche ?  droit, [bjdQm??me que je l\'ai dit dans ce chapitre Jparce qu\'il fe peut trouver deux, oUtrois dents ?  tirer ?  la m??me perfon-ne, & qu\'elles peuvent n\'??tre pas dac?´t?Š oi^i cet inftrument pourroit les ti-rer feul. Le Dentifte ayant dans fesdeux mains les deux

p?Šlicans monte?!de branches convenables par rapport?  leur proportion ?  celle des dentSqu\'il doit ?´ter, il lui eft fa?§ile de tirefplufieurs dents de fuite, fans quitterla bouche du malade ; au lieu qu\'on fl^peut le faire avec ceux dont je vienÂŽde parler, lorfque les dents font plS"c?Šes au3Â? deux cotez de l\'une, ou 4ÂŽ (a) Voyez la Planche ay. ( ^ ) Vpye^ la Planche



??? Y d e n t i s f ei 1-fs ^utre m??choire, ?  moins que de fuf-pendre lextradion de la feconde dent,quand on en a ?´t?Š une, afin d\'avoicÂŽ tfms de changer de branche ; ce quiimpatientant & incommode , tantpour le Dentifte, que pour ceux quif trouvent dans la f??cheufe n?ŠcelTit?Šfouffrir ces op?Šrations. CHAPITRE XI L ^^s ufages du p?Šlican qui fert ? ?´ter certaines Dents, qu\'on nef?§auroit tirer aujfi facilementavec tout autre inj?Žrument. De tous les inftrumens qui fervent?  ?´ter les dents, un p?Šlican telque celui que je d?Šcris, me paro?Žt ??trele plus utile : Son effet eft plus promt,plus affur?Š que celui de tous les autres,quand on le f?§ait bien manier ; fansquoi le p?Šlican, quelque parfait qu\'ilpuiffe ??tre, eft le

plus dang?Šreux detous les inflrumens qui fervent ?  ?´ter^es dents : En obfervant les circonftan-ces requifes, nous ?´tons par fon moyenquantit?Š de dents, & quantit?Š de ra-cines que nous ne pourrions pas ?´ter ^ Piij



??? ?Ž74 Chirurgiens\'il n\'avoit pas la perfeaion que je luiai donn?Še. Si l\'on fe fert du p?Šlican, le malade?Štant fitu?Š d\'une fa?§on convenable, onobfervera avec attention les circonftan-ces fuivantes. Lorfqu\'on ouvre la bouche de quel-qu\'un pour lui ?´ter une dent, il fautobferver de ne pas trop ?Šloigner la m??-choire inf?Šrieure de la fup?Šrieure - par-ce que n?Šgligeant cette pr?Šcaution, onsexpofe a caufer une luxation ?  cette?§rtie, comme il arriva ?  Angers ?  uneHehgieufe de fainte Catherine, fuivantle rapport de la Religieufe m??me ?´c desautres Rehgieufes du m?Šmemonaftere:Le Chirurgien en fut fi effray?Š, qu\'illie f?§ut comment s\'y prendre pour yrem?Šdier ; ce qui obligea d\'avoir re-cours a un autre Chirurgien

plus exp?Š-riment?Š que celui l? . Les racines & les dents qui tiennentbeaucoup, & qui ont de la prife du c?´-te de leur furface int?Šrieure, font ti-r?Šes avec le p?Šlican. La man?“uvrequ on pratique pour tirer les racines enparticulier avec cet inftrument, ne dif-f?¨re point de celle qui convient pouroter les dents enti?¨res. On obferve quela pofition de la demie rou?Š & du rro-



??? D E N T ?Ž s\' T ?‰. ?Ž75C?Žiet ne doit point diff?Šrer en l\'un & enl\'autre c?´te des m??choires, qu\'autantqi^\'il efl n?ŠcefTaire d\'?Šloigner, ou d\'ap-procher la demie rou?? du crochet, ? proportion que la dent qu\'on veut ?´terell ?Šloign?Še des incifives , ?´z. celles-cides molaires. Pour affermir la branche contre lecorps de cet inflrument, on ?Šloigne lecrochet de la demie rou??, Se on metentre la branche & la feuillure, ou en-taille , un petit morceau de papier rou-l?Š : Si la branche s\'en ?Šcartoit, on l\'yarr??teroit avec un petit lacet, dont onentoureroit l\'inflrument. Les derni?¨res raolaires de la m??choi-re inf?Šrieure font quelquefois tr?¨s dif-ficiles ?  ?´ter, ?  caufe de leur ?Šloigne-ment, 6c de l\'?Špaiffeur de l\'os en

cetendroit : Il y a m??me des cas, o?Ži ilefl impofTible d\'en venir ?  bout avecle p?Šlican ; furtout lorfque le nombrede trente-deux dents efl complet, ? caufe du peu de prife que le crochetdu p?Šlican trouve quelquefois fur lacouronne de ces fortes de dents. Lorf-qu\'elles percent, fouvent il arrive desaccidens fi f??cheux, qu\'on efl oblig?Šde les ?´ter de quelque mani?¨re que cefoit. Piiij



??? 17^ ie Chirurgien Il y a de grofTes molaires, qui fontencore tr?¨s-difficiles ?  tirer, lorfiqu\'el-les ont plufieurs racines, 5c qu\'elleslontadh?Šrentes, ?Šcart?Šes, ou barr?Šes.Quand elles font ?Šcart?Šes , elles rom-pent, ou dilatent l\'alv?Šole,- parce quele colet de la dent eft plus menu quele corps, &que leurs racines font trop?Šcart?Šes les unes des autres par leurextr?Šmit?Š. ^ Pour rem?Šdier ?  lafradure de l\'al-v?Šole, lorfqu\'on a tir?Š une pareille dent,il faut prefl?¨r les gencives avec le pou-ce & le doigt indicateur : On rappro-che ainfi les parties qui font divif?Šes ,ou rompu?¨s, lefquelles fe r?Štablifi^entbient?´t d\'elles-m??mes, les fibres de cetos ?Štant peu ferr?Šes. S\'il arrive que quelques portions desparois offeux de

l\'alv?Šole, foient ?Šcar-tez ou ayent fouf?Žert un d?Šplacementtotal, on doit abfolument ?´ter ces por-tions d\'alv?Šoles, parce qu\'elles ne peu-vent pas fe r?Šunir. En ce cas, il faut lesregarder comme un corps ?Štranger 6cjmfible. Quant aux pi?¨ces olfeufes, quifont encore attach?Šes par quelqu\'unede leurs parties, il faut les r?Štablir dansleur heu naturel avec une fonde , ouavec quelqu\'autre inftrument conv?Šna-



??? Dentiste. 177-P^e , qu\'on introduit pour cet effetdans l\'alv?Šole. Apr?¨s avoir r?Štabli lesalv?Šoles , on comprime les gencivesfuffifamment pour les rapprocher. _ Les dents, dont les racines font bar-d?Šes , Font plus dang?Šreufes ?  ?´ter, quecelles qui font ?Šcart?Šes ; parce que cet-te fubftance fpongieufe de laquelle nous^Vons parl?Š ailleurs, le trouvant ren-ferm?Še dans l\'efpace de leurs racines,ii eft impoffible de les tirer, fans em-porter cette portion fpongieufe , oufans rompre les racines de la dent qu\'onVeut ?´ter : Voil?  ce qui a donn?Š occa-fion ?  l\'erreur du peuple, qui croit,que ces fortes de dents ont une barre,qui prend de l\'une des racines ?  l\'au-tre. Si les dents qui ont leurs racines cro-chues , emportent,

ou ?Šcartent certai-nes portions de l\'alv?Šole , cela n\'arriveque parce que les dents ont plus deforce, que la portion de l\'os qui s\'op-pofe ?  leur fortie : Si au contraire lesdents font plus foibles que les alv?Šoles,elles fe caffent, & leurs racines reftentdans les cavitez de l\'alv?Šole ovi ellesfont enchaff?Šes. Ce ne font pas feulement les dentsbarr?Šes, qui font difficiles ?  ?´ter, il J



??? 178 iE CHI RURGf Et^ en a de figur?Šes par leur racine , ^de recourb?Šes en divers fens, de ma-ni?¨re qu\'ii n\'eft pas poffible de les ?´ter,fans s\'expofer aux m??mes inconv?Š-niens, quelque parfait que foit finf-trumenc dont on fe fert, & quelquepr?Šcaution que prenne le Dentifte leplus adroit. Il y a des dents adh?Šrentes aux al\'v?Šoles , & avec les parois defquelselles fe trouvent confondues, ?´c inti-mement unies. Ces dents ne peuvent??tre ?´t?Šes, qu\'une portion de l\'os ma-xillaire, 6c m??me de la cloifon des al-v?Šoles , ne les fuive, ?  moins aue ladent ne fe caffe. Ce qu\'il y a de plusf??cheux en cela, c\'eft qu\'avant qued\'op?Šrer on ne peut nullement diftin-guer cette f??cheufe difpofition, 6c qued\'ailleurs ,

quand on la reconno?Žtroit,on n\'en tireroit aucun autre avantage,que celui de faire un pronoftic d?Šfa-vantageux au fujet, 6c capable de l\'in-timider. On ne peut dans un cas fem-biable fe mettre ?  couvert de la vio-lence que l\'on a ?Št?Š oblig?Š de fairemalgr?Š foi, qu\'en faifant conno?Žtre ? Ja perfonne ?  qui on a tir?Š de pareillesdents, qu\'il n\'a pas ?Št?Š poffible deleslui ?´ter autrement, lui faifant com-



??? Dentiste. 179Fendre que ce ne font que les circon-tances f??cheufes qui rendent ces fortesy op?Šrations laborieufes & fujettes ? cet inconv?Šnient. Pour ?´ter avec le p?Šlican les raci-les dents molaires & caninesc?´t?Š droit de la m??choire inf?Šrieure,^^ fait afleoir le fujet fur une chaifebaffe : Enfuite le Dentifte fe met der-^\'ere, & ii appuie la t??te du fujet contre^a poitrine pour l\'affermir : Il Jporte ledoigt indicateur de la main gauchefur la furface ext?Šrieure des dents decette m??choire, le doigt du milieu furie menton , l\'annulaire, & l\'auriculai-re deffous, entre la fymphife ?”c l\'an-gle droit inf?Šrieur de la m??choire in-f?Šrieure tient l\'inftrument de lamain droite : II pofe fa demie rou?? furla gencive & les dents

les plus prochesdes racines, ou de la dent qu\'il veut?´ter. Apr?¨s cela, il pofe le crochet dup?Šlican fur la partie moyenne de la fur-face int?Šrieure de la dent qu\'il doitenlever, ou il le defcend plus bas. S\'iln\'y a point de prife pour affermir cecrochet dans cet endroit, ?”c aider fonaftion , le Dentifte pofe le pouce dela main gauche deffus, & le doigt in-dicateur ?  c?´t?Š, ou bien il fait fervir



??? tSo LECHIRUlK?ŽI?‰N\'?Že doigc indicateur ?  abaiffer lalevr?Š,& tirant & ?Šlevant le tout un peu dedroit ?  gauche, il fait fortir ainfi lesracines, ou la dent de l\'alv?Šole. Lesdents femblables du c?´t?Š gauche decette m??choire, feront tir?Šes de m??-me , en tenant l\'inftrument de la maingauche, faifant agir la main droite dela m??me mani?¨re que l\'on a fait agir lagauche de l\'autre c?´t?Š. Pour ?´ter les incifives de cette m??-choire, le Dentifte doit ??tre plac?Š de-vant le fujet, tenant l\'inftrument de famain droite, ou de fa main gauche, s\'ileft n?Šceft? ire. Enfuite il pofe le crochetSe la demie rou?? du p?Šlican, commeil vient d\'??tre dit, tenant les dents voi-fines avec le doigt indicateur & le pou-ce de la main oppof?Še

?  celle qui tientl\'inftrument, pour aifujettir la m??choi-re dans les mouvemens qu\'il faut fairepour ?´ter la dent. A l\'?Šgard des racines, ou des cani-np & molaires du c?´t?Š droit, ou duc?´t?Š gauche de la m??choire fup?Šrieure,le manuel eft le m??me que pour cellesde l\'inf?Šrieure; parce qu\'il faut du c?´t?Šdroit, ou du c?´t?Š gauche, tenir l\'inftru-ment cle la main du m??me c?´t?Š que fetrouve la racine, ou la dent qui doit ??tre



??? Dentiste. i8r, & porter le pouce de la mainoppof?Še ?  celle qui tient l\'inftrument,fur la partie inf?Šrieure de la furface ex-t?Šrieure du crochet : Le doigt indica-teur fe pofe ?Šgalement fur la furfaceext?Šrieure, mais au-deffus du crochet,^fin que ces deux doigts conduifent &poufl?¨nt le crochet dans fon adion.Lorfque les dents qu\'on veut ?´ter, nefont pas des plus ?Šloign?Šes, on affermit?Že menton avec les autres doigts; aulieu que quand elles le font, on nepeut porter que le pouce, fur la partieinf?Šrieure du crochet. Si l\'on veut ?´ter les incifives de lam??choire fup?Šrieure, le fujet,?Štant af-fis fur une chaife baffe, le Dentifte efl:fitu?Š derri?¨re lui, & affermit fa t??te,comme il a ?Št?Š dit. Pour ?´ter cellesdu c?´t?Š droit,

il tient l\'inftrument defa main droite , appuyant le pouce &l\'indicateur de fa main gauche fur lecrochet, pour faciliter la fortie 4e ladent ; le refte des doigts de cette mainportant deflxis ?´c deflous le menton ,pour l\'affujettir. Lorfqu\'on veut tirerles dents du c?´t?Š gauche, on obferveles m??mes circonftances, changeantfeulement les fondions de l\'une & dÂŠl\'autre main.



??? ib\'2 le Chirurgien- S\'il arrive qu\'une denc fe caife fousi\'inftrumenc, il fauc faire cout fon pof-lible pour ocer ce qui en refte. S\'il y aen cela crop de difficulc?Š, il fauc diff?Š-rer l\'op?Šracion, en accendanc que ladifpoficion devienne plus favorable, ? moins qu\'une h?Šmorragie produice parl\'arc?Šre qui fe crouve coujours dans lecanal de chaque racine d\'une dent, nefournilfe trop de fang, & que cecreh?Šmorragie n\'aie p?? ?Šcre arr?Šc?Še parles moyens indiquez dans la fuite dece chapicre, ou ?  moins que la dou-leur ne nous y oblige ; parce qu\'avecle cems ces racines le d?Šcouvrenc dedeffous les chairs en fe d?Šcachant peu?  peu de l\'os de l\'alv?Šole qui les com-prime; ce qui fait qu\'elles font alors -plus aif?Šes ?  ?´ccr,

<5c que le d?Šchire-ment n\'eft pas fi confid?Šrable. S\'il y avoic des fecrets pour tirer iesdents avec autant de facilit?Š, que lesOp?Šrateurs des carrefours & places pu-bliques , t??chent de le perluader aupeuple, je conviens qu\'on ne pourroitaflez les payer, puifqu\'on ?Špargneroicbeaucoup de douleur ?  ceux qui ont lemalheur d\'??tre attaquez du mal dedencs, & d\'en ??tre violemment tour-mentez ; La connoifl? nce que j\'ai des



??? , Dentiste. 183dents (5c des maladies qui les affligent j,?Ž??i a toujours fait croire, que ces fortesde gens n\'avoient qu\'une m?Šthode pro-pre ?  fafciner les yeux du public: Lapeine que j\'ai prife, pour t??cher de d?Š-couvrir le myrt?Šre de ces affronteurs,^^ a ?Šclairci 6c mis enti?¨rement au faitdeleurfupercherie : Toute leur adrelfeconfifte ?  gagner quelques pauvres^^alheureux, qui fe fourrent parmi laPopulace attentive au r?Šcit des pro-^pl?Žes de l\'impofteur empirique : Lesfeints malades ?  gages, fe pr?Šfententa divers tems, & le pr?Štendu Op?Šra-^^nr, qui tient dans fa main une dent^oute pr??te env?Šlopp?Še dans une mem-brane tr?¨s-fine avec du fang de pou-let, ou d\'un autre animal, introduitla main

dans la bouche du feint malade,& y laiflTe la dent qu\'il tenoit cach?Še :Apr?¨s quoi il n\'a qu\'?  toucher, ou fai-femblant de toucher la dent ave?§poudre , ou une paille, ou avec^a pointe de fon ?¨p?Še: Il n\'a m??me ,^\'il veut, qu\'?  fonner une clochette ? ^^oreille du pr?Štendu patient, qui ?Šcra-se pendant ce tems l?  ce qu\'on lui a^is dans la bouche : On le voit aufii-\'^ot cracher du fang 6c une dent enfan-glant?Še, qui n\'eft pourtant que la denc



??? i-E Chirurgienque l\'impofteur, ou Je fuppof?Š maladt?avoit introduite dans fa bouche. Sidans Ja foule quelqu\'un tromp?Š par coftratag??me, fe pr?Šfente pour fe fairetirer une dent, la poudre , la paille,&c. n\'?Štant plus de mife, l\'Op?Šrateurambulant trouvera bien vite une d?Š-faite : Il ne manquera pas de fuppofer,que la fluxion eft trop forte; qu\'il faiiCpatienter encore quelques jours , oUbien que cette dent eft une dent ?“il-lere, qu\'il ne jfauc point tirer j parceque ces fortes de dents, &c. font, com-me ces Empiriques le pr?Štendent, re-latives ?  l\'oeil, qui feroit, difent-ils,bient?´t perdu, fi on les ?´toit. Si cesaffronteurs avoient bien appris la par-tie de la Chirurgie qu\'ils aviliifent parune impudente pratique ?´c une igno-rance

groffi?Šre ; s\'ils avoient ?Študi?Š 1>natomie, ils auroient connu, que lesnerfs qui vont aux canines, fortent delam?Šmefource, que ceux des autresdents , & que l\'?“il n\'a pas plus decommunication avec les dents qu\'ilsappellent ?“ill?¨res , qu\'avec les au-tres. Il y a autant de dents ?“ill?¨res poufces pr?Štendus Dentiftes, qu\'il y a dedents dans k bouche; car pour pea qu\'ils



??? dentiste. 185qu\'ils en rencontrent qui leur paroiffentdifficiles ?  ?´ter, ils rengainent bien viteleur ?Šp?Še, avec la pointe de laquelle ilsfe vantoient de les ?´ter, & remettent^mfi dans le fourreau tous les coups^droits , dont ils font parade dans les??^rovinces, & ?  Paris fur le Pont-neuf,th?Š??tre ordinaire de ces impofteurs ,qui ayant alarm?Š les malades par cettefauffe opinion des dents ?“ill?¨res , les^fl?Žurent apr?¨s cela que moyennant uneCertaine fomme, ils ne laiiferont pasde les gu?Šrir, & qu\'ils ont pour leurtnal, un rem?¨de immanquable, dontils poif?Šdent eux-feuls le fecret : Lesmalades qui ont la foibleife de les croi-re , fe trouvent ?  la fin les dupes de leurpratique t?Šm?Šraire, auffi-bien que deeur

mauvaife th?Šorie. Afin de d?Štromper le vulgaire au fu-jet des dents ?“ill?¨res, je me fens obli-g?Š d\'avertir que j\'en ai tir?Š un grandnombre, fans qu\'il foit arriv?Š aucunsdes accidens dont on fe lailfe ordinai-rement intimider, m??me fans m\'??treapper?§u, qu\'il arrive plus d\'accidens ? ces fortes de dents-l? , qu\'aux autres.Les Praticiens & les Auteurs de bonnefoi ont obferv?Š la m??me chofe. Pour ?Šviter la fra?›ure de l\'alv?Šole ,Tome II. Q ir^



??? isii?Ž ie Chi r uhg ie?Ž?Ždans le cas o?š les dents onc leurs ra^cines longues & adh?Šrentes, il fauc les?Šbranler feulemenc avec le p?Šlican; cequi fe faic comme fi l\'on vouloic les?´cer. Lorfqu\'on a ?Šbranl?Š une denc ? la m??choire fup?Šrieure, on ach?¨ve ,fans fortir de fa place, l\'op?Šration avecle davier. Si le davier ne convientpas, on paffe devanc le fujet, & ona recours aux pincettes droites, pourtirer la denc de hauc en bas. Sir \'on a ?Šbranl?Š quelque denc ?  lam??choire inf?Šrieure avec le p?Šlicandans le deffein de l\'?´cer, apr?¨s l\'avoir?Šbranl?Še, on l\'?´ce avec le davier, enla ciranc de bas en hauc. Si les incifivesne peuvent fe tirer avec cec inftrument,il fauc pafier du c?´c?Š gauche de la per-fonne, & porcer le bras

droit par-def-fus fa t??te, pour tirer la dent avec lespincecces droites. On ne doic pas ignorer que les dents,apr?¨s avoir ?Št?Š ?´t?Šes de leurs alv?Šoles,peuvent reprendre, ?Štant remifes fufle champ dans leur place, quand m??-me elles feroienc cari?Šes ; pourv?? qu\'el-les le foient l?Šg?¨rement, & qu\'on aitla pr?Šcaution, apr?¨s qu\'elles f?Šronc denouveau unies ?  falv?¨ole, d\'en ?´terpute la carie, <5c de les plomber : Elles



??? Dentiste. 187pourroient m??me, en cas de befoin ,^^te transf?Šr?Šes d\'une bouche dans uneautre, Se y reprendre avec la m??me fa-cilit?Š que celles qui font faines. Dansces fortes de tranfports de dents, ondoit toujours pr?Šf?Šrer la dent parfaite-\'??ient faine. ?•1 ne faut pas que l\'on regarde corn-as une fable le tranfport d\'une dent^vec fucc?¨s d\'une bouche dans une au-\'^^e, non-feulement parce qu\'il y a d\'an-ciens Auteurs qui le propofent, tel^^\' Ambroife Par?Š & plufieurs autres ;^ais encore parce qu\'on voit par desexp?Šriences journali?¨res, que des dents\'^ranfplant?Šes d\'un alv?Šole dans l\'al-v?Šole d\'une bouche difference, fe fontconferv?Šes plufieurs ann?Šes fermes &Iblides^ fans recevoir

aucune alt?Šra-tion , ?´c fervent ?  toutes les fondionsaufquelles les dents font propres ; juf-qnss i?  qu\'il s\'en efl v?? r?Šfifter ?  la vio-lence du mercure apr?¨s la falivation ,tandis que leurs voifines en ?Štoient?Šbranl?Šes, quoique naturelles. A plusforte raifon les dents remifes dans leursalv?Šoles naturels doivent tenir ?´c du-rer longtems ; ?  moins que quelque ac-cident ne les attaque, de m??me qu\'ilpourroit attaquer les dents les plus fai- Qij



??? I 88 IE C H latf R G IE N n?Šs, Se qui n\'ont jamais ?Št?Š d?Šplac?Šes?c\'efi: pourquoi il ne faut point n?Šgli-ger, lorfque la dent n\'eft point tropg??t?Še, de la remettre dans fon alv?Šo-le , lorfqu\'on l\'a ?´t?Še par m?Šprife, ouque la violence de la douleur nous ya oblig?Š ; puifque l\'on peut par l?  gu?Š-rir le malade, & lui rendre fa dent.Cette op?Šration r?Šuffit fort bien ai?Žxincifives Se aux canines, Se bien fou-vent aux petites molaires, lorfqu\'il n\'ya pas trop d\'?Šcartement. Elle a r?Šuffi tant de fois, que je fuis?Štonn?Š, qu\'il y ait encore aujourd\'huides Auteurs & des. Praticiens qui lapr?Štendent impoffible : On peut voirau chapitre 30. du Tome premier queleft le fucc?¨s que j\'ai eu dans d^ fem-blables op?Šrations :

Ce qui fe trouvefort oppof?Š au fentiment du c?Šl?¨breM. Dionis. Cet Auteur fuit en cela l\'o-pinion de M. Verducf^) qui tient quede tels faits font apocriphes, & qu\'iln\'eft pas poffible de rafermir dans lesalv?Šoles les dents remifes &tranfplan-t?Šes. Je fuis d\'autant plus furpris queces deux Auteurs fe r?Šcrient de la for- (a)I?Ž?Štoh Ma?Žtre Chirurg?Žftl ?  Pam , c?Šl?Šbr?Š Amtomifte . Se Aiitctu- de pluiieursliViCS de Chirurgie.



??? te - â€ž ÂŽ N t I s T ?‹. i2<)a l\'occafion d\'une dent que M.Ig^^^line ( a ) avoic ?´t?Še & remife furCo ft avec fucc?¨s, que ce fait ?Šfoit?§Wtant, rapport?Š & v?Šrifi?Š par M. fnieline. Le cas ?Štant devenu afi??:2^^miiiun, j\'efp?Šre qu\'?  l\'avenir on n\'au- P^s de peine ?  le croire,di â€? ^ dents qu\'on remplace pour l\'or-^naire, font les incifives, les caninesfor ^^ P^\'-itcs molaires ; parce que cecelles qui fervent le plus ?  la p"ro-,\'Relation & ?  l\'ornement de la bou*Il eft important d\'obferver pourQj r?Šuftir , que la perfonne ?  qui^^ rait cette op?Šration , foit d\'une bon-ftnt?Š i que l\'alv?Šole Se les genciveslefquelles on veut remettre uneJ n\'ayent point tropfouifert de d?Š-\'\'^ement dans l\'extradion de la deÂ?t^I^\'on doit

remplacera que la perfonne^^ foit pas d\'un ??ge trop avanc?Š, &^Ue les gencives & l\'alv?Šole ne foienttrop affaifiees.Outre ces circonftances, il faut en-_ ore que ?Štrang?¨re que l\'on eut tranfplanter d\'une bouche dans\'le autre, foit de la m??me efp?Šce &P\'^oportionn?Še ?  celle qui eft g??t?Še. C?Škbrl De nChirurgien ?  Paris, &



??? ?Žpo zeChirfrgienqu\'on veut ?´ter & remplacer. Cett^\'proportion doit ??tre plus exade entf^?Ža racine & l\'alv?Šole qui doit la recS\'voir, qu\'au refte de la dent. En unmot il faut que les proportions de cs^deux parties foient alfez juftes, po^ique les liqueurs & le fuc nourricier qiJldoivent s\'y porter, les puii??ent unit >les fortifier & les rendre auffi folid^ÂŽqu\'il arrive ordinairement aux denc^que l\'on a ?´t?Šes ?´c remifes fur le chaPpdans leur m??me alv?Šole. Si l\'on veut tranfplanter une inciU\'ve, ou une canine d\'une bouche daofune autre ; il faut que la perfonne ^qui on veut mettre la dent ?Štrang?¨reÂ?ait encore dans fa bouche la dent o\'-?Ž?Ža racine de la dent pareille, nonfe^\'lement pour pouvoir confid?Šrer la pl^\'ce,

mais auf?Ž?Ž la groffeur, la longueufSc la figure du corps de la dent qu\'oi^veut fubftituer ; ce qu\'on doit obfervefautant qu\'il eft poffible : En ce cas o^commence par tirer la dent, qui dd^remplacer celle dont il s\'agit ; carl\'on ?´toit l\'autre auparavant, le fa?Ž\'^fe coaguleroit dans fon alv?Šole ; cepourroit par la fuite emp??cher l\'unio^,del?  dent qu\'on y veut introduire :pourtant apr?¨s avoir ?´t?Š la dent qui do?Ž^



??? A Dentiste. 191""e fei??iplac?Še, celle qu\'on a tir?Še lat rcttii?Šre ne fe trouvoit pas propre, &il fal??t en tirer une autre, il fau-te ^\'k ^^ ^^^ ^^^^ faulfe ten-, ^barb?Še le fang qui fe feroit coagu-j <^ans l\'alv?Šole, o?š l\'on veut replacerdent. On ?´te ces dents avec pr?Š-aution, crainte decalfer l\'une ou l\'au-c\'eft pourquoi il ne faut point ti-, tout d\'un coup celles qu\'on doute^\'â– \'^e adh?Šrentes ; mais il faut ies tirerpeu-? -peu : Lorfqu\'elles font fuffifam-â€?^ent ?Šbranl?Šes avec le p?Šlican , on^neve de les tirer avec es pincettes""oites , ou avec le davier. Pour mieux\'?Žienager la gencive de la mauvaife^^t, ou racine que l\'on veut ?´ter &J^emplacer, il faut auparavant d?Šchaufla dent, ou la racine avec un d?Š-^naulToir bien

tranchant. La dent qui doit faire place ?  celle^^on a deflein de remettre, ne doit^tre ?´t?Še que dans l\'inftant qu\'on veuta remplacer. Lorfque la dent, qui a?´t?Še la premi?¨re, eft mife dans faP , on l\'affujettit aux dents voifines^vec le f5j pendant douze ?  quinze> & m??me plus s\'il eft n?Šceflaire.^ant que de tirer ces fortes de dents,en mefurer & compafler ies



??? ??9i leChiru??igii?Šnproportions autant quil eft pofl?Žble;& fi la dent que l\'on veut remettre,fe trouvoit trop large, ou trop longue,on peut en diminuer le corps aveclime avarit que de la tirer & de la re-mettre. Il y a une autre mani?¨re de remet-tre des dents humaines, ou naturelles,que je n\'ai encore v?? pratiquer que parUn Dentifte de Province, dont j\'igno-re le nom. Cette mani?¨re eft fingu-li?Šre , ?´c pourroit bien ??tre bonne,furtout quand les perfonnes font en-core jeunes Se d\'une parfaite fant?Š,que le?? alv?Šoles & les gencives ne fontpoint trop alfai?ŽT?Šes, Se que la racinede la dent qu\'on veut ?´ter, eft alfeZlongue, pour que celle qu\'on lui ferafucc?Šder fe trouve log?Še Se ?Štablie defa?§on ?  durer longtems. Si

quelqu\'un a une dent incllive, oUune canine qui foit cari?Še jufqu\'aUpoint d\'??tre noire, douloureufe , <SÂ?m??me rompu?? , Se que l\'on veuille s\'end?Šfaire, il faut l\'?´ter avec toutes lespr?Šcautions n?Šceftaires, pour que l3gencive, ni l\'alv?Šole n\'en foient pointtrop int?Šrelfez, c\'eft-? -dire, qu\'il n\'yait point trop de d?Šchirement ?  cesdeux parties, Enfuite on choifira un^ pareille



??? Dentiste. ip^pareille dent humaine: Il eft indiff?¨-rent qu elle foit ou r?Šcemment, ou de-puis longtems tir?Še. On l\'ajuftera de????iani?Šre qu\'elle foit proportionn?Še en^ous fens, autant qu\'il fera: poffible, ? ^elle qu\'on veut remplacer : On y ferades coches, bu de petites entailles ,^environ une bonne ligne de largeurp d^une demie ligne de profondeur,trois ou quatre endroits de fa raci-ne: Cela fait , on introduira cettepent dans l\'alv?Šole oii ?Štoit la mauvai-! ?’ le y fera alfujettie au moyen d\'unde foie, dont on fera plufieurs toursJ^ifculaires & croifez fur cette dent &i^r celles qui lui font voifines en paf-lant & repartant le fil dans leurs in-^rvales, fans n?Šanmoins que les gen-^ves en foient trop incommod?Šes :-^pr?¨s que cette dent aura

?Št?Š ainfiPlac?Še, & qu\'elle fera reft?Še en cet^tac pendant vingt-cinq , ou trenteprs, on ?´t?Šra le fil de foie, & elle^ trouvera rafermie dans l\'alv?Šole, qui^ÂŽrranc de tous cotez la racine de cet-^\'^ent, aura pu poulfer des accroilfe-dans les coches , ou entaillesÂ?n y aura faites. C\'eft ainfi que cec-fifte pourra refter incruft?Še Â?Sc fub-^ pendant un tems confid?Šrable,II. ^



??? s94 le ChirurgienPour en augmenter la ftabilit?Š Se ladur?Še, on peut, ayant que de la met-tre en place, la percer d\'une de fesparties lat?Šrales ?  l\'autre, en y faifantdeux petits trous de chaque c?´t?Š tr?¨s-pr?¨s de la gencive, pour donner palfa-ge ?  un fil d\'or d\'une groifeur conve-nable qu\'on introduira dans l\'interval-le d\'une ou de deux dents voifines ,o?š il fera affujetti arr??t?Š, en le tor-dant par les deux bouts, qu\'on pren-dra enfemble avec les pincettes ?  hor-loger. Ce dernier confeil que je don-ne , me paro?Žt plus s??r que tout le re-fte, & je fuis tr?¨s convaincu que ladent tiendra beaucoup mieux par lemoyen que je propofe. Apr?¨s avoir tir?Š une dent, ou uneracine, fes vaifl?¨aux fanguins, ou ceuXde l\'alv?Šole fournifli?¨nt quelquefois

uneh?Šmorragie qui, quoique petite en ap-parence , ne laif???¨ pas fouvent d\'??tre dedur?Še , d\'effrayer le malade & les af-fiftans, Se d\'embarafl??r le Dentifte,s\'il ne f?§ait pas y rem?Šdier. Si l\'h?Šmorragie eft produite par??upture des racines, en voulant ?´ter Udent, Se qu\'on foit afliir?Š qu\'elle viennedu rameau d\'art?¨re, qui portoit aupa-yavsint la nourriture ?  h dent, il fauc



??? , Dentiste. tq?§examiner d\'o?š le fang fore, OmettraJi^rle vaif?Žeaule ftipdque, ou le cau-ere adluel : Quand on ne voit pointextr?Šmit?Š du vailTeau, il faut n?ŠcelTai.rement ?´ter les racines de la dent, fansquoi Ph?Šmorragie fubfifteroic toujours,-\'-es Itiptiques, qu\'on employe pour i\'u-j?e?´cpour l\'autre de ces h?Šmorragies,lont, ou l\'eau alumineufe, l\'eau ftipti-9ue de Rabel, ou celles dont voici les^^^Pofitions, & qui ne font pas moins Prenez du vitriol d\'Angleterre, ou^e la couperofe la plus verte, une livre,^ de l\'eau-de-vie une pinte : Mettez le^^triol dans un grand creufet, ou pot^e terre, couvert d\'un tuileau, ou ? d?Šfaut dans un plat de terre unpeu grand ?´c non verni, couvert d\'un^utre plat de la m??me grandeur : En-mettez

le vaifleau dans un feu deO??e recouvert de charbon allum?Š : En-^^etenez le feu pendant cinq?  fix heu-s, afin que le vitriol fe d?Šflegme, &" deviennerouge comme du fang:^.?‡es quoi retirez-le du feu pour le^ailler refroidir ?”c le mettre en pou-â€žII â€? pette poudre fera mife dans uti?– and njatras, ?´c par-defl?Žis on verfe-^eau-de-vie, laquelle ne doit aller Rii



??? Jf?? LE c-hirurgiefcqu\'?  la moiti?Š du matras ?  caufe de I??fermentation de ces drogues : Le ma-tras ?Štant bien bouch?Š, on le met pen-dant vingt-quatre heures fur les cen-dres chaudes, qui feront pour cet effet;dans un grand plat, que l\'on mettrafur un fourneau, ou r?Šchaut garni defeu capable d\'entretenir une chaleurdouce ?´c temp?Šr?Še : On aura foin deremuer de tems en tems le matras, ?´clorfqu\'on le retirera, on le laiffera re-pofer, pour verfer la liqueur ?  clairdans des bouteilles, qu\'on tiendra bienbouch?Šes. Pour fe fervir de cette liqueuron en imbibe plufieurs petits tamponsde charpie, qu\'on met les uns fur les au-tres dans la cavit?Š qui fournit le fang,??c l\'on applique par-deflus un pluma-ceau imbib?Š. Si l\'alv?Šole &

les genci-ves ont fouffert du d?Šchirement, onaffermit le tout pendant un quart d\'heu-re avec le doigt indicateur 6c avec lepouce, ?´c on prefl?¨ les deux cotez de?Ža gencive. Lorfque ces parties n\'oncpoint ?Št?Š d?Šchir?Šes, ni ?Šcart?Šes, onmet fur le plumaceau une ou deux pe-tites compreffes ; afin que le maladevenant ?  fermer fa bouche, le tout foitcomprim?Š par les dents de la m??choireoppolee, ou par la gencive, s\'il ne fe



??? D E N t ?? s t ?‹. igy"ouve pas de dents vis-? -vis. Quand rti?Šmorragie eft grande ,^pres avoir imbib?Š ces bourdonner s deliqueur, on les roule dans de la pou-dre d\'?Šponge br??l?Še , & on les laiftedans la cavit?Š de l\'alv?Šole jufqu\'?  ce?‡lu\'ils tombent d\'eux-m??mes. Le ma-lade ne doit manger que quelques heu\'apr?¨s l\'application de ce rem?¨de ,^ il ne doit rien faire qui foit capablede l\'?Šmouvoir, ou de l\'?Šchauffer. J\'ai toujours pr?Šf?Šr?Š ce ft\'iptique ? tout autre ; parce qu\'il fait ordinaire-ment Ibn effet dans une feule applica-tion. On peut cependant fe fervir avecbeaucoup d\'utilit?Š de celui que M.. L?Š-^pry donne dans fon Cours de Chy-^^\'e, page 504,. dont voici la.compo-"cion.. Prenez du colcothar, ou vitriol rou-Se,

qui refte daiis la cornue apr?¨s qu\'ona tir?Š l\'efprit ?´c l\'huile, cinq drag-l\'alun de Rome & du fucrec^ndi, de chacun demie once ; de l\'u-l^\'ne d\'une jeune perfonne, & de l\'eaufofe, de chacun quatre onces ; de^eau de plantain feize onces. Agiteztout enfemble longtems dans un^lortier ; puis renverfez ce m?Šlangeune bouteille: Il faudra verfer parRiij



??? 198^ xe Chirurgieninclination la liqueur, quand on vou-dra sen fervir. En certains cas, qui ?  la v?Šrit?Š nefonc pas ordinaires, l\'h?Šmorragie eftoccafionn?Še , ou par l\'extradion dequelque dent, dont le volume , oudonc l\'?Šcartement des racines eft fortgrand, ou parce que les alv?Šoles fontadh?Šrentes aux racines des dents ?  untel point que la dent & l\'alv?Šole ne fontplus qu\'un m??me corps : Alors il fefaitdes ?Šclats, ou des d?Šperditions de fub-ftance , non-feulement de l\'alv?Šole, mais encore de la gencive ; ce qui peut occafionner des h?Šmorragies prefqueinfurmontables ; parce que la diftribu-tion des vaifleaux varie fouvent dansle corps de l\'homme. On en a.v?? mou-rir par de fembiables accidens ; c\'eftpourquoi il eft bon

de f?§avoir tous lesmoyens qui peuvent fervir ?  y rem?Š-dier , & les caufes qui ont rendu quel-quefois inutiles les applications des af-tringens, des ftiptiques, du boucon devicriol, Se m??me du cauc?Šre a?Šluel Scpocenciel. L\'inutilit?Š de tous ces re-m?¨des d?Špend du d?Šfaut de compref-fion, ou de ce qu\'elle n\'eft pas alfezlongtems continu?Še : ces fortes de re-m?¨des ne pouvant produire que cr?¨s-



??? , dentiste. 199 imparfaitement leur effet, fans le f?¨-cours de la compref??lon ; parce que lesitnpulfions r?Šit?Šr?Šes, qui l?Š produifentcontinuellement dans les art?¨res , ? Sabord des colomnes de fang aduel-lement d?Štermin?Šes ?  s\'y porter par cha-que contradion, qui fe produit dans lec?“ur & dans l\'art?Šre m??me, chalfene^ expulfent tout ce qui n\'efl pas capa-l\'ie de leur r?Šfifler. De l?  vient le peud\'effet des fliptiques dans certains cas,^ la n?Šceffit?Š de la compreffion dans^\'application de tous les rem?¨des qu\'on^let en ufage, pour arr??ter les h?Šmor-ragies. C\'eft pourquoi on ne f?§auroitaffez recueillir les obfervations qui ontdu rapport au cas dont nous parlons ,^i ramaffer trop de circonfiances, pour mettre en pratique dans

les diff?Š-rentes occafions qui le pr?Šfentent ?  l\'im-pr?Šv??. Il furvient (juelquefois des fluxionsaux gencives Se aux jou??s, apr?¨s qu\'on^?´t?Š une dent; foit que cela vienned\'une difpofition qui s\'y rencontroit au-paravant, foit q??e l\'?Šbranlement, oal\'?¨cartement de l\'alv?Šole, qui efl: arriv?Špat la fortie de la dent, l\'ait produite. faut y rem?Šdier , en faifant ufer aunialade de rafra?ŽchiflTemens convena- Riiij



??? ^oo LE CHIRXJ?•IGI?‰Nbies, & en le faifanc faigner fi la l?Ži??-xion eft grande. D\'ailleurs on aura re-cours , s\'il eft n?Šcefi-? ire, aux topiquesdeja propofez en femblables occafions. Si l\'on obferve r?Šguli?¨rement tousies moyens que j\'ai donnez pour la con-le^vation des dents, on ?Švitera fouventd ??tre r?Šduit ?  la f??cheufe n?Šceftit?Šdeles detruire. Ce n\'eft qu\'avec regretque je me d?Štermine ?  ?´ter des dems,non pas par rapport ?  la violence de1 operation, qui n\'eft jamais fi confi-derable , que les douleurs qu\'elles cau-sent, ni par rapport aux fuites f??cheu- ies qu! peuvent en arriver ; mais j\'h?Š-iite, J, elude & je diff?¨re ?  les ?´ter parle grand cas que j\'en fais, & ?  caufede 1 importance de leur ufage. Si cha-cun avoit les

m??mes ?Šgards, on con-krveroit autant de dents, que Ton end?Štruit mal-? -propos, & on n\'auroitpas tant de m?Špris pour ceux qu\'on ap-pelle Arracheurs de dents, dont quel-ques-uns ?  la v?Šrit?Š ne m?Šritent qu\'untel titre, tandis que bien d\'autres m?Š-ritent celui de Confervateurs de dents ;puifquils les confervent, non-feule-ment autant que les r?Šgies de l\'art lepeuvent permettre, mais encore qu\'ilsemployent leur g?Šnie, en imitant la



??? Dentiste. 20?Ž?ŽJature, ?? r?Šparer les d?Šfauts qui ref-tent ?  une bouche, lorfque l\'ouvragede cette m??me nature vient ?  manqueT.On ne f?§auroit refufer ?  ces derniers letitre de Chirurgiens De??itiftes ; puif-qu\'ils pratiquent exadement dans tou-te fon ?Štendue une partie de la Chi-rurgie, qui certainement n\'eft qu\'efti-?Žtiable par elle-m??me, & qui n\'a jamaisp?? devenir m?Šprifable que par l\'abusqu\'en ont fait certaines gens qui s\'enfont emparez, qui l\'ont pratiqu?Še fansjamais avoir acquis les connoifTancesn?Šcelfaires & fuffifantes, & qui onttromp?Š & rebut?Š le Public. De-l?  ileft arriv?Š que le vulgaire qui n\'eft pastoujours capable de faire une jufte efti-ination du m?Šrite, a confondu l\'hom-me de bonne foi avec le

fourbe , l\'ex-p?Šriment?Š avec l\'ignorant, & qu\'en-fin on a m?Šprif?Š le Dentifte & fa pro-feftion, qui fans de tels inconv?ŠlLiiensauroit toujours ?Št?Š confid?Šr?Še autantque plufieurs autres parties de la Chi-rurgie , qui ne font ni plus utiles, niplus importances ?  la confervation del\'homme.



??? JiQZ^ IE C H IR If R G I E Explication de la Flanche XXhqui contient les figures du levief& du corps du p?Šlican qui feY".vent ?  ?´ter les Dents. La Figure I. repr?Šfente l\'inflramenc nomm?Š levier , v?? lat?Šralementdans toute fon ?Štendu??. A. La tige. B. La gouti?Šre fitu?Še ?  l\'ex-tr??mit?Š ant?Šrieure de cette m??me ti-ge. C. C. La vis de cette tige. D. Son manche. E. Un ?Šcrou roulant fur la visde cette tige. F. Sa branch?Š. G. Son crochet recourb?Š 8cmuni de deux petites dents form?Šes aumoyen d\'une gouti?Šre. H.- La vis fur laquelle ell: mon-t?Š le crochet. La Figure, IL repr?Šfente le corps dup?Šlican d?Štach?Š de fes branches & con-tigu aux deux demies rou??s, v?? par fafurface fup?Šrieure dans toute fon

?Šten-du??.



???



??? PlancJxe 2.3.



??? Dentiste. 205I. Le centre, ou fa partie laplus ?Štendu?? en largeur, & la plus con-v?Šxe. K. K. L\'entaille. L. Le trou qui doit recevois l\'effieu. . , M. L\'engrainure pratiqu?Šedans l\'entaille qui fert ?  loger une gou-pille qui aifermit l\'eirieu. N. N. N. La circonf?Šrence arron-die de l\'entaille. O. O. Chaque demie rou?? garnie d\'un linge. . icg^ P. P. Le lien qui alfujettit lelinge qui enveloppe chaque demierou??. Explication de la Planche XXILqui contient la figure de plufteurspi?¨ces du nouveau p?Šlican ^ d?Š-mont?Šes & f?Špar?Šes les unes des autres. La Figure ?’. repr?Šfente une pi?¨cenomm?Še effieu, laquelle doit ??treengag?Še dans le corps du p?Šlican enmani?¨re d\'axe, fes deux extr??mitezServant de pivot, cette pi?¨ce v???? de



??? LE CHIRURGIS?ŽTfa?§on qu\'on apper?§oic diftindefuenffon trou, fon engrainure & toutes fesparties. A. La partie la plus faillantede cet effieu. B. Le petit trou qui re?§oit l? goupille qui fert ?  l\'affermir. C. C. Les deux extr??mitez decet ef?Žieu faifant fondion de pivot. D. D. La rainure recevant le cro-chet en fera cheval, lorfque les bran-ches font mont?Šes. ^Za Figure II. repr?Šfente une gou-pille qui al?Žujettit l\'effieu dans fa fitua-tion. La Figure IIL repr?Šfente ?Ža branchedup?Šhcan, recourb?Še de droit ?  gau-che , v???? par fa furface fup?Šrieure &par l\'une de fes furface\'s lat?Šrales.^ E. La partie droite (Se la plus?Štendue de cette branche. F. La premi?¨re recourbure. G. La deuxi?¨me recourbure. H- La troifi?Šme recourbure.LL Les dents, la

gouti?Šre & les dentelures de ia face interne de larecourbure qui forme le crochet. K. Un petit ?Šcrou fitu?Š ?  lafurface fup?Šrieure de la branche.L. La partie annulaire de la



??? D e n t i s t E. ^05^tanche qui fert ?  l\'aifujettir & ?  tour-iier autour du pivot de l\'ef?Žieu. La, Figure IF. repr?Šfente la branche^U p?Šlican, recourb?Še de gauche ??droit, 6c ne diff?Šrant de la premi?¨redans aucune de fes parties, hors qu\'ellea fes courbures tourn?Šes de gauche ? droit, ?  la diff?Šrence de la premi?¨re,qui les a tourn?Šes de droit ?  gauche. Les Figures V. & FI. repr?Šfententdeux crochets en fer ?  cheval fembia-bles entr\'eux. Les Figures VII. & FUI. repr?Šfen^tent les vis qui fervent ?  attacher cha-que crochet en fer ?  cheval fur chaquebranche, lefquels crochets ?Štant ainfimontez, affujettiffent chaque brancheavec le pivot de i\'eifieu.



??? â€”\' ie Chirurgien Explication de la Flanche XXlH\'qui contient la figure d\'un p?Šlicanfimple compof?Š d^une feule bran-che retourn?Še de droit ?  gauche >l\'extr?Šmit?Š oppof?Še ?  la demierou?Š qui fert de manche , "v??ant?Šrieurement dans toute fon?Štendue* A. Repr?Šfente la partie moyenne& ant?Šrieure du corps du p?Šli-can fimple. B. Sa demie rou??. C. Son manche. D. Sa branche mont?Še & log?Šedans l\'entaille, alfujettie par le cro- â– chet en fer ?  cheval, avec le pivot dereffieu.



???



???



??? Dentiste. .207 Explication de ?Ža Planche XXIF>qui contient la figure d\'un p?Šlican?  deux branches tourn?Šes en dif-f?Šrens fens f v?? dans toute fon?Štendue\', A. Repr?Šfente le corps de ce p?Š-lican, B. La demie rou?? tourn?Še de droitÂŽ gauche. C. La demie rou?? tourn?Še de gau-che ?  droit. D. Sa branche tourn?Še de droit ? gauche, qui fert au c?´t?Š droit. E. Son autre branche tourn?Še degauche ?  droit, qui ferc au c?´t?Š gau-che.



??? â– sos ie Chirurgieit Explication de la Planche XXP"\'qui contient la figure d\'un p?Šlicandouble y lequel fert au cote droitde la m??choire inf?Šrieure & ^^cot?Š gauche de la m??choire fup?Š"rieure , compof?Š de deux bran-ches , & une plaque de plombpropre ?? fervir en cas d\'h?Šmorra-gie cauf?Še par les Dents. , La Figure /. repr?Šfente un p?Šlicanmont?Š de deux branches avecdeux demies rou??s tourn?Šes de droit?  gauche, v?? dans toute fon ?Štendu??. A. Le corps de ce p?Šlican. B. B. Ses deux demies rou??s. C. C. Ses deux branches recour-b?Šes de droit ?  gauche. La Figure II. repr?Šfente une pla-que de plomb propre ?  contenir & ? alfujettir l\'appareil en cas d\'h?Šmorra-gie, ?  l\'occafion de

l\'extra^ion desmolaires , particuli?¨rement lorfqueleurs racines trop ?Šcart?Šes, ou adh?Š-rentes aux alv?Šoles, caufent un d?Šla-brement aux alv?Šoles <Sc aux genci-?es. p.



???



???



??? Dentiste. 2o<) D. La partie de cette plaque^ui appuie fur la couronne des dentsqui la compriment. E. E. Les joues de cette plaque^ui embraflent l\'appareil. Explication de la Flanche XXFLqui contient la figure dun p?Šlicandouble i qui fert au cot?Š gauchede la m??choire inf?Šrieure,au cot?Š droit de la m??choirefu-p?Šrieure y compof?Š de deux bran-ches , vu d\'un feul c?´t?Š danstoute fon ?Štendue, A. Le corps de ce p?Šlican. B. B. Ses deux demies rou??s in-clin?Šes de gauche ?  droit. C. C. Ses deux branches recour-b?Šes de gauche ?  droit. Tome IL S



??? ^l?´ IE Chi ht/r (31 e Explication de la Flanche XXPHqui contient des figures de Dentsextraordinaires. La Figure /. repr?Šfente une gro^Smolaire fup?Šrieure, dont les raci-nes font au double plus ?Šcart?Šes lesunes des autres, que le colet n\'eft lar-ge. Une dent ainfi conform?Še, ne peuc??tre ?´t?Še fans faire ?Šclater l\'alv?Šole. Za Figure IL repr?Šfente une autremolaire fup?Šrieure, dont les racinesfont encore plus ?Šcart?Šes les unes desautres refpedivement ?  fon colet : Unedent femblable ne peut ??tre ?´t?Še qu^l\'alv?Šole ne fe frafture. La Figure III. repr?Šfente une der-ni?¨re molaire de la m??choire inf?Šrieure,dont les racines font recourb?Šes l\'unelur l\'autre, fe joignant prefque enfem-ble , ?Štant d\'un plus grand

volume quele corps : Cette difpofition eft caufeque ces fortes de dents font tr?¨s diffici-les ?  ?´ter, faiM que l\'alv?Šole s\'?Šclate. La Figure IF. repr?Šfente une grolfemolaire de la m??choire inf?Šrieure, dontles racines fe raprochent en fe recour-bant beaucoup l\'une vers l\'autre, & K



???



??? Dentiste. ^iffont intimenient adh?Šrentes ?  la doi-fon mitoyenne de l\'alv?Šole ; de-l?  vientqu\'une dent de cette nature ne peut??tre ?´t?Še fans que la cbifon la fuive. La Figure V. repr?Šfente une groflemolaire de la m??choire fup?Šrieure ,dont les racines font non-feulement?Šcart?Šes les unes des autres ; mais en-core intimement adh?Šrentes ?  la cloi-fon de l\'alv?Šole, ne faifant qu\'un m??-me corps avec elle : On ne peut ?´terces fortes de dents, fans qu\'une portionde l\'alv?Šole ne refte attach?Še ?  leursracines. La Figure^ FI. repr?Šfente une grofTemolaire fup?Šrieure avec une racine re-courb?Še en forme d\'arc, fe r?Šunifiantprefque avec les autres racines vers leurextr?Šmit?Š & embraflant les

cloifons del\'alv?Šole : Ces fortes de dents fracaflentl\'alv?Šole quand on les ?´te, ou fe caf-lent elles-m??mes. La Figure VIL repr?Šfente une autregtofle molaire de la m??choire fup?Š-rieure ?  quatre racines : Il n\'eft pas or-dinaire que ces dents ayent quatre ra-cines. La Figure VIIL repr?Šfente une desderni?¨res groflTes molaires de la m??-choire fup?Šrieure ?  cinq racines : Il ell Si]



??? all te chirurgien\'extraordinaire de voir des dents ?  c?Žnqfracines. La Figure IX. repr?Šfente une petitemolaire de la m??choire fup?Šrieure ? trois racines recourb?Šes en dehors ei?Žforms de crochec <Sc en diff?Šrens fens :Une denc fembiable ne peut ??tre ?´t?Šefans faire ?Šclacer l\'alv?Šole. La Figure X. repr?Šfence une dentcanine de la m??choire inf?Šrieure, delongueur & degrolfeur extraordinaire,ÂŠt?Še ?  un jeune homme de vingt ans. La Figure XI. repr?Šfente une autrecanine de ia m??choire fup?Šrieure, tr?¨s-longue , par rapport ?  la longueur or-dinaire de ces deÂ?ts, & dont la racineeft recourb?Še. La Figure Xll. repr?Šfente une cani-ne de la m??choire fup?Šrieure ?  deuxracines : Les canines n\'en

ayanc qu\'une,?Ži n\'eft pas commun d\'en voir de m??-m??. _ La Figure XIIL repr?Šfente une ca-nine de la m??choire fup?Šrieure ?  troisracines j ce qui eft encore plus rare, La Figure JT/F. repr?Šfente une pe-tite molaire de la m??choire inf?Šrieure?  trois racines : ce que fon ne voie queraremenc. La Figure XF. repr?Šfente une groffe



??? Dentiste. i ?Ž 5molaire ?  trois couronnes ; ce qui efttr?¨s-rare & tr?¨s-remarquable. ta Figure XFL repr?Šfente unemo-laire ?  deux couronnes, ayant une au-tfe dent plac?Še dans la vo??te de fa ra-; ce qui eft tout-? -fait rare & fm-gulier. La Figure XVII. repr?Šfente une grotfe molaire de la m??choire inf?Šrieure ? trois grolTes racines ; ce qui n\'eft pasCommun, les molaires de la m??choireinf?Šrieure n\'ayant ordinairement quedeux racines, La Figure XVIII. repr?Šfente une au-tre grofl?¨ molaire de la m??choire in-f?Šrieure ?  quatre racines ; ce qui ne fe^encontre que rarement. La Figure XIX. repr?Šfente une desderni?¨res molaires de la m??choire ??b-f?Šrieure, ayant les racines courbes &recoquill?Šes : Une

dent de cette efp?Šceeft difficile ?  ?´ter. La Figure XX. repr?Šfente une autrederni?¨re molaire de la m??choire inf?Š-??\'ieure, n\'ayant qu\'une racine tr?¨s-re-courb?Še. La Figure XXL repr?Šfente une des molaires de la m??choire inf?Šrieure ?  ^eux racines recourb?Šes en diff?Šrensiecs.



??? 214 Chirurgien Explication de la Planche XXFII^\'qui contient la figure de la majpde plomb, du fil d\'or, &, dedeux lames de plomb, L a Figure /. repr?Šfente une maflÂŽde plomb pour frapper fur le man-che du pouffoir, lorfqu\'on ?´te certai-nes dents, ou chicots de dehors en de-dans. A. Partie de fa conv?Šxit?Š. B. Sa concavit?Š. La Figure II. repr?Šfente un fil d\'ofd\'une groflTeur affez confid?Šrabie, re-courb?Š en ligne fpirale. La, Figure III. repr?Šfente un autrefil d\'or moins gros que le pr?Šc?Šdent. La Figure IF. repr?Šfente une lanaede plomb, pour affujettirles dents endedans. La Figure V. repr?Šfente une autrelame de plomb , pour affujettir lesdents en dehors.



???



??? D entist e. CHAPITRE XIII. Des Dents artij?Žement figur?Šes pourremplacer celles qui manquent, Lorsqu\'on veut mettre une dent (<?Ž)artificielle, il faut qu\'elle ait ?  peupr?¨s la longueur, l\'?Špaiffeur & la lar-geur de la dent naturelle, qui en oc-eupoit la place : Il faut auffi que lapartie, qui en ef^ comme la racine, oule talon, foit ajuft?Še de mani?¨re, qu\'el-le pofe ?Šgalement fur la gencive, quirecouvre l\'alv?Šole. Pour faire des dents artificielles ,on employe ordinairement des dentsl^umaines , des dents d\'bipopotame,ou cheval marin , des dents de b?“uf,????i??me l\'os de fes jambes, les d?Šfenfesde vache marine, 6c le c?“ur de l\'y-Voire le plus fin & le plus beau. Les dents humaines 6c celles de che-nal

marin font ?  pr?Šf?Šrer ?  toute autreJati?Šre ; parce qu\'elles ont leur ?Šmail,y qu\'elles r?Šfiflent davantage ?  l\'aftiondes corps qui les touchent, 6c que parconf?Šquent elles durent plus longtems,C\'Â?) Voyez la Figure u del?  Planche 34.



??? Il6 IE CHIRITR?”t?ŠI?& confervenc une couleur beaucoupplus belle , que tout autre mati?¨re,dont on pourroit fe fervir en pareilcas. Les dents de b?“uf ?Štant couvertesde leur ?Šmail, peuvent aulfi ??tre pr?Š-f?Šr?Šes ?  toute autre mati?¨re, dans Iscas o?š l\'on ne peut avoir des dents hu-maines af?Ž?¨z larges & m??me alfez blaftÂ?ches, pour remplir la place d\'une au-tre dent. Quand on veut mettre une dent hu-maine ?  la place d\'une autre dent, ilfaut faire enforte que le corps de cettedent foit bien proportionn?Š ?  l\'efpa-ce dans lequel on le veut mettre, 8c ala couleur des dents voifines. Cela fait,on lime de fa racine ce qu\'elle a dÂ?trop, & on remplit de plomb fa ca-vit?Š. Quand cette dent que l\'on

veutemployer efl: trop longue, trop large &trop ?Špaiffe , on diminue de fa lon-gueur, beaucoup plus par fa racine,que par l\'autre extr?Šmit?Š. Pour ceteffet on la fcie, on la lime , & on di-minue fon volume fur un grais, ou furUne pierre ?  ?Šmoudre, pour la r?Šduire ala proportion & ?  la figure convenable.L\'on peut adfiayoir de petites meules ^ faites.



??? Dentiste, 21 yfaites expr?¨s, dont on peut fe fervir,pour fabriquer tr?¨s-promteoient tou-tes fortes de dents, ou des dentiersartificieis. Les dents des animaux qu\'on peutfubftituer aux dents naturelles, doivent??tre de m??me r?Šduites dans une dimen-^\'on convenable , fi elles font d\'un vo-lume trop grand. Lorfque l\'intervale qui doit rece-voir la dent poftiche, eft plus large^u\'il ne doit ??tre, en conf?¨quence de\'-^e qu\'il fe trouve r?Šuni aux larges ia-\'^ervales qui fe reneontroient entre ladent perdue ?´c celle qui refte ; ou lorf-que la carie, en ruinant les parties la-t?Šrales des dents voifines, aura renduCet intervale d\'une trop grande ?Šten-due , il faut obferver que l\'aftiette , outalon de la dent,qui doit ??tre pof?Š fur^^ gencive, foit

de la largeur de Tin-\'â€?ervale , & que le refte diminue, pourrendre conforme ?  la dent naturei-e, ??c qu\'elle foit en fim?Štrie avec fapareille. Apr?¨s avoir lim?Š la racine de la dent,mis du plomb dans la cavit?Š, oufait ?  la dent poftiche un petit trou,jltii palfe par le milieu de fes partieslat?Šrales, en traverfant la largeur de laTme n. T



??? j??lS LE Chirxjrgi?ˆNdent, & qui fe conduit ?  niveau desgencives des dents voifines naturelles :Si ce trou ne fuffit pas, on en fait deux?  c?´t?Š l\'un de l\'autre : Ces trous fer-vent ?  donner palfage aux deux boutsd\'un fil de foie, ou commun, qui ypafient f?Špar?Šment, quand il y a deuxtrous : Lorfque le fil a palT?Š, fon mi-lieu forme une anfe, qui s\'engage dansl\'intervale ie plus ?Štroit des deux dentsfolides & voifines : On prend enfuite?Že bout int?Šrieur de ce fil, 6c on IspaflTe par-deffus la furface int?Šrieure dela dent naturelle, qui fuit l\'artificielle ;pour le faire entrer dans l\'intervalequ\'elle forme avec fa voifine : On noueapr?¨s cela le bout de ce m??me fil avecl\'autre bout, qui eft au-devant, en casqu\'il ne

faille pas pourfuivre, & atta-cher une autre dent artificielle avec cem??me fil. Pour attacher les dents poftiches, ilfaut avoir recours au fil de lin retorsen trois, ?´c doubl?Š enfuite en deux,ou trois, ou ?  la foie doubl?Še de m??me-Afin que la gencive ne foit point in-commod?Še ni de l\'un, ni de l\'autre,on les cire ?  plat fans les retordre denouveau, ?´c aulfi-t?´t qu\'ils font ufez,ou rompus, on en remet d\'autres en



??? D E N T 1 s T F. 2 T 9place. On doit s\'imaginer qu\'ii eil:des cas o?š ces fils doivent ??tre em-ployez de m??me, Se d\'autres cas uiiIon peut les employer tout (impies,lans ??tre redoublez : Cela d?Špend dela n?Šcei??it?Š plus ou moins grande &de la volont?Š de ceux qui s\'en fervent ;Ceft-? -dire, que lorfqu\'il y a plus ou\'^oins de dents de fuite ?  attac ler, ondt^it plus ou moins multiplier les fils. Il y a des Dentiftes qui confeillent,pour attacher les dents poftiches, defe fervir de cordonnet de foie ?Šcru?? ;^^ais comme ce cordonnet eft tr?¨s-ru-^e, j\'ai obferv?Š qu\'il faifoit des impref-hons confid?Šrables fur les dents o?š il^\'^oit apphqu?Š , Sc que m??me il lescoup?Šes totalement, ou en par-c\'eft pourquoi je confeille de nepoint

s\'en fervir, ?´c d\'avoir recoursfil de lin , ou ?  la foie cir?Še dont je\'â€?^jens de parler. Si n?Šanmoins les gcn-^\'ves & les racines fur lefquelles onVeut mettre des dents naturelles, ou^-\'\'?Žificielles, fe trouvoient allez dures,Ou alfez fermes, pour qu\'elles ne puf-??^t pas s\'affailfer trop par l\'appui desdents poftiches , le fil d\'or fera plusConvenable pour ies attacher que le^^ commun , ou la foie cir?Še ; parce T ij i



??? js20 le Chirurgien" ,qu\'alors , elles reftent affermies &fiables, fans que l\'on foit oblig?Š deles ?´ter, & fans que le fil d\'pt puiff??int?Šrefler les gencives, ^ les autresdents. Le fil d\'or trait, dont on fe i?ŠrCpour les dents, doit ??tre fait d\'or deDucat. Celui qui eft deftin?Š pour atta-cher les dents poftiches, fera pr?Špar?Šde m??me que ccliii dont j\'ai parl?Š pourrafermir les dents chancelantes au cha-pitre IX. de ce Volume. Il n\'y a dediff?Šrence qu\'en ce que celui-ci quidoit fervir pour attacher les dents pof-tiches aux dents naturelles qui reftentencore dans la bouche , doit ??tre plusgros ; On en employe de plus ou moinsgros fuivant les circonftances qui ferencontrent. Quoiqu\'il y ait un efpace ^ l\'une ,pu ?  l\'autre

m??choire de deujf, trois iou quatre dents ( <?? ) <5cc. qui manquent,on peut en remettre d\'humaines ?  laplace , pourv?? qu\'on fe ferve de dentspareilles ?  celles qui font de moins, Sequ\'on les ajufte exaftement entr\'elles Sefur la gencive. Alors il n\'y a qu\'?  per-cer ces dents chacune d\'un, ou de deuxtrous un peu larges, l\'un au-delfus de (fl) Voyez les Figures & de la Plan-,?Šhe 34.



??? DE k T I S t & litautre fuivant le volume des dents.Ces trous doivent ??tre percez d\'unedes parties lat?Šrales ?  l\'autre ; de ma-lii?Šre qu\'ils fe r?Špondent les uns aux^^tres, & que les dents gardent entreelles le m??me niveau qu\'avoient celles^ont elles doivent occuper la place*Qn pai?Ž?Š dans ces trous deux fils d\'or,ou d\'argent d\'une m?Šdiocre for-ee^ qui enfilent de fuite toutes cesdents : Apr?¨s les avoir introduits, on^es rive par les deux bouts; puis on^nit d\'ajufter ies racines des dents ain-fi alfembl?Šes, fi elles en ont befoin j^fin qu\'elles s\'arrangent ?Šgalement fur gencive. La pi?¨ce ?Štant ajuft?Še , fi elle n\'eftde deux, ou trois dents, &c. ony fait de nouveau un petit trou, qui per^ce chaque dent d\'une partie lat?Šrale

? fautre, ?  fleur des gencives des dent^Naturelles voifines. Cela ?Štant ex?Šcu-t?Š , on pafle dans ce trou les deuxoputs d\'un fil commun, ou de foie^it?Še, dont l\'anfe fe pafle, & le n?“udfÂŽ fait, comme on l\'a d?Šj?  enfeign?Š^ans ce chapitre. Les pi?¨ces qui font compof?Šes de (a) Vovezk?Ž Figures j. & ?Š. de la Plan-Che \' Tii)



??? IE C H I R u R G ?? E wcinq ou fix dents naturelles (a) d?Št??-ch?Šes de leur^ alv?Šoles, font autre\'xnent perc?Šes que les pi?¨ces pr?Šc?Šden-tes : Pour les arr??ter fur la gencive, iliaut faire deux trous ?  c?´t?Š l\'un del\'autre ?  chaque furface lat?Šrale del\'affemblage, pr?¨s de la furface qui doits\'appliquer fur la gencive : Ces trousfont percez ?  jour ?  la face int?Šrieurede ce m??me alfemblage, ?  quelque di-ftance l\'un de l\'autre. Le trou qui^\'ap-proche le plus de\' la furface ext?Šrieu-re, fait un plus long trajet que fonvoifin ; ainfi le trou, dont l\'entr?Še eftplus int?Šrieure, fort vers l\'intervale ,qui f?Špareles deux premi?¨res dents dechaque c?´t?Š de cette pi?¨ce, tandis quel\'autre va jufqu\'?  celui qui eft

entre ladeuxi?¨me <Sc troifi?Šme dent. On paffepar la fortie des trous de chaque ex-tr?Šmit?Š de la pi?¨ce, les deux boutsd\'un fil cir?Š, qui fe noiient de chaquecot?Š entre les dents naturelles & foli-des les plus voifines. Lorfque les dents humaines pofti-ch^ affembl?Šes dans cette pi?¨ce, fur-paffent le nombre de celles dont jeviens de parler, on doit, outre ce quia ?¨re dit, appliquer fur la face int?Š-Voyez la Figure 4. del?  Planche 34.



??? Dentiste.^\'eure de cet afTembiage {a) une peti-lame d\'or, ou d\'argent, ( ?¨) d\'en-viron une ligne 8c demie de largeur ,^ de l\'?ŠpaiiTeur d\'environ une demiel\'gue. Cette lame doit ??tre perc?Še vis-^â– vis la bafe de chaque dent, le pluspr?¨s de la gencive qu\'il eft poffible Ces\'^\'"ous donnent partage ?  des goupillesd\'or, ou d\'argent riv?Šes ?  rivure per-due d\'un c?´c?Š fur la lame, ??c de l\'au -fur la furface ant?Šrieure de chaquedent: Enfuite on pofe cette pi?¨ce furla gencive, 8c on l\'arr??te de m??me quela pr?Šc?Šdente. Cet artemblage ainfi aiuft?¨ fe crouveen ?Štat de durer un tems plus confid?Š-l\'able que le pr?Šc?Šdent ; mais il co??tet>2aucoup plus de peine 8c de d?Špenfe :??l fe peut faire avec la lame feule,

fans??tre oblig?Š de joindre les dents avec lelil d\'or, ou d\'argent, dont nous avonsparl?Š ci-deffus-, parce qu\'en faifant ? la face int?Šrieure de chaque dent une?Šchancrure de la largeur & de l\'?Špaif-feur de la lame, il eft aif?Š d\'artembler^ de joindre le tout enfemble, en lo-g-ant la lame dans l\'?Špaifleur de cha- C a ) Vorer. la Figure 8. de la Planche(A) Voyez la Figure 7- de ia PlaacheH. T iiii



??? -224 i-e Chirurgienqiie dent, au moyen de cette ?Šchan-crure pratiqu?Še fur leur furface poft?Š-rieure, du c?´t?Š de leur bafe. On ar-r??te la lame ?  chaque dent le plus pr?¨squ\'il fe peut de la gencive, avec deux-petites goupilles d\'or, ou d\'argent,l\'une au-deffus de l\'autre , & riv?Šes ? rivure perdue. S\'il fe trouve une racine dans quel-que cavit?Š de l\'alv?Šole, & qu\'on veuillecouvrir cette racine d\'une dent artifi-cielle , on lime de cette racine ce quiexc?¨de la gencive, & m??me plus fi onle peut : Enfuite on ?´te tout ce quecette racine a de cari?Š avec les inftru-mens convenables , & dont j\'ai parl?Š.Cela ?Štant fait, on plombe le canal decette racine, & on ajufte la bafe, oule talon de la dent naturelle, ou arti-ficielle

qu\'on rapporte fur la racine,?Ži faut auparavant avoir fait ?  cettetient, un ou deux trous qui fervent ? pafler les bouts d\'un fil qu\'on attacheaux dents naturelles voifines, commeon 1 a dit ci-deffus. Quand la carie a trop confid?Šrable-ment ?Šlargi le canal de cette racine,que fes rebords font encore fermes &lohdes , Â?Se qu\'on a ?Št?Š oblig?Š de laplomber, on fait avec un petit poin-



??? dentiste. 22 f^O?Žifi?Žjun trou le plus profotid^& leplus droit qu\'il eft pof?Žibleau milieu duplornb bien affermi, fans n?Šanmoins^ue ce trou p?Šn?Štre plus avant que lecanal del?  racine. On affemble la dent^^aturelle poftiche avec la racine, parle moyen d\'un tenon, tel que je vaisle d?Šcrire. Lorfque la carie a, p?Šn?Štr?Š jufqu\'?  lacavit?Š de la racine fur laquelle on veut\'iiettre ?  tenon ( b ) une dent naturelle,artificielle, le canal de cette racine?Štant encore affez long, tout ce qui fetrouve de cari?Š ayant ?Št?Š ?´t?Š , on ?Šlar-git ce canal avec un ?Šquariffoir, (f )\'inftrument ainfi appell?Špar les Horlo-gers , qui eft de figure piramidale, quile termine en pointe, & qui forme qua-tre pans, dont chaque angle eft tran-

chant. 11 fert aux Ouvriers ?  augmen-ter le diam?¨tre des trous. L\'?Šquarif-foir le plus grand des deux que j\'ai faitgraver, eft long d\'environ un pouce^ demi, compris fa foie : Son diam?¨-tre dans fa partie la plus ?Štendu?? eftd\'environ une ligne. Il va toujours en ( a) Voyez la Figure del?  Planche 33. Voyez, la Figure ii. de la Planche 34Â?( c) Voyez ie?Ž Figures i. & z. del?  Piaix-



??? ^ le G h r-r u r g i e w diminuant vers fa pointe, qui n\'a qu\'en-viron une demie ligne de largeur. C\'efl-J?  la dimenfion de chacune de fes fa-ces. Cet ?Šquarilfoir fert ?  augmenterle canal des plus groi???¨s racinss desdents; Se pour les moyennes on fe fertdu moyen ?Šquarif?Žoir. Dans l\'ufage de l\'?Šquariffoir il y adeux circondances ?  obferver, qui fontde prendr?Š garde qu\'il ns p?Šn?Štre au-de^ ?  du canal, & que cet inftrumentne foit trop tremp?Š, de crainte qu\'ilJie fe calfe dans le canal de la racinede la dent, Se qu\'y reftant engag?Š, onne puiffe plus le retirer, ni par conf?Š-quent placer ie tenon. On feroit obli-g?Š dans un tel cas de mettre en cetteplace une dent attach?Še aux voifines,laquelle feroit de

moindre ufage, Sene feroit pas fi commode. Quand cetinconv?Šnient n\'arrive pas, on ajufte ? la dent, pour la mettre en place unpetit tenon d\'or , ou d\'argent (/) dela longueur & de la largeur du canal ,de la racine Se du canal de la dent hu-maine qu\'on y veut mettre : Commele canal du corps de la dent fe trouvetoujours trop peu ?Štendu, on doit aug-menter celui-ci avec le foret, pourc aj Voyez ia Figure lo. de ia Planche 34.



??? Dentiste.^ ^?Žj?Ž??i?Žeux engager le tenon par l\'un de festours dans la dent humaine poftiche,Ce tenon doit ??cre bien ajuil?Š, & unpeu dentel?Š autour; afin qu\'il s\'en trou-ve plus affermi apr?¨s avoir ?Št?Š mtro-duit & maftiqu?Š. Avant que de mettreee tenon dans la cavit?Š de la denc ,elle doit ??tre remplie de maf^ic en pou-dre : Enfuite on introduit ce tenondans cette cavit?Š avec de petites pin-cettes d\'horloger, f^) en chauffant ceni??me tenon au feu de la bougie parfon extr?Šmit?Š oppof?Še. Il faut remar-quer que pendant que le DenciflÂŠchauffe ce tenon, il doit tenir la den$avec un linge pour ne pas trop fentir lachaleur. Par ce moyen le maftic fe fon-dra, & facilitera l\'entr?Še au tenon:On peut auffi, &

m??me pour le mieux,percer le trou de la cavit?Š de la dent ^jufqu\'?  fa furface int?Šrieure, & y ri-ver le tenon apr?¨s qu\'il a ?Šc?Š maf??-qu?Š. L\'aucre extr?Šmit?Š du tenon, quidoic ??cre auffi dentel?Še, s\'introduiradans le canal de la racine. Pour celale Dentifle doit tenir la dent ?  tenonavec les pincettes droites, & en tour-nant Ij dent de droit ?  gauche, & degauche ?  droic, en la pouffant de for-)-Voyez ia Figure ?? de la- Planche 17.



??? -IE C If t R U B. G f E NCS, jufqu\'?  ce que le tenon y foit en-ti?¨rement introduit, que le taldri ddla dent porte en plein fur la racine , &que cette dent foit fi bien affermie,qu\'elle ne faiTe, pour ainfi dire, qu\'unm??me corps avec la racine. Si malgr?Š toutes les pr?Šcautions queTon aura prifes pour faire entrer bienjufte la partie du tenon qui doit ??treplac?Še dans l\'ouverture du canal qu\'onaura fait ?  la racine, il arrive que le te-ilon fe rencontre trop petit pour y ??treengag?Š de force, & pour y ??tre ferriie& ftable, il faudra en ce cas fair?Šde-??ecbef avec un couteau quelques den-telures de plus J ?  peu pr?¨s femblablesaux dentelures, ou premi?¨res taillesd\'une lime. Ces dentelures font uneefp?Šce de morfil qui

groffit ce tenon.Si cela n\'eft pas fuffifant, on entoure-ra avec un peu de chanvre, ou delin, ou m??me de fil tr?¨s fin l\'extr?Šmi-t?Š de ce tenon, pour l\'engager enfui-te ?  force dans le canal de la racinede la dent. Ce tenon fait ici ce qu\'unecheville fait ?  deux planches qu\'elle af-femble l\'une contre l\'autre. Si les vaif-feaux qui entrent dans le canal de lar^acine de ia dent ne fonDpas d?Štruits,h l\'on perce au-del?  de ce m??me ca-



??? â– Dentiste. \' izg, ou fi le tenon ?Štant introduit,exc?Šd?Š la longueur du canal qui doitle recevoir, il ne manque pas d\'arri-ver en cet endroit une douleur quieft quelquefois fuivie de fluxion & d\'ab-c?¨s. Pour lors on eft oblig?Š d\'?´ter ladent ?  tenon, fl la douleur 6c la flu-font A^iolentes ; afin de laifler lesparties en repos, & de faciliter unelibre ifl!u?? aux mati?¨res arr??t?Šes, ? moins qu\'on ne veuille s\'afllijettir ? fouffrir la fluxion pendant quelquetems, apr?¨s quoi il n\'y a ordinaire-ment aucun retour de douleur. Ladent ?´c le tenon s\'?´tent avec des pin-cettes droites, 6c fe remettent de m??-me. Si l\'on vouloir mettre une dent ? tenon fur une racine qui f??t fenfible ,que les vaiffeaux fuffent apparents, ounon, on

pourroit, afin de d?Štruire cesVaiffeaux, appliquer auparavant le cau-t?¨re aduel dans le canal de la racine,^ y introduire pendant quelques jours^n petit coton imbib?Š d\'huile de canel-le, ou de girofle. Le maftic que j\'ai propof?Š, pour ar-r??ter le tenon dans la cavit?Š de la dent,doit ??tre compof?Š de la mani?¨re quifuit. Prenez de la gomme-laque plate ,



??? 230 i- e Chirurgiendeux onces ; de la c?Šrebentine de Veni-l?? la plus fine, demie once ; du corailblanc en poudre tr?¨s-fi ne, deux onces.Faites fondre la gomme dans un vaif-feau de terre verni fur un feu m?Šdio-crement chaud ^ & lorfque cette gom-me fera fondu?? , joignez y la t?Šr?Šben-tine, & y m??lez exadement la poil-dre de corail : Quand ce m?Šlange ferafait, on le mettra en petits b??tonsqu\'on pulv?Šrifera pour s\'en fervir aubefoin. Lorfqu\'on ne peut en pareille occa-fion ?Šlargir alfez profondement le ca-nal des racines des dents, fans s\'expo-fer ?  en d?Šcouvrir les parties fenfibles ;lorfque ces racines font trop d?Štruites,ou qu\'elles fe trouvent naturellementtrop courtes, 6c qu\'il n\'eft

pas poffibled\'y faire entrer un tenon fuffifamment?Žong, pour affermir des dents fembla-bles ; en ce cas on fait ?  la dent ?  te-non deux petits trous, qui percent d\'u-ne partie lat?Šrale ?  l\'autre, pour fe ren-contrer ?  fleur de la gencive apr?¨s fonapplication ; on paf???¨ dans ces deuxtrous les deux bouts d\'un fil d\'or , dontFanfe fe trouve engag?Še dans l\'inter-vale del?  dent naturelle la plus voifinedc l\'efpace qu\'on veut remplir ; ou in-



??? Dentiste.^l\'oduit enfuite le tenon de la dent pof-^iche dans le canal de cette racine ; en-l^p on engage les deux bouts du fil dansintervale de l\'autre dent voifine, poury ??tre arr??tez en ies tordant, commea dit en parlant du rafermifTemencdes dents. ^^?Šanmoins fi l\'efpace o?š l\'on veut\'^ettre une dent fembiable, fe trouveP\'^s large qu\'il ne doit ??tre naturelle-^^ent, il ne faut attacher la dent pofli-che , qu\'?  la dent qui fe trouve la plusyoifine de la racine; afin de laiiTer u?šiiitervale encre la dent pofliche Se la, ?  laquelle cette dent poftiche^ eft point affujettie : cela fe prati-que ainfi pour mieux imiter ia na-ture. Les dents & les pi?¨ces artificielles,qui font attach?Šes avec des tenons Sz^ fil d\'or, tiennent

mieux que toutesautres ; elles durent quelquefois\'?Žuinze ?  vingt ans, &: m??me davan-^f^ge, fans fe d?Šplacer ; au lieu que le^^ eoj??jij^yjj Se la foie dont on fe fertordinairement pour attacher toutesortes de dents, ou pi?¨ces artificielles,^onc de peu de dur?Še. fi eft ?  remarquer qu\'on ne peut pasPlacer facilement des dents ?  tenons.



??? ie Chirurgieni?Ž ce n\'eft aux incifives 6c aux canines;parce que les molaires ont plufieurs ra-cines , dont les conduits varient fi di-verfemenc, qu\'il n\'eft pas poffible deles percer, (ans int?Šrefler les vaifleau3Â?qui les accompagnent, l\'alv?Šole , oUla m??choire ; au lieu que les incifives& les canines n\'ayant qu\'une racine &une cavit?Š, l\'op?Šration en eft plus fa-cile. Elle eft encore plus aif?Še ?  pra-tiquer aux dents de la m??choire fup?Š-rieure, qu\'?  celle de l\'inf?Šrieure ; parceque le corps de la racine des dents dela m??choire fup?Šrieure a plus de volu-me que celui des dents de la m??choi-re inf?Šrieure : D\'ailleurs il eft plus or-dinaire d\'avoir occafion d\'en placer ? la m??choire fup?Šrieure qu\'?  la

m??choi-re inf?Šrieure ; parce que la carie d?Štruitplus fr?Šquemment les dents de la m??-choire fup?Šrieure que celles de la m??-choire inf?Šrieure. CHAPITRE



??? Dentiste. CHAPITRE XIV. Mani?¨re de blanchir les os desjambes de b?“uf qui fervent ainfipr?Šparez , ?  faire des dents, oupartie de dentiers artificiels. ^35 Au s s i-t?”t que cec animal efttu?Š ou peu de tems apr?¨s, on d?Š-^iiarne les quatre plus gros os des jam- On les coupe par rolielies dans ^ parcie la plus dure j c\'eft-?  dire de-P^\'s une des apophifes jufqu\'?  l\'autre :Jn ?´te enfuite la mo??le de ces os, &les mec fur le feu dans de l\'eau de[^\'^i?Šre : Quand cette eau commence ? ^\'^illir, on y jette de la chaux vive,on en concinu?? l\'?Šbulition pendantquart d\'heure, afin de d?Šgraiflerenti?¨rement ces os : On recire le toutpour le laift?¨r refroidir : On ?´te les os" e Cette eau : On les lave dans une au-^

ÂŽ eau, & on les fait f?Šcher ?  l\'om-""e = Quand ils font fees, on les fait\'â– \'"emper la nuic, & f?Šcher le jour ; ce^^e l\'on r?Šit?Šr?Š pendanc douze ouSl^inze jours.Si c\'eft dans le Printems, ou dansTgme H. V



??? 54<\' i E. c H I R ?› R G I Â? N ?Ž\'AurGmnequ\'on fait cette pr?Šparafii)^;on met les rouelles de ces os fur unpferviette mouill?Še qu\'on pofe fur l\'her-be pendant la nuit, pour les expofer ^la rof?Še. On peut encore, & m??inÂŽpour le mieux, laifler ces os expofe^au Soleil ; mais il faut les couvrir d\'un^autre ferviette mouill?Še, pour emp??-cher que la trop grande chaleur nele^fende. On ne fe fert de ces os ainfi d?Šgraif"fez& blanchis, pour faire des dents /ou des pi?¨ces artificielles, qu\'au d?Šfa^-^de toutes les mati?¨res que j\'ai indiqu?Še^dans le chapitre pr?Šc?Šdent. J\'ai pr?Šf?Šr?Šces mati?¨res ?  l\'iroire; parce que Vivot-te jaunit bien plut?´t ?´c conferve moinsfa blancheur, que l\'os de b?“uf, fans

enavoir la folidit?Š. Les Ouvriers qui enemployent beaucoup dans leurs ouvra-ges , m\'ont communiqu?Š la mani?¨re ? ^les blanchir, telle que je la viens ? cd?Šcrire. Dans le choix de ces morceaux, ol?Žrouelles d\'os, il faut pr?Šf?Šrer les moinsporeux. La partie de ces os qui eflplus ?Šloign?Še de l\'apophife, eft tou-jours pr?Šf?Šrable par fa folidit?Š, mai^elle eii la moins ?Štendue.



??? Dentiste. CHAPITRE VIII. I^efcrip?Žim des Infirumens quifervent ?  fabriquer les dents d^les autres pi?¨ces artificielles pro-pres ?  r?Šparer les d?Šfauts cau->fez par la perte des dents na-turelles. CE s inftrumens font ie compas, \\a)1 etau , la fcie, {b) la rape , la^\'f?Žie, le gratoir, & le foret avec fon archet. Les limes dont on fe fert ?  cet ufa-l\'ont de plufieurs fortes : Il y en aplates, en couteau, ?  troisquarts,^ ^ ) en feuille de fauge , de demi-ron-"^^s de rondes droites en queue de rat,rondes en queue >de rat tourn?Šesforme de cerceau. ( d )Nous nous fervons de deux fortesrapes, l\'une eft plate, 6c l\'autre cildemi-ronde: La demi ronde peut n?Ša n-^oins fervir toute feule. Voyez la Fignre 3. de la

Planche 2.9.(b) Voyez In Planche 31.(c ) Voyez la Figure 4. de la Planche l\'j.^ ) Voyez la Figure i. de la Planche V ?Žj



??? 2)6 LE Chirurgien Le foret dont il s\'agit, [a) ainfi ap-pell?Š par les Ouvriers, eft compof?Š dif-f?Šremment de ceux dont on fe iert pourl\'ordinaire ?  percer les dents, ou lespi?¨ces artificielles. Ce foret a un chevalet fijr lequel ei?Žmont?Š un arbre , qui porte ce m??meforet & fon cuiyrot en forme de baril-let, ou tambour de montre. Ce foreteft mont?Š ?  une des extr?Šmitez de i\'ar-bre, & l\'autre extr?Šmit?Š de cet arbreroule dans une cavit?Š, qui pour cet ef-fet eft creuf?Še dans une efp?Šce de te-Bon de cuivre arrondi ; Ce tenon eftpalf?Š dans une efp?Šce de poup?Še, quife trouve ?  l\'extr?Šmit?Š fup?Šrieure del\'une des branches du chevalet : Sur laface fup?Šrieure de cette poup?Še il y aune vis, qui tombe fur

le tenon decuivre, dans lequel roule l\'extr??mir?Šde l\'arbre, dont je viens de parler :Cette vis arr??te & fait qu\'on ?´te le te^non de cuivre quand on veut. L\'autre branche du chevalet a uneefp?Šce de m??choire ?  charni?¨re garniede cuivre int?Šrieurement r C\'eft fur cecuivre que roule la partie de l\'arbre,qui fe trouve encre le cuivroc Sc le fo-ret : Cette m??choire ?  charni?¨re fe fer-(a) Voyez la Planche jÂŠ.



??? D ?¨ n t i s t e.par fa partie oppof?Še ?  la m??mecharni?¨re , au moyen d\'une vis quis engage dans la branche du chevalet. L\'extr?Šmit?Š de l\'arbre oii l\'on enga-ge le foret, ef!: divif?Še en deux pi?¨ces :^es pi?¨ces font de huit ?  neuf ligneslongueur : L\'une de ces pi?¨ces eft^â– ^tach?Še ?  l\'arbre au moyen d\'une vis,^ par conf?Šquent en peut ??tre ?´t?Še^\'Jand on le veut : L\'autre eft prife"ans le corps de l\'arbre m??me, iSc ainfiJl en peut ??tre f?Špar?Še ; La plus courteces deux pi?¨ces a un tenon arron-di dans la partie inf?Šrieure de fa face^jit?Šrieure : Ce tenon eft en mani?¨recheville, pour s\'engager dans un^â€?"ou proportionn?Š ?  fa groffeur, quJ?  la partie inf?Šrieure de l\'entailledp la grande pi?¨ce

: Sur cette grandepi?¨ce eft pof?Še la pi?¨ce qui eft la plusCourte: Ces deux pi?¨ces unies enfem-Je font perc?Šes ?  jour, ?  une ligne pr?¨sPÂŽ la cheville de la petite pi?¨ce : Ce^\'"ou fert ?  laii?Ž?¨r pai??er une petite vis,jl^^i joint les deux pi?¨ces Tune contre, ??c qu\'on ferre autant qu\'il eftj^eceffaire: L\'?¨guille qui doit fervir- ? ^5mer le foret , fe met entre les deux,elle s\'y loge par une petite rainu-qui r?Šgne tout le long du milieu-de



??? ^ 5 B le c n r r u r oie nl\'inr?Šrieur, depuis le trou jufqu\'?  l\'eX-tr??mit?Š. On fe fert pour l\'ordinairÂ? d eguiiieS?  coudre de dilT?Šrence groi?Žeur, pourfaire le foret ; & l\'on calfe la t??te, o*^Je chas de ces ?Šguilles, pour y faire fjfune pierre du Levant o?š l\'on met unpeu d\'huile d\'olive, une pointe plateÂ?Retranchante, tr?¨s propre ?  fervir ? l\'ufage auquel on l\'a deflin?Še. Lorfqu\'on veut fe fervir de ce foret,on engage fon chevalet dansun?Štaii:L\'archet de cet inftrumonc efl fait debaleine , & fa corde eft une petitecorde de boyau. A l\'?Šgard des limes, rapes, compas??Štau & fcie, il n\'eft pas n?¨celfair?Šd\'en faire la defcription; parce que cesinilrumens ne diff?Šrent point de ceU3Cdonc les Ouvriers fe fervent

pour l\'or-dinaire*. Les gratoirs, ou efp?Šces de rugines,(a) ne font pas tout-? -fiic fembiables?  ceux des ouvriers, ni aux rugines doncon fe fert en Chirurgie : Il y a des gra-toirs qui font droits, & d\'autres cro-chus : Les uns & les autres fe montentaux extr??mitez d\'un manche d\'?Šb?Šne,ou d\'une autre mati?¨re, au moyen d\'u-(a) Voyez la Planche }z.



??? Dentiste. s.\'^qti^e foie quarr?Še & maftiqu?Še ?  l\'ordinai-re : Leur manche eft long d\'environquatre pouces : Il eft de grol?Žeur ?  pou-voir remplir fuffi\'amraent la main, & figure de fijfeau ?  plufieurs pans :Il y a des gratoirs droits, qui raclentdes deux cotez dans le m??me fens, &d\'autres qui ne gratent que d\'un c?´t?Šdans le fens oppof?Š. Le premier gratoir a deux grandesfaces plates. Sur la circonf?Šrence de lapartie lat?Šrale droite de l\'une & dansl\'?ŠpailTeur des deux faces, il y a unetroifi?Šme petite face en forme de bi-leau , qui forme un tranchant ?  lacirconf?Šrence de l\'autre face. Cettegrande face oppof?Še a aulfi une autrepetite face, qui r?Šgne tout le long defa partie lat?Šrale gauche : Lorfqu\'on re-

tourne l\'inftrumenr, cette face fe trou-ve ?  droit ; celle-ci & fa pareille vontfe r?Šunir au milieu de l\'extr?Šmit?Š definftrument, en formant une efp?Šced\'angle de lofange un peu moufle : 11faut que l\'inftrument foit tranchant^ans ce lieu-l? . Le f?Šcond gratoir eft ovale , arÂ?rcndi par fon extr?Šmit?Š : Il a deux fur-faces plates : Sur fon ?Špaifl?Šur eft pra-\'iSi\'J?Š un bifeau qui r?Šgne dans toute



??? ii -p i- e chirurgienla circonf?Šrence, par le moyen duquella plus grande des deux faces plates de-vient tranchante , & l\'autre moulT^\'Ces deux gratoirs font montez fur uflm??me manche ?  plufieurs pans. Letroiii?Šme gratoir eft crochu : Hdiif?Šre par-l?  de ia f?Šcond?Š efp?Šce , &en ce que fon extr?Šmit?Š fup?Šrieure quieft un quatri?¨me gratoir, d?Šcrit un lo-fange ?  angle aigu par fa partie la plusavanc?Še. D\'ailleurs fes grandes facesfont int?Šrieures, & les deux autres fontext?Šrieures par rapport au manche- \'Toutes les proportions de ces inftru-mens font arbitraires, ??c d?Špendentdu go??t de ceux qui s\'en fervent. Explication de la Planche XXlX. \'qui contient quatre Infirumensqui fervent ?  fabriquer

les pi?¨cesou dents artificielles, La Figure L repr?Šfente la lime fi-gur?Še en queu?? de rat recourb?Šeen cerceau. La Figure IL repr?Šfente un tourne-vis. La Figure lit repr?Šfente un com- pas



???



???



??? Dentiste,pS qui fere ?  prendre les dimenfionstequifes pour fabriquer les pi?¨ces arti-Â?clelles. ^ La Fi^Hre IV. repr?Šfente une lime^ trois quarts, qui fert ? . faire des?Šchancrures aux pi?¨ces artificielleÂ? ,^l^?Š tronqu?Še & fans manche. L\'on^ ^ p?? la faire voir autrement, l\'?ŠÂ?tendue de la planche ne l\'ayant paspermis. ^ ^^pli?§ation de la Flanche XXX.qui contient un inj?Žrument quifert ?  fabriquer les pi?¨ces arti-ficielles. CETTE figure repr?Šfente le cheva^let mont?Š avec fon foret, & par-de fon archet tronqu?Š, v?? d\'un feul^ot?Š dans toute fon ?Štendue., A. Lecuivrot, ou efp?Šce de tam-bour qui fert comme de poulie ?  h^orde de l\'archet. B. L\'arbre du chevalet. C. Le foret.

D. L\'archet. La corde de l\'arcliet. ; Tm^ X wr



??? lb Chirurgien Explication de la Planche XXX?•Â?qui contient un Injirument prO\'pre ?  fabriquer les pi?¨ces artifi\'??elles. CETTE figure repr?Šfente une fcie,qui fert ?  icier les pi?¨ces; ou den-tiers artificiels. A. L\'arbre de la fcie. B. Sa lame. C. La vis. D. L\'?Šcrou qui ferc ?  tendre, oU?  d?Štendre la fcie. E. Son manche. L feau. Explication de la Planche ^XXU\'qui contient deux Inj?Žrumens qti^fervent ?  fabriquer les pi?¨ces ar^tificie?ŽieSf A Figure L repr?Šfente le gratoi??en lofange & celui qui eft en bi-\' A. Leur manche ?  plufieurs pa?ŽiS\' B. Le gratoir en lofante. ^



???



???



??? mt ni Tom/, s . H



??? D E N T I S T E. C. Le gratoir en bifeau. La Figure IL repr?Šfente le gratoirpointu & le gratoir un peu arrondi parIon extr?Šmit?Š. D. Leur manche auffi ?  plufieurspans. - E. Le gratoir arrondi.F. Le gratoir pointu. H \\ Explication de la Planche XXXIILqui contient trois Inj?Žrumens quifervent ?  mettre en place des dentsartiJicielleSj La Figure L repr?Šfente le grand?Šquarriffoir, qui fert ?  agrandir les^avitez des racines des dents, lorfqu\'ony veut introduire des tenons. A. Sa tige. B. Sa pointe, C. Son manche. ^ La Figure IL repr?Šfente le moyen*^quarriflbir qui fert au??Fi ?  agrandir lescavitez des racines des dents, lorf-Siu\'on veut introduire des tenons pluspetits. D. Sa tige. E. Sa pointe.



??? ^44 I-ÂŽ CiiiRtriKsiEN F. Son manche. La, Figure IIL repr?Šfente un poiÂ?\'?§on qui fert ?  percer le plomb intro-di?Žit dans quelque racine de dent, doncle canal eft trop d?Šlabr?Š pour fervir arecevoir un tenon, ?  moins qu\'il ne (oi^auparavant plomb?Š. G. Sa tige. H. Sa pointe. I. Son anneau fervant de man-che. CHAPITRE XVI. Ce qu^il faut obferver pour per-cer , placer attacher auxdents naturelles ^ ou ?  quelqu^t^\'ne de leurs portions les pi?¨cesartificielles : Les dimenfions lesplus convenables de chaque par\'tie qui Jert ?  Cajfemblage deces m??mes pi?¨ces, Lo R s Q u\'o N veut remplir un, oUdeux efpaces qu\'occupoient plu-fieurs dents, on fait autant de pi?¨cesartificielles, qu\'il y a d\'efpaces ?  rem-

plir, Si ces pi?¨ces fe font de dents de



??? Dentiste. 245\'cheval marin, ou d\'une autre mati?¨reConvenable, il faut, comme nous l\'a-vons d?Šj?  dit dans le treizi?¨me Chapi-de ce Volume, que ces pi?¨ces foientproportionn?Šes en toutes leurs dimen-"ons ?  la furface des gencives, <& ?  lalongueur, grol?Ž??ur ?´c figure des dentsS^e l\'on veut imiter. Il faut percerpi?¨ce d\'un bouc ?  l\'autre, fi faCourbure ne s\'y oppofe point ; enforce^Ue le trou de chaque pi?¨ce donne paf-^ge aux deux bouts d\'un fil, qui apr?¨s^Voir fait l\'anfe, s\'engage comme les^utres fils dans l\'intervale de deux dencsJoiides : On nou?? ces fils par un n?“udâ– ^len ferme, tel que celui du Chirur-gien. Il faut percer d\'une autre mani?¨re^espi?¨ces qui font trop courb?Šes:

{a)fait pour cela deux crous l\'un ?  c?´t?Šde l\'aucre ?  chaque bout de la pi?¨ce.J^es crous commencent fur les furfaces^at?Šrales de la pi?¨ce aupr?¨s de la fur-aeequi s\'applique fur la gencive. Lorf-la pi?¨ce artificielle n\'a que deux ,trois dents, ces trous ne font qu\'unej?Žgne de trajet, en fortant vers le mi-de la face int?Šrieure ; mais quandCette pi?¨ce efl: compof?Še de quatre, ou(â€??Ž) Voyezia Figure i. de la Planche jj. X iij



??? le Chirurgiencinq dents, le trajet des trous eft dedeux lignes : Leur fortie donne entr?Šeaux fils qui attachent la pi?¨ce, de m??\'me qu\'il a ?Št?Š dit en parlant des pi?¨-ces faites de dents humaines. N?Šanmoins fi pour attacher l\'unedes deux extr??mitez de cette pi?¨ce dedents artificielles, nous ne trouvonsdans la m??choire que les derni?¨res mo-laires , cette extr?Šmit?Š doit ??tre perc?Šeautrement : Au lieu de faire fortir lestrous fur la face int?Šrieure, on les faitfortir fur l\'ext?Šrieure, ou bien on leÂ?perce d\'un bout ?  l\'autre, s\'il ne s\'agitque del?  moiti?Š, ou environ,d\'un den-tier artificiel : Ces trous donnent paf-fage aux deux bouts d\'un fil, & fon mi-lieu fait une anfe, qu\'on engage dem??me que ces

noeuds dans les endroitsconvenables. Les pi?¨ces (a) qu\'on veut placer ? l\'une, ou ?  l\'autre m??choire, qui n\'ade chaque c?´t?Š qu\'une, ou deux grolfesmolaires pour ??tre afllijetties, doivent??tre perc?Šes de deux trous ?  chaquebout : Ces trou* commencent fur lesfurfaces lat?Šrales de la pi?¨ce, aupr?¨s dela furface qui doit s\'appliquer fur lagencive : lis viennent par un trajet( ) Voyez la Figure r. de Ja Planche 3



??? D e n- t i s t e. 547 Oblique de bas en haut, fortir ?  c?´t?Š"n de l\'autre entre la deuxi?¨me & la^l\'oifi?Šme, ou entre la troifi?Šme & laquatri?¨me des dencs form?Šes fur cettepi?¨ce. On introduit les deux bouts des fils par l\'entr?Še des trous, & le milieu de ees fils fait une anfe qu on engage en- ^re les deux dents naturelles, fi elles font ftables l\'une & l\'autre; finon on1\' ^avance jufqu\'?  la poft?Šrieure, fi l\'an-t?Šrieure efl chancelante. Les deuxl^outs du fil fe nouent de chaque c?´t?Šentre l\'efpace des dencs artificielles parOil ils font forcis. Quand il n\'y a qu\'une petite, ouline groffe molaire d\'un l?¨ul c?´t?Š dela m??choire, capable defupporter l\'at-tache de ?Ža pi?¨ce des dents artificielles,il faut la percer

de mani?¨re que le pointde l\'atcache la rende ferme ?´c fiable ,Comme il vient d\'??tre indiqu?Š. C\'eft pourquoi fi la pi?¨ce des denrsArtificielles eft deftin?¨e ?  fervir pour la^achoire inf?Šrieure, on fait deux trous^ c?´t?Š l\'un de l\'autre, au bouc qui doictoucher la dent nacurelle. Ces deuxtrous commencent ?  une demie ligne,Ou environ, pr?¨s de la furface qui s\'ap-phque fur la gencive : Ils forcent ?  quel- X iiii



??? le C h i ii u r g 1 e nque diftance l\'un de l\'autre fur la TacÂŽint?Šrieure de l?  pi?¨ce, ?  deux ou troislignes de leur entr?Še : Les bouts d\'unfil entrent par la fortie des trous, & fejioiient fur la dent comme les autres. Une femblable pi?¨ce de dents arti-ficielles deftin?Še pour la m??choire fu-p?Šrieure, doit ??tre perc?Še de deux trous?  c?´t?Š l\'un de l\'autre. Ils commencentpar la face qui doit pofer fur la gen-cive , ?  une demie ligne du bord del\'extr?Šmit?Š qui touche la dent naturel-le , & ils fortenc un peu obliquementfur la face oppof?Še ?  leur entr?Še. Le Bqui fert ?  afiiijettir cette pi?¨ce, Te palfe s\'attache de m??me que celui qui fert?? aflujettir la pi?¨ce dont je viens deparler. S\'il n\'y a

que la derni?¨re grofie mo-laire d\'un feul c?´t?Š, ?  laquelle on puiffeattacher cette pi?¨ce , on fait fortirobliquement les trous de la pi?¨ce entrele deuxi?¨me, ou le troifi?Šme interva-!e des dents artificielles. Le fil entrepar les trous fituez ?  l\'extr?Šmit?Š de lam??me pi?¨ce, & fon milieu fait une an-fe, qui s\'engage au del?  del?  dent na-turelle pour l\'embraffer. Enfuite lesdeux bouts de ce fil, en fe joignant en-femble, fe nouent dans l\'intervale d\'o?šils font forcis.



??? Dentiste. 249^ Lorfque l\'une, ou l\'aucre m??choireau-devant de la bouche, Â?Scm??me^ Un de fes c?´tez, qu\'une , deux , ou^\'\'ois dents ; foit qu\'elles foient conti-gu??s, ou qu\'il y en ait quelq\'une d\'?´-^?Še entr\'elles, on y peut n?Šanmoinslettre une pi?¨ce enti?¨re de dents arti-ficielles , (a) pourv?? qu\'on faflevis-? -^is de chaque dent naturelle des en-\'^ailles pratiqu?Šes dans l\'?Špaiffeur de lapi?¨ce fur fa face ext?Šrieure, & que l\'onforme ?  c?´t?Š de ces entailles, des dentsqui imitent les dents naturelles dontelles occupent la place. La pi?¨ce artificielle ?Štant ajufl?Še,il faut la percer pour l\'arr??ter fur la gen-^\'ive, en l\'attachant aux dents voifines.l\'ar exemple s\'il n\'y a

qu\'une dent na-celle, ou qu\'il y en ait plufieurs def?Špar?Šes par la chute de leurs voifines,On fait deux trous ?  la furface plate dechaque entaille pr?¨s de fes encognures.Ces trous commencent dans l\'entaille?  la face ext?Šrieure de cette pi?¨ce leplus pr?¨s de la gencive qu\'il efl poffible :Ces m??mes trous, en s\'approchant l\'unde l\'autre par un trajet oblique, fortent?  la face int?Šrieure , Se l\'on introduitpar leur fortie les deux bouts d\'un fil{Â?) Voyez la Figure 2. de la Pianehc jj.



??? ^ E C H I R u R G I E Nqui fe noiient en devant, comme il v????tre dit. Les entailles qui doivent loger lesdeux dents naturelles contigu??s, onttrois trous dont deux font fituez com-me le font ceux dont nous venons deparler ; le troifi?Šme eft fitu?Š au milieu,& ces trous vont fortir ?  la face int?Š-rieure de m??me que les pr?Šc?Šdens :Lorfqu\'il fe trouve trois, quatre, oUcinq dents naturelles, ?´cc. log?Šes dansune feule entaille, on multiplie lestrous de fa?§on que pour trois dents??l y aura quatre trous, pour quatredents cinq trous, &c. L\'entr?Še Â?Se lafortie de ces trous doivent toujours ??tre,comme nous l\'avons dit, & ces m??-mes trous qui recevront des fils, fer-viront tous ?  afliijettir ia pi?¨ce arti-ficielle. Il faut

pafl^er dans les trois trous au-tant de fils qu\'il y a de dents naturellesplacees dans l\'entaille. On doit aftu-jettir ce dentier artificiel par le moyendes fiis paifez dans les trous pratiquezdans ces pi?¨ces artificielles. Les bouts de cliaque fil feront pafi?¨^de dedans en defiors, de fa?§on quechaque trou du milieu donnera un paf-fage commun au bout du fil voifin:



??? r et Dentiste. x^i \'-es fils pafTez de m??me embraflent cha-cun une dent : Ils font ferrez & nouez4Ur _le corps de la dent, le plus pr?¨squ\'il cft poffible de la gencive, entreJes intervales de chaque dent naturelle :On r?Šit?Šr?Š deux fois le n?“ud du Chi-Â?"urgien. Pour mieux affujettir une pi?¨ce dedents artificielles fembiable ?  celle dontnous venons de parler, fuppof?Š qu\'ellepuiiTe ??tre attach?Še aux dents incifivesde la m??choire fup?Šrieure, il faut que?Žes trous qui doivent donner paffageau fil qui fert de lien pour cette pi?¨ce,foient percez de telle mani?¨re , qu\'ilsd?Šcrivent une ligne oblique, depuis lafurface int?Šrieure de la pi?¨ce, jufqu\'?  lafurface ext?Šrieure de ?Ža m??me pi?¨cedans l\'endroit de

l\'entaille : Ces trousmontant de bas en haut, du dedans en-dehors , fe rencontrent du c?´t?Š de l\'en-taille ?  fleur de la gencive, ??c du c?´t?Špoft?Šrieur beaucoup plus bas ; ce quifait faire au trajet des fils qui embraf-fent les dents de la pi?¨ce, dans l\'inter-vale d\'un trou ?  l\'autre, la fonftiondelevier : Circonftance qui n\'eft pas indif-f?Šrente , pour emp??cher que les extr?Š-mitez de la pi?¨ce ne faffent la bafcule ^Â?Se pour obliger la pi?¨ce de dents arti-



??? IE CHIRITRGIEN\'fcielles d\'appuyer dans toute r?Šten-due de fa furface fup?Šrieure contre l??furface inf?Šrieure des gencives fup?Š-neures. S\'il ne fe rencontre dans l\'une, n?Žl\'autre m??choire, aucune dent con-venable , pour y attacher une pi?¨-ce compof?Še de plufieurs dents arti-cielles, (Se que l\'on veuille alfujettir unepiece plus ou moins ?Štendue, fans l\'at-tacher au corps des dents naturelles,on pratique la m?Šthode fuivante. On difpofe les racines des dents,le dentier & les tenons, ?  peu pr?¨sde m??me qu\'il eft enfeign?Š dans JeChapitre treizi?¨me de ce Volume Sedans ce Chapitre-ci. Pour lors on faitdes tenons en forme de vis piramida-le avec des t??tes, qui ne foientm trop elev?Šes, ni trop ?Štendues.

Sequi foient proportionn?Šes ?  la grofl?¨urou trou. On perce la pi?¨ce artificielle ? tenon, dans un ou plufieurs endroits,Vivant qu\'elle eft plus ou moins ?Šten-tlue, & qu\'il fe rencontre des racinespropres arecevoir des tenons. Les trousqui percent cette pi?¨ce font difpofez (a) Voyez la F?Žgure j. de la Planche 3 f.i Voyez h Figure 4. de la Planche jj.



??? , Dentiste, 5 telle mani?¨re, qu\'ils r?Špondent ver-ticalement ?  ceux des racines des dents. trous font pratiquez dans l\'?Špaif-f^r de la pi?¨ce fuivant la direction des^?Žits. A chaque trou on fait une ?Šchan-^rure du c?´t?Š qui doit recevoir la t??te^^ tenon, pour loger cette t??te le plus^vant & le plus proprement qu\'il eftMble, afin qu\'elle n\'exc?¨de point la^tface de la pi?¨ce. Le tout ainfi dif-Pof?Š, on introduit chaque tenon dans^?Ž?Ž des trous du dentier artificiel, de\'^^lle mani?¨re que le corps du tenon ,^Pr?¨s avoir traverf?Š le dentier, forteparla furface du m??me dentier qui doit^ appliquer fur la furface de la gencive^ de la racine de la dent. Il faut que^etenon exc?Šd?Š dans le lieu oi?  il fort^e ce

trou, la furfa?§e de ?§e dentier^ Une longueur fuflfifante, pour pou-J\'oir s\'engager autant qu\'il le faut dansÂŽ canal de la racine qui doit le rece-voir. Si l\'on veut, on fendra la t??te detenon de m??me que la t??te d\'uney^s, pour engager ce m??me tenon , entournant de droit ?  gauche, ou de??auche ?  droit, avec un tourne-vis pro-portionn?Š ; fi mieux on n\'aime engaÂ?S^?? ce teavn eÂ? le poulfsnt 4 en h



??? 254 le Chirurgientournanc ?  force avec des pincettesdroites, & enfuite couper avec une U"me, l\'extr?Šmit?Š ext?Šrieure, ou partitde la t??te du tenon ?  fleur de la pi?Š^^artificieile. Par ce moyen ce dentie\'^efl: afl?¨rmi, porte fur les gencives ^fur les racines des dents, ?”c dure Â?ntems confid?Šrabie. Pour percer cette pi?¨ce, ou dentierartificiel, qui doit ??tre ainfi attacii?ŠÂŽpar des tenons ?  t??te, ii faut, avantsque de ia percer, mettre danscrou, ou canal des racines des dents fde petits bouts de plume. Ces bout^de plume doivent exc?Šder ie niveaUde la gencive d\'environ une ligne ;afin qu\'on ait la facilit?Š de ies eHmieux recirer : On met autant de boutsde plume, qu\'il y a de racines de dentÂŽdifpof?Šes

?  recevoir des tenons : Of^mouille fuflifamment le bout ext?Š-rieur des plumes avec de l\'encre?Šcrira : Cela ?Štant faic, "on pr?Šfent^la pi?¨ce artificielle dans ie m??me fensqu\'elle doit ??tre plac?Še : On appuiecetce pi?¨ce artificielle fur ces boucsde plume ; afin qu\'elle re?§oive en ^furface qui doit s\'appliquer fur leÂŽgencives, une impreflion de l\'encreappliqu?Še fur ces bouts de plumes, q^



???



??? D E N T I s T E. 155\' d?Šfigne au jufte le lieu o?š chaque troudoit ??tre perc?Š dans la pi?¨ce. De cet-te fa?§on ces trous r?Špondent direde-\'^ent ?  l\'orifice du canal de la racinede chaque dent : Tout ceci eft elfen-tiel, pour que la pi?¨ce fe rencontre ,?Štant afl??mbl?Še par ces tenons, dans^ne jufte pofition avec les gencives &racines. On peut au lieu d?Šboursde plume, fe fervir d\'un peu de co-ton roul?Š, qui ?Štant plac?Š ?  l\'entr?Šecanal de la racine, produira le^i??me effet. Tout ce que je viens de dire au fu-^t d\'une, ou de plufieurs dents arti-^cielles, ne diff?¨re point elfentielle-^ent du manuel qu\'il y a ?  pratiquerpareille occafion , ?  l\'une ou ?  l\'au-m??choire. ^^plication de la Planche XXXIKqui contient

plufteurs Dents ,ou pi?¨ces artificielles, La Figure L repr?Šfente une deneartificielle, enfil?Še d\'un fil volti-S?Šant. La Figure IL repr?Šfente deux dents^^^tificielles enfil?Šes d\'un fil voltigeant.



??? Z^G ie Chirurgi en La Figure III. repr?Šfente trois dentsartificielles enfil?Šes d\'un fil voltigeant. La Figure IV. repr?Šfente une pi?¨cede fix dents naturelles poftiches, aifem-bl?Šespar des goupilles d\'or, ou d\'ar-gent , enfil?Šes par deux fils voltigeans,laquelle pi?¨ce fert pour la m??choire fu-p?Šrieure, v???? par fa partie poft?ŠrieLi-re. Les Figures V. & VI. repr?Šfententdes goupilles , ou gros fils d\'or ou d\'ar-gent qui fervent ?  l\'aflemblage de cet-te pi?¨ce. La Figure VIL repr?Šfente la larn^perc?Še de plufieurs petits trous, la\'quelle fert ?  l\'aflemblage des dents na-turelles poftiches. La Figure VIIL repr?Šfente un apifemblage de fix dents naturelles pofti"ches attach?Šes & arrang?Šes parmoyen d une lame

d\'or , ou d\'argent;& enfil?Šes par deux fils voltigeans,pour la m??choire inf?Šrieure, v??fa partie poft?Šrieure. La Figure /X repr?Šfente une dent?  tenon, v???? par fa partie ant?Šrieure ;& f?Špar?Še de fon tenon. ?‚. Le trou paroi^i cette dent rs".?§oit le tenon, La Figurs X, repr?Šfente un tenon avec



???



??? D E Iff T I s T E. ^57 ^vec fes dentelures, f?Špar?Š de la dent* tenon. B. La partie du tenon qui s\'enga-BÂŽ dans la dent. ^ C. La partie ext?Šrieure du tenonqyii s\'engage dans le canal de la ra-cine. ^ La Figure XL repr?Šfente une dent^ tenon alfembl?Še avec fon tenon. D. La dent ?  tenon. E. Le tenon. Explication de la flanche XXXV,qui contient plufieurs pi?¨ces ,ou dentiers artificiels, La Figure L repr?Šfente un den-tier, ou pi?¨ce artificielle de dou-^^ dents enfil?Š par deux fils voltigeansq^i fervent ?  l\'attacher aux derni?¨resl^^iits des deux cotez de la m??choire^^p?Šrieure. La Figure IL repr?Šfente un dentier^^tificiel ?  entaille , laquelle entailleenfil?Še par deux fils, & fert pour^ger les deux grandes incifives

qui re-tent feules ?  la m??choire fup?Šrieure, &^\'Jfquelles ce dentier doit ??tre attach?Š.A. A. Surface fup?Šrieure quiTome IL Y



??? 558 e Chirurgiendoit ??tre plac?Še fur la gencive. B. B. B. B. L\'entaille qui fert ? recevoir les deux grandes incifives quÂ?tiennent encore ?  la bouche, C. C. C. Les trois trous q^^\'fervent ?  recevoir les fiis voitigeanspour attacher ?´c aifujettir cette pi?Š^^^aux deux dents naturelles. Za Figure IIL repr?Šfente un teno?Ž^?  vis & ?  t??te fendue, qui fert ?  at-tacher une pi?¨ce de fix dents, leqaejefi: diff?¨rent des tenons qui fervent ^attacher des dents feules. L>. La t??te de ce tenonÂ? L. Sa tige. Za Figure IV. repr?Šfente une pf?Šc^ou dentier ?  tenons, v???? par fa partiepof?Ž?Šrieure, & afletnbl?Še avec fes deuJ^tenons. E. La furface- concav^ du talon qui porte fur les gencives jlequel talon efl perc?Š pour engager

le^tenons. G. G. Les t??tes fendues deces deux tenons. H. id. Les tiges de ces deUJ?Žtenons. La Figure V. repr?Šfente une pi?¨ceenti?¨re, ou dentier artificiel, qui fsri?  ia m??choire inf?Šrieure, v???? par ^^



??? Dentiste.Partie, ant?Šrieure. Comme cette pi?¨cetient en place d\'elle-m??me , elle nedoit point ??tre perc?Še ni attach?Še. CHAPITRE XVII. La defcription & ^ufage d\'une ma-chine artiflement compof?Še d\'undentier fup?Šrieur complet ajfem-hl?¨ par des rejforts ?  une pi?¨ced\'or ?Ž ou d\'argent, qui embrajfepar le moyen de deux demis cer-cles & de deux anfes les dentsde la m??choire inf?Šrieure. u o ?Ž q u\'a l\'une 6c ?  l\'autre ma-Vs^ choire il n\'y ait aucune dent, ni^iicune racine, on peut n?Šanmoins ylettre deux pi?¨ces enti?¨res de dents^l\'tificielles. Pour r?Šuffir ?  faire ces fortes de pi?¨-ces , de mani?¨re qu\'elles tiennent furgencives , ?Žorfqu\'elles y font appli-Si^?Šes, il faut examiner les gencives^

leurs vari?¨tez ; afin de travailler lesdeux pi?¨ces d\'une mani?¨re convenable^ pouvoir s\'y alfujettir exa?Štement. Ondoit encore confid?Šrer la figure 6c la y ij



??? ie Chirurgiencourbure qu\'il faut donner ?  la face in-t?Šrieure & ?  l\'ext?Šrieure de chaque pi?¨-ce artificielle, pour ?Šviter que la lan-gue, les gencives. Se le dedans desjou??s en foient incommodez. Si une pi?¨ce enti?¨re de dents arti-ficielles efl: de quelque utilit?Š ?  la m??-choire fup?Šrieure, quand elle a perdutoutes fes dents, elle efl: encore beau-coup plus n?Šceflaire ?  la m.achoire in-f?Šrieure, lorfqu\'elle eft dans un fem\'blable ?Štat. Il femble m??me qu\'onpeut fe pafl^?¨r de cette pi?¨ce qae tr?¨s-tlifficilement ; parce que le d?Šfaut desdents de cette m??choire emp??che da-vantage la prononciation, ?´c la mafti-cation parfaite qui devroit, ce femble^n\'??tre point arr??t?Še, la gencive

s\'?Štantendurcie : Les jou??s ?´c les l?¨vres font ^par le d?Šfaut des dents inf?Šrieures,comme perdues ?´c enfonc?Šes dans labouche : Il arrive de-l?  qu\'on fe con-tente fouvent de r?Šparer les befoinsprefl? ns de cette m??choire, fans avoir?Šgard ?  ceux qui fe rencontrent ?  laniachoire fup?Šrieure. Pour garnir feulement la m??choireInf?Šrieure, il faut que la pi?¨ce de dentsartificielles [a] foit bien ajuft?Še; afin (Â?) Vq^\'ez la F?Žgure y. del?  Planche



??? Dentiste. 2.6iipe la configuration de cette m??choireles in?Šgah\'tez des gencives, fijr lef-quelles elle prend fon affiette, puilTenc^ maintenir dans cet ?Štat. Tandis quepi?¨ce de dents artificielles eft enÂ?p5g?Še d\'un c?´t?Š entre la langue, & de, autre par la l?¨vre inf?Šrieure & lesJou??s, elle s\'y trouve fi ftable, que fans^^elle fe d?Šrange, la maftication fe^it librement, & ne diff?¨re prefque ende celle des dents naturelles. Onl^^it de cet avantage, furtout quand, la m??choire fup?Šrieure il y a desI.^rits naturelles ?  fa rencontre, & queOft eft accoutum?Š ?  fe fervir de cettePi?¨ce de dents artificielles. On ne peut ajufter de m??me ?  la^^choire fup?Šrieure une pi?¨ce enti?¨re^^ dents artificielles feule ; car pour^\'re

tenir cette pi?¨ce , il faut n?Šcel?Ž? i-f^t^ent, ou en mettre ?  la m??choireInf?Šrieure une fembiable, ou que cetteâ– ^^choire inf?Šrieure ait en tout, ou enprtie, des dents naturelles, qui puif-l^l\'t foutenir & affermir la pi?¨ce mif?¨m??choire fup?Šrieure.Ces circonftances m\'ont engag?Š ?  "fti-j^^f?§er une machine, {<?Žjqui ?Štant con-- Uite de la fa?§on que je l\'ai imagin?Še ^ \'Voyez la Figure i. de la Planche 56.



??? zf)z lechirurgie?Žt â– & celle que je vais la d?Šcrire , s\'ajup?  la m??choire fup?Šrieure, de manie\'\'^qu\'elle peut fervir aux m??mes ufag^ÂŽaufquels fervenc les dencs nacurelles. Pour parvenir ?  la conftru?Štion Â?ececce p???Šce, ou dencier arcificiel ?  tel-fort , il faut examiner la quantit?Š ^^dents qui relient ?  la m??choire in^^\'Heure, leur volume, leur fituation, ^les dimenlions des gencives, tant ei?Ždehors, qu\'en dedans; afin qu\'ayai^\'bien pi is les mefures requifes ,puiife faire avec juftefie la pi?¨cedoic embrafler les gencives, tant a?Ži"t?Šrieuremenr, que poft?Šrieurement, ^qui doit palfer par-defi^"us les dents Â?en fe joignant aux extr??micezde l\'un ^de l\'aucre demi cercle. Enfuite on fait fabriquer deux

lameÂŽd\'or, ou d\'argent, larges d\'environune ligne & demie & ?Špaifi^es d\'environun quart de ligne : Ces deux lames ainf^fabriqu?Šes fe recourbent fur leur facÂŽla plus large pour en faire deux efp?Šcefde demis cercles qu\'on ajuft?Š, l\'un ? la face int?Šrieure, & l\'autre ?  la i&f\'ext?Šrieure des gencives de ia macho?Žr^inf?Šrieure. La lame qui forme le demicercle ext?Šrieur, doit ??tre plus longu^& coud?Še ?  fes deux extr??mitez, fel^\'^



??? . Dentiste. ^^ hauteur & l\'?Špaiffeur des dents &gencives qu\'elle doit embralTer.J?Štte lame s\'avance pour monter par-^?Šflus les dents, & elle fe recourbe^^ns l\'endroit o?š fa courbure doitformer un coude : Lorfque cette lameJ dans fa continuation paffe par-delfus^^ couronne des dents, on les fait def-^endre toutes deux jufqu\'?  la gencive ;^^ cela pour elfayer fi elles font con-formes ?  la convexit?Š & ?  la concavi-t?Š que forme l?  m??choire dans toute^\'?Štendue o?š elles doivent s\'appliquer,^n attache enfuite les deux extr??mi-r^?Šz du demi cercle int?Šrieur avec ksextr??mitez de la continuation ducercle ext?Šrieur : On les unit en-femble en les fondant, ou en les atta-chant par des petits

clous rivez ?  ri-^Ure perdue : Pour lors ces deux pi?¨-ces forment dans ce lieu-l? , de chaquec?´t?Š de la m??choire, une anfe quar-^?Še : Cette anfe erobraffe une des grof-fes dents molaires par fes parties lat?Š-^^les ??c fup?Šrieures, Se elle porte fur^pe de chaque c?´t?Š de la m??choire in-f?Šrieure ; ces pi?¨ces ?Štant foud?Šes fontP^us commodes Se plus durables queCelles qui font attach?Šes avec des clous



??? ???Š\'4 xe cmirurgies Cette pi?¨ce ainfi difpof?Še Tert dÂ?point d\'appui ?  la pi?¨ce fup?Šrieure fcomme il va ??tre expliqu?Š. On ajoutera entre le coude &courbure de l\'anfe, une avance de cha-que cot?Š, & chacune de ces avancesfera unie ?  chaque extr?Šmit?Š du cef\'cle ext?Šrieur, en les foudant, ou e^iles attachant dans le m??me endroitavec des clous rivez ?  rivure perdue^Cette avance eft ?  peu pr?¨s rondedepuis fon attache jufqu\'?  fon extr??m?Ž\'t?Š: Elle eft plus ou moins longue,vant la diftance qui fe rencontre depuiÂŽl\'extr?Šmit?Š du demi cercle ext?Šrieur fjufqu\'?  la partie inf?Šrieure de l\'apophif^corono??de & le corps des mufcles (efmeurs des m??choires. Il faut avoiÂ?"?Šgard ?  l\'efpace que ie

reflbrt doit oc-cuper dans ce lieu-l?  ; ce reffort de-vant s\'?Štendre bien plus loin que l\'a-vance. A l\'extr?Šmit?Š de cette avance, ondoit pratiquer un rebord, qui exc?¨de?Ža grolfeur de l\'avance d\'environ uÂ?quart de ligne. Cette avance doit avoirune entaille , ou fente, dans le milieude fon ?Špailfeur, d\'environ une demieligne de largeur, qui ia divife endeu%parties ?Šgales. Il y a un trou qui daflÂ? l\'endroiE



??? , _ D E N T- ?Ž s r E.^endroit ou cette fente fe termineperce cette avance d\'outre en outre. \'Sur cette pi?¨ce ainfi conftruice on^onte par des refforts celle qui doit^â– eprefenrer les dents artificielles de la???Žiachoire fup?Šrieure : Il faut percer laP^ece avant que de la monter. Quand on a proportionn?Š la pi?¨ceÂ?e dents artificielles ?  la gencive de la.Â?m??choire fup?Šrieure con tre laquelle elle^Oit pofer. Il faut laiifer ?  chaque extre-^iite de cette pi?¨ce du c?´t?Š de fa faceextenetire vne ?Šminence aplatie de^ois, ou quatre lignes de longueur,t de deux d epaiffeur. Cette ?¨^ineivcedoit et^re de l?  largeur del?  pi?¨ce. l^refqu au miheu de cette ?Šminence^it une entaille du diam?¨tre de cellesH^ on a

faites aux avances dp la pi?¨ceii?Žf?Šrieure. Certe entaille ne doit ??cre profondeMUe de l\'?Špaiffeur de l\'?Šrainence : Elleo;c commencer par un trajet un peuOblique de bas en haut, & fuivre la di-rection de fe face ext?Šrieure. Cetce m??me entaille ef?? croif?Še par^nef?ŠccMideentaille plus large & ver^\'caJe: A lextremit?Šde cette deuxi?Š- faÂŽ T commence ?  la ^^ iupeneure qu\'on doit appliquer furTome IL 2



??? f le Chirurgien\' ^la gencive, & qui fort par la face inf?Š-rieure de la pi?¨ce : Enfuite on formefur cette m??me pi?¨ce les dents artifi-cielles, dans l\'ordre o?š elles doivent??tre naturellement : Cela fini, on af-femble cette pi?¨ce avec celle qui s\'ap-plique ?  la m??choire inf?Šrieure par lemoyen de deux refl^orts d\'acier , l^)de l\'?Špaifleur d\'un quart de ligne, lat\'ges d\'une ligne & demie, & longs d\'en-viron treize ?  quatorze lignes. Ces refl^rts s\'engagent d\'un c?§tspar une de leurs extr??mitez dans l\'en-taille des avances de la pi?¨ce inf?Šrieu-re, Â?Se par l\'autre dans les entaillesobliques de l\'?Šminence fup?Šrieure. L\'extr?Šmit?Š de chaque refl^ort, qf?Ždoit entrer dans l\'entaille de chaqueavance de la

pi?¨ce inf?Šrieure, doit d?Š-border du c?´t?Š de fes parties lat?Šrales fdans l\'endroit de l\'entaille qui doit le rejcevoir. Apr?¨s que cette extr?Šmit?Š a ?Št?Šintroduite, elle y efi: attach?Še avec uOjfil qu\'on palfe dans le trou qui efl: au-defl"ous de l\'entaille : On conduit en-fuite ce fil plufieurs fois autour de l\'a-vance , pour embrafl^er une des extr??-mitez de chaque reflibrt qui y efl en-gag?Še : Enfuite on repafl^e ie m??me fi?Ž (fl) Voyez, h Figur?§ 4Â? de la Planche j^?Ž



??? Dari .^?Ž^^tiste. le meme trou auquei ii a ?Št?Š d?Šj? "gage, & derechef on fait faire ?  cePluheurs contours qui embraifent-l\'a-ance & J\'extr??mit?Š du reifort que l\'a-,\'tijce contient. On arr??te les deuxouts de ce fil par plufieurs n?“uds j j - Â? y cugdger i extrenut?Š d<^^utre rel?Žort : Ces relforts engagez d^pne par les bouts inf?Šrieurs, font, J^?Žujettis dans l\'entaille oblique de l\'?Š-^Â?inence de la pi?¨ce fup?Šrieure, & ar-tez par le moyen d\'un fil qui palTei\' trou qui eft pratiqu?Š ?  /ingle de cette pi?¨ce, & dans l\'en-JUle verticale; afin qu\'il embrace (Seiiujettiffe l\'extr?Šmit?Š du reftbrc, auoyen de plufieurs contours de fil\'r?Š??-tez , & arr??tez par des n?“uds : On\'fait_autant, pour engager l\'autreremite du

c?´t?Š oppof?Š ; & pour^ \'ter que les reftbrts ne fe d?Šplacent^ Jera une coche au refl:brt dans l\'en-^\'^it o?š le fil paffe, vcar?^\' affembl?Šes s\'?Š- de l\'elafticit?Š des refforts; pourdifpof?Šes, fu?ŽvreÂ??Žouvemens de la ?“adioire inf?Š-



??? ie Chirurgie??rieure, lorfqu\'elle s\'abailTe, & que pa?conf?Šquent la bouche s\'ouvre : La nS\'sibilic?Š de ces m??mes reflbrts perniec?  la m??choire de rapprocher, fans faij^aucun effort, ces deux pi?¨ces l\'une deJ\'autre, lorfque la bouche fe referme :Cette machine efl; par conf?Šquent pro-pre ?  l\'ex?Šcution de la maflication , ^l\'ornement de la bouche, ?  l\'arti-culation de la parole. Avant que d\'introduire cette machi-ne dans la bouche, & de la mettreplace, il y a une circonftance ?  obfef"ver, c\'eft qu\'il faut ?Švuider avec ?šnelime demi ronde le demi cercle ante"rieur de cette machine ; de telle ma-ni?¨re que ce demi cercle foit dans fo^milieu un peu plus ?Šchancr?Š par fa par-tie inf?Šrieure, que dans fes

parties la"t?Šrales : Cela doit ??tre ainfi pratique fafin que ce demi cercle s\'accommodemieux ?  la difpofition qui fe trouVÂŽentre la l?¨vre inf?Šrieure & les genci"yes qui forment une ?Šl?Švation, 3c n^f\'?Žiie une efp?Šce de filet en cet endroit\' Pour introduire cette machine toutemont?Še, & la mettre en place, on ap"proche la pi?¨ce fup?Šrieure de l\'inf?¨rieii\'re : Enfuite on fait entrer dans la bou-^fho l\'un 4es deux bouts, ou aPg^^^ I 1



??? . Dentiste; t?ŠÂ§?Ža machine par l\'endroit de la com-miflure des l?¨vres : On y introduitm??me l\'autre bout par le c?´t?Š op-pof?Š. ^ ^ Lorfque la machine a pafl!e les l?Š-^â– ^es, on la poufl?? doucement avec lesdoigts, pour la placer du c?´t?Š fup?Š-l^^eur^ur les pncives fup?Šrieufes, &du c?´t?Š inf?Šrieur fur les gencives inf?Š-rieures : On loge fon demi cercle ex-^^rieur fur la face ext?Šrieure des genci-ves , ou un peu au deffus du colet des"ents, & entre la l?Š vre inf?Šrieure &l^s jou??s: Son demi cercle int?Šrieur fe\'oge fur la furface int?Šrieure des gen-cives , ou au-delTus du colet de ces m??-l??ies dents : Les deux anfes qui uniflent^es deux cercles enfemble, embrafl?¨ncl^s premi?¨res grofles dents

molaires,^ portent fur elles. L\'avance del?  pi?¨ce inf?Šrieure, & contours que forment les refl^brts^ Une pi?¨ce ?  l\'autre, fe logent dansl\'in-^^??\'vale qui fe trouve aux parties lat?Š-rales & prefque poft?Šrieures de la bou-^â€?le, pr?¨s & ?  c?´t?Š des derni?¨res dentsÂŽ la m??choire inf?Šrieure. On peut ?´ter^\'-\'tte pi?¨ce de dents artificielles, &^uce la machine enfemble auffi facile-^snt qu\'elle fe met \\ ce qu\'on peu?Ž: faire Z iij L.



??? 570 ?Ž.e Chirurgienfoi-m??me. Il n\'y a point de n?Šceflit?Šabfolu?? de la d?Šplacer, fi ce n\'eft dans3e cas o?š les relforts font ufez, pour yen remettre d\'autres ; ce que chacunpeut ex?Šcuter aif?Šment : On ne fe troU-, ve pas foavent dans ce cas, furtoaclorfque les relforts font d\'une- bonnetrempe & bien conftruits. Les M?Šcaniciens ?´c les DentifleÂŽn\'avoient p?? trouver jufqu\'?  pr?Šfeo^^une machine, qui f??t d\'un tifage fi n?Š-celfaire , ?´c en m??me tems fi commO"de. Cette machine contient non-feule-ment les qualitez de celles qui IWpr?Šc?Šd?Še fans en avoir les incommodi-tez, mais elle a plufieurs autres avan-tages qui la diftinguent, &:la rendentcent fois plus convenable. Je laiffe ^en juger ?  ceux qui fe

trouveront danÂ?le cas de s\'en fervir, ?”c ?  tous ceux quis\'appliquent ?  pratiquer la partie dela Chirurgie dont il s\'agit. Les Experts en cet Art, dans les?Špreuves qu\'ils ont ci-devant faites d\'unlatelier fup?Šrieur de dents artificielleÂŽ ?n\'avoient pratiqu?Š jufqu\'?  pr?Šfent quedesrefforts de baleine, qu\'on attachoitavec du fil aux dents naturelles dem??choire inf?Šrieure : Cela ?Štoit d\'uiigrand embarras & de tr?¨s-peu d\'utilir?Š;



??? D E rr t I s ?Ž EÂ? ^jilieu que ma machine conftruite 6cappliqu?Še avec toutes les circonftancesque je viens de d?Štailler, fuppl?Še pr??t-S^e ?  toutes les fondions qui s\'ex?Šcu-Soient auparavant par les dents natu-relles : De plus cette pi?¨ce je dentsartificielles iubftitu?Še ?  la place desdents naturelles, peut nonfeulementtromper les yeux par fon afped, mais^??me les perfonnes qui s\'en ferviront,oublieront la perte de leurs dents na-turelles , lorfqu\'elles feront accoutu-?????Ž?Šes ?  s\'en fervir. Pour conferver plus longtems l\'?Š-lafticit?Š des refforts que j\'ai indiquez,^ les rendre plus durables, l\'on peutajouter ?  chaque c?´t?Š de chaque ref-fort , une petite lame fort mince faitede baleine : Cette

lame ne doit pas ??treplus longue que chaque reffort, & nedoit gu?Šres ??tre plus large. S\'il ne reftoit ?  la m??choire inf?Šrieurre, que cinq, ou fix dents, les demisCercles de cette machine, auroient non-julement la m??me ?Štendue de ces^ents, mais encore ces demis cerclesÂŽ ?Štendroient de chaque c?´t?Š un peu^^i-del?  des derni?¨res petites lames ,^ui ferviroient ?  les attacher enfemble,in??me que l\'anfe fert ?  attacher ceux Z iiij



??? LE c MI R u RG IE Ntie la machine pr?Šc?Šdente; mais aulieu que les anfes font ?Šlev?Šes & recour-b?Šes dans celle-l? , au contraire danscelle ci ces petites lames ne font pointrecourb?Šes, & portent ?  plat fur lesgencives. S\'il fe rencontroit encore quelquesdents ifol?Šes fur les cotez de la m??choi-re inf?Šrieure, ces dents feroient em-braf?Ž?Šes par les deux demis cercles, &par les petites lames qui alfemblent cesdemis cercles. Les avances attach?Šesaux demis cercles, commencent ?  l\'en-droit des derni?¨res dents de chaquec?´t?Š que les demis cercles embraifent :Ces m??mes avances font continu?Šesjufqu\'?  la m??me diftance o?š l\'on vientde marquer qu\'elles devoient s\'?Štendre,c\'eft ? -dire ,

jufqu\'?  pouvoir par lemoyen des refforts fe joindre ?  la pi?¨-ce fup?Šrieure , & r?Špondre ?  fa lon-gueur. Le tout ainfi aft?Šmbl?Šcompo-le une machine ( a ) qui peut fervir danscertains cas, oii la pr?Šc?Šdente ne fer-viroit point. Lorfque la m??choire fup?Šrieure fetrouve d?Špourvue de toutes fes dents,on eft obfig?Š d\'avoir recours ?  l\'ufagede l\'une, ou de l\'autre des deux ma-(Â?) Voyez la Figure 3.de la Planche 3



???



??? / â–  \' D E N T r s T ?ˆ. ^71 que je viens de d?Šcrire, & queJÂŽ fubftitu?? p??r plufieurs motifs ?  desP\'eces qui ?Štoient plus embarralTantes,^ m??me inutiles. Dans un pareil casOn peut faire encore un ufage, m??meplus avantageux , des deux machines^ouvelles, qui font repr?Šfent?Šes auxPlanches 41. & 42. de ce Volume. Explication de la Flanche XXXFLqui contient plufieurs dentiersou pi?¨ces artificielles. La Figure I. repr?Šfente une pi?¨ce, ou machine pour la m??choire fuÂ?p?Šrieure, donc le r??telier efl: joint ? deux demis cercles par deux reflbrts,v???? ant?Šrieurement. A. A. A. Le racelier. B. B. Les deux refl?´rtsqui^ffemb?Žent cette pi?¨ce. C. C. C. C. L\'aflemblage de

cesreflorts avec la pi?¨ce fup?Šrieure & in-f?Šrieure. D. D. Deux petites avan-ces qui re?§oivent ces reflbrts par l\'unede leurs extr??mitez. E. E. E. Le demi cercle ant?Š-rieur qui fert ?  embrafler les dents ex-t?Šrieurement.



??? ^74 Chirurgie ?Žf F. F. F. Le demi cercle poft?Šrieur qui fert ?  embraffer les dents in-t?Šrieurement. G. G, Les anfes qui ap\'puyent fur les dents molaires, 8c qt?ŽÂ?l?¨rvent ?  affembler par chacun de leursbouts les deux demis cercles enfemble- La Figure IL repr?Šfente la m??memachine, v???? de c?´t?Š. H. H. H. Le r??telier. L L Les courbures du ref\' fort. L\'avance attach?ŠeaU demi cercle qui re?§oit l\'extr?Šmit?Š dareffort. L. L. L. Les deux demis cer-cles v??s lat?Šralement.^ La Figure III. repr?Šfente une pi?¨cea deux demis cercles, faite de plufieuf?James, dont les avances font beaucoupplus ?Štendues que celles des pi?¨ces pr?Š\'c?¨dentes, parce que cette pi?¨ce ne doit??tre (outenu?? que de cinq, ou fix

dentsconf?Šcutives, & de deux f?Špar?Šes : Onfait vow cette pi?¨ce, fans reffort Se fans??tre jointe ?  aucun r??telier, pour nepas r?Šp?Šter l\'affemblage des deux figu-res pr?Šc?Šdentes , l\'affemblage de telle-ci ?Štant le m??me. ^ M. M. M. Le demi cercle an- leneur de cette pi?¨ce.



??? Dentiste, 175^ N. N. N. Le demi cercle pof-^erieur de cette pi?¨ce. O. O. Les avances du demil^ercle ant?Šrieur qui fervent ?  recevoir\'es refforts. P. P. P. P. Quatre petites lamesâ€??Ž^i embraifent les dents & appuyentfur les gencives, lorfque la pi?¨ce efl enplace, ?´c qui fervent ?  aifen^bier ie de-^i cercle externe avec l\'interne. La, Figure IV. repr?Šfente un des ref-forts qui fert ?  l\'af???¨mblage de ces pi?Š-c\'efl-? -dire, du r??telier artificiel ^V?? ?  plat ? c d?Štach?Š. Q. L\'extr?Šmit?Š de ce ????i??me ref?Žort qui eft re?§???? dans l\'avan-ce de la pi?¨ce en demi cercle , & en-gag?Še avec un fil autour de cette avan-ce. V. L\'autre extr?Šmit?Š de Ce m??me ref??brt, engag?Še dans l\'?¨mi-

?Žience quarr?Še du dentier, affujettiepar des fils, ?´c arr??t?Še par le moyen\'ie deux petites avances qui exc?Šdeneniveau de la largeur des refforts.



??? ie Chirurgien chapitre xviii\' Defcription d\'un double dentier 9dont la pi?¨ce fup?Šrieure sap\'^\'bie avec linf?¨rieure, parr effort s. Lorsqu\'il arrive que les dep^m??choires fe trouvent d?ŠgarnieÂŽde toutes leurs dents , on efl dansn?Šcef?Žit?Š de recourir ?  l\'ufage d\'un dou-ble dentier, compof?Š de deux pi?¨ceÂŽprincipales : l\'une eft fup?Šrieure, ^l\'autre inf?Šrieure. Ces pi?¨ces font m\'a-llies de dents artificielles artiftementfigur?Šes, & elles imitent le plus eXa-?Šlemcnt qu\'il eft poffible l\'ordre deÂŽdents naturelles. Ces deux pi?¨cesperfedionn?Šes ? cSÂ?doivent ??tre afTembl?Šes par l\'eX-tr?Šmit?Š de leurs angles avec des refTorts^Il faut auparavant avoir pris au jufte leÂŽdimenfions, non-feulement des

deu)Â?m??choires, mais encore celles desgei^\'eives. Il faut auffi avoir obferv?Š fur-tout les in?Šgalitez qu\'elles peuvent for-mer en diff?Šrens endroits; afin de ti-rer avantage de ces m??mes in?Šgalitez j



??? Dentiste. ^ de conformer la furface des dentiersdoivent s\'appliquer fur les gencives,^ la variation des ?Šminences & des en-^oncemens de ces m??mes gencives :^infi lorfqu\'il fe rencontre ?  la gencive^^elque enfoncement, il faut pratiquer^ la furface dont il eft queftion, une?Šl?Švation proportionn?Še & propre ? loger dans cet enfoncement ; &^u\'il y ait r?Šciproquement un enfonce-ment dans la furfacedes dentiers, poury placer l\'?Šl?Švation de la gencive. Celai^e contribuera pas peu ?  rendre les pi?¨-ces plus fermes Se plus ftables dans leuralfiette. Avant que de placer les reflbrts, il^aut pratiquer avec une fcie (4) ?  cha>SlUe extr?Šmit?Š des dentiers, une en-taille d\'environ quatre lignes de lon-

gueur : Il faut que cette entaille foitproportionn?Še ?  l\'extr?Šmit?Š du reflbrtQu\'elle doit recevoir t On a foin de po-ftr la fcie fur la furface de Textr??mi-t?Š des angles des dentiers ?  une lignede diftance de la furface qui doit s\'ap-pliquer fur les gencives : De cette fa-?§on cette entaille forme une ligne unpeu oblique, en fe terminant, & enremontant de bas en haut : Tout cel|ia) Voyez la Planche 3 ? .



??? 278 LE C H I lltr R G I E N le pratique, afin que le reffort une ?Žoi^engag?Š dans i\'entaille, ait plus de lOf\'ce pour s\'?Štendre, 6c pour fuivre^mouvement de la m??choire inf?Šrieure- On pratique ?  l\'extr?Šmit?Š de cha^entaille, un trou qui perce la piee^d\'outre en outre horizontalement : ^^trou fert ?  palTer 6c repalfer plufien"^^fois, une ?Šguille enfil?Še d\'un fil ; On i^\'troduit l\'extr?Šmit?Š de chaque rello^^dans chaque entaille : Avant que d\'? \'\'fujettir ces relforts, on eifaye la pi?¨ce >en obfervant fi elle produit fon effet,fi la courbure des refforts efl trop,trop peu ?Štendu??, s\'ils ont la flexibi-lit?Š 6c r?Šlafl:ieit?Š requifes , s\'ils n\'io\'commodent pas par leurs courbure^l\'endroit de la

bouche o?Ži ils fe logent,s\'ils frottent, ou appuyent trop contrÂŽla furface de la partie de la bouch^qui couvre l\'apophife corono??de 6c lecorps des mufcles fern?Žeurs des ma"choires, ou enfin fi ces reflbrts frottenttrop la langue, 6cc. Ces circonfl:ances ?Štant obferv?Šes Â?ces deux pi?¨ces font afl?¨mbl?Šes par?Ž??ioyen de deux refforts d\'acier, ou feU\'lement de la meilleure baleine , longsd\'environ un pouce 6c demi, y compris?§e qui s\'engage dans les entailles : Ces



??? D E N T I s T r. _ 17^^ \'\'Orts font larges de deux lignes, <5c^P^is d\'environ un quart de ligne :que les pi?¨ces l?¨ront plus ou^^ins grandes, on r?Šglera l\'?Špaiffeur?’ Ces refforts qui ne diff?Šrent de ceux^ \'a pi?¨ce pr?Šc?Šdente, qu\'en ce qu\'ilsf d?Šbordent point par leur extr??mi-p > & qu\'ils n\'ont point de coches :refforts ainfi conditionnez, font^^^tachez & affujettis de la mani?¨re qui J, .On prend une ?Šguille enfil?Še d\'unej^ie cir?Še, ou d\'un gros fil retors : OnÂŽ paffe par un des trous dont il a ?Št?ŠP^rl?¨, &on commence indiff?Šremmentf^r celui que l\'on veut. On applique le premier jet du fil furP^Qiaille, pour de l?  embraffer le ref-^tt par deux contours de fil bien fer-: Enfuite

on revient au trou, du^^t?Š oppof?Š, par un trajet de fil ; &repaffe plufieurs fois l\'?Šguille dansni??me trou : On pratique plufieursJfts de fil, qui couvrent l\'entaille des^Ux cotez; ?”ccefil fait plufieurs con-cours , qui affujettiffent ainfi l\'extr??mi-.du reffort. ^Lorfque le reffort paro?Žt affez affer-, on couvre par plufieurs contoursfil toute fon ?Štendue , jufqu\'?  l\'ea-



??? ^So le Chiruiigiendroit qui doic ??tre engag?Š danstaille oppof?Še. On pal?Že ainfi d\'une ertr??mit?Š ?  l\'aucre, pour engager ? ^m??uie ce reifort dans l\'entaillediam?Štralement : On l\'alfujectitm??me, en palfanc &repalfant l\'?ŠguiH\'^dans ce trou par plufieurs jecs & cofl\'tours de fil r?Š??c?Šrez. Pour mieux aifujetcir ces jets ?´C c^Â?concours de fil, on paffe le fil fur l\'?Š"guille, ainfi que les Tailleurs le pa\'^lent, lorfqu\'ils fonc des b??uconni?Šres =On continue de le pafl?Šr de m?¨?Ž^\'^fur les jets de fil qui couvrent les en\'tailles ; on forme par ce m.oyen une sfp?Šce de gance, qui relferre & afferrui^davantage les contours : Un des refiurcsfe trouve engag?Š par fes deux boutÂŽ^& on engage de m??me celui qui kii

e^oppof?Š. La mani?¨re d\'introduire dans ?Ža bou-che cette double pi?¨ce (a) ainfi afieiU\'bl?¨e, ne diff?¨re de la mani?¨re doncoi?Žintroduic la pr?Šc?¨dence, qu\'en ce qu\'^\'\'le efi encore plus aif?Še. Il en eft de l\'ufage de toutes ces p\'e^ces, comme de celui de cous les mem-bres arcificiels, que la Chirurgie notJSfournie, par la partie que nous noni\'iq) Voyez JaFigjure i, de la Planclie 57- liions I



??? D s N T I s T ?‹.\' - - -^ons Proth?Šfe : On a quelque peine a^\'accoutumer les premiers jours ?  Tufa-s\' d\'un bras, d\'une jambe & d\'un ?“il^â– ^?Ž^ificiel ; mais infenllblement on s\'yhabitue, & m??me en peu de tems. La^?Šceffit?Š de r?Šparer ce qui nous man-^^e, ou par un accident, ou par und?Šfaut de nature,nous mec bient?´t dans^etce habitude, qui agit fi fortement^fi nous, que ces pi?¨ces artificielles^ous paroiffent dans la fuite commei^-aturelles.Que les chofes dont l\'ufage ne nouspas familier, & qui nous paroifiTent^\'abord ?Štrang?¨res, ne nous rebutent^onc point : L\'incommodit?Š qu\'on enpeut reffentir pendant ies premiersjours, n efl: que paflag?Šre, & qu\'une^irconftance n?Šceffairement

annex?Še^^ d?Šfaut de l\'ufage ; ?  moins que cet-incommodit?Š ne provint de l\'inca-Pacit?Š & du d?Šfaut de.l\'artifte, qui au-\'^oic mal fabriqu?Š les pi?¨ces dont il s\'a-git, n\'ayant pas bien obferv?Š toutescirconftances que j\'ai exadementl\'apporc?Šes.Avant que j\'eufle r?Šduit en pratiqueid?Šes que je viens de communiquer,^^ s\'?Štoit non-feulement fervi des rel-^orts de baleine pour le r??telier fup?Š- Tme //. A a I ? .



??? a 82 isCHiRURGrE?Žsr ,,rieur, attachez d\'un bout ?  cette p\'^"ce, & de l\'autre aux dents naturelle^"de la m??choire inf?Šrieure, ce qui?Šc^^\'\'tr?¨s- difficile ?  placer. Se ?¨branloit bea^^\'coup ces m??mes dents ; mais on fe ^^voir encore, pour joindre enfembler??telier fup?Šrieur avec l\'inf?Šrieur,charni?¨res & de reflbrts ?  boudin ?fa?§on de tirebourro, ou fimpleffl^"^courbez en ligne fpirale : L\'entortiH\'^\'ment, ou la circonvolution fpirale o?‡\'cupoit beaucoup d\'efpace, Se cauf^"^par conf?Šquent de l\'embarras dan^bouche : Cet entortillement s\'oppci"\'\'!\'\'m??me ?  la maftication, & donnoi"^lieu d\'ailleurs aux alimens de s\'eng^\'ger dans le contours de ces reflbfi:^ fd\'Y f?Šjourner, Se d\'y caufer de la ?Žt^^^\'Â?aife odeur.

Le m??me inconv?Šnient arrivoit ?  ce^charni?¨res par rapport ?  leurs engagf\'mens r?Šciproques. Il n\'en eft pasm??me des reflbr^dont jeme ferspo^"^unif ies pi?¨ces enfemble: Ces reno?Ž^^B\'ont point tant de co>ntours : La m^^Â?i?Šre dont j\'aflemble ces pi?Šces.lcsrenÂ? capables d\'agir librement, & defuif^tous les mouvemens de la machoiJ"^inf?Šrieure. Cet aflemblage eft d\'??^"tant plus pr?Šf?Šrable, qu\'il eft P^^^



??? ^ Dentiste. 185^J^iple, plus commode, & plus dura- CHAPITRE XIX. Mani?¨re ???Šmailler les dents, oUles dentiers artificiels, afin derendre leur d?Šcoration plus r?Š-guli?¨re & plus agr?Šable, j L efl prefque impoffible, du moins^ il efl tr?¨s-difficile de rencontrer au-J^f\'e des mati?¨res que j\'ai indiqu?Šesconflruire des dentiers artificiels,^^\' foit capable de fournir des pi?¨ces/^\'i?Šres naturellement ?Šraaill?Šes dansj-^^?Že leur ?Štendu??, & dont la couleurJÂŽ "trouve conforme aux dents naturcl-jjl^de ceux aufquels on efl oblig?Š d\'en"ftituer ?  la place de celles qui leur\'^^nquent. ., ?‡\'efl cet inconv?Šnient, qui m^a don-^ \'ieu de chercher les moyens de ren-ZÂŽ Uniformes ces pi?¨ces, autant

qu\'ilpol?Ž?Žble i en conformant leur^^^ficheur ?  celle des dents, lorfqu\'iljA ^l\'efle encore dans la bouche. J\'a?Žd\'imiter la nature, <& m??me de^^^\'?Žchir par ces dentiers artificiels ^ h a ^



??? le Chirurgiendans les circonflances qui concerne\'^l\'ornemenc de la bouche. J\'ai penf?Š que je trouverais ce (eco^^^dans le feul ufage de l\'?Šmail artifici^\'\'lement compote: J\'ai cr?? auf?Ž?Ž qu^Jfparviendrois par-l? , non-feulement \'imiter le plus parfait ?Šmail des denjÂŽ \'mais m??me la couleur naturelle ygencives, dans les cas o?š il s\'agirles remplacer artiftement, en tout,en partie. Pour y r?Šuffir, j\'ai confult?ŠEmailleurs les plus habiles, ?”c par Kconf?Šrences que j\'ai eues avec eux,rendu praticable ce que je crois q^^d\'autres n\'ont point mis en ufagequ\'?  pr?Šfent. On a imit?Š les yeuxlels par des yeux compofez d\'?¨n^f \'mais on a n?Šglig?Š la m??meapphcati^de r?Šmail ?  l\'?Šgard des pi?¨ces de ? x^^artificielles, qu\'on

fubfiitu?? aux deP^??iaturelles; cependant outre tousavantages que les dentiers artif^cie\'^ont au- defTus des yeux d\'?Šmail, ilÂŽ ^^^^vent comme eux ?  l\'ornement, &parent de m??me les d?Šfauts des p^\'"\'\'ties dont les difformitez choquentpremier afped. La pi?¨ce que Ton doit conflruiregarnir de dents ?Šmaill?Šes, doit



??? Dentiste. ^85Bravant ajuft?Še ?  l\'endroit de" la m??-choire qu\'elle doic occuper, fuivant\'toutes les diraenfions requifes : Il fautN?Šanmoins n\'y avoir encore form?Š au-cune dent. On appliquera fur la faceExt?Šrieure de cette pi?¨ce une lame d\'or,Ou d\'argent, ?Špaiffe d\'environ une de-mie ligne : Cecce lame occupera toutel\'?Štendu?? de la face ext?Šrieure, fi ler??telier doic ??tre complet : Si ce r??te-lier doit recevoir dans de cercains in-tervales quelques dencs nacurelles, &t^ans d\'aucres fervir ?  former quelquesdents ?Šmaill?Šes, on pratiquera des en-tailles vis-?  vis les dents nacurelles ,pour les y loger ; tSc dans l\'intervale del\'une ?  l\'autre dent, on garnira la fur-face ext?Šrieure de la

pi?¨ce artificiellede petites lames auffi d\'or, ou d\'ar-gent. On tracera enfuite avec une li-me la figure des dencs fur cette lame,pour marquer l\'intervale des dentsqu\'on doit former : Tout ?Štant ainfidifpof?Š, on remettra cette pi?¨ce ?  l\'E-mailleur, pour qu\'il couvre cette la-me d\'?Šmail : On formera chaque dent?Šmaill?Še de l\'?Štendue requife, & decouleur femblable ?  celle de l\'?Šmaildes dents naturelles de la perfonne ? laquelle il s\'agira d\'ajufter la pi?¨ce



??? LE c H?Ž RTJ RG lEH?Šmaili?Še. (a) Pour que rEma?ŽHeUffoit mieux inftruit de cette nuance?on lui fera voir quelque dent pareilleen couleur ?  celles qu\'ii doit ?Šmaillef^ou bien on lui montrera celles qui tien-nen t encore ?  la bouche. Si c\'eft des dents humaines fur lef-quelles l\'Emailleur doit fe r?Šgler, foi^que ces dents ayent ?Št?Š prifes dans labouche du m??me fujet, foit qu\'ellesayent ?Št?Š tir?Šes de la bouche d\'un au-tre , il faut que ces dents ayent trem-p?Š dans l\'eau commune au moins vingt-quatre heures, pour pouvoir leur don-ner ?  peu pr?Šs la m??me couleur desdents qui reftent en place. Enfuite l\'E-?Žnailleur continuera de les tenir dansl\'eau J afin de mieux attraper leur de-gr?Š de blancheur ; car

lorfqu\'elles fontinches, elles ne font jamais bien con-formes en couleur aux naturelles. Lorfque les gencives font confum?Šestota^ment^ou en partie, la lame d\'or,ou d\'argent doit ??tre plus ou moinslarge, fuivant la d?Šperdition de fub-flance de la gencive. On figure les pe-ntes ?Šminences que les gencives for-ment dans l\'intervale de chaque dent,& les demis contours qu\'elles formentC Voyez la Figure 3. de la Planche 37- I A



??? aii/r J E H T I s T s. Â?87uiii de l\'une ?  l\'autre dent ; & on fup- P ee au d?Šfaut des gencives, par d\'au- Jes fl bien imit?Šes en ?Šmail, qu\'elles . \'^tla v?Šritable couleur des naturel-les. , La lame dont je.parle, ne peut ??tre^^?Žiaill?Še fans la porter au feu , Se par^^nf?Šquent fans ??tre f?Špar?Še de la pi?Š-^^ d\'os fur laquelle on doit l\'appli-quer , apr?¨s qu\'elle eft ?Šmaill?Še. En-on doit l\'affujettir par fes extr??-j??^itez, au moyen d\'une, ou de plu-\'-^urs vis, fuivant fon ?Štendu??, on mIj^oyen de goupilles riv?Šes ?  rivure per-, qui perceront la pi?¨ce ?Šmaill?Še^ la pi?¨ce d\'os d\'outre en outre. Si l\'on veut que cette lame ?Šmaill?ŠeJ^e couvre point toute la longueur deface ext?Šrieure de la

pi?¨ce, on fakJ^tie entaille ?  cette m??me pi?¨ce, pourjpger la lame dans la profondeur dej entaille, & ?  niveau de la furfacede^^ pi?¨ce. ^ Il faut encore remarquer , que Fex-terieur de chaque dent ?Šmaill?Še doitParo?Žtre un peu conv?Šxe, & que l\'?Š-\'^ail ne doit pas ??tre beaucoup appa-^?Š?Žit dans le fond de chaque intervale^^fin que les dents artiftement ?Šmaill?Šesparoiffent plus naturelles. I L.



??? ^SS ie Ch?Žru??isien Ces pi?¨ces ?Šmaill?Šes s\'appliquent ??^\'^les gencives, & y font alTujecties ? em??me que les pr?Šc?Šdentes, Toit par deÂ?attaches de fil, par des tenons, foiedes refl"orts. Si l\'on veut ne r?Šparer qu\'un j P\'jplufieurs d?Šfauts du dentier artific^^\'d?Špourv?? dans quelque endroit de?Šmail naturel, on rapporte dans ce^endroit une petite lame d\'or, ou d\'^i"gent, d\'une ?Štendue fuffifante "?§o^^cacher tous les d?Šfauts de la pi?ŠcÂ? \'On donne enfuite cette pi?¨ce ?  l\'Emoi\'\'\'leur, pour y mettre un ?Šmail confo??^fau refte de l\'?Šmail de cette m??me pi^"ce, quel\'Emailleur fait tremper daÂ?^l\'eau, pour la raifon que nous venoi^^d\'all?Šguer. On joint cette pi?¨ce ave^la lame ie plus artiftement

qu\'il eft p*^^\'fible: Voil?  le feul moyen de r?Špar^^un tel d?Šfaut. ^ Les avantages de l\'?Šmaii empW^aux dencs artificielles, ne fe borne^^^pas feulement ?  l\'ornement qu\'il pf"\'cure ; mais ii en r?Šfulte encore que If dents, ou ies dentiers?ŠmailleZdem^\'me, peuvent durer un tems tr?¨s-con-fid?Šrable ; puifque l\'?Šmail eft un corgtr?¨s-peu fufceptible de changement^d\'alt?Šration. Apres



??? Dentiste. t?Ž^ Apr?¨s avoir communiqu?Š au Public^^nt de moyens propres ?  fubftituer des^ents artificielles, en la place des natu-,^^lles ; apr?¨s.avoir donn?Š des m?Šthodes^?Žrconftanci?Šes, fond?Šes fur ma propre.^^p?Šrience & fuffifantes pour fup-Pl?Šer ?  toutes fortes de d?Šfauts, j\'ai\'^u d\'efp?Šrer qu\'on fe corrigera deplufieurs abus qu\'on pratique journel-^?Žtient, & qu\'on ne s\'avifera plus dePercer les gencives d\'outre en outre ,^V pafl?Šr des pointes, & d\'y fulpen-^l\'e une pi?¨ce offeufe com^pof?Še de plu-^^^urs dencs, pour remplacer les inc?Ž-\'lyes & les ca??unes de la m??choire fu-p?Šrieure. . Les pointes, qui attachoienc cettepi?¨ce olfeufe ?Šcoienc recourb?Šes qua?Ž?Ž

crochec , per?§oient la bafe des deux\'^ents du milieu de la pi?¨ce artificielle ;^ s\'enfilant dans les pncives, fufpen-^oient ainfi cette pi?¨ce en mani?¨re dePendans d\' oreilles ; de forte que c\'?Š-^O?Žent , pour ainfi dire, des dents flo-^^?Žites , qui ob?Šif?Žbient non-feulement^^^ impulfions de la langue, mais en-f^re ?  celles de l\'air (jui entre dans laouche&qui en fort. Cette pi?¨ce ti-^^illoit ?´z tourmentoic extr??mement laS^ncive. T9me IL B h L



??? ilpo 1 E C H 1 R !?’ R G I E ?•T^ J\'ai appris qu\'une Dame qui l^rv?  cette belle exp?Šrience, n\'en re?§ ^que de l\'incommodit?Š i mais un nejj\'reufe toux la d?Šlivra d\'une partiece f??cheux dentier en le lui faifan^^^^^cher dans: le feu d\'o?Ži il fut retir?Š ?  de-mi confum?Š. Je ne f?§ai fi on a dep^^\'rem?Šdi?Š ?  ce vuide, ni commenc^^l\'ap?? faire; mais ilfaloit que cette ^me e??t une forte envie d\'avoir lache garnie, pour fouffrir une op?Šrf;lion fi cruelle & en m??me tems ficule, fans parler des dang?Šreufes fui"^^qu\'elle pouvoir avoir. Je ne f?§aur^\'^m??me comprendre qu\'un Dentifte tafoit peu ja oux de fa r?Šputation, 1 ^ ^ainfi expof?Še, furtout ?  Paris, o?š tan ^d\'habiles gens de toutes fortes de p^ ^feffions fe

trouvent, & concourent pleur travail ?  l\'ornement de CÂŽ\'grande Ville,



???



??? Dentiste]; i()X ^^plication de la PL XXXVIU^ui contient plufieurs dentiers ,ou pi?¨ces artificielles, La Figure L repr?Šfente un doubledentier mont?Š par deux rei?Žbrts,^^ entrouvert par Ca. partie ant?Šrieure. A. A. A. Dentier fup?ŠrieurÂ? B. B. B. Dentier inf?Šrieur. C. c. Les refforts. D. D. D. D. Quatre entailles, ou^\'"igrainurcs, recouvertes de fil, qui^^t?Štent le?Ž?Š reflx)rts. Za Figure IL repr?Šfente le m??me.oiible dentier, v?? par une de fes par-\' lat?Šrales, pour mieux faire obfer-ver la courbure des reflbrts. E. E. La partie lat?ŠraleÂ§^Uche du dentier fup?Šrieur. F. F. La partie lat?Šrale^^Uche du dentier inf?Šrieur. â€ž G. La courbure du re{^ ^ort. . La Figure IIL repr?Šfente un

dencier^^â– iaill?Š, v?? par fa partie ant?Šrieure ,^ut ferm?Š, avec les dents couvertesgencives. Bbrj



??? le Chirurgien" h. h. h. Dentier fup?Šrieur. I. I. I. Dentier inf?Šrieur.K. K. K. K. Les fils qui fervent i affujettir les reflbrts, & qui couvre^\'\'i\'en caille. Les Figures IF. & V. repr?Šfententf?Špar?Šment deux rel?Žbrts, fembiableÂŽ?  ceux dont on fe fert pour monteftous ces r??teliers. chapitre xx. ha defcription & tufage - ^obturateur du Palais ?  deuxles parall?¨les, ?  charni?¨re yjetties par un ?¨crou, &c.que cet obturateur efi en place* Premier Obturateur* I el?Ž \'Obturateur auquel onjulqu\'ici donn?Š la pr?Šf?Šrence ................... un inftrument compof?Š d\'une plaq\'^^^ d\'une fimple tige termin?Še par ufl^vis , fur laquelle on monte un pe^\'^?Šcrou, apr?¨s avoir faic paffer la tigetravers d\'une ?Šponge, qui couvrefurf? ?§e

conv?Šxe de la plaque. Cer^^?Šponge doit avoir d\'ailleurs un voWl



??? D s ?•T T I s Tfuffifant, pour remplir tout le vuidela br?¨che. Le tout ainfi difpof?Š ,ttianquoit pas de produire fon effet^ans i\'inflant. La feule ?Šponge auroit^^it la m??me op?Šration j mais commebouchon affujetti dans l\'efpace qu\'il^ccupoit, n\'?Štoic retenu que par laSimple compreffion des parois de laSurface de la br?¨che contre celle de^\'?Šponge, cette compreffion n\'?Štoit pas^sif?Žifante ; d\'autant plus que ce trou fe\'trouvant fouvent plus ?Švaf?Š en bas ,"^u\'en haut, il en arrivoit que cet ob-turateur par fon poids & par fa pen-te, bien loin de refter en place, fepr?Šcipitoit & fe d?¨pla?§oit fi aif?Šment,^u\'il devenoit inutile, embaraffant &?Žncoinmode. Il arrivoit ?  peu pr?¨s le^??me

inconv?Šnient dans l\'applicationde tous les autres obturateurs que l\'onavoit jufqu\'?  pr?Šfent imaginez : Ilsfortoient de l\'efpace qu\'ils devoientexadement occuper, faute d\'un pointd\'appui fuf???Žfant pour les tenir aflujet-tis. Ceux que je propofe aujourd\'hui,rempliffent parfaitement par leur m?Š-canique, les intentions que l\'on peutSVoir en pareil cas. L\'obturateur que je d?Šcris le pre-B b iij k.



??? ie ChirukgiewJnier, eft compof?Š d\'une piaque, ? \'unctige, de deux ailes, de deux goupil?Ž^s \'d\'une vis, d\'un ?Šcrou & d\'une clef-La plaque eft quafi de f?Žgure ovale,formant par l\'un de fes bouts, une ef-p?Šce d\'angle mouffe. Cette plaque eftlongue de quinze ?  feize lignes, larg^de neuf ?  dix, concave du c?´t?Š de ^^bouche, conv?Šxe par fa partie opp^\'f?Šepour mieux s\'ajufter ?  la vo??te ? jipalais. Cette m??me plaque eft perc?Šedans fon centre, d\'un trou de quatf^lignes de diam?¨tre. La tige de cet obturateur eft ?  ca-^on, ronde & ?Špaiffe d\'environ c\'Ma fix lignes , ?  peu pr?¨s de k m??ta^longueur, fans y comprendre fes qu^\'tre branches tronqu?Šes, fitu?Šes furhaut de cette tige : Ces branches fef;vent ? 

former deux charni?¨res diam^\'tralement oppof?¨es; Il y a entre c^branches une entaille cruciale, poÂ?*"loger partie d\'une vis, & partie ? ef?Šcrou qui l\'afllijettit, ?´cc. Dans le mi\'fteu de cette tige, il y a encore un troUrond, d\'une ligne Se demie de diam?¨-tre, qui per?§ant ?  jour la tige par Concentre & fuivant fa longueur, fe trou-ve r?Špondre jufte au milieu de l\'efpac^Â?lu grand trou de la plaque.



??? Dentiste. 195Il eil ?  remarquer que ces quatre"ranches font form?Šes, ou divif?Šes par^l?Že entaille cruciale pratiqu?Še ?  la 11-, qui laiife entre les branches deuxintervales , d\'une diff?Šrente ?Štendu??^n largeur & en profondeur : La^ plusgrande entaille a environ deux lignes^e largeur, & deux de profondeur ;elle fert ?  recevoir les avances inf?Šrieu-res de l\'?Šcrou. La plus petite entaillea environ une ligne & demie de lar-geur , & autant de profondeur ; ellefert ?  loger les charnons contigus auKa?Žles. Chaque aile eftquafide figure ova-le , un peu moins arrondie du c?´t?Šd\'en bas : L\'?Štendue de chaque a?Žie e?Žtd\'environ huit lignes en longueur, &d\'environ fix lignes en

largeur ,Sc d\'unquart de ligne en ?Špaiffeur. Chaques?Žle eft conv?Šxe par la face qui doits\'appuyer fur la partie, & concave parla furface oppof?Še. Chacune de ces a?Žles eft fen?Štr?Še par\'Jne ouverture quarr?Še , large d\'ertvi-ron deux fignes & demie, longue detrois & demie : Ces ouvertiires font fi-tu?Šes ?  une demie ligne de diftance dela partie inf?Šrieure des ailes voifiness^es charni?¨res. B b iiij



??? Chirurgien Ces a?Žles font encore perc?Šes ?  )ourpar plufieurs petits trous difpofez dea^a deux pr?¨s de leur circonf?Šrence, ^deft?Žnez ?  donner palfage ?  des point\'\'de fil qui fervent ?  afllijettir une enve-loppe d\'?Špong?Š fine, qui fert ?  coU\'vrir la furface conv?Šxe de ces a?Žles ;afin qu\'elles appuyent plus mollementlur la partie qu\'elles doivent compt?Ž\'mer. ^ Vis-? -vis le milieu de la fen??trelur le bord inf?Šrieur des a?Žles, il y ^une avance, ou charnon contigu pet-ce a jour horizontalement par un petittrou. ^ i Les goupilles font de petits mor-ceaux de fil d\'argent, proportionneiÂ?en longueur & grofl^eur aux trous deÂ?cnarni?Šres qu\'ils doivent alfembler. La tige&: le corps de la vis, fontenfemble del? 

longueur d\'environ huitlignes : La t??te de la vis a deux furfa-ces plates : Sa circonf?Šrence parfaite-ment arrondie, eft divif?Še en deux par-ties a peu pr?¨s ?Šgales par deux ?Šchan-crures quarr?Šes & parall?¨les : L\'?Špaif-feur de cette t??te eft d\'environ une li-gne.^^ L\'?Šcrou d?Šcrit quafi la figure d\'unmarteau ; Il eft long de quatre lignes



??? Dentiste. zgyP??rfa partie ia plus ?Štendu??, large detrois, & conv?Šxe par fa furface fup?Š-rieure : La furface inf?Šrieure eil en par-tie plane. Cet ?Šcrou efl; perc?Š ?  jour dans font?Žiilieu pour recevoir la vis : Conf?Žd?Šr?Špar fa partie inf?Šrieure, il pr?Šfente qua-tre avances : Les deux plus grandesW fl tu?Šes horizontalement, & ontenviron deux lignes d\'?Štendu?? en lon-gueur, autant en largeur, 6c demie li-gne d\'?Špaifl^eur. Les deux plus petites font fitu?Šesperpendiculairement : Leur longueurefi; d\'environ deux lignes, leur ?Špail-feur de deux tiers de ligne, 6c leurlargeur d\'une ligne 6c demie. Ces pro-portions font importantes par

rapportaux fondions de cet ?Šcrou. La clef qui fert ?  monter 6c ?  d?Š-monter cette machine , efl: plate , lon-gue d\'environ quinze lignes , larged\'envirOn cinq, 6c ?Špaifl?Š d\'une ligne :?Šlle fe r?Štr?Šcit du c?´t?Š de l\'extr?Šmi-t?Š , o?š elle a deux dents quarr?Šes : Cesdents font proportionn?Šes aux ?Šchan-crures de la vis. Toutes ces pi?¨ces doivent ??tre d\'or,ou d\'argent. Voici comme elles feront^ffembl?Šes.



??? E c FI ?Ž R. u RC? r ?Šlf ^ Il fauc fouder la partie inf?Šrieure?Ža tige?  canon fur le centre de la con-v?Šxit?Š de la plaque. Ces deux pi?Š^?Štant^unies enfemble, il faut divift"^l\'extr?Šmit?Š de la tige en quatre parties fau moyen d\'une entaille cruciale de l\'^longueur, largeur & profondeur qu\'il a?Št?Š dit en parlant des quatre branche^tronqu?Šes. Il faut obferver que l\'unede ces entailles foit plus profonde q^l\'autre. Dans l\'entaille la plus profonde, oflperce la tige dans fon centre & fu?Ž\'\'vant fa longueur, jufqu\'au milieula furface concave de la plaque. PoUflors on agrandit ce trou du c?´t?Š deplaque, jufqu\'?  ce qu\'il foit fuffifanc fpour loger la t??te de la vis. Cela fait;on perce les quatre branches qui doi-vent fervir

de charnons. On perce dsm??me l\'avance de chaque a?Žle qui doitauffi fervir de charnon, & on les mon-te par le moyen des goupilles avec lesbranches de la tige ?  canon. Lorfque les deux pi?¨ces, ?  qui noUSavons donn?Š le nom d\'ailes , font af-fembl?Šes par le moyen des goupillaÂŽaux branches tronqu?Šes , il s\'agit deplacer l\'?Šcrou de mani?¨re que fes avan-ces perpendiculaires fe logent dans l\'ini



??? d ?Š n t i s t e. 299^ervale pratiqu?Š entre les deux char-^H?Šres, o?š ces avances font re?§ues com-????ie un tenon dans une mortaife. Cesavances ne doivent pas y ??tre forc?Šes 5^fin qu\'elles puilfent s\'engager & fe d?Š-gager plus ou moins dans cet intervalequi les re?§oit, fuivant les mouvemensque la vis fait faire ?  l\'?Šcrou. L\'ufage de cet engagement, efl d\'af-fujettir l\'?Šcrou en plufieurs fens, le laif-fant pourtant en libert?Š, jufqu\'au pointqu\'il puif??e fuffifamment agir, con-Â?jointement avec la vis. Les deux avances horizontales cou-vrent le milieu des charni?¨res Leursextr??mitez fe placent aux fen??tres desa?Žles, Iorfqu\'elles font lev?Šes. Cet ?Šcrou?Štant ainfi plac?Š, on

engage la vis dansl\'?Šcrou, & la clef dans les ?Šchancruresde la t??te de la vis : La clef fait tour^^ner la vis, qui en s\'engageant dans l\'?Š-crou , le 4it defcendre ; & tandis qu\'ildefcend , ces avances horizontales fai-vent le bord inf?Šrieur de la fen??tre, lecompriment, ?´c affujettiifent les ailes,qui ?Štant abbatu??s, s\'appliquent parleur furface conv?Šxe fur les parties dutrou du palais dans lequel elles fontengag?Šes : Elles doivent le comprimerpour fufpendre 6c alfujettir toute la ma-



??? 500 XE Chirurgie?Žf ^chine, qui de cette fa?§on bouche ex^"tement le trou du palais dont il s\'ag^?‡Â?Se m??me fans ?Šponge, quoiqu\'il ioi^plus ?  propos d\'en mettre plus oi?Žmoins autour des ailes, fuivant l\'occur- rence. Quoique l\'on ait ici fp?Šcifi?Š les di-menfions de chaque pi?¨ce de cet in"ftrument, il ne faut pas s\'alfujettir ?  lesobferver toujours de m??me. Elles (on^arbitraires fuivant les diff?Šrens cas ; pa^\'ee que la carie des os du palais Se desmaxillaires fup?Šrieurs, Sec. laiffe desd?Šperditions de fubflance , plus oUmoins ?Štendues. Se dont le trou q^\'s\'en forme , cfl tant?´t d\'une figuretant?´t d\'une autre ; ainfi pour bieÂ?boucher ce trou, on efl oblig?Š de pro- .\'efpace o?š l\'on

doit appliquereeitt?? machine. Avant que de mettre en place cetobturateur, (a) il faut relever fuflifai"\'ment les ailes, pour qu\'elles s\'appro-chent l\'une de l\'autre ?  la diflance dedeux ?  trois lignes, 6c qu\'elles occu-pent ainfi moins de volume ; ce qui fa- (a) Voyez la Figure it. de la PlancH



??? Dektist??. ^orMilitera leur introdu??:ion dans le trou ^dans la br?¨che du palais.Dans cette fituation, cet obturateurlera introduit dans la bouche : Il feraWenu par le pouce ?´c l\'indicateur dela main gauche : Le pouce appuiera furla face concave de la plaque , & l\'indi-cateur fur la face conv?Šxe de la m??meplaque ; On s\'aidera, fi l\'on veut, dela main droite; c\'eft ainfi que l\'on in-troduit dans ?Že trou du palais les a?Žles^ la tige, jufqu\'?  la furface conv?Šxede la plaque. Pour lors il ne s\'agit plusque de l\'alfujettir par le moyen de laque l\'on tiendra entre le pouce ,l\'index & le doigt du milieu de la maindroite:On foutiendra en m??me temsla plaque avec le pouce de l\'autre main,^ on

tournera la clef de droit ?  gau-che, jufqu\'?  ce que cet inftrument foiefuffifamment affujetti. On s\'apperce-Vra qu\'il eft alfujetti par laftabilit?Š dede la plaque, & encore mieux par fonUfage. Pour d?Šplacer cet obturateur, oÂ?tournera la clef dans le fens oppof?ŠjCeux qui s\'en ferviront, pourront eux^,tu??mes, en obfervant ces feules cir-conftances , le mettre & loter, lortqu\'ils voudront le changer, ou le Uver^ L



??? 302 ie Chirurgien Les avantages que l\'on retireracet inrtrument, v?Šrifieront les utilit?Š^:que je lui attribue avec jufiice. CHAPITRE XXL La defcription & Pufage d\'un oh\'?Žurateur\' moins compof?Š, d^^^fles a?Žles font ajfujetties difi\'remment de celles des autres ob-.?Žurateur s, &fans charni?¨re, II. Obturateur. E deuxi?¨me obturateur ne dif?Žer^enrien du pr?Šc?Šdent parla plaque ;elle efi: conv?Šxe d\'un c?´t?Š, concave del\'autre, & perc?Še de m??me : Ellefoud?Še avec une tige ?  canon parcentre de fa partie conv?Šxe : Cette tig^a environ quatre, ou cinq ligneslongueur, & environ fix lignes ??\'?Špai(-\'feur : Elle efi: perc?Še d\'une extr?Šmic?Š ? l\'autre par un trou rond d\'environ uneligne de diam?¨tre : Ce trou fert ? 

don-ner pafl^age ?  la tige d\'une vis : Sa par-tie fup?Šrieure efi: plate : La vis qui IÂ?traverfe, efl: d\'environ huit lignes delongueur^ & d\'une ligne de di??m?Štrs



??? Dentiste. 305?ŠpaifTeur : Sa t??ts eft femblable ? Celle de la vis du pr?Šc?Šdei?Žt obtura-teur. Cet obturateur eft encore compof?Štie deux ailes, dont la figure reifemble?  un demi ovale, dont les angles^?Šroient moufi??s. La longueur de cha-j?Žue a?Žle eft d\'environ huit lignes, laMargeur de quatre, & l\'?Špaifleur.d\'un^uart de ligne : Leur furface fup?Šrieure?Šft un peu concave, & leur furface in-f?Šrieure conv?Šxe : Ces a?Žles font per-c?Šes pr?¨s de leur circonf?Šrence de plu-fieurs petits trous, qui fervent ?  y at-tacher des ?Šponges pour fufage d?Šj? ^tidiqu?Š. ^ L\'une de ces a?Žles eft foud?Še, ou ri-J\'?Še fur la furface plate ?´c fup?Šrieure de^ tige : Elle couvre toute cette furfa-ce ,

?´c elle y refte fixe ?´c immobile :â€?Elle eft perc?Še par un trou, qui r?ŠpondPr?Šcif?Šment ?  celui de la tige. L\'autre a?Žle eft perc?Še d\'un trouQuarr?Še proportionn?Š ?  la quarrure quijÂŽ trouve ?  la yis, entre fes filets &tige arrondie , ?  laquelle elle eftEngag?Še de force, ?´c arr??t?Še par leJjioyen d\'un petit ?Šcrou. Cette a?Žle^pit fuivre tout le mouvement de k^is ; enforce que lorfqu\'on tournera k



??? 3?´4 le Chirurgienvis de droic ?  gauche , ou de gauc ^^droic, l\'a?Žle fuivra coujours le le"ÂŽla vis: Ces deux a?Žles fe furuionteÂ?par l\'un de leurs boucs, Cec obcuraceur , quoique compÂ?^d\'une m?Šcanique bien plus fimple qle pr?Šc?Šdenc, peuc n?Šanmoins en ceraines occafions ??cre mis en praciqu^^?  fon exclufion : Par exemple, danscas o?š les crous de l\'os fe crouveroien plus longs que larges, & plus profonddans le fens horizoncal, de fa?§on qu^ne pourroic pas y loger les ailes dpr?Šc?Šdent obcuraceur : En ce casa?Žles de celui-ci, fe crouvanc capablede courner dans un fens diff?Šrent Â?mieux que celles de l\'aucre, elleslogeronc, avec facilic?Š : Ce qui fuftr^pour remplir couces les

incencions qUpourroic avoir en pareille occafion. La mani?¨re d\'incroduire cet obtura-teur (4) eft fembiable ?  celle du pf^\'c?¨dent ; ?  la diff?Šrence pr?¨s, qu\'au lie^^qu\'on rel?¨ve ies a?Žles de l\'autre, ^nrange celles de celui-ci l\'une fur l\'autrei& que lorfqu\'il eft appliqu?Š , on tranl"porce avec un tour de clef l\'a?Žle fupe\'?Žieure du c?´t?Š ovi l\'on veutce quifit pour i\'affujectir ; & fi l\'on le juge Â? - a/Voyez, la Figure i?Š, de iaPlanclie propos f



??? Tom, -z"}^ ^



??? Dentiste. 305P^\'opos, on garnit ces a?Žles avec de l\'?Š-Ponge. â– Pour mettre en place cet obturateur ,l^u pour l\'?´ter, on fe fert d\'une clef\'^niblable ?  celle du pr?Šc?Šdent, ?´c ony proc?¨de de la m??me mani?¨re qu\'il aindiqu?Š. EXPLICATION ^e la Flanche XXXVllL _contient la figure du premier (ir,du deuxi?¨me obturateur, lefquelsfervent ?  boucher les trous dupalais 3 d?Šmontez de toutes leurspi?¨ces 5 & enfuite montez. La Vtgure L repr?Šfente la plaque vi? ?? par fa partie conv?Šxe, avec^on trou dans fon centre ?´c celui de la\'â€?\'gÂ? qui re?§oit la vis.La Figure IL repr?Šfente la tige deobturateur. A. Grande entaille de eette??\'ge. B. B. Les trous de l?¨s branches^u?Ž re?§oivent une

goupille , laquelle ?  attacher les a?Žles. C. Le trou de la tige. Tome IL C c



??? \'^qG IE Chirurgie N"^ La Figure III. repr?Šfente la m??metige Y?›?? du c?´t?Š de la petite entaille-La Figure IV. repr?Šl?¨nte une desdeux a?Žles de l\'obturateur, v???? par f^partie conv?Šxe. D.p. D. D. Les petits trous ?Šificette a?Žle. L\' Sa fen??tre. F\' Son avance, ou chaf\' non. ^ La Figure V. repr?Šfente une vis ? t??te ?Šchancr?Še, ou fendu??. G. La vis. H, La t??te. La Figure VL repr?Šfente la t??tecette m??me vis, v???? ?  plat. La Figure VIL repr?Šfente la par^i^fup?Šrieure & conv?Šxe de l\'?Šcrou. La Figure VIII. repr?Šfente la par^\'^inf?Šrieure & concave de ce m??m^?Šcrou, fes quatre avances & fon tro^qui fert d\'?Šcrou. La Figure /X repr?Šfente l\'?Šcrou eiÂ?entier, t?? lat?Šralement. La Figure X. repr?Šfente la clef,

v?????  plat, ayant deux efp?Šces de dents ffon extr?Šmit?Š ant?Šrieure. Elle fert a monter ?´c d?Šmonter cet obturateur,?  le mettre en place, oa l\'en ?´ter. La Figure XL repr?Šfente une A



??? Dentiste. 307goupilles qui fervent ?  aifemblef les a?Ž-^ss avec la branche 6c la tige. La Figure XII. repr?Šfente le pre-\'^ier obturateur tout mont?Š, compo-s?Š de l\'aflemblage de toutes les pi?¨-ces. I. I. La plaque mont?Še avec htige, v???? par fa partie conv?Šxe. K. La tige. \' L. Les branches,de la tige. M, La charni?¨re. N. L\'aile qui fe trouve ?  la gau-^he lorfque la pi?¨ce eft en place, v????par fa conv?Šxit?Š. O. L\'a?Žl?¨ droite v???? en partiepar fa concavit?Š\'. Deuxi?¨me Ohtura??mr. La Figure XIIL repr?Šfente une desailes f?Špar?Šes, v???? par fa conv?Šxit?Šavec fes trous 6c fa circonf?Šrence de-t??ii-ovale. La Figure XIV. repr?Šfente la vis deCe deuxi?¨me obturateur. P. La t??te de la vis. Q.

Partie de la tige tourn?Še en vis. La, Figure XV. repr?Šfente l\'?Šcrouqaarr?Š de cet obturateur, avec fon trou ?Šcrou, C c ij



??? lECHIUURCrESTLa Figure XFI. repr?Šfente lexi?Šme obturateur tout mont?Š, degon que l\'on voit la conv?Šxit?Š de leÂŽa?Žles entr\'ouvertes & un peu croif?ŠeÂŽÂ?l\'extr?Šmit?Š fup?Šrieure de la vis,crou, la tige de l\'obturateur, &tie de la furface conv?Šxe de la p^^"que. R. Sa plaque v???? par fa p^rd^conv?Šxe. S. Sa tige. T T. Ses deux a?Žles. V. L\'?Šcrou & l\'extr?Šmit?Š de IÂ? vis. La tige & la plaque de cet obtur?Š\'teur ?Štant ?  peu pr?¨s de m??mecelles du pr?Šc?Šdent, on ne ies a poif"-fait graver en particulier, non plusq\'^^la clef, laquelle eft commune ? les deux.



??? Dentiste. CHAPITRE XXII. La defcription & f ufage d\'un troi-fi?Šme obturateur fans tige, enpartie dentier, dont les a?›es fontdiff?Šrentes en figure de celles despr?Šc?Šdens, ?Šcart?Šes l\'une de t au-tre, & affujetties par une visd\'une J?ŽruBure particuli?¨reÂ? Etla defcription dun quatri?¨me pe-tit obturateur, III. Obturateur; Le troifi?Šme obturateur, efi: celuiqui m\'a donn?Š occafion d\'inven-\'^er les autres. C\'efl: une pi?¨ce qui dif-f?¨re d\'eux en toute fa m?Šcanique, quitr?¨s-particuli?¨re : Il efi: compof?Š enpartie d\'une mati?¨re ofieufe, & en par-tie d\'une mati?¨re m?Štallique. La pi?¨ceofieufe dans celui-ci eft une plaque,^ont la circonf?Šrence eft prefque de fi-gure conique du c?´t?Š oppof?Š aux

dentsSup?Šrieures,& fa circonf?Šrence du c?´t?Šâ€?^e ces m??mes dents, repr?Šfente les osMaxillaires fup?Šrieurs dans leur jonc-: Cette plaque fait la fonction de



??? B 5ro IE Cti Rtrs. G I E?Ž^ .ces m??mes os, & ?  leur d?Šfaut onleur fubftitue dans le cas o?š leur fub-flance fe trouve d?Štruite dans cel? : A cette derni?¨re circonf?Šrence ,efl contigu un dentier artificiel, repre-fentant les dents naturelles : La l?š^^^\'ce fup?Šrieure de cette plaque, efl con-cave & vo??t?Še de m??me que la vou\'^\'\'du palais : Dans cet endroit la fu^"ce fup?Šrieure eft conv?Šxe, pour mie^j^s\'accommoder ?  l\'efpace du vuidele doit occuper. L\'on fent d?Šj? cette plaque ainfi munie de dents arci\'ficielles fatisfait ?  une double inten-tion. 1Â°. Qu\'elle remplace en m??metems les dents naturelles & les portioÂ?^des os maxillaires exfoliez ?  l\'occafio\'"-de quelque carie confid?Šrable.Qu\'elle fert en m??me tems

d\'obtura-teur pour boucher les trous, ou bre\'ches en queftion. Cette plaque ofl?Šufe eft de pbspefc?Šepar un trou quarr?Š d\'outre en ou-tre : Ce trou eft arrondi feulement d^c?´t?Š de ?Ža furface concave, pour rece\'voir un ?Šcrou, dont la t??te eft arron^\'die du c?´t?Š de cette m??me furface, ^quarr?Še du c?´t?Š de fa furface conv?Š?Žfe\' Cet ?Šcrou doit ??tre de l\'?Špaiflenfde cette plaque, fans exc?Šder ni l\'^me ?



??? Dentiste. ^l\'autre furface : 11 doit ??treaffujet-dans le trou quarr?Š de la plaque, de^^lle fa?§on qu\'il y foit affermi, comme^ \'1 ne faifoit qu\'un m??me corps avecp^?Že : Dans cet ?Šcrou s\'engage une vis\'^troduite du c?´t?Š de la furface fup?Š-rieure. Ce m??me ?Šcrou engage aupa-ravant une pi?¨ce recourb?Še en mani?¨-re de manivelle, & une autre pi?¨cequi porte fur fa furface plate. Cettederni?¨re pi?¨ce n\'eft qu\'une petite lameforme de queue, de figure de feuil-le de myrthe, d\'environ un pouce delongueur, de trois lignes d\'?Štendu??dans fa partie la plus large 6c d\'une de-l??iie ligne d\'?Špaiffeur. Cette pi?¨ce partant de la tige de laVis, porte & fa furface in- f?Šrieure fur la furface

conv?Šxe la plusfup?Šrieure de la plaque offeufe, dansl\'?Štendu?? de quatre ou cinq lignes ^tandis qu\'elle eft aifujettie par la t??tede la vis par fon bout perc?Š, & quefa furface fup?Šrieure6c conv?Šxe, s\'ap-puie dans le refte de fon ?Štendu??, con-tre la vo??te du palais, 6c fe porte duc?´t?Š de la luette, fans pourtant s\'en ap-procher d\'affez pr?¨s pour l\'incommo- Cette efp?Šce de feuille de myrthe ^ L.



??? 5 T ?? r E c M I R u R G r E N ^ a un ufage qu?Ž n\'eft point indiffere^^^elle fert lorfque la machine eft 6 appliqu?Še dans fon lieu, kerap??ci^\'^que la pi?¨ce ne falfe la bafcule furdevant. . La pi?¨ce en manivelle, que j\'ai ^^^"??tre la premi?¨re ?  donner palfage a ^tige de la vis, par un trou pratiq^^ ^l\'extr?Šmit?Š inf?Šrieure de fa branchef?Šrieure , eft longue d\'environ fe li-gnes, large du c?´t?Š de lavis d\'envU"^trois lignes, & de deux du c?´t?Š o?š elfe termine, formant un coude aVla branche fup?Šrieure & verticale.parties fup?Šrieure & inf?Šrieure de cc^te pi?¨ce font arrondies, & vont en ^^^minuant vers fon milieu. Elle eft ?¨pa\' ^fe d\'environ une demie ligne par l\'e^tr??mit?Š la plus large, ?´c d\'environligne par fon

extr?Šmit?Š la plus ?Štroi^^\'Elle a deux furfaces plates : Sa ?§oi^"tion eft de fuivre la diredion de \'queue en feuille de myrthe : Son autfÂ?branche s\'?Šl?¨ve verticalement en haut \'Sa circonf?Šrence d?Šcrit ?  peu pr?¨s lagure d\'un huit de chiffre : Elle a ? e^^furfaces plates, & elle eft ?  peu pr?¨s e^tous fens de la m??me grandeur que \'\'pr?Šc?Šdente. Elle eft perc?Še par fes dei^;extr?Šmitez ; Par l\'inf?Šrieure elle re?§oit rextr??i??iit^



??? Dentiste. 515^extr?Šmit?Š inf?Šrieure de la lame arr??-t?Še ?  la vis inf?Šrieure par un tenon^â– ^rondi & riv?Š : Elle roule far ce tenontant?´t ?  droit, tant?´t ?  gauche. Sontrou fup?Šrieur eftdeffin?Š?  recevoir lespas d\'une vis, qui demande une def-cription particuli?¨re. Cette vis eft longue en tout, de trei-ze ?  quatorze lignes, y compris fonWton & fon quarr?Š. La vis propre-l??ient prife, eft de la longueur d\'environWit lignes, fon bouton en forme depoire, eft de quatre lignes, & le quar-te qui eft ?  la t??te de la poire d\'envi-ron deux lignes : Ce quarr?Š s\'engagedans une clef de montre; ce qui fait:qu\'en la tournant, la vis s\'engage plusOu moins dans le trou fup?Šrieur de labranche fup?Šrieure qui la re?§oit

en for-me d\'?Šcrou, pour ex?Šcuter l\'effet quifera rapport?Š ci-apr?¨s. Revenons auparavant ?  la t??te de^a vis inf?Šrieure, pour en expliquer laftrudure & ia fondion. Cette t??te eft haute d\'environ troislignes ; elle eft de la groffeur d\'unmoyen pois, y compris l\'efpace quiContient une entaille , qui la divife endeux parties ?Šgales : Cette entaille eftprofonde d\'environ deux lignes, 6t fonTome IL D d



??? 114 chirurgi ei* milieu eft un peu plus approfondi : ^^deux parties de la t??te de cette visdivif?Šes par cette entaille, comme nousl\'avons dit, & perc?Šes dans leurs par-ties moyennes, chacune par un troU â€?Ces trous fe r?Špondent l\'un ?  l\'autrepour recevoir une goupille : Cette go^pille enfilant ces deux trous, enfile aui/les trous des deux charnons arrondiqui fe logent dans la m??me entaille,qui eft uniquement deftin?Še ?  les re\'cevoir ; & c\'eft pour s\'accommoder aleur rondeur, qu\'elle eft plus cave dansfon milieu : Ces charnons appartien-nent ?  des efp?Šces d\'a?Žles recoquille^^ÂŽ& figur?Šes ?  peu pr?¨s comme unedemie feuille de tulippe : Leur ?Šten\'due en longueur, eft d\'environ huit h\'gnes, Se

dans leur partie la plus larged\'environ cinq lignes. Leur furface la?Žlus ?Štendu?? eft conv?Šxe du c?´t?Š d\'enlaut, & concave do c?´t?Š d\'en bas : Cesailes font d\'ailleurs polies & unies =Leur circonf?Šrence du c?´t?Š qui fe p^^\'te en devant, depuis l\'angle fup?Šrieu^jufqu\'?  l\'inf?Šrieur ant?Šrieur, eft renver-f?Še par la partie poft?Šrieure. Cette ci^\'corfcrence eft concave depuis fang\'fup?Šrieur jufqu\'?  l\'angle inf?Šrieur ^poft?Šrieur : De l\'un ?  l\'autre de ces



??? D E N T ?Ž s T E, - r 5Â?^eux angles, elle d?Šcrit une ligne^di-tecle : L\'?Špaiffeur de ces a?Žles eff in?Š-gale : Depuis la. partie inf?Šrieure juf-?  leur extr?Šmit?Š oppof?Še, elles vonttoujours en diminuant d\'?ŠpaiiTeur. Dans leurs parties inf?Šrieures, ellesont chacune une demie gouti?Šre\', pra-tiqu?Še dans leur ?Špaiffeur, & prife foria iurface fup?Šrieure : Cette demie gou- tiere s\'enfonce jufqti\'au niveau de fat- tache du charnon, <Sc eft un peu plusample & plus ?Švaf?Še par l\'extr?Šmit?Šant?Šrieure qui re?§oit la poire, qu\'ellel?Želeft ailleurs. Lorfque ces deux pi?¨-ces s\'approchent enfemble, elles for-aient une efp?Šce de conduit deftin?Š ? donner paft? ge ?  la vis fup?Šrieure,

? laquelle je reviens, pour expliquer leseffets qu\'elle produit. Je fais obferverauparavant, que ces a?Žles font perc?Šesde plufieurs petits trous, ?´c qu\'ellesÂ?o?Žvent ??tre garnies d\'?Šponge deni??-â€?^e qu\'au pr?Šc?Šdent obturateur. Lorfqu\'on veut mettre cet obtura-teur {a) en place , on approche les^eux a?Žles l\'une de l\'autre: On a foinauparavant que lavis foit engag?Še dans\\ecfou que nous avons nomm?Š fup?Š-rieur, que fon quarr?Š foit auffi engag?ŠC Voyez la Figure 14. del?  Planche ?Žo Ddij



??? ^ l?Š 1 e c h i r u r g i e n _ ,dans une ?Šchancrure qui fera pratiqu?Š?  la furface fup?Šrieure de la plaq^^.^^\'feufe & des dents artificielles du HitU^^du dentier : Cette ?Šchancrure fcrviraImcrodudion de la clef. Cela ?Štantainfi difpof?Š, on introduit les ai^dans le trou de la vo??te du pal^JÂŽ.Â?form?Š en conf?Šquence de la d?Šperui\'tion de fubftance que nous avons ?Šta-Hie. On doit pour lors obferver 1Â?ÂŽm??mes circonftances, que nous avonÂŽindiqu?Šes dans l\'application du pf^\'mier obturateur. . Les deux a?Žles de cette machine?Štant plac?Šes dans le trou du palaJÂŽ fon met la clef au quarr?Š de la vis onla tourne de droit ?  gauche ; Se pon^lors les pas de la vis s\'engageant da-vantage dans l\'?Šcrou, la poire

s\'intro^duit infenfiblement entre les deux ai\'les: En failant dans cette occafion ffon?Štion de coin, elle les oblige ?  sf\'carter l\'une de l\'autre ; ce qui fait qu\'e^\'les s\'appuyent contre la furface des pa^rois du trou du palais dans lequel e \'les fe trouvent log?Šes, Sc tiennent d^cette fa?§on la machine alfujettie dan?Že lieu convenable. Ce ne font pas feulement de fimpj^^,id?Šes que je propofe ici j elles ont et^



??? Dentiste, 317^-?Šja r?Šduites en pratique , ?´c elles oncproduit tout le fucc?¨s que j\'en avois at-tendu , Se que j\'en fais efp?¨rer. Une per-ft^nne de Province & de confid?Šration,^u\'il ne m\'efl: pas permis de nommer,Vint il y a environ vingc-cinq ans meconfulter : Le fcorbut ayant ravag?Š fqnpalais, y avoit faic un crou, qui avoitoccaf?Žonn?Š non-feulement la perte deprefque couces les dencs de la m??choi-re fup?Šrieure, mais m??me d\'une par-*tie confid?Šrabie. de l\'un & de l\'aucremaxillaire fup?Šrieur , dans l\'endroito?š ils fe r?Šuniffent enfemble, & o?š ilsform?Šnt la partie ant?Šrieure de la vo??-te palatine. Le.mal en ?Štoit venu aupoint, que partie de la racine de lacloifon du nez ?Šcoic

pour ainfi dire d?Š-folT?Še ^ & que l\'air & les aiimens paf-foient par ce trou de la bouche dans lenez, ?´c du nez dans la bouche. Apr?¨s avoir examin?Š cette fituation,^ voyant queles obturateurs, donc cec-te perfonne fe fervoit, ?Štoient non-feu-?Žemenr inutiles , mais encore pr?Šjudi-â– ^^iables au refte de fes dencs, je m\'ap-pliquai ?  rechercher les moyens conve-fiables pour rem?Šdier, le plus qu\'il meferoit pofi?Žble , ?  des inconv?Šniens fi^\'^cheux. Avant longtems m?Šdit?Š pour D d iij L



??? f I 8 ??. E C H I E u K G ?Ž E Nconftruire un autre obturateur , J^trouvai heureufement des Ouvriersaf?Žez i?Ž?Žtelligens & affez adroits po^ÂŽ"ex?Šcuter le plan que j\'avois form?Š, ^pour mettre en ?“uvre celui queviens de d?Šcrire. Cet obturateur Ta-tisfit ?  toutes les v????s que j\'avois jmani?¨re que le d?Šfaut des parties def^j\'ai parl?Š , cauf?Š par les funeftes ef-fets du fcorbut, fut fi bien r?Špar?Š >que le malade en fut ?Šgalement furpris& fatisfait. Mais comme cet obturateur ne fu^^/pas feul dans tous les cas o?š il y a de\'perdition de lubftance oifeufe ?  la vo??-te du palais, je fis un examen plus ?Šten-du de toutes les circonfiances qui ac-compagnent ces d?Šperditions de fu^\'ftance : Portant mes id?Šes

plus loin,parvins ?  inventer tous les obturateursque je communique aujourd\'hui fe\'^ÂŽaucune r?Šferve. Quatri?¨me Obturateur. Quelques ann?Šes auparavant je f^^mand?Š par une Dame de Province >laquelle avoit perdu les quatre dent^incifives de la m??choire fup?Šrieure, p^^une carie n?Šglig?Še , dont les fu\'^^^



??? dentiste. 519^Voient auffi d?Štruit une partie desOs maxillaires fup?Šrieurs. 11 en r?Šful-toit un trou qui partant de la vo??-te du palais, s\'?Štendoit depuis le voi-finage des alv?Šoles, jufques dans lenez. Ce fut en cette occafion que jecon?§us les premi?¨res id?Šes de conftrui-re une pi?¨ce qui f??t en m??me tems den-tier arrificiei & en m??me tems obtura-teur. Je compofai cet obturateur {a)d\'une plaque d\'ivoire, La dent de che-val marin , fi Ton en pouvoir trouverconvenable, feroit cependant ?  pr?Š-f?Šrer ?  l\'ivoire -, mais la fciffiire, oufente, qui divife en deux lames cettedent dans toute fa longueur , fait quefon. ?ŠpailTeur n\'eft pas ordinairementfuffifante pour faire une plaque d\'unfeul morceau,

& compof?Še de plufieursdenrs artificielles. A cette plaque que j\'accommodai ? la figure du palais, je lailfai en fa par-tie conv?Šxe une petite ?Šminence per-c?Še ?  fon extr?Šmit?Š , pour y attacherune ?Šponge; j\'y pratiquai quatre dentsartificielles, que j\'attachai fi bien auxdents canines, que la plaque fe trouvapar ce moyen parfaitement bien alfu-jettie , 6c en ?Štat de boucher exafte- (a) Voyez ia Figure iS. ? ela Phndie 40- D d iiij



??? LE Chirurgieninenc le trou du palais, tandis que Ifdents artificielles qui lui ?Štoient conti-gu??s r?Šparoient fi bien la br?¨che desdents naturelles, qu\'elles les imitoientparfaitement, Â?Se fuppl?Šoient ?  leurÂ?fondions. Par-l?  je fis avec une feulepi?¨ce, ce qui m\'auroit ?Št?Š plus difl?Ž\'cile ?  ex?Šcuter avec un dentier artiii\'ciel, & une plaque f?Špar?Še. Ce petit avantage m\'encouragea ? pouriliivre mes recherches , jufqu\'? iÂ?point d\'??tre parvenu ?  l\'ex?Šcution detous les obturateurs dont je viens deparler, & dont j\'ai expliqu?Š en d?Štailla m?Šcanique. Explication de la Planche XXXlXqui contient k troifi?Šme obtura-teur , d?Šmont?Š pi?¨ce par pi?¨ce^ enfuite mont?Š, lequel fert ? boucher le trou du

palais & labr?¨che du dentier. L^ Figure I. repr?Šfente le dentierqui fert de plaque au troifi?Šme ob-turateur : Cette plaque eft v?›?? par fapartie concave. A. A. A. La furface concave de laplaque.



??? Plwnc. . ^a >_ÂŽ k



??? Dentiste. 321B. Le trou qui re?§oit i\'?Š- , C. C. C. Le dentier contigu ?  cet-plaque. La Figure IL repr?Šfente l\'?Šcrou qt?Ži Y\'t s\'enchaf?Žer dans l\'?Špaiffeur de la ^.^que , v?? par le c?´t?Š qui d?Šcrit une ^\'\'\'Conf?Šrence ronde. , La Figure III. repr?Šfente le m??me ^rou v?? du c?´t?Š oppof?Š, faifant voir ^ quarrure. La Figure IV. repr?Šfente la vis in^ ,ÂŽ\'\'ieure de cet obturateur, v???? dans fa ^^-gueur du c?´t?Š de l\'entaille de fat??te. . La Figure V. repr?Šfente la m??me vis^\'Vant fa longueur, v???? lat?Šralement,^our faire obferver le trou de fes deuxbranches, La Figure VL repr?Šfente la pi?¨ce fu>-Pfrieure de la pi?¨ce en manivelle f?Špa-ffe de l\'inf?Šrieure, & v???? de fa?§on quepn

voit fes deux trous, dont le fup?Š-rieur fert d\'?Šcrou, 6c l\'inf?Šrieur fert ? recevoir un tenon faifant la fonctionpivot. . La Figure VIL repr?Šfente la pi?¨ceinf?Šrieure de la pi?¨ce en manivelle.La Figure VUL repr?Šfente la pi?¨cemanivelle form?Še de la jondion des



??? I: E C M I R U II G 1 E N\' deux pr?Šc?Šdentes, pi?¨ces. Lu Figure /X repr?Šfente une pet"^lame en forme de feuille dev???? par fa furface conv?Šxe, avectrou ??c i?  courbure. La Figure X. repr?Šfente la visrieure ?  t??te arrondie en forniepoire. D. Sa partie arrondie. E. Sa partie tourn?Še en vis- F. Son avance quarr?Še qui fe^"^/fecevoir la clef pour monter ?´cnjonter cet obturateur, le mettre ^^place, ou l\'en ?´ter. La Figure XL repr?Šfente unedeux a?Žles de cet obturateur, v????p\'\'\'\'\'fa partie conv?Šxe avec tous fes co^\'tours, fa gouti?Šre & fon charnon.^^ La Figure XIL repr?Šfente la irt?Š^\'^^a?Žle, v???? dans toute fon ?Štendu?? p^"^fa partie concave. _ La Figure XIIL repr?Šfente uns ftite goupille

qui fert ?  alfembler \'J;^deux a?Žles fur la t??ts de la vis inf^\'xieure. La Figure XIV. repr?Šfente le tvolC^^\'me obturateur les a?Žles ouvertes, coiU\'pof?Šdel\'affemblagede toutes ces pi\';\'ces , & tout mont?Š , v?? par fa par^j^ant?Šrieure^ en laquelle on apper^\'oit^^



??? , Dentiste. J^fius de fa plaque , la vis fup?Šrieure JÂŽ toutes fes parties & la cor.v?Šxit?Š deux ailes. La Figure XV. repr?Šfente le m??me^Wrateur vi?  lat?Šralement, pour faire?Ž^^roitre plus diftin?Šlement toutes lesParties qui en compofent l\'alfemblage, G. G. Le dentier. H. La plaque, I. La partie ronde del?  vis fu-p?Šrieure. K. L\'a?Žle qui fe trouve ?  la gau-^l^e, quand elle eft en place. L. L\'a?Žle droite. M. La lame, ou feuille de mir-the en fituation. N, La pi?¨ce en manivelle. La Figure XVL repr?Šfente la clefquifert ?  monter & d?Šmonter le troifi?Šme^ le cinqui?¨me obturateur, & ?  leslettre en place.



??? i-eChirurgi??n chapitre xxii??- la defcription & l\'ufage d\'unqui?Šme obturateur ?  plaqua tfeufe de m??me que les pr?Šc?Šdent \'en partie dentier, conpu?Žt ? ^ V. Obturateur. E cinqui?¨me obturateur eft con^\'^ pof?Š en partie d\'une pJaque ofTe\'^\'\'le. femblable en tout ?  celle du troi-i^eme, d\'un ?Šcrou, d\'une visinf?ŠrietJ^re d une autre vis fup?Šrieure de deii?^ailes , de deux petites lames, d\'i^^^e pece de fourchette ?  ?Šcrou & d\'u^^clef de montre. ^ La vis inf?Šrieure eft la principalepiece de l\'alfemblage de cette machi-ne. Cette vis a diff?Šrentes parties di\'verfement configur?Šes qui fervent ? differens ufages ; Son ?Štendue depuision extr?Šmit?Š fup?Šrieure jufqu\'?  foÂ?extr?Šmit?Š inf?Šrieure, eft d\'environ

fep^



??? V D e n T I s T E. 325 ^^it lignes : La longueur de cette visy\'^preinent prife dans la feule ?Šten-de de fes pas, eft d\'environ deux li-l^^s, fa grofleur d\'environ une ligne^ demie. Le corps, ou le milieu de cette vis,^ figur?Š en forme de t??te de clou ar-\'^i^die; il a environ quatre ?  cinq li-^l^es de diam?¨tre ; fon ?Špailfeur eftEnviron une ligne & demie ; fa cir-conf?Šrence eft arrondie ; ia partie in-j^^rieure , qui exc?¨de l\'?Šcrpu, eft une^\'tface plate, dans laquelle font pra-\'^u?Šes deux entailles parall?¨les, cha-^"^ne^en ligne dire?Šie d\'environ uneli-^^e de profondeur ^ autant de lar-I^Ur. Ces deux entailles font fitu?¨es\'[â€?ne ?  droit ?´?§ l\'autre ?  gauche de laJ & deftin?Šes ?  donner paifage aux, \'^^Ux

branches de la fourchette qui fe-I ci-apr?¨s d?Šcrite. La furface fup?Š-J\'eure un peu conv?Šxe, contient dans: milieu une efp?Šce de tronc quarr?Š\' ^l^i fait la partie fup?Šrieure de cettei Â? , quafi de la figure de certaines en-\' ^\'Â?^mes dont les Orf?¨vres fe fervent^^elquefois , & qu\'ils appellent tas. tronc , ou enclume, eft ?Šlev?Š au-effus de la partie qui lui fert d\'ap-d\'environ deux ?  trois fignes, lay^



??? L E C il T B. u E. G I E Nge de quatre, & ?Špais de deux. Cette efp?Šce d\'enclume a danspartie moyenne la plus large, unqui va d\'outre en outre ; fon diam?¨tre en ?Špalifeur eft d\'environ une lig"ÂŽ^C\'eft dans ce trou que tourne la p^*^tie de la grande vis fup?Šrieure. A^^\'\'te m??me enclume font encore ac^rch?Šes les deux a?Žles par deux tr?¨s-pe-tites vis, qui font introduites ?  chaq^^\'extr?Šmit?Š de fa furface fup?Šrieure , ^l\'endroit o?š font pratiquez deux ?Šcroi^^\'pour loger ces deux pecices vis. Les a?Žles de cec obturateur reifei^rblenc allez ?  celles dc certains pap\'\'Ions ; leur ?Šcendu?? en longueur ?’d\'environ lix ?  fepc lignes. Ces a?ŽlÂŽ^fonc larges ?  l\'endroic le plus ?Štendi;! \'d\'environ cinq

lignes ; elles font ?Špai*\'fes d\'une demie ligne. Ces a?Žlesd\'ailleurs deux grandes furfaces, l\'i^^^conv?Šxe du c?´c?Š d\'en bas, l\'aucrecave du c?´c?Š d\'en hauc, perc?Šesplufieurs pccits trous pour Jervir ? fage d?Šj?  indiqu?Š. \' Sous ces a?Žles fonc log?Šes deux p^\'tires lames, longues chacune d\'envh\'^^cinq lignes, larges de deux , & ^pa?Ž^^^^d\'environ un quarc de ligne pres^^"leur extr?Šmit?Š qui eft arrondie. ^^^^



??? dentiste. 3^7ont ?  chaque bout un trou rond,ÂŽ deux tiers de ligne de diam?¨tre., La fourchetce a deux branches quar-longues d\'environ cinq lignes,|P^iffes d\'environ une demie ligne ,j^ges d\'une ligne, diftantes l\'une dc^Utre d\'environ quatre lignes. Ces,[^nches font attach?Šes ?  une efp?Šce?ÂŽcrou, qui fe repliant du c?´t?Š d\'enj^^c, forme premi?¨rement un coudechaque c?´t?Š , ??c ?¨nfuite une efp?ŠceAvance deftin?Še ?  deux ufages diff?Š-\'^^Cs ; La hauteur de cette avance eftj.Environ quatre lignes, & fon ?Špaif-\'une bonne ligne. Cette avanceperc?Še ?  jour , par fa furface la plus^^^ndu?? d\'un trou d\'environ une ligne, demie de diam?¨tre : Ce trou eft un( contigu aux branches* de la four-!

^\'^ette ; il eft deftin?Š ?  recevoir la vis^P?Šrieure. Sur la petite furface plate. eft ?  la partie la plus ?Šminente de?Šcrou, eft pratiqu?Š encore un autre^^â€?"ou, dans lequel doit s\'engager une^ ^^^\'^?še vis qui fera tr?¨s^-d?¨licatement ?´?§travaill?Še : Cette peti-Vis eft deftin?Še ?  pafl?¨r dans deux^\'\'ous que nous avons dit ??tre pratiquesdes bouts des petites lames , tan-v^que l\'autre bout aufl?Ž perc?Š s\'engage^^\'leurs.



??? 328 L E c H I R u R G I E Cette petite vis doit avoir troislitez diff?Šrentes. Dans fon bouc inf?Šrieur, fes pasfilets font tr?¨s-minces Se tr?¨s-d?Šiiez>pabies de bien prendre dans l\'?Šcroudoit les recevoir, & qui ne doit avoÂ?^qu\'une ligne, ou environ dedeur. La petite tige de cette vis??tre ronde, afin que les petitespuifient rouler commod?Šment au^\'^d\'elle. Sa t??te doit ??tre peu relev?Še ^place, pour ne pas s\'oppofer auvemenc des a?Žles qui la couvrent. La grande vis fup?Šrieure efi:d\'environ dix lignes, y compris J^J iquarr?Š, fes pas & fon rond uni. pjjpeuc y ajoucer une c??ce ronde, f?Ž ^^veuc arr??cer cecce vis fans rivure, coi^Jme ii fera\'-expliqu?¨: Le diam?¨tre ^ ,cecce vis, eft d\'environ cinq quarts ,lignes,

l\'?Šcendu??de fes pas eft d\'e\'\'^,\'\'ron cinq lignes, fon extr?Šmic?Š qu^r^f-!eft de quaere lignes, fa parcie arron^^\'^de deux, & fa c??te, fi l\'on y enajo^^^une, fera d\'environ une demied\'?Špaifl?¨ur. Cecce vis eft engag?Še par fes pas , ^jjfil?Šes, dans l\'?Šcrou pratiqu?Š dansfourchette qu\'elle faic avancer, oUcu?Žer, fuivant qu\'elle tourne, coi?Ž^^^ jlC^



??? Dentiste. 329^ous allons l\'expliquer, en alTenablanc\'es parties de cette machine. Cette vispar fa partie ronde & unie, eft alTu-Jettie & engag?Še au trou pratiqu?Š dans\'a petite enclume : L?  elle doit roulerAif?Šment, fa t??te ?Štant riv?Še ?  rivureperdue , ou arr??t?Še par une tr?¨s-petiteelavette. Pour aflembler les petites pi?¨ces deeette machine, on joindra le bout d\'u-t?Že des lames , fur la furface conv?Šxe^\'une des ailes, ?  deux lignes de fon9ng?Že le plus aigu , ou extr?Šmit?Š inf?¨-l\'ieure, & au centre de la largeur del\'aile. Dans cet endroit on aflujettiraenfemble l\'aile & la petite lame avec^ne petite goupille, ou vis, de telle^a?§on que ?Že mouvement de l\'aile <5c dela lame refte libre, &

qu\'elles puiflenttourner facilement : Apr?¨s quoi on af-femblera de m??me l\'autre petite lameavec l\'autre a?Žle. Cet afl?Šmblage ?Štant fait, onatta-e?Žiera les deux ailes par leur extr?Šmi-t?Š la plus retr?Šcie, fur la furface fup?Š-rieure de l\'enclume. L\'unede ces ailes^era attach?Še ?  droit, & l\'autre ?  gau-che ; ce qui fera fait au moyen de deuxgoupilles, ou de deux petites vis : Si^\'on fe fert de goupilles,elles feront con-Tms IL E e \'



??? 1 ?‹ c H I R u R GI E Ntigaes ?  l\'enclunie, Sc prifes fur fof?Ž?Špaifiear , de fa?§on qu\'il ne s\'ag?Žl^\'^que de les river. Si au contraire on fe ferc de petitesvis, i! faudra percer la face place Se fu-p?Šrieure de l\'enclume, pour y faire des?Šcrous capables de recevoir les pas ? e^petites vis en queftion : Enfuice on en-gagera les deux aucres boucs des lan^ÂŽÂŽd?Šj?  engagez par leurs bouts oppole^^\'\' Ces lames l?Š furmonteronc l\'une &tre, Se fe croiieronc un peu en foriu^de fautoir dans l\'incervale des deux ai-les , Se feronc enfil?Šes par une goupil\'^\'ou pecite vis par le trou donc no^\'ÂŽavons parl?Š, qui eft ?  l\'?Šminence fi"tu?Še au-deffus de l\'?Šcrou de la fo\'^^\'clietce. La longue vis fera introduite dan^f?Šcrou,

ayant auparavant engag?Š fe-"^\'Tr??mit?Š de ?Ža fourchette dans les en-tailles de la face inf?Šrieure du corps dela vis inf?Šrieure. De l?  on engagerapartie ronde de cette vis dans le grandtrou de l\'enclume, o?š cette vis fera r<\'v?Še ?  rivure perdue, comme il a ?Šr^dit ; finon au moyen d\'une petite cls-vecce ?  queu?? d\'aronde , engag?Še dan^une entaille pratiqu?Še ?  la grande fa\'^^poft?Šrieure de l\'enclurne, fitu?Še tranl\'



??? dentiste. _ 3 5 ?Ž-Verfalemenc, anticipant en partie furle trou de l\'enclume qui re?§oit l\'extr?Š-mit?Š ronde de la grande vis fup?Šrieu-re : Cette clavette eft introduite danscette entaille lorfque la t??te de la visa palf?Š : De cette fi?§on la clavette em-p??che cette t??te de repafler par ce trou,& ainfi elle arr??te l\'extr?Šmit?Š de cettevis, pour y produire l\'eifet que nousrapporterons,apr?¨s avoir alfembl?Š la visinf?Šrieure avec la plaque , de la mani?¨-re qui fuit. Pour mettre cette machine en ?Štatd\'??tre appliqu?Še & d\'agir, il faut af-fujettir la vis inf?Šrieure avec la plaqÂ?eoiTeufe par le moyen de l\'?Šcrou inf?Šrrieur , qui doit ??tre figur?Š & fitu?Š coni*me nous l\'avons dit en d?Šcrivant lesautres

obturateurs. La n-.achinefe trou-vera pour lors enti?¨rement affembl?Še,& quand on voudra ?Šcarter les ailesl\'une de l\'autre , on n\'aiiraqu ?  ajuiterune clef femblable ?  celle d\'une mon-tre , avec la partie quarr?Še de la grandevis fup?Šrieure , & fitu?Še en axe : Entournant la clef de droit ?  gauche, lesailes ?Štant ferm?Šes, elles s\'?Šcarterontl\'une de l\'autre, & leur plus grandec-xcr??mit?Š d?Šcrira pour lors un demicercle , tandis que les branches de E c ij



??? 3 32 le c h i r u r g i emla fourchette s\'engageront davantagedans les entailles qui les re?§oivent, ^que fon ?Šcrou s\'approchera de l\'en\'clume. Au contraire lorfqu\'on tourneraclef de gauche ?  droit, les ailes s\'ap-procher?§nt l\'une de l\'autre, & f?Šcroufup?Šrieur s\'?Šcartera de l\'enclume : C\'e^dans cette fituation que les ailes de cetobturateur ( ^ ) feront introduites dans?Že trou qu\'il doit boucher : On .obfer-vera ?  peu pr?¨s les m??mes circonftan-ces qu\'on a indiqu?Šes, ?  l\'occafion del\'application des obturateurs pr?Šc?¨\'dens ; on fe fouviendra furtout qu\'il ?’a ces circonftances ?  obferver , entrecelui-ci & les autres. i Qu\'il fau^tourner la clef d\'une mani?¨re toutediff?Šrente, ainfi que je viens de

le fai-re remarquer. Qu\'on pratiqueraauf?Ž! une entaille ?  la partie fup?Šrieu-re du dentier artificiel pour y logerla clef. Il n\'eft pas abfolument n?Šceflairede s\'afl?Ž?Žjettir, pour l\'aff?¨mblage de cespi?¨ces qui doivent,??tre auffi d\'or, oUd\'argent, ?  toutes les circonftances quenous venons de rapporter. Quoiqu\'el-les foient les plus afl?šr?Šes <Sc les plus,( <- ) Voyez la Figure i ^. dc ia Planche



??? Dentiste. 335\'\'^es pour ?Šviter la confafion, on peut\'â– ^pendant laifler ?  l\'Ouvrier qu\'on em-P\'oyera, la libert?Š de fuivre fon id?Še ,^^ q^i concerne la mani?¨re de les. \'enabler. Il faut n?Šanmoins l\'avoir\'Iform?Š auparavant de tout ce qui^^"^nt d\'??tre rapport?Š., Quoique j\'aye r?Šgl?Š & d?Štermin?Šdimenf?Žons & les proportions del%es les parties qui compofent tousobturateurs , ces dimenf?Žons ne laiC-pas d\'??tre arbitraires & ind?Šter-\'^\'n?Šes , tant par rapport aux diverfesj\'^nformations qui fe rencontrent dansdiff?Šrens fujets dans l\'une ?´c l\'autre\'M??choire, que par rapport aux genci-, ?  la vo??te du palais, ?  la fitua-sSc ?  ia profondeur , largeur Scen tous fens des diff?Šrens

trous^^\'il s\'agit de boucher. Ces circonftan-ces pouvant varier de plufieurs fa?§ons,\'Ss exigent par conl?Šquent que l\'on^fie de m??me fuivant l\'exigence desc^s o?š l\'on fe trouve, en ce qui con-l^fne la conftrudion de tous ces in-"â– ^mens, ou machines. C\'eft ?  ceux^^i voudront les mettre en ufage, d\'ob-^ÂŽrver tr?¨s-r?Šguli?Šrement tout ce qu\'il yI particulier dans les cas o?š ils veu-le fervir de ces obturateurs. L.



??? 33 4- l e C h i r u r g i ?‹ N\' ?§ Au refte je fuis enci?Šrementd?Š, queiorfqu\'iis fe ferviront ? _pr^P^^de celui qui conviendra le luieuXchaque occafion, & qu\'ils obfei\'^\'.^\'"^ \'les circonftances que je leur& celles qui leur feront indiqu?Šes ples maladies m??mes, ils parviendracertainement ?  la fin de leur denei ??  l\'avantage du malade , ?  leurneur, & ?  celui de la profell?Žon. ^J\'oferois avancer la m??me choi^\'.^l\'?Šgard de toutes les m?Šthodes qUÂŽcommunique au public, & ?  l\'^&\'?Ži^\'jdes inftrumens 6c machines que )d\'ailleurs inventez, ou r?Šformez.me les perfonnes judicieufes &verf?Šes dans cet art, ne manqueront P\'de s\'appercevoir de tous ces avantag^JSe que l\'?Šmulation portera ceuxn\'en ont pas

une connoiiTance parfa?ŽÂŽ-^\'^?  fe convaincre de l\'utilit?Š de toutes ^m?Šthodes que je donne dans cet ^vrage, il me paro?Ži: qu\'il feroit in "de les encourager par des promefle^^^tandis que je leur donne des faitstrains 5c fondez fur l\'exp?Šrience.



??? Plancha .40"^ T??m. i".



??? Dentiste. ? 3 ^^pUca?Žion de la Planche XL. qmcontient le quatri?¨me cin-qui?¨me obturateur > dont le cin-qui?¨me eft d?Šmont?Š -pi?¨ce par pi?¨-ce } remont?Š, vu en dijf?Š"rem fens > lequel fert ?  boucherles trous du palais & les br?¨^ches des dentiers, A figure I. repr?Šfente la vis in-f?Šrieure du cinqui?¨me obturateur ^^U?Š dans fa longueur par fa face ant?Š-l\'ieure, avec fa t??te , fon enclume, les^chancrures qui font place aux deuxÂŽ?Žles, fon trooen ?Šcrou & les engrai-^â€?Uresqui re?§oivent la fourchette. A. La. partie tourn?Še en vis. B. La t??te de la vis ou paroilTent^es entr?Šes des engrainures qui re?§oi-vent la fourchette. C. L\'enclume perc?Še d\'un trou\'l^?Ž fert ?  loger

l\'extr?Šmit?Š de la grande fup?Šrieure & les ?Šchancrures qu?Ž^\'^nt place aux ailes. , La Figure IL repr?Šfente la m??me^is dans fa longueur avec toutes fesPunies ^ v???? par fa partie poft?Šrieure



??? L E C H I R u R G I ?‹ N .en laquelle on obferve de plus i\'engf^nure qui re?§oit la clavette en q^^^^d\'aronde. . . D. L\'engrainure qui re?§oit ^^queue d\'aronde. , La Figure IIL repr?Šfente la t??te dÂŽ?Ža m??me vis, v???? du c?´t?Š de la fui"Â?^qui re?§oit les branches de la fourchette- E. E. Les engrainures qui re?§oi\'Tent les branches de la fourchette. La Figure IV. repr?Šfente l\'?Šcrou de?Ža plaque par fa furface unie, avec loi\'trou en ?Šcrou. La Figure V. repr?Šfente le rn??m^?Šcrou v?? par fa furface oppof?Še ? bifeaux. La Figure VL repr?Šfente la lapee"feuille de mirthe ?  plat , v??e daÂ?ÂŽfa longueur, avec fon trou. La Figure VU. repr?Šfente l\'a?Žle dr?§i\'te de cet obturateur, v???? par fa part^^concave

avec fes deux trous ?  vis &les petits trous qui fervent ?  attache^l\'?Šponge. La Figure VIIL repr?Šfente la m??^^a?Žle, v???? par fa partie conv?Šxe, en la\'quelle on obferve auffi fes diff?Šrenttrous. La Figure IX. repr?Šfente la fourche"\' te du c?´t?Š qu\'elle fe recourbe en dedaiT^^\' ?€



??? Dentiste. 357 La Figure X, repr?Šfente ?Ža m??mefourchette v???? de cot?Š, pour mieux fai-re paro?Žtre fa courbure. La Figure XL repr?Šfente encore cet-te fourchette v???? du c?´t?Š de la con-v?Šxic?Š de fa courbure. La Figure XIL repr?Šfente une desdeux petites lames qui fervent ?  atta-cher les a?Žles, v???? ?  plat avec fes deuxtrous. L\'une & l\'aucre ?Štant fembia-bles , on n\'en a fait graver c|u\'une. La Figure XIIL repr?Šfente la vis fu-p?Šrieure , v???? dans fa longueur. La Figure XIV. repr?Šfente la clavet-te en queu?? d\'aronde, v???? ?  plat danstoute fa longueur. La Figure XV. repr?Šfente les cinqpecices vis v????s f?Špar?Šment dans couceleur ?Šcendu??. La Figure XVL. repr?Šfence le

qua-tri?¨me obcuraceur compof?Š de l\'afl?Šm-blage de coutesfes pi?¨ces 6c touc mon-t?Š , v?? par fa parcie ant?Šrieure. On ypeuc obferver le dencier, parcie de lapl??que, parcie de la vis fup?Šrieure,une porcion de la fourchecce dans l\'en-droic de fon ?Šcrou , les deux lames at-tach?Šes aux a?Žles qui fervenc alcernaci-_ Vemenc ?  les ouvrir, ou ?  les fermer, lesa?Žles ouverces, & la feuille de mirche T9me IL F f L



??? 55s lechirurgie^ qui fert de queue pour empechei qcet inftrument ne faffe la bafcule lo^iqu\'il eft en place. / La Figure XVIL repr?Šfente le ^^^ me obturateur v?? de c?´t?Š, ou late?Žement. L\'on peut remarquer parpoint de v???? partie du dentier, patie del?  plaque, partie de la vis |upvieure, partie de la fourchette, la \\te de la vis inf?Šrieure, l\'enclume fituefur cette t??te, la feuille de mirthe,les deux a?Žles jointes enfemble Se J mees. La Figure XVUI. repr?Šfente le qÂ?^tri?Šme obturateur compof?Š de qnat^dents contigu??s ?  une plaque oft?¨ule^faifant partie de cette plaque, une pe^tite ?Šminence en forme de tige,, furquelle eft attach?Še une petite ?Špongepar le moyen d\'un fil, laquelle ?Špongefert ? 

boucher plus exadement le troUdu palais. Cet obturateur s\'afliijetticpar le moyen d\'un fil qui l\'attache au5Â?deux, dents canines.



??? Dentiste. CHAPITRE XXrV. I^efcription de toutes les pi?¨ces quicompofem une machine nouvel-lement invent?Še 3 propre ?  em-\'hrajfer les dents de la m??choireinf?Šrieure i pour foutenir &maintenir ?  la fup?Šrieure undentier artificiel ; ?Šr la defcrip-tion de ce dentier, En 1737. une Dame de la pre-mi?¨re condition, ??g?Še d\'environSoixante ans, qui n\'avoir perdu aucu-^le des dents de la m??choire inf?Šrieu-re , mais qui fe trouvoit priv?Še de tou-tes celles de la fup?Šrieure, s\'adrelTa ? M. Caperon Dentifte du Roi, & tr?¨s-habile, dans l\'efp?¨rance qu\'il pourroitgarnir fa bouche d\'un dentier fup?Š-rieur. 11 lui dit, ainfi que me l\'a rap-port?Š cette Dame, que comme elleii\'avoit aucunes dents ?  cette m??choi-

re , pour l\'attacher, il n\'?Štoit pas plusaif?Š de le faire que dc b??tir en l\'air ;qu\'il lui confeilloit cependant de me??enir voir ^ 6c que fi je n\'ex?Šcutois psi$ Fi\'ii 333?



??? \'340 XE Chirurgiei??ce qu\'elle d?Šfiroic, elle ne trouveroi??poi\'nc ailleurs de fecours. Cette Dame fuivic fon avis ; ^quand j\'eus examip?Š fa bouche, jepriai de me donner quelques jours poUfque je pulfe r?Šfl?Šchir fur les moyensde la fatisfaire. Apr?¨s avoir biendir?Š, j\'imaginai qu\'une machine tell^qu\'elle efl repr?Šfent?Še?  laplanche4/\'?Štant jointe aux dents de la machoir^inf?Šrieure, feroit capable d\'afTujettf^???§ de maintenir ?  la m??choire fup^\'rieure un rang de dents prefque entief\'Cette Dame ne voulant qu\'avoir levant de la bouche orn?Š & une prO\'?Ž?Žonciation plus parfaite, je donnaimoins d\'?Štendue ?  ce dentier, avs\'\'lequel elle mange aif?Šment, Se do^telle ne pourroit gu?Šres fe

paffer. Vo^^)lus de propret?Š, elle en a deux feP^\'niables, dont elle fe fert alternative"?Žnen?§. Je dirai volontiers de quelle ma"ni?Šre je fuis venu ?  bout de cetr^machine. Ayant pris toutes les dime^\'fions requifes, je choifis de fort bo^pr pour toutes les pi?¨ces dont elle de-voit ??tre conipof?Še , & je le fis pf^"parer & forger par un Orf?¨vre. Je h\'?Ž???Žpi-?Ži?Ž??me deux efp?Šcei d\'anfes ^ ^^



??? Dentiste.Naques recourb?Šes, deux demis cer-cles , quatre petits porte-refTorts ?´c huicpetits clous ?  t??te. A ces plaques re-courb?Šes je fis fouder par un Metteur?“uvre les deux extr??mitez du de-cercle ext?Šrieur, qui a le plus deContour , ?´c le demi cercle int?Šrieur^ui efl: le moins ?Štendu, ?´c ?  chaquefurface lat?Šrale ext?Šrieure des plaquesRecourb?Šes, je fis encore fouder un pe-tit porte-reflbrt, apr?¨s y avoir fait lesPetites ouvertures ?  jour, ou efp?Šcesde mortoifes qui doivent rec??wir l\'ex-tr?Šmit?Š de chaque reflbrt. Cette ma-chine fe trouvant ^onflruite de mani?Š-to ?  pouvoir embrafler les dents de laM??choire inf?Šrieure , je fabriquai ledentier pour la fup?Šrieure, & aux

deuxextr??mitez de fes furfaces lat?Šrales ex-t?Šrieures , je fis deux ?Šchancrures , oi;ij^attachai avec de petits clous rivezdeux autres petits porte-reflLrts fem-blables ?  ceux que j\'ai dit avoir pla-cez aux plaques recourb?Šes. Pour af-fembler ce dentier avec la machine in-f?Šrieure , je mis de chaque c?´t?Š un refi-fort de baleine, j\'introduifisunede fesExtr??mitez dans les deux petites ou-^\'ertures ?  jour d\'un des porte-refi^ortsde cetce machine, o?š je l\'arr??tai paE*ffiij



??? 542\' iE Chirurgie N-plufieurs contours d\'un fil palf?Š dafl?Žle chas d\'une aiguille ?  coudre. J\'infi-nuai l\'autre extr?Šmit?Š de ce relforcdans les deux petites ouvertures daporte- ref]^>rt fup?Šrieur oppof?Š^oii je far-?Ž?Štai de m??me par plufieurs contours6c jets de fil dont je couvris le m??mereifort, afin de le fortifier. L\'autre ref-fort fut plac?Š d\'une pareille fa?§on; ^c\'eft ainfi que le dentier fup?Šrieur fetrouva joint ?  ?Ža m??choire\'inf?Šrieure. Explicafion de la Flanchequi repr?Šfente le dentier fup?Š-rieur artificiel mont?Š fur unemachine d\'or nouvellementvent?Še , laquelle emhraffedents naturelles de la m??choireinf?Šrieure f & fert a, k fauternir. ^^ Figure premiere. ?‚ -. Le demi cercle ext?Šrieur quidoit ??tre pof?Š par fa

partie con-cave fur la furface ext?Šrieure des dentsincifives, canines 6c petites molaires,& qui doit les embraffer ext?Šrieure-ment pr?¨s des gencives.



??? Dentiste. 345 B. Le demi cercle int?Šrieurqui doit ??tre appliqu?Š par fa partieconv?Šxe fur la furface int?Šrieure deces m??mes dents ?´i tout contre les gen-cives. C. L\'intervale que ces dentsoccupent, lorfque cette machine eftmife en place. D. D. Les anfes, ou plaques re-courb?Šes, qui portent far l\'extr?Šmit?Šde la couronne des deux premi?¨resgro?Ÿes molaires , ?´c qui les embraffentpar leurs parties lat?Šrales ext?Šrieures?´c int?Šrieures du c?´t?Š droit & du c?´t?Šgauche de la m.achoire inf?Šrieure. E. E. Deux petits porte-refforts ,foudez fur les furfaces lat?Šrales ext?Š-rieures de ces plaques recourb?Šes. F. F. Deux autres porte-reffbrtsfemblables attachez par des clous ri-vez fur les deux

?Šchancrures pratiqu?Šesaux deux faces ext?Šrieures des deuxextr??mitez de ce dentier. G. G. Les deux refforts, dont lesextr??mitez ant?Šrieures font engag?Šesdans les deux petites ouvertures desporte-reiTorts, & arr??t?Šes par des con-tours & jets de fil qui couvrent tousces refforts. H. Dentier fup?Šrieur. f iiy



??? 044 ie Chirurgien La Figure IL repr?Šfente un despofte-reflbrts , auquel on voie de petitstrous, pour y paffer des clous qui l\'at-tachent au dentier fup?Šrieur , & depetites ouvertures, ou mortaifes, pourl\'introdudion d\'une des extr?Šmitezd\'un reffort, La Figure iTl. faic voir un des ref-forts de baleine , un peu conv?Šxe ?  lapartie ext?Šrieure, concave ?  fa partieint?Šrieure, & ayant une coche, oU?Šchancrure ?  fes deux excr?Šmirez, afinde le mieux fixer dans les pecices\' ou-vercures du porce-reffort. La Figure IV. montre un clou ?  t??-te propre ?  attacher les porte-reffortsau dentier fup?Šrieur. La Figure V. repr?Šfence encore lam??me machine pour la m??choire inf?Š-rieure , laquelle eft affembl?Še avec undencier fup?Šrieur

par deux refforts, &enci?Šremenc d?Špli?Še , ou ouverte &renverf?Še, pour qu\'on voye plus aif?Š-menc fa face int?Šrieure & touccs lesparties dont elle eft compof?Še.



??? Dentiste. 545 CHAPITRE XXV. J^efcription dun dentier fup?Šrieurenti?¨rement artificiel ajfiemhl?Šavec un dentier inf?Šrieur, ar-tificiel en partie, lequel s^ajufieaveâ‚? les dents naturelles qui re-Jient encore ?  la bouche. En 1739 une Dame ??g?Še d\'envi-ron trente huic ans , vint cheziiioi : Elle avoit perdu toutes les dentsde la m??choire fup?Šrieure, & de cha-que c?´t?Š de l\'inf?Šrieure la derni?¨re pe-tite dent molaire & les trois grolTesqui la fuivent, de fa?§on qu\'il n\'y re-ftoit plus que les quatre incifives, lesquatre canines & les deux premi?¨respetites molaires. Cette Dame convintavec moi que je lui conftruirois unepi?¨ce qui f??t en partie d\'argent & enpartie oiTeufe. Je me fervis alors

d\'unargent alTez fin , & au titre qui eft n?Š-celfaire pour que les pi?¨ces foient afl??zflexibles pour ob?Š??r un peu, & ??tremoins fujettes ?  fe caffer; ce qu\'ondoit bien obferver dans un pareil ou-vrage.



??? LE Chirurgien^ Comme j a vois d?Šj?  imagin?Š la pr?Š-c?Šdente machine, il ne me fut pas dif-?Žicjle de travailler ?  celle-ci, qui y aquelque rapport. Je pris les dimenfionsiieceffairas, je fis d\'abord la pi?¨ce pouri?  m??choire mf?Šrieure, & je la coni-poiai de deux demis cercles & de troisdents molaires artificielles de l\'un Se1 autre c?´t?Š, affujetties entre les eX-tremitez de ces deux demis cercles parquatre petits clous rivez : A la furfa-ce pofterieure de chaque derni?¨re dent ?Žf L & vis-? -vis le fond fie Ja bouche, je pratiquai im troufaicen mortaife, de deux lignes de lon-gueur & de profondeur, & d\'une lignede largeur: Je fabriquai deux porte-xe?Žiorts plus ?Štendus que ceux donc} ai parl?Š ci devant : Je pla?§ai

deux deces derni?¨res dents artificielles de cha-que cot?Š entre les deux lames, ou ex-tremitez de ces porte-reiforts, & je lesy affermis au moyen de quatre petitscious rivez : Au milieu de chaque por-te-re/fort & entre fes deux courbures,je hs encore une efp?Šce de mortaifepercee a jour, qui r?Špondoit ?  celleque j\'ai dit ??tre plac?Še ?  la furfacepoderieure des derni?¨res dents artifi-MCxIes, laquelle regarde Is fond de la



??? Dentiste. 347touche; & cela pour y introduire &y arr??ter une des extr??mitez des ref-forts : Je fis enfuite la pi?¨ce fup?Šrieurequi devoir orner le devant de la bou*che, Se j\'y formai dix dents qui ?Štoientoppof?Šes aux dents naturelles qui re-ftoient encore fur le devant de la mavchoire inf?Šrieure. A chaque bout de ce dentier, jepratiquai une fente, ou entaille avecune fcie, afin d\'y engager 6c fixer unedes extr??mitez d\'un reffort ; Se pour l\'yarr??ter je fis avec un foret un trou ? jour vers l\'endroit oi^i fe terminoit cha-que entaille, pour y paffer Se repalferdu fil qui p??t affujettir l\'autre extr?Š-mit?Š des refforts. Pour joindre la pi?¨-ce fup?Šrieure ?  Finf?Šrieure, je me fer-vis de deux refforts de

baleine diff?Š-rens de ceux dont nous avons parl?Špr?Šc?Šdemment ?Ž J\'infinuai une des ex-tr??mitez de chaque reffort dans l\'ou-verture , ou efp?Šce de mortaife ?  jourde chaque porte-ref?Žbrt & de chaquederni?¨re dent artificielle de ?Ža pi?¨ceinf?Šrieure : Je Tarr??tai fuffifammentpar les contours d\'un fil paff?Š dans uneaiguille : J\'introduifis pareillement l\'au-tre extr?Šmit?Š de ces m??mes reffortsdans l\'entaille faite ?  chaque extr??mi-



??? I-ECHiRURG?•El^ ^ ,t?Š du dentier fup?Šrieur, o?š je l\'arr?Šta?ŽaufTi par des contours & jets de fiipafle <5c repai??e fur ces reflbrts ?´c danschaque trou que j\'ai dit ??tre pr?¨s dÂŽl\'endroit o?š fe terminent ces entailles.Ayanc ex?Šcut?Š tout cela , je pla?§aicette machine dans la bouche de laDame, o?š elle fe trouva en ?Štat defaire toutes ies fondions qu\'on en avoicelp?Šr?Š. Explication de la Planche XLllqui repr?Šfente toutes les pi?¨cesqui compofent un dentier fup?Š-rieur & une partie d\'un dentierinf?Šrieur, le tout artificiel. Ondonne ici ces pi?¨ces f?Špar?Šes &enfuite raffembl?¨es. La Figure I. repr?Šfente deux de-mis cercles, qui embraO?¨nc parleurs extr?Šmitez & ?  droite & ?  gau-che une

partie de trois dents molairesartificielles, qui y font arr??t?Šes pardeux clous rivez. A. Le demi cercle ext?Šrieur. B. Le demi cercle inc?Šr??eur. _ C. Les trois dents molaires arti-pcielles.



??? dentiste. 349 D. D. Deux trous qui les traver-fent, afin d\'y attacher avec deux clousrivez un porte-refi^ort, dont les deuxlames, ou extr??m.itez embrafl??ront cesdents molaires. E. Petite ouverture, ou efp?Š-ce de mortaife, pour recevoir l\'extr?Š-mit?Š d\'un reflbrt. Lx Figure IL repr?Šfente un porte-reflfort diff?Šrent des pr?Šc?Šdens. F. F. Les deux lames, ou extr??-mitez du porte reflx)rt, perc?Šes cha-cune de deux trous, pour ??tre atta-ch?Šes avec deux clous rivez aux dentsmolaires artificielles que ces lames doi-vent embrafler. G. Petite ouverture, ou efp?Š-ce de mortaife ?  jour, afin d\'y intro-duire l\'extr?Šmit?Š d\'un reflbrt dans l\'au-tre petite mortaife pratiqu?Še ?  la facepoft?Šrieure de la

derni?¨re dent molai-re , oij l\'extr?Šmit?Š de ce reifort doit??tre arr??t?Še par le moyen du porte-reflbrt & des contours de fil. La Figure IIL repr?Šfente trois au-tres dents molaires artificielles garniesd\'un porte-refl^ort , qui les embraflbpar leurs parties lat?Šrales ext?Šrieures& int?Šrieures, & qui y eft attach?Š pardeux clous rivez qui les traverfent.



??? 5 50 i-e ch irur gien H- La partie ant?Šrieure de ces dents molaires, qui eft perc?Še dedeux trous qui la traverfent enti?¨re-ment par les parties lat?Šrales qui doi-vent ??tre engag?Šes entre les deux au-tres extr??mitez des demis cercles, quifont aulfi perc?Šes chacune de deu}Â?trous, pour y aifujettir ces dents pasdeux clous rivez. L L Les deux autres extr??-mitez des demis cercles. La Figure IV. repr?Šfente un desclous ?  t??te, aufquels on doit donnerune longueur telle qu\'ils puilfent atta-cher ces pi?¨ces en les rivant. La Figure V. fait voir le dentierfup?Šrieur tourn?Š de c?´t?Š, ainfi que lespi?¨ces pr?Šc?Šdentes. K. K. K. Surface fup?Šrieure quidoit ??tre plac?Še fur les gencives de

lam??choire fup?Šrieure. L. Surface ext?Šrieure. M. Surface int?Šrieure. N. N.^ Les fentes, ou entail-les, deftin?Šes ?  recevoir les extr??mitezdes reflbrts. O. O. Les trous percez d\'ou-tre en outre pour y pafl?¨r & repalferavec une aiguille, du fil qui puifl?¨ arr??-ter dans les entailles les extr??mite:?? ?Š



??? Dentiste. 351des refiorts, Sc couvrir ces relTorcs parplufieurs contours, La Figure VI. repr?Šfente un des ref^forts de baleine fervanc ?  al???¨mbler ledentier fup?Šrieur avec les dents, ou laHiachine inf?Šrieure. La Figure VU. efl: celle du den-tier fup?Šrieur aflembl?Š avec une par-tie du dentier inf?Šrieur Sc les deux de-mis cercles v??s un peu de c?´t?Š, & ou-verts. P. Demi cercle ext?Šrieur. Q. Demi cercle int?Šrieur. K. Les trois dents molaires quidoivent ??tre appliqu?Šes & porter fur lesgencives du c?´t?Š droit de la m??choireinf?Šrieure, lorfque la pi?¨ce eft plac?Šedans la bouche. S. Les trois dents molaires quiporteront fur les gencives du c?´t?Š gau-che de la m??me m??choire, lorfque lapi?¨ce

fera en place. T. L\'intervale o?š palfent lesdents naturelles, qui relient au-dev? ntde la bouche, & qui font embra???¨espar .les demis cercles int?¨rieurem?Šnt5c ext?Šrieurement pr?¨s des gencivesinf?Šrieures, V. Dentier fup?Šrieur. X, X. Les deux refforts introduits



??? ??^e Chirurgien\'par leurs extr??mitez ant?Šrieures dansles petites mortaifes des porte-refldrt?Ž?´c dans celles des derni?¨res dents mo-laires , ??c par les deux autres extr??-mitez dans les deux fentes, ou entail-les du dentier fup?Šrieur ; lelquelles ex-tr??mitez font arr??t?Šes par les contours??c jets de fil donc ces refforts fo"^couverts. Si j\'ai fait des fentes / ou entaiH^^?´c des trous au dentier fup?Šrieur,y affujettir les refforts ; ?”c fi pour 1ÂŽm??me effet j\'ai plac?Š des porte-reiTortsaux dents de la pi?¨ce inf?Šrieure , ^^n\'a ?Št?Š que dans l\'incencion de fai^"^vpir qu\'on peut attacher des ref?Žo^\'^ÂŽen deux diff?Šrentes mani?¨res : Enefftcon peut placer des porte-refforts aU ,dencier fup?Šrieur, ainfi qu\'? 

l\'inf?Šrieur ;m??me cette m?Šthode eft pr?Šf?Šrable ^l\'autre. On peut faire ?´c placer ?  la machoi-refup?Šrieure couc un dentier, qui fo?Ž\'\'beaucoup plus limple, ?´c qui puifle ftenir par le feul appui des joues & dfdents inf?Šrieures. 11 fauc qu\'il foit l?Š-ger , ?´c il ne ferc gu?Šres que pour l\'oi*\'nemenc ?´c la prononciation : Cepen-dant quand on y eft accoutum?Š, o^^^euP manger deffus, ainfi que je l\'a^ V?›?Ž



??? D ?‹ N T I s ?? E:v??. H doit ??tre bien ajuft?Š fur les gen-cives , & affez ?Šcart?Š par fes extr??mi-tez, pour qu\'il foit affez comprim?Špar les jou??s, 5c qu\'il en foit foutenu?  l\'aide des dents inf?Šrieures, qui lerepouffent quelquefois dans fa place,fans qu\'aucune autre perfonne que cel-le qui le porte puilfe s\'en appercevoir.Depuis peu j\'en ai renouvelle un quej\'avois fait il y a plus de vingt-quatreans, dont ona fait un tr?¨s-utile ufage.J\'en ai fait dans la fuite deux autrespour deux perfonnes qui s\'en ferventauffi avantageufement. Il efl vrai qu\'ily a peu de bouches qui foient difpol?Šes?  recevoir ces fortes de dentiers, &je n\'ai jamais fait que les trois dont jeviens de parler. Il faut que le Dea-tifte

qui entreprend cette derni?¨reforte de dentiers, ait du g?Šnie & del\'habilet?Š, s\'il veut y r?Šuffir. Au reftece font ceux qui co??tent le moins, &ils conviennent aux gens qui ne fontpas en ?Štat de faire une certaine d?Š-penfe. Tme IL G g



??? 3 54 L E C H::?Ž R y R G I,E N CHAPITRE\' XXVI. Remarques fur un Chapitre d\'u^inouveau Trait?Š de Chirurgie. â€? \' ^ .iiiO. . . ; - , J\'?‰TOis pr??t.en 1723. ?  faire im\'primer mon livr?Š ; mais les occupa-tions conti?Žiuelles que me donne iÂ?\'^profeffion , m\'emp??cherent jufqu\'ei^17^8. de le mettre au jour. Il parut eÂ?ce ro??ine .tems", un Trait?Š de Chirur"gie : Je lus ce livre , & je m\'arr??tai?Že Chapitre i. du Tome 2. o?š FA^-teur traite des dents. Ce Chapitredivif?Š en huit articles , & occupe ^ypages d\'impreffion dans lefquelles je fu^furpris de trouver un Trait?Š des diff?Š-rentes maladies des dents, des inftru-mens:, (Se des rem?¨des qui leur con-viennent. Cette d?Žflertation eut ?Š^eplac?Še plus-

naturellement dans le Trai-t?Š de Chirurgie du m??me Auteur in^\'prim?Š en 1710. , Mais je ne m\'arr??terai pas ?  d?Švelop\'â€? per les raifons qui l\'ont engag?Š ?  netraiter cette mati?¨re que dans fon der-nier Livre. Le Public, ?  l\'atllit?Š de qui nous



??? Dentiste.devons confacrer nos talens Â?Se nos con-noiffances, lui doit ??tre oblig?Š de fontravail, fans s\'embaraffer ni du motif,ni de l\'arrangement qu\'il y a employ?Š jmais s\'il s\'y eft gliff?Š des erreurs pr?Š-judiciables , je dois les combattre, &en montrer les conf?Šquences vicieufes.L\'exp?Šrience de plufieurs ann?Šes &l\'application particuli?¨re que j\'ai don-n?Še ?  la partie de la Chirurgie ?  laquel-le je me fuis deftin?Š, m\'y autorifent, &me font entreprend re de le fuivre pas ? pas dans cette portion de fon Livre. La comparailbn que l\'Auteur fait dutartre , ou tuf qui s\'attache aux dentsavec la rouille qui s\'attache au fer n\'arien de jufte ; & l\'Auteur fe contreditdans l\'exphcation qu\'il en

donne. Voiciies termes, ( pag. i 8 5c i 9. tom. 11.)^uand ce mf ne fi pas confid?Šrable &qu\'il ne fait que s\'attacher un feu auxdents, c\'efi ce qu\'on appelle du tartre ,qui comme la rouille au fer, d?¨chaujfe lesdents & les fait branler. Si quelquesdents fe trouvent couvertes de tuf, il fautr??ter ; & pour en venir ?  bout, on le fendAvec un cifeau, puis on le f?Špare , d" l\'onvoit dans fon milieu une belle dent &bien blanche. Ce tuf n\'a point de peine afortir lorfqu\'il efi une fois fendu car il fe G g ij



??? 3 i e chirurgie h f?Šf? re & quitte U dent, comme U p?Š?Šequitte le noyau. La rouille efl: une forte d\'ordure &de craife nuifible & adh?Šrente, quis\'engendre fur le fer & l\'acier/lorf-qu\'ils font mouillez & qu\'on ne s\'enfert pas, & qui ?  la fin ronge ces m?Š-taux. Elle ne fe f?Špare du fer qu\'encaufant une d?Šperdition de fubftance a la mafl?Š m?Štallique rouill?Še, dont lafurface refte raboteufe & in?Šgale. Il n\'en eft pas de m??me du tartre, dde la dent. Le tartre ne p?Šn?Štre pointla furface ?Šmaill?Še de la dent, qui ef?Žun corps lift?Š, ferr?Š & extr??mementdur. Il fe f?Špare prefque toujours defa furface ?Šmaill?Še fins l\'int?Šrefl\'er enaucune mani?¨re & fans la rendre parconf?Šquent raboteufe & in?Šgale : Deplus cette

f?Šparation ne fe fait pas avecla facilit?Š que l\'Auteur le pr?Štend. Letartre ne quitte pas la dent comme Up??che quitte le mjau ; au contraire letartre eft le plus fouvent fi adh?Šrent ? la furface du corps de la dent, qu\'onne peut l\'en d?Štacher qu\'avec beau-coup de peine, & m??me par parcelles-L\'examen analytique & phyfiquedelarouille du fer, de la dent & des corps.prtareux qui s\'y attachent, d?Štruit



??? Dentiste.t?Štte comparaifon, & fait fentir cequ\'il y a de contrari?Št?Š. Les diff?Šren-tes rugines, ou gratoirs Se autres in-ftrumens au nombre de fix que cet Au-teur propofe (pag. 20. jii. 22.^23. )pour d?Štacher le tartre des dents, nefont ni convenables, ni fuffifans. Il eft impof?Žible, par exemple, d\'in-troduire aucun de ces inftrumens dar??sles intervales des dents, ni entre lesgencives & les dents pour en d?Štacherle tartre, fans offenfer les gencives &faire beaucoup fouffrir le fujet. D\'ail-leurs il n\'eft pas poffible, comme cetAuteur le veut, de pouvoir parfaite-pient nett?Š??er une dent avec un feulinftrument, quelque parfait qu\'il puiffe??tre ; Se le cifeau donc il parle, y eftmoins convenable que tout autre inf-trument. On

conviendra aif?Šment dece que j\'avance en comparant la m?Š-thode de l\'Auteur, avec celle que jepropofe dans le Chapitre 3, de ce f?Š-cond Volume. Jl ejl bon d\'avertir , dit l\'Auteur,{ pag. 2 5 . & ) les jeunes Chirurgiens^qui voudront pratiquer ces fortes d\'op?Šra-tions ^ de ne pas faire comme la plupartdes Arracheurs de dents , qui pour pirve-n?Žr ?  les mettre bien blanches, m mina- L.



??? 358 le Chirurgiengent point l\'?Šmail, & en enl?¨ventgrande panic; c\'eft une faute tr?¨s confi"d?Šrable, dont les perfonnes quifelent entre leurs mains font bient?´t Uciime, puifque peu de tems apr?¨s leii^\'^dents fe g??tent & leur font des dduW^infupportables. Depuis le tems que je m\'appli\'??^^uniquement ?  la connoiilance des tn^\'ladies des dents & ?  leur gu?Šrifon , fn\'ai jamais remarqu?Š que les Dentiil:es>que l\'Auteur nomme Arracheurs dedents , ayent enlev?Š l\'?Šmail des dentsavec les inftrumens qui fervent ?  leÂŽnett?Š??er, puifqu\'il n\'y a point de tran-chant qui ne c?¨de & qui ne s\'?Šmouflecontre la r?Šfiftance que lui fait l\'?Šmailpar fa folidit?Š , qui ?Šgale prefque celledu diamant. De tous les

inftrumentje ne connois que la lime qui puiffeenlever l\'?Šmail des dents, & encoreeft-ce avec bien de la peine , puifquecette m??me lime eft bient?´t ?Šmouu?Še& m??nie uf?Še, pour peu qu\'on la faffefervir ?  cet ufage. Ce n\'eft donc pas l\'effet des inftru-mens qui fervent ?  nett?Š??er les dentsqu\'il faut craindre, mais bien plut?´tl\'effet des rem?¨des contraires &; prin-cipalement de ceux que l\'Auteur eufei\'



??? D E N T ?? s T E. 3 59ipe dans fon Livre ( pag. ) commeporcelaine en poudre & la pierre dePnce, lefquels ufent l\'?Šmail des dentspar leurs qualitez mordicantes & ron-geantes. Les autres ingr?Šdiens qu\'iliir??le avec la porcelaine & la pierre deponce, n\'?Štant point capables d\'en em-p??cher les mauvais effets. Il ajoure pag. 50. Les Chirurgiens qui"Veulent avoir des limes , ne doivent pointies commander aux Couteliers : Cellesqu ils font ?  r extr?Šmit?Š de certains infiru-fitens de l\'?Štui ne valent rien, & ne mor-dent point, & comme il en faut au moinsUne doux^aine , ils en trouveront ?‚e par-faites chez, les Clinquaillers. Je ne f?§ai f?Ž les Chirurgiens, fur-tout les Denrifies, & les Couteliers ,conviendront

de ce ftu\'t avec lui. Ce queje f?§ai avec certitude, c\'eft que cellesque l\'on trouve chez les Clinquailliers,ne font pa:; conditionn?Šes comme i?Žfaut pour limer les dents. Elles ne fontdeftin?Šes pour l\'ordinaire qu\'?  limer lesm?Štaux, ou d\'autres corps moins foli-des que l\'?Šmail de la dent. Elles fontincomparablement meilleures fortnntde la main d\'un habile tailleur de limes,furtout lorfqu\'on lui a donn?Š les di-iUenfions convenables, & qu\'on lui a



??? ie Chirurgien ^ ^recommand?Š de lesfaire d\'un bon ac?Žef,de les bien drefTer ?  la lime, de ne lespoint tailler ni trop rudes, ni\'^trop dou-ces , & de les bien tremper, ce que j\'atd?Šj?  dit au Chapitre 4. de ce ?ŽecondVolume. ^uand on a fait un peu de voie ( cofi\'tinu?? le m??me Auteur pag. 32. on prendme lime plate, & k mefure qu\'on avancc,on change de lime. Au contraire il faut continuer cettef?Šparation jufqu\'?  ce qu\'elle foit faiteavec la m??me lime. On ne change de H\'me que lorfqu\'on veut faire la f?Špara\'tion plus grande dans toute fon ?Šten-due , ou en certaine partie de l\'?Šten-due de la m??me f?Šparation, ou lorfquel\'on veut faire quelque ?Šchancrure dansce m??me intervale. Je n\'ai point reconnu

que l\'ufage dela lime f??t aufli pernicieux que l\'Au\'teur veut le perluader. On ne peut $dit-il, limer les dents, que tout Veffortde la lime ne porte fur U dent qu\'on lime,& ne f ?Šbranl?Š confid?Šrablement : Or tout^dent ?Šbranl?Še par plufieurs fecoujfes rei\'t?Šr?Šes, ne tient point avec la m??me fer-,met?Š dans fon alv?Šole, ^ tombe dans Ufuite. les dents n\'??voient point-d\'autres accidens



??? Dentiste, 3^1accidens ?  craindre que celui que i\'ef-Jec de la lime peuc lui caufer par i\'?Š-branlemenc, elles dureroienc pendanttout le cours de la vie. Les l?Šg?¨res fe-coufles que les dencs en reffencenc nspeuvent les emp??cher de reprendreleur premi?¨re fermec?Š ; parce que l\'ac-tion du refforc des alv?Šoles & des gen-cives dans leur ?Šrac naturel, elt detendre toujours au raffermiilemenc desdents ; c\'eft ce que l\'exp?Šrience nousmontre cous les jours apr?¨s l\'op?Šrationde ia lime, & ce qui nous eft encoreconfirm?Š parla fermet?Š que reprennent:des dents ?´e?Šes & remifes, & m??me lesdents tranfmifes d\'une bouche en uneautre avec fucc?¨s. fai vu, ( dit-il dans un autre endroitpag. l? ,.) plufieurs

Dames aufquelles cnavo?Žt ainfi ?Šgaltfe les dents , qm auroientVoulu trois ou quatre ans apr?¨s, qu\'on nje??t jamais touch?Š, pmfquelles s\'etoientcari?Šes ?  leur partie fupeneure ? \' ?  l\'en-droit oil la gencive s\'attache. Je crois que l\'Aureur auroit de lapeine?  expliquer la caufe d\'un tel ?Šv?Š-nement. Comment peut il concevoirqu\'une dent puif?Že i?¨ carier ?  l\'endroito?š s\'attache la genc:ve pour avoir ?Št?ŠiJUi?Š ; ? fon excr??mis?Š ? Je conviens euÂŠToms IL H h i.



??? 5^2 ??. E c H I R u KG i E Nl\'op?Šration indifcrete de la lime peutcaufer des accidens de la nature de ceu?Žtqu\'il craint fl fort; par exemple , fioples limoit jufqu\'?  en d?Šcouvrir la cavi-t?Š qui contient les parties nerveufes ;mais cela ne peut arriver qu\'?  des ignO"rans en cet art, comme je l\'ai fait voifpar deux exemples que j\'ai citez dainS(te Trait?Š, Chapitre 3. du Tome pre-mier. . Je conviens avec l\'Auteur, { pÂ? 3que quoiqu\'un infirument Joit dangereux tquand il eft mani?Š par une perfonne eti^tendue , elle sen fert fans qu\'il s\'enfuive d\'inconv?¨niens, & de plus j\'ajouteque la lime eft un inftrument des pluÂŽn?Šceftaires pour fervir ?  conferver leÂŽdents ; parce qu\'en les T?Šparant & enles racourciifant, on les fortifie, &

quebien fouvent en les limant, au lieu dedonner occafion ?  la carie, on en ar-r??te le progr?¨s. Les limes ( dit cet Auteur, pag. 3 B. )^fant tout-?  fiait l\'?Šmail, ou l\'?Šmin?§an{beaucoup, d?Šcouvrent- Vos fpongieuxeft l\'int?Šrieur de la dent. L\'os fpongieu?ŽjÂ?qu\'il dit ??tre l\'int?Šrieur de la dent eltune partie qui n\'a point encore ?Št?Š d?Š-couverte par aucun de ceux qui ontl\'Analife des dents.



??? dentiste. 3 Il ne faut pas croire indiftindemenctout ce que dit l\'Auteur aux pages 3 9.& 4,0. fur les dangers de la carie &fur fon accroiffement fubit. On voietous les jours des dents cari?Šes non-feulement depuis trois mois, mais de-puis plufieurs ann?Šes, fans que la carieait faic aucun progr?¨s, fans qu\'elle aitp?Šn?Štr?Š jufqu\'?  l\'int?Šrieur de la denc,fans qu\'elle aie faic fencir la moindredouleur, & fans que cecce carie ait cau-f?Š d\'aucre accident que celui d\'avoirrong?Š en parcie l\'?Šmail de la denc ,quoiqu\'on aie n?Šglig?Š touc-? -faic cesforces de caries, qui fonc m??me tr?¨s-communes. On doit cependant faire attention?  ces caries, qui peuvent quelquefoisavoir des faites dang?Šreufes. Au

ref?Žece n\'efl pas avec la langue de ferpentqu\'il faut ?´cer la cariecomme le dicl\'Auteur J cet inflrument n\'?Šcant pointconvenable ?  cet ufage, ni figur?Š d\'u-ne fa?§on propre ?  dilater les trous dela carie. Selon moi, le foret ?  ?Šbizeler,la rugine en al??ne, ou la rugine en becde perroquet conviennent mieux quela langue de ferpent & que tout autre?Žnftrument. La mani?¨re de plomber les dents, Hiiij



??? ^S^ ie Chirurgiehtelle que l\'Auteur I\'enfeigne, pag. Â?5c ) eft fort aif?Še ?  pratiquer ;mais ce n\'eft pas celle qu\'il faut mettreen ufage pour bien r?Šuffir : On s\'en ap-percevra aif?Šraent fi on fe donne la pei-ne de lire ?´c de pratiquer ce que j\'en al?Šcrit dans le Chap. 6. de ce f?ŠcondTome, L\'Auteur dans la pag. 47. pr?Šf?Šr?Šrhuile d\'?Štain & l\'efprit de nitre ?  l\'hui-le de girofle ?´c de canelle. L\'huile d\'?Štain ?´c fefprit de nitrcfont deux corrofifs violens : La p?Šn?Š-tration de ces rem?¨des fur des partiesnerveufes <5c auffi fenfibles que le fontles nerfs qui fe diftribuent aux dents,caufe des douleurs infupportables, ac-compagn?Šes quelquefois de convulfions?´c de d?Šlire : D\'ailleurs ces corrofifs?Štant liquides,

quelques pr?Šcautionsqu\'on puiife prendre, ils s\'?Štendenttoujours plus ou moins fur les genci\'ves, les irritent , les gonflent ?´c lesulc?¨rent. Ils p?Šn?Štrent aulfi quelque-fois jufqu\'au p?ŠÂ?ofte & jufqu\'?  la fub-ftance des alv?Šoles, & les carient ei^les rongeant. On n\'a point ?  craindre les m??mesravages de l\'application des huiles degirofle ?´c de caneile, par conf?Šque??J^



??? Dentiste.elles doivent ??tre pr?Šf?Šr?Šes contre l\'o-pinion de l\'Auteur. Je ne fuis pas encore de fon avistouchant l\'ufage & la conftrudion dud?Šchauffoir, comme on le peut voirpar la ledure du Chapitre lo, du pr?Š-?Ž?Šnt Tome. Je m\'arr??terai peu ?  ce que dit l\'Au-teur fur le p?Šlican ; je dirai feulementque je ne fais pas une grande diff?Šren-ce entre le p?Šlican qu\'il rejette & celuiqu\'il adopte. Ils ont tous deux des avan-t? ges & des inconv?Šniens diff?Šrens quim\'ont fourni des id?Šes pour en inven-ter un nouveau, avec lequel on peucop?Šrer avec plus de s??ret?Š & de facili-t?Š , qu\'avec ceux dont on s\'eft fervi juf-qu\'?  pr?Šfent. On en trouvera la def-cription aux Chapitres ii. & 12. decd* Volume. L\'Auteur

remarque pag. y6. & 77;que le davier a un reffort qui ?Šcatte fesbranches l\'une de l\'autre, & il afllireque cet effet rend cet inilruraent pluscommode. J\'ai d?Šmontr?Š vers la fin du dixi?¨meChapitre de ce Tome que ce refforcdoit ??tre rejett?Š comme inutile, in-commode Se pr?Šjudiciable. L\'Auteur enfeigne pag. 8 3. (i^ porterH h iij



??? \'^66 IlCHIRUnelEN?Že plus bas qu\'il eft pojfible les deux den?Ž^du repoujfoir fur le chicot, qu\'on veuc oter. Il faut ?Šviter de fuivre cette m?Štho-de, pour ne pas faire ?Šclater l\'alv?Šole ?Se d?Šchirer les gencives, ?  moins quÂŽle chicot ne f??t fi enfonc?Š qu\'on Â?ep??t faire autrement ; mais lorfque lechicot a de la prife, il faut ?Šloigner lepouflbir le plus que l\'on peut du reborÂ?de l\'alv?Šole & de la gencive, 5c t??cherde l\'appuyer fur un endroit qui ait dela r?Šliftance. L\'Auteur en finiffant ce Chapitrepag. 8 3. & 84. m?Šprife le pouifoir au-quel il donne le nom de repoulfoir, ^donne la pr?Šf?Šrence au p?Šlican en tou-tes fortes de cas, lorfqu\'il s\'agit d\'?´tefdes racines, ou des chicots. ^ Cette pr?Šf?Šrence ne doit

pas ??tre l?Žg?Šn?Šrale : Par exemple , lorfqu\'il y 3de la prife en dehors, & qu\'il n\'y ena point en dedans, le pouifoir eft pr?Šf?Š-rable au p?Šlican, Se m??me ?  tout autreinftrument. Il y a encore d\'autre cas,o?š le pouifoir eft abfolument plus n?Š-ceffaire que le p?Šlican. Les dents & les autres parties de la^bouche ?Štant fujettes, comme on l\'fr?? dans le cours de cet Ouvrage, Â?



??? D E N T I s T f^T* tant de maladies confid?Šrables^ quiexigent le fecours des plus habiles Den-tifles , il efl: ?Štonnant que les Princesfouverains des Pays ?Štrangers , lesChefs des R?Špubliques, & m??me ceuxde nos Provinces, ne faflfent pas lad?Špenfe d\'envoyer ?  Paris, de jeunesChirurgiens capables d\'??tre inflruitsdans une partie de la Chirurgie auffieffentielle que celle-ci, <Sc qui cepen-dant efl: fort ignor?Še & tr?¨s n?Šg ig?Šepartout ailleurs que dans cette grandeVille, o?š elle a atteint fa plus grandeperfedion , foit pour l\'embelliflTementde la bouche & la r?Šparation de fes d?Š-fauts , foit pour rem?Šdier ?  des mauxfouvent tr?¨s - funeftes. Ces El?¨ves enformeroient de nouveaux dans la fui-te , &

rendroienc de tr?¨s-grands fervi-ces ?  leur nation 6c s lEurs eonc?ŽÂ?-toyens. Je ne puis finir ces difl??rtations, fansr?Šp?Šter ce que j\'ai d?Šj?  dit dans la Pr?Š-face , qui efl: que le feul z?¨le que j\'aipour l\'avantage du Public, m\'a con-traint de relever des chofesfur lefquel-les j\'au rois gard?Š le filence, fi ellesn\'eulfent pas p?? lui ??cre pr?Šjudiciables. Je me tiendrai fort heureux, fi l\'onveuc bien reconnoitre que c\'eft ce m??- H h iiij



??? IE Cu?ŽUURGlENme z?Šie qui m\'a anim?Š dans tout 1ÂŽcours de cet ouvrage , & m\'a foutenUdans un travail tr?¨s-long Se d\'autancplus p?Šnible & faftidieux, que je n\'aie?? ?  traiter que de mati?¨res f?¨ches Scarides, tSc qui bien qu\'elles concourent?  donner de la fant?Š ?”c des agr?Šmens,ne font point agr?Šables par elles-m??-mes. Je n\'aurai cependant pas lieu deme plaindre de leur f?ŠcherelTe Sc deleur ft?Šriiic?Š, fi tandis que je n\'ofe de-mander que de l\'indulgence au Public,elles me produifent l\'honneur de fabienveillance. On trouve chez. l\'Auteur les ?Špongesfines, les racines pr?Špar?Šes , les opiats jles pofidres & les eaux, ou liqueurs pro-pres pour la confervatim des Gencives 6des Dents & pour

lenr guhifon. Il ex?Š-cute toutes les pi?¨ces, Dentiers, Obtu-rateurs , ou machines d?Šcrites dans ce Li-vre , tt il ne cejfe point de donner, aufi-hien que le Sieur Buchemin fon Beaufr?Š-re & fon El?¨ve, tous les fecours dticonfeil & de la main, qui fom n?Šceffai-re s pur embellir les Dents, rem?ŠdierMX maladies de la bouche. Comme on a r?Špandu le faux bruitqu\'il avoit quitt?Š fa profeffion ; Ce qui



??? Dentiste,ne peut avoir ?Šc?Š invent?Š que par desgens qui facrifiant leur honneut^ ?  l\'inÂ?t?Šr??c , voudroient ufurper fon nom,pour s\'attirer plus facilement les per-sonnes qui honorent l\'Auteur de leurconfiance , il eft oblig?Š d\'avertir qu\'iicontinue aduellement d\'?Šxercer fonArt ?  Paris, ru?? de la Com?Šdie Fraa-?§oife , conjointement avec le fieur Du-chemin fon beaufr?Šre & fon uniqueÂ?l?Šve , & qu\'il continuera de l\'?Šxercer?Šgalement dans le nouveau domicile,qu\'il a pris ru?? du grand Couvent desCordeliers, Fauxbourg S. Germain,dans une maifon neuve ?  porte co-ch?Šre, o?š fera fon Enfeigne , & o?š iidoit entrer au temie de No??l prochain,c\'eft-? -dire , le premier de Janvier 1747- Fi\'n du

Tome f?Šcond.



??? TABLE DES MATIERES, Â? Contenues dans le premier ?´cle f?Šcond Volume. dents,/. Qu\'iln\'en faut point m??-cher,ca{ferou cou-per de trop dursavec les dents,p. 67. Alimenstrop chauds oUtrop froids nuifi-bles aux dents- A. Abc?¨s quiarrivent auxvailfeaux ou ?  laeavit?Š des dents.Sentiment d\'i/e-ward fur ce fujet,& remarques del\'Autenr . tame T^ pages 174. & fuiv. Agacement desdents. D\'o?š il pro-vient, fes diff?Šren-ces, fa gu?Šrifon ,t. 13Â§.jufqu\'?  142. - Alimens. Quelsfont ceux qui fontpr?Šjudiciables aux Cil caufe, 1.1. p. 6<-)\'70. Alv?Šoles. Leurconftru?Šlion, leurfigure & leur ufa-ge , p. Leur di-vifioH en autant deloges que les dentsont de racines,11. Leur reiforc



??? DES MATIERES. 37^& trois cl?Žofes qui l\'h?Šmorragie desen proviennent, p. gencives , t. L p-16. Leur forma- 27:2.275.^tion dans le f?“tus, d\'??ne. Sa tome L page 2.6. defcription , p^ Mm. L\'efprit 7. Mani?¨re de s\'enen eft dangeureux fervir pour ?´ter lepour les dents, s\'il dartre^?Ž.ILp.i7.eft employ?Š feul & & fuiv.fans pr?Šcaution , t. Bec de perroquet. SaJ,p.yz. defcription, ?  quoi Art?¨res des dents, il eft propre, p. 7â€?leur origine, route 8. Comment^on& d?Šcharge, t. L s\'en fert pour ?´terf.zz.& 2-1\' le tartre, t. II. p.19. 20..gro/Â? dangereu- Ba 1 Li. o N en fes pour les dents ^couliffe & en /.p. 73.74-,forme de coin. Sa Bunn ?  trois f^^figure , fon ufage ces. Sa defcription:& la mani?¨re de A

quoi il eft pro-s\'en fervir, t. L p. pre , p. Ma-2.1 fuiv. ni?Šre de s\'en fer- Baume de feu vir,??.//.f 20. ^3,.M.Helvetius,TpYO- C. pre ?  mondifier , ^^ANip? tran-d?Šterger & gu?Šrir chant conv?Š- les ulc?¨res fcorbu- xe. Sa defcription,tiques, & ?  arr??ter p. 9. 10. Mani?¨re



??? 57^ table de s\'en fervir, to~ carie faic le plus de me IL pages 20.24,. ravage, ?’>. 12 i- ^^Canines. Leur fi- qui produit cettetuacion, leur nom- maladie , fes cai^ bre, leur figure Se fes ext?Šrieures ^ leur ufage , f. 6. int?Šrieures,p. il:^\' Leur racine, p. 9. jujqu r o. Quand le^ de c??ce , fi?¨vre-, premieres paroif- &c, qui l\'acco?ši\' lenc , p. 31. 32. pagnenc , & l^n Quand elles tom- progr?¨s , p. 145\' bent,/>. 3 3. Avec Carie f?¨che , quels inn;rumens que c\'efl, p. elles fe tirent , t. Que les dents foflt /. p. 20.^. plus fujettes ?  la ca- Carie des dents, rie que les autres Premi?¨re maladie os. Pourquoi , qui travaille ?  les 147. Qu\'elles 4e d?Štruire, p. 118. conservent long" Qu\'il y en a de plu- tems, quand elle^ fleurs

efp?Šces.Leur ont ?Št?Š lim?Šes, rU\' ?Šnum?Šration & gin?Šes \'?”z ploiH\' leurs diff?Šrens ca~ b?Šes , p. 14.7, & xa.???Šres , p. irg. 148.Objedionfor jufqu\'?  121. Quel- ce fujet & r?Š- le produit divers ponfe, pag. 14.8\' effets fuivant les Quelles dents font \'parties des dents plus fujettes ?  feca- qu\'elle attaque, p. rier, p. 149, Pour- 121. Age auquel la quoi une den$



??? DES MATIERES. 375 ?Štant attaqu?Še de toient peu heureu- la carie, fa pareil- fes ,p. 158. Cita- le fe carie aul?Ži de tion de Brant?´me l\'autre c?´t?Š , page fur le m??me fujet, 145.D?Šfinition de 158. 159. Sen- la carie , fes diver- timent d\'H?Šmard fes caufes effets, fur les pr?Štendues ??ic.p. i^z.jufqu\'?  gu?Šrifons extraor- 15 o. Qu\'il faut dinaires, ?´c remar- faire diverfes op?Š- ques de F Au teur , rations, &c. quand pages 159. 160. Moyens de gu?Šrirla carie. Erreur deM. Dionis ?  cet ?Š-gard, 161. jufqu\'? 1(34. La douleurque caufe la carie.Ce qu\'il y faut fai-re 200. (Sfuiv.La carie des dentscaufe des tumeurs Empiriques pr?Š-tenc ent gu?Šrir , p. fmv.palfa\'vack?Š ?  ce fujet,?? 57. 15 3. Pratique

d\'un Turc,dont les fuites ?Š- la carie a d?Šcou-vert la cavit?Š d\'u-ne dent, p. 154..15 5.Que dans cet-te maladie les re-m?¨des des Charla-tans ne r?Šuffiffentjamais par eux-m??-mes ; que leur fuc-c?¨s apparent vient d\'ailleurs. Diverfes & ?Špoulis. Fa?§onfa?§ons dont les d\'y rem?Šdier, p. -2/1-9 & Pru-dence qu\'on doitavoir ?  l\'?Šgard dela carie des m??choi-res. Rem?¨des & cequ\'il y faut prati-



??? 374 TABLE Les caries des perficielles pour y dents & les fla- mettre docotonoU xions caufent fou- du plomb , t. U- ?Ž\' vent des abc?¨s qui y?´.jufqH?  6\')\'s\'?Štendent jufques Caut?Šrifer _ aux parties voifi- dents.Cembiende n?Šs , ?´c font de fois on doit appl^\' cruels ravages. Ma- quer le caut?¨re ac- chines que l\'Au- tucl, fuivant la lar\' teur a invent?Šes geur & la profon-pour rem?Šdier ?  deur des caries, ^ces ravages , <5c inftrumens dontdont il donnera on fe fert, p.l\'explication dans b\'i. Mani?¨re de leâ€? la fuite, tome L p. fervir de ce cautc-zSz.&faiv. re pour les carie^Carie des dents, des dents incilives,Ce qu\'il faut faire canines & petiteÂŽlorfque les trous ca- molaires de la ta^\'ri?¨s font trop pe- choire

inf?Šrieure ;tits pour en ?´ter la pag. 8i. g^-carie Se les plora- l\'extr?Šmit?Š desber. Diff?Šrentes fi- couronnes des groftuations o?š doit ?Š- fes molaires du co-tre le Dentifte t?Š droit Se du c?´tepour enlever la ca- gauche de la ma"rie, Se ce qu\'il faut choire inf?Šrieure,qu\'il fafl^e quand ou leur furface eX-les caries font trop t?Šrieure , p. 82.larges & trop fu- Douleur des dent?Ž



??? DES MATIERES. 175 incifives & canines ti?Šre dont elle doit facile ?  calmer par ??tre, p. S-i. & f, le caut?¨re aduel. Ce qu\'il faut faire , 83. Mani?¨re de quand la carie des caut?Šrifer l\'extr??- dents ne fe gu?Šrit mit?Š des dents in- pas par le caut?¨re cifives Sc canines , a?¨tuel, t. IL p. 8 5. des petites Sc grof- Chairs de pour- fes molaires du c?´- ceau, autres vian- t?¨ droit Sc du c?´t?Š des Se poil?Žbns fa- gauche de la ma- l?Šs , nufibles aux choire fup?Šrieure , dents , t. Lp. p. 83, 84.. Com-ment on caut?Šrifeles furfaces int?Š-rieures de ces Citron, I\'elfet defon jus fur lesdents, 1.1. p. 72.Conformation vi- dents, les furfaces cieufe des dents, ext?Šrieures des mo- fes fuites t??cheufes laires du c?´t?Š

droit, ?  caufe de l\'op?Šra- la furface ext?Šrieu- tion, t, I. p. 130,re des incifives & Confervation des des canines. Se les dents. Elle d?Špend furfaces ext?Šrieu- en partie du foin res des molaires du de les faire vifiter ^ c?´t?Š gauche, f 83. p. 3.4. Combieti Ufage d\'une elles font pr?Šcieu- plaque, quand on fes. Le regret qu\'on Caut?Šrife les dents, doit avoir de les fort recommand?Š, ?´ter. Louange que fa forme &la ma- m?Šritent ceux qui



??? TAB f?§avent les confer-ver & les r?Šparer,tome II. pages 200.201. Couleur des dents.Ses divers change-mens. Comment ilfaut la r?Štablir.Pr?Šcautions qu\'il yfaut prendre, t. /.p. i2j. & 128. Couronne. Nomdonn?Š au corps dachaque dent. Ilconvient propre-ment ?  celui desmolaires. Pour-quoi , t. L p. 7. Crochet en Z. Sadefcription, p. 10.^ Juiv. Mani?¨rede s\'en fervir pourenlever le tartre,t. IL p. 24. Curedent s de m?Š-taux , les ?Špingles,la pointe d\'un cou-teau pr?Šjudiciablesaux dents. Pour-quoi, Quels font L E les meilleurs, 1.1-p. 67. D. D?‰ CH A u- s- SOIR. Sonulage 6c fa defcrip-tion, r. I/. p. r 30.fuiv. Dents. LeurftrU-\'dure. Citation deplufieurs Auteursfur ce fujet, /?. Z\'Leur fituation fleur

nombre quel"quefois diff?Šrent ,leur diverfit?Š,leursfigures, leurs par-ties, leur arrange-ment, leurs fonc-tions , leur nailTaii\'ce , p. jufqu\'?  9\'Dent furnum?Šrai-re,/). 3.Dents conrpoi?¨es de deux oUtrois germes,/!. 13-(J fuiv. Dent n?Šsentre les racines ds deuXautres,?’Â?. i4\' Dent



??? rer, 19. & ^o. In?Šgalit?Šs au coletdes dents. Leurutilit?Š,/. 2.0. D\'o?šles dents re?§oiventdents16.Pour- leurs nerfs, leursquoi la m??choire art?¨res, leurs vei-inf?Šrieure qui efl n?Šs. Routes de cestr?¨s ?Špaiffe au-def- nerfs , art?¨res Sgfus de fa bafe ?  3 o. veines, leurs divers& 40. ans, devient paffages Se divi-fort ?Štroite dans la fions. D?Šcharge devieillefi"een ce m??- ces derni?¨res,me endroit,i^. ^??. d ftti\'u- Les17. Pourquoi une dents font compo-dent remife dans f?Šes de deux fub-fon alv?Šole, s\'y ra- fiances. Quelles el-fermit, i?šid. Pour- les font, leur natu-quoi les dens qui re Se leur defcrip-n\'en onc point ?šo??),p. x^.&fu?Žv.d\'oppof?Šes , fem- Dents. Lamati?Š-blent plus longues re dont

elles fontque les autres, p. form?Šes, membra-16.18.Dents com- ne qui les renfer-par?Šes aux leviers : me,vai(reaux dontPour quelles rai- cette membranefons,p. 19.Cette eft parf?Šm?Še , fucconformit?Š les que donne cetterend plus fermes Se mati?¨re ou g^rme^-plus difficiles ?  ti- lequel fuc s\'offifieTm& II. ii DES MATIERES. 377 t)ent molaire com-pol?¨ede deux au-tres unies par ieursracines, 115.Enchaffement des



??? j78 table 6c s\'appliquaiit in- rens de la chut^ t?Šriearement cou- des premieres poufche fur couche, faire place aux fe-prouve que l\'?Šmail condes, 31.del?  dent ?Štant la Dents de lait ontpartie la plus ext?Š- des racines bienjieure, il eft le pre- form?Šes quand el-mier form?Š, p. zy. les nefont pas pr?Š-&fmv. Sentiment tes ?  tomber.Senti-de plufieurs Ana- ment oppof?Š. Que?Žomiftes contraire Tonne f?§ait poin^comment ces raci-nes fed?Štruifent,/\'33. Qu\'il le fau-droit f?§avoir pourrendre raifon del? chute des dents decirconftan- lait,^. Senti-ces ?  cet ?Šgard, ment d\'un nouvelTrois difpofitions Auteur fur ce fajer--requifes pour la for- R?Šfutation, p. 3 4-tie des dents. Que &fmv. ImpveiTionles dents des rik^ais qui fe

voit ?  la raci-ne de la dent de ?  celui ci defiiis.Obfervations dedeux S?§avans quir?Šfutent ce der-nier , p. zcj. Ac-croiffement de ladent lait. Ce qu\'on en doit pen fer itat des dents?  leur ch??te & ^leur renouvelle-ment, ?’. jj. SeÂ? ibnt longtems fanspouvoir fortir.Pourquoi, p. o. 3 r. Ages diff?Šrenso?š elles percent lesunes apr?¨s les au-tres, Tems diffe-



??? D E s M timens ? \'Hmardfur leur formation,p. 37. &fuiv. Casfingalier qui arrive \'lorfqu\'une premi?¨-re dent r?Šfifte ?  lapreffion de la fe-conde,p. 4,0. Dentsde lait qui ne fe re-nouvellent jamais,6cc.p. 40. & ^i.Maladies que lesdents de lait cau-fent ?  leur fortie,p. ^^.jufqia p.Pronoftics d\'Hipo-pocrate fur lesdents de lait ?  leurfortie,p. 5 r.Denc ?“ill?¨re.Faulfe opinion furfon extra?¨tion, p.59 Â?^\'60. Dents.Leur utilit?Š & avisfur ce fujet & fur lan?Šceffic?Š deles con-ferver, p. 60. juf-qu\'?  63. R?Šgimepour leur confer-vation, p. juf- ERES. 379qua 70. Opiacs ,poudres liqueurs,&c. pour necc?Š??erÂ?Se blanchir lesdents, & pour raf-fermir les genci-ves. Quels fontceux qui nuifent &ceux qui fonc con-venables

, p. 71.jufqu\'?  99. Caufesg?Šn?Šrales des ma-ladies des dencs ,des alv?Šoles & desgencives, foie queces caufes foienc in-t?¨rieures,foir qu\'el-les foienc exc?Šrieu-res,p. jufqu\'? 105. Sicuacionsdiff?Šrentes deÂŽdents. Defcripcioade leurs parcies.Noms qu\'on doicleur donner , pag.I \'8 >â– . jufqu?  188.Dent qui s\'oppofe? lafortied\'une a\' -tre, qui eft diffor-me , nuifibleou ca^ I iii



??? T A ri?Še , dole ??tre ?´-t?Še, i94. Qu\'ilne fauc point ?´terles dencs de laie, ? moins qu\'elles nefoienc difpof?Šes ? tomber, ou qu\'il nefe rencontre quel-que casindifpenfa-bie. Pourquoi, p.194,. 195. Erreurde ceux qui dedeux dents mal ar-rang?Šes dans labouche d\'un en-fane, donc l\'une eil:torcu?? ?´c l\'autredroite, choiiilTenc?Ža corcu?? pour l\'?´-ter, ?•96, Dencde laie pr?Šce ?  tom-ber , dont la cou-ronne fuc cir?Še parun Coutelier, quiayanc cru devoirencore cirer fa ra-cine , emporta ladenc qui devoitfucc?Šder ?  la pre-mi?¨re J ?´c remar- B L ?‹ quesfur lemalheu?de ceux qui toffl-benc encre l^smains des mauvaisOp?Šrateurs , f\'i<)6. fuiv. R^\'gle pour ne pasm?Šprendre enranc des dents cl^laie pour

d\'aucres, p. nys. ic)(). Pofquel fujet on doJr?´ter une dent ma\'arrang?Še,iSc quati\'^raifons pour ?´teÂ?\'une dent qui eft ca-ri?Še, de fa?§on que l\'on ne peut y rÂŽ\'m?Šdier , t. L f\'199. 200. Dents. Lesmoyennes oupetites ornent da\'vantage, font plusde dur?Še ?´c pluÂŽfermes que les lon-gues , 6cc. t. IL f\'25. 26. Dems artificiel-\'les.. Mati?¨re ? ot^\'-



??? DES MATIERES. elles doivent ??tre que les gencives & faites, 2.15.216, les racines fur lef- Ce qu\'il faut faire quelles on veufi quand on veut met- mettre des dents naturelles , fontaf?Žez fermes pourne pas s\'affaiflerfous leurs poids yle fil d\'or eft plus fre une dent hu-maine ?? la placed\'une autre , p. 2?Žj. Qu\'onen doit faire autantpout les dents d\'? - convenable. Quelnimal qu\'on veut doit ??tre ce fil d\'or^, 21 8, & fuiv,-Comment on ap-plique &; ajufte unepi?¨ce compof?Še dedeux, trois, qua-tre dents humai- les paf?Ž?¨nt le nom-bre ci-deffus. Com-ment on emploiecette Izme, p. 220, fubftituer, 217.Ce qu\'on doit ob-ferver quand l\'in-tervale qui doit re-cevoir la dent pof-tiche , eft plus lar- ge

qu\'il ne doit ??- n?Šs. Comment ortve,p. 2 T 7. Ce que ajufte une pi?¨ce del\'on fait avant que cinq ou fix dentsd\'attacher & pour naturelles. Qu\'onattacher une dent doit employer unepoftiche, p. 2.1 j. petite lame d\'or ou^18. De quel fil d\'argent pour lesdoit fe fervir foutenir, quand el-= on pour l\'attacher ;que le cordonnetde foie ?¨cru?? pro-duit demauv a is ef fets^ ?”c que loif- jufqu\'?  a,^ Mil-



??? TAB iii?Šre d\'ajufter unedent artificielle furune racine,^, 124.Qu\'on doit l\'arr??-ter avec un tenon,quand la carie atrop ?Šlargi le canalde cette racine, &que Tes rebordsfont encore folides,f. 22\':^,. 22 Cequ\'il faut fairequand la carie ap?Šn?Štr?Š jufqu\'a lacavit?Š de la racinefur laquelle on veutmettre une dent ? tenon,22\'^.juf-qu\'?  Quandon ne peut af???Šz?Šlargir le canal desracines des dents,fans d?Šcouvrirleurs parties fenfi-bles,^. a 50. -23 I.\'Quand l\'efpace otil\'on veut mettretine dent eft pluslarge qu\'il ne doitl\'??tre , f, 2-31. LE Dents attach?Šes ??-vec des tenons &le fil d\'or, tiennent mieux que les au-tres 131. Inci-fives & caninesplus faciles ?  atta-cher avec des te-nons que les molai-res. Pourquoi, p251. 232,

Pus ai-f?Šes ?  attacher ? m??choire fup?Š-rieure qu\'?  l\'inf?Š-rieure. Pourquoif Ce qu\'orr doit faire loffqu\'onveut rempli?? uii oud eux efpaces qu oc-cupoient les dents,p. 24.4. 245. Com-ment il faut percerles pi?¨ces tropcourb?Šes, p. 245-24 (?Ž ..Mani?¨re d\'at-tacher les dents ar-tificielles , lorfqu\'iln\'y a dans la boo-che que les derni?¨-res molaires , p-



??? doivenc ??tre per-c?Šes ies pi?¨cesqu\'on veut placer?  l\'une ou ?  l\'autre??iiaclioire qui n\'ade chaque c?´t?Šqu\'une ou deuxgrofles molaires ,246.247. Ge qu\'onfaic, quand il n\'y aqu\'une pecice ouune grofle molaired\'un feul c?´c?Š dela m??choire capa-ble de foutenir lesdents artificiellesdeffin?Šes ou pourla m??choire inf?Š-rieure , ou pour iafup?Šrieure, p. 247,& 248,.Quand iln\'y a que la derni?¨-re groffe molaired\'un feul c?´t?Š ?  la-quelle on puifTe lesattacher, p. 248..â– Mani?¨re d\'atca-cher une pi?¨ce en-ti?¨re de dents arci-l\'une ou l\'antre m??-choire n\'a qu\'une,,deux ou- troisdencs ,p. qii?  252. Quand-on peuc l\'accacheraux dents-incifiyeÂ?de la m??choire fu-p?Šrieure , p. 251.252. Quand il nefe

trouve aucunedent convenablepour l\'y attacher Mauvais effets pro-duits par fabus depercer les gericivespour y fufpendreu ne pi?¨ce offeufe y^. 289. Exemple ? ce fujet, t. II. p,290. Dents tortues ^mal arrang?Šes &lux?Šes. Les dentsde laie peuventcaufer ces acci-dens, auf?Ž?Ž-bien queles coups Se les e^ DES MATIERES. 383:Commenc ficielles , iorfque



??? TABLE forts, p. 87. Les fifant pas, f incifives & les ca~ jufqua 99. Avec nines plus fujettes le fil feul quand el- ?  cette difformit?Š les font panch?Šes de c?´t?Š Si un peUcroif?Šes fur les au-tres , p. 99. lOO\'Les dents pan-ch?Šes de c?´t?Š, fans voifines , p. loo-101. Une dent in-clin?Še en dehors tou en dedans, q^jfe trouve ?  c?´ ed\'une ou de plu\'fleurs dents pan-ch?Šes feulement decot?Š, p. ?ŽOI. I02?ŠLes deux incifivesdu milieu , lorf-qu\'elles font pan-ch?Šes l\'une d\'ui?Žc?´t?Š , fautre del\'autre , ou que que les molaires ,p. 87. 88. Cequ\'ilfaut faire en cescas,p. 92. 93. Cesdents percent fi)U vent les l?¨vres & perdre\' le niveaules jou??s, & y pro- des deux furfacesduifent des ulc?Š- des dents droites

??es,p. 93. Cequ\'ilfaut faire avant quede redrefl?Šr lesdents, p. 95. 94-Dents des jeunesgens plus aif?Šes ? ?ŽedreiTer que cellesdes adultes. Pour. quoi , p. 94- 9 5\'Moyens de redreffer les dents avecdu fil ou de la foie,quand elles fontpanch?Šes endehorseu en dedans, p. Avec une quelques - unes delame d\'or ou d\'ar- leurs voifines fontsent, le fil n\'y fuf- aulfi panch?Šes, pÂŽ ?•02-\'



??? DES M AT IE K ?‰S. 185 I02. Ce qu\'il faut font panch?Šes na-faire lorfqu\'il fe tureilemenc , pag. trouve de grandsintervales entre lesincifives & les ca-nines- Diff?Šrentescaufes de ces inter-vales , pag, 103. 106. xoy. Elles feredrefluent comme\'les ptres , quandelle?¨font panch?Šespar une chute, oupar quelque coup Quand il ie trouve violent,/. 107. des dents panch?Šes Mani?¨re de redref- qui ne peuvent ?Š- fer avec le P?Šlican tre reniiies en pla- les petites molai- ce, faute d\'efpace, res , foit ?  droit, p. 103. Difficult?Š foit ?  gauche, p, de redreffer avec 107. 108. Les la lame 6cle fil, dentsdelamachoi- les dents des per- re inferieure pan- fonnes avanc?Šes en ch?Šes en dedans ?´c ??ge. Moyen de le fur le cot?Š-, f?¨

por- faire, 104.- U fa- tant fur la face in- ge du P?Šlican & la t?Šrieure des dents mani?¨re de s\'en droites voifines. Si- fervir ?  redrefler tuationo?š doivent ??tre le fujet <Sc leDentifte, p. log,& 10^. M?Šthode les dents, tant duc?´t?Š droit que duc?´t?Š gauche 104. & juiv. Dif- qui doit ??trefuivie ficult?Š de redrefler en quelqu\'endroic les grofl?¨s molai- de la m??choire que res quand elles foitfitu?¨eunedennTome IL K k



??? T A B L E de cette efp?Šce tes, pour re? renet qu\'on veut redref- les dents, p- {et, & circonftan- 114. Ce qu\'il fauc ces ?  obferver, p. faire apr?¨s avoir J09. & 110. Ce redrefl?Š les dents, qu\'il faut faire pour & qu\'elles ferontremettre dans leur foutenu?¨s par desÂŠrdre naturel, les fils. Lotion pourdents dont les par- les raffermir , f[ties lat?Šrales font 114. Ce qu\'il eft atourn?Šes d\'un c?´t?Š propos de faire ,en dehors, & de quand par quelquel\'autre en dedans, coup violent, oUfoit qu\'elles foient un grand effort ,droites, foit qu\'el- les dents font pan-ics foient panch?Šes. ch?Šes , ou fortiesSituation du fujet de leurs alv?Šoles,&du Dentifle , p. & fi l\'alv?Šole ^ If11 o. 0 fuiv. Pr?Š- gencive ont ?Št?Š de-cautions qu\'il

faut chir?Šs, t. IL p? S\'garder dans toutes li^.^fuiv.ces..op?Šrations , Sc Dentier fuf?Šns^^imprudence ?  cet complet. Qu\'on?Šgard d\'un Dentif peut mettre unete alors G ar?§on de pi?¨ce enti?¨re de l\'Auteur, p. 112. dents artificielles a ?Ž 13.D?Šfaut des l\'une Sc ?  l\'autre pincettes garnies m??choire , quoi- de buis, dont fe qu\'il n\'y ait Â?i fervent les Dentif- dent, ni racine. Ce



??? DES MATIERES. 5qu\'il faut faire pour juftent ?  la ma-y r?Šuffir, f. 259. choire inf?Šrieure ,2.I00. Une pi?¨ce pour foutenir lade dents artificiel- pi?¨ce fupericure ,les efl; plus n?Šcef- ?’>. 262. 263. A- vancesqui doivent??tre jointes ?  cha-que extr?Šmit?Š ducercle ext?Šrieur.Leur figure &leurs proportions ,p. 264. 165. Def- machoire inf?¨rieu- cription de la pi?Š- re, & ne peut tenir ce de dents artifi- ?  la fup?Šrieure, ?  cielles qui doit ??tre moins qu\'il n\'y en ?  la m??choire fup?Š- ait une femblable ?  rieure , p. 265. l\'inf?Šrieure, ou du 266.Mani?¨red\'af- moins quelques fembler ?Ža pi?¨ce dents naturelles , fup?Šrieure & l\'in- p. 261. Machine f?Šrieure , p. 266. quis\'ajufte? lama- 267. Ce qu\'ii faut choire fup?Šrieure

, faire avant que de Se fert comme les l\'introduire dans la dents naturelles, bouche, de l\'y pla- Ce qu\'il faut ob- cer & de l\'en ?´ter , ferver pour la fai- p. 268. & fuiv. A- xS f p. i^f. 262. vantages qu\'a le Lames d\'or ou Dentier invent?Š d\'argent qui s\'a- par l\'Auteur fur K K ij faire ?  la m??choireinf?Šrieure qu\'?  lafup?Šrieure. Pour-quoi. Commenton doit rajufter ,p. 260. & 261. El-le tient bien ?  la



??? 383 TABLE les refforts de ba- deux m??choiresleine donc on fe font d?Šgarnies defervoit,;.270.Â?^ dents, page zy? . Mani?¨re de Comment les deux conferver l\'?Šlafti- pi?¨ces qui le coUi-cit?Š des refforts de pofenc . s\'affeni-ce Dencier, page2.J?•. Commencdoivent ??tre fesdemi-cercles & fes blent, p. 276\' ^ju?Žv. Commentdoivent ??tre lesrefforts. Mani?¨re cette double pi?¨cedans la bouche, t,II.p.zSo. Douleurs desdents, quoiqu\'ellesne foient point ca-ri?Šes , d\'o?š elles Ce proviennent. qu\'il y fauc faire,p. 130. 131. Di\'vers fentimens lames, quand il ne de les attacher,refte que cinq ou ^78. Â?^>/f.Coni-fix dents ?  la ma- ment on introduit choire inf?Šrieure ,p. 2.71. 0 172.Mani?¨re de l\'atta-cher, quand il ferencontre

quelquesdents ifol?¨es fur lesc?´t?Šs de la m??-choire inf?Šrieure ,t. II. p\' 272. Digejitf & au-tres rem?¨des pro-pres ?  panfer une leur fenfibiUt?Š,plaie, 1.1. >. 478. infenfibilit?¨. Q"^ 479. eft le plus plauli- J)ou!)le Dentier, bie, p. 135. ?•3\'\'\' N?Šceffit?Š de s\'en Douleurs desdentsfervir quand les de plufieurs fortes,



??? DES MATIERES. 589p. 1-^6. & f. Plu- budque de l\'Au^fleurs rem?¨des qui teur contre uneles appaifent , p. grande partie des165. jufqua, 169. maladies de la bou-Douleur qui ac- che ^ fes qualit?Šs &compagne la fortie fon ufage , p. 92.des dents, eft une Eauti?Š- maladie des gen- de bonne pour net-ciYQS ,t. I.p. 220. t?Š??er les dents. Drlp dangereux Qu\'on fera bienpour les dents, r. d\'y m??ler une qua-P\' 7 3 â€? 74\' tri?Šme partie d\'eau d?Švie, t. L p. 74\' E. Efforts faits avec les dents, leur font EAtf delfic??tive, tr?¨s-nuifibles, t, I.aftringente & p. 67.rafra?Žchiffante de El?¨vatoire , oul\'Auteur, laquelle levier. Sa defcrip-ralfermit les gen- tion,|>. 145Â?cives , calme les Ses d?Šfauts, t.

II.inflammations qui 148. 149-y font cauf?Šes par Email des dents,desaffedions fcor- Son ?Špailfeur , fabutiques, & forti- duret?Š & fa blan-.fie les dents. Son cheur, le tems deufage , |>, 91. 92. fa formation & deEau fpiritueufe , fa d?Šcadence. Re-defficative , balfa- marques de M. demique & anti-fcor- la Hire fur les filets Kk iij



??? TAB donc il eft compo-f?Š. Autres remar-ques .Quoique l\'?Š-mail foie uf?Š , ladent ne p?Šrit paspour cela. Ses fi-bres uf?Šes ne fe r?Š-parent point : Ac-cidens qui en fur--viennent , p. 2,3.jtdfqn\'a 26. L\'?Š-mail des dents eftle pre;Tiier form?Š,T./.p. 28. Smail des dents,Taches de cou-leurs diff?Šrentesqui s\'y rencon-trent. En quel cason ne doit pas s\'o-pini??trer ?  les d?Š-truire,;Â?. 5 3. Com-ment quelquesDentiftes font ?Š-clater l\'?Šmail envoulant retrancherde la longueur d\'u-ne dent avec despincettes incifives.Pr?Šcaution n?Šcef- L IE faire pour ?Šviterua pareil accident, t^ JI.p.}^. 34- Emailler les ? cnti\'DifiScult?Š de trou-ver des mati?¨res?Šmaill?Šes dans tou-te leur ?Štendue ,pour faire des deti\'tkvs, p. ^83. E-

mail artificiel.peut imiter celu?Ždes dents & la cou-leur des gencives,p. 184. Ce qu\'ilfaut faire pour ?Š-mailler une pi?¨cede dents artificiel-les , p. 284. 285*Ce que l\'Email-leurdoit pratiquerpour imiter desdents humaines ,p. 286. Cominenton repare avec 1C\'mail les gencivesconfum?Šes ou af-faifiees , p. 2^6.287. Ce qu\'il fautobferver pour ?Š-



??? DES MATIERES.- Mailler la lame qui des charni?¨res &ferc au dentier ar- des relforcs ?  bou-tificiel , & pour din , qu\'on em-l\'aifujetrir 207. ployoit avant ieSCe quondoit faire machines trouv?Šesquand on veut que par l\'Auteur, torn,la lame ?Šmaill?Še ne ll.p. I\'d i. z\'6z,couvre pas toute la Empl??tre pour leslongueur de la face maux de dents, ?Ž. /.|>. 165. Enfam. Quandon leur coupe desexcroiifances de Â? ext?Šrieure de lapi?¨ce,/\'. 287-For-me que les dents?Šmaill?Šes doiventavoir ,/>. 187. Ma- gencives, l\'?Švacua-ni?Šre d\'appliquer tion du fang les gu?Šr?Žt, p. 24. 25.Quand ils onc desdents trop gran-des, il faut fouventles leur linier, t. ILf 27. Eponge i\\ne, pro-pre aux dents, t. L74- furies gencives

&d\'y affujettir lespi?¨ces ?Šmaill?Šes ,p.z%%. Commenton r?Špare les d?Š-fauts du dentier ar-tificiel d?Špourvude fon ?Šmail natu-rel 280\'. Avan-tages de l\'?Šmail Epoulis, ou ex-employ?Š aux dencs croilfance charnueartificielles, t. II. qui furvient aux p. 288. Embarras desrefforts de baleine, gencives, fes deuxefp?Šces, leurs cau-feSjleur accache&K K iiij



??? table ]eurfigure,p.^27. diff?Šrentes efp?Š-jufqu? z^o. Com- ces, leurs caufes,ment les emporter, comment il faut yf. 13 o. &fmv. Cu- rem?Šdier & y op?¨-re de cette maladie rer , t. L p. zzo-apr?¨s l\'op?Šration, jufqu\'? 227. 1. p. jufqu\'? 136. Equarijfo?Žr. Sadefcription, fon u- T7emmes grof-lage, Obfervations Xfes.Qu\'on peuta faire fur cec inf- op?Šrerfurleur bor-trument, t. //. p, che fans ri/que,/. 60. Elles font fu-^ Erofion? Qs? Qms, jettes aux douleurstantdelaitque des des dents. Pour-feconde^. Senti- quoi, p. ro i. 102.m?¨ne d\'un nouvel Pr?Šcautions qu\'ilAuteur fur cette fauc prendre pourmaladie; celui de leur ?´cer des dentsM. Petic bien plus cari?Šes, 1.1. pagesjudicieux , p. 58. zoz.?‡S\'fuiv.59. Erofiondela Fifiules

quizr??\'rpartie ?Šmaill?Še des venc aux Gencives.dencs.Ce que c\'eft. D\'o?š vilnc leurComment il fauc y nom,p. z6o,Leursrem?Šdier, t. I. p, caufes , leur d?Šfi-_ nition 261. Ce Excroiffances des qu\'il fauc faire pourgencives. Leurs leurgu?Šriron,\'f.



??? DES MATIERES. 59? f.iCi .jufqu\'a 264. Foret pourfabri-Fluxion fur les quer des dents arti-dents. Quelle en ficielles. Sa def^ eft la caufe,/. 137.C^ 138. Avis fur cemal , & ce qu\'ondoit y faire , t. I.p.-2.00. fuiv. Fluxions qui fur-viennent aux gen-cives & aux jou?¨\'s,apr?¨s qu\'on a ?´t?Šune dent. Com-ment il faut y re-m?Šdier, t, IL p. 200. Fomentation pourarr??ter ?Že gonfle-ment des gencives6c les fortifier, t.Lp.iz^.^ Foret ?  ?¨bizeler.Ses proportions,/.54. 55. Mani?¨rede s\'en fervir, auf-fi-bien que des ru-gines recourb?Šes,ou des petites al??-nes , t. IL p. 5(3.jufqua 60. cription , t. IL p.2.-^6. (3fuiv. Fouloirs intro-dudeurs au nom-bre de deux, 6c lefouloir en ?Šquerre.Leur ufage, t. IL/. 66. & fuiv.

Fra? ures desdents. En combiende fens elles fe frac-turent, 6c ?  quelleoccafion, /. 122.12:3. Que leursparties fra?¨tur?Šesne fe r?Šunifient ja-mais. Pour quelleraifon,/. 125..O-p?Šrations qu\'onpeut n?Šanmoins yfaire, t. L p. 124. Froid 6c chaudconf?Šciitifs, nuifi-bles aux dents.Pour quelles rai-fons, t. L p. 69.7c. & I o J Â?



??? T A BG. C\'^ ARGA?•IISME?Ž de feu M.Helvenus pour lesmaux de bouchedans le fcorbut , t.J.p.2Jj.274. Gencives. Ce qmles compof?Š & leurufage, p. Leurreifort & celui desalv?Šoles produi-fent trois diff?Šrenseffets. Quels ilsfont,/Â?. i6. Leur?Štat dans le f?“tus& dans la fuite, p.2.6. 27. Les mala-dies des gencives ,6c rem?¨des,133,& p. 220. jufqu? .28) . Leur fubftan-ce, leur fituation,leurs adh?Šrences ;qu\'elles font uniesentr\'elles dans lesenfans ; leur ufage,6c quel ornement L ?‹ elles procurent,Gencives. Ce qu\'il feut faire ,iorlque le tartre en a d?Šta-ch?Š une partie, ^l?Šsa rendues goÂ?\'fi?Šes 6c molles,IL p. & 5 5\' G\'fm^idesdenCS\'Obfervations ?  c^fujet,/. yB-C^e^-Exemples fingU\'liers, p. I). & fNature du germe?6c l? 

mani?¨re dontil produit la den^Sentirnens oppo*f?Šs ?  cet ?Šgard ,I. p. 2J.&fuiv. Gratoirs, ou ef-p?Šces de ruginesÂ?pour fabriquer desdents artificielles\'De combien defortes, 6c leur def-cription, t. Il-?Ž\'



??? des MATIERES. 59! re de s\'en fervir , H. 195.d/ai?Ž;. Au-tre eau ftyptique H?Šmorra- de m. L?Šmery G?ŽE. Op?Š- I 97. ?? ^S.H?Šmor- rations & rem?¨des ragie cauf?Še par pour l\'arr??ter , p. l\'extradion d\'une 305.ÂŠ\'?’â– 3 15. dent dont le volu- & fuiv. p. & me ?Štoit ?ŠnormeoQ fuiv. Imprudence dont l\'?Šcart?§n-.enE d\'un Gar?§on qu\'a- des racines ?Štoit voit l\'Auteur, la- fortgrand&c.pref- quelle caufa une que infurmontabie grande & longue & mortelle. Pour- h?Šmorragie , pages quoi. Ce qu\'il faut 32,5. 526. Rem?Š- faire dans un tel des qu\'on lui auroit cas,r.//. p. it/SÂ? enfeign?Š, sll avoit ^ pris confeil, pages Huiles de Giro- 32(?Ž. 327. Autre fle^oudeCanelle, h?Šmorragie, & o- ce qu\'en

penfe p?Šration, t. I. p. l\'Auteur , t. I. po H?Šmorragie qm peut furvenir en I,?´tant une dent, ou une racine. Mani?Š- Taunisse tr?¨s- re de l\'arr??ter, p. J contraire aux 194. 195, Eau dents, ??././>. 102. ftyptique. Mani?Š- Incifives. Leur



??? 39?” table nombre, leur def- de ceux qui j^S cription & leur ufa- croient pr?Šjudicia- ^.Cf?´. Leur bles aux dents, p\' racine,j(), 9. 10. ??. Lenom- Quand les premi?Š- bre &les noms dÂŽ res paroilTent , p. ceux qui font31.32. Quand ces^^cefiaires pour net" jremi?Šres tom- t?Š??er les dents f ?Žent,/Â?. 33. Elles p <y. & 6. Coni" percent plut?´t que ment ils doivent e- les canines. Pour- tre faits. N?ŠcelfiE^ quoi,/. 50. Avec d\'en avoir plufieui\'^ quels inftrumens de la m??me efp?ŠceÂ? elles fe tirent t. I. foin de les bien la" /.204. ver & afBler , IrtjeSl?Žon fpir?Ž- 12. ^/Â???V. Inftf\'^\' tueuie, defficative mens qui fervent a- & vuln?Šraire pour ?´ter les mati?¨res bafliner une p?Žaie, des dents eari?ŠeS\' r././. 447, De combien d\'ef*

Injures du tems p?Šces. Leur del\' caufent des r??mes cription , p. 54- \'^ & des caterres qui fuiv. InftrumefiÂŽ ofiTenfent les dents, qui fervent ?  plotÂ?\' les alv?Šoles , les ber les dents. I^ÂŽgencives, <Scc. t. I. \' combien d\'efp?ŠcesÂ? p. 10^. Leur defcription^Â? Inftrumens ? e?ŽQt p. 66. & fuiv. In\'" ou d\'acier. D?Šmon- trumens pour cau- firation de l\'erreur t?Šrifer les denc^\'



??? DES MATIERES. 397De combien de les, les navets, lesfortes. Leur def- pois verds, pr?Š-cription , p. 80. judiciables aux81. Inftrumens dents, 7,p, 65.pour redreffer les X/W. Son ufagedents, p. 93. Inf- eft quelquefoistrumens pour ?´cer dangereux, t. /. p.les dents. De com- 132.bien d\'efp?Šces, Â?5c Lime recourb?Šemani?¨re de s\'en propre ?  f?Šparer lesfervir,/). i lo.jiij- dents du fond dequ\'?  14.9. Inftru- la bouche. Sadef-mens qui fervent ?  cription & condi-fabriquer les dents tions qu\'elle doicarcificielles. Leurs avoir, t. IL p. Limes pour limerles dencs. Leurs3\')\' jufqu\'?  ^240. diff?Šrentes efp?Š-ces , & la defcrip-tion de huit forcesde limes, />. 3 8.fuiv. Ce qu\'il fautA I T A G E Se faire pour qu\'elles L fromage

nui- ne foient pas trop fiblesaus dents par froides contre les leur trop grand u- dents, Seen d?Šca- fage, t. I.p. (?Ž 5. cher la limaille, p. L?Šgumes^ cels que 4, i. Mani?¨re de les choux, les po- s\'en fervir cn di- reaux , les cibou- vers cas, t. IL p noms & leur def-. cripcion , t. IL p. L.



??? table. 41. jufqu\'?  48. Dentiftes qui en Limes pour fa- f?Špdrant les dents,briquer des dents ne croyenc_ p^^ pouvoir ?´ter la ca-rie autrement qU a- veclalime,& q^\' l\'emploient en tou- artificielles. Dek:ombien Je fortes,t. II. p. 235 . Limer les dents.Pour quelle caufe te occafion, p.cette op?Šration fe Autre erreur de doit faire, p. z6. ceux qui pour me- Elle eft dang?Šreu- nager les dents , fe fur les jeunes n\'y font qu\'une pe- perfonnes, moins tite f?Šparation, / p?Šriileufe fur les lailfanc plus perfonnes avan- grande partie de la c?Šesen??ge. Quel- carie,/. 30. Com- ?Žes pr?Šcautions elle menton ?Švite ces demande , p. z6. deux extr?Šmit?Šs , & fuiv. & p. 94. p. 30. 31. Quand Qu\'il eft tr?¨s-n?Šcef- on f?Špare des dent^ faire de limer les ? 

caufe d\'une carie, dentsquifecarient il ne faut fe fervif par leurs parties la- que d\'une lime rail\' t?Šrales,/. 29.Qu\'ii l?Še d\'un feul c?´t?Š * Â?iut ??tre tr?¨s-r?Šfer- quand on n\'a pas v?Š ?  f?Šparer les main s??re, p- ? dents incifives in- Ce qu\'il faut fan"ÂŽ f?Šrieures. Pour quand les dent?Šs quelle raifon , p, font fujettes ?  fe Erreur des rapprocher apr?¨s



??? DES MATIERES. 399Avoir ?Št?Š r?Špar?Šes, vent caufer les^c. pages 31. 32. dents qui blelTeni:Lorique les dents la langue, les l?Š-tnoiaires font g??- vres,oules joues,t?Šes jufqu\'aupr?¨s quand elles ne fontde leur cavit?Š, p. pas lim?Šes. Exem-32. Et ?  l\'?Šgard pie ?  ce fujet, p.des canines <Sc des 37. CJÂ? 38. N?Šcef-incifives , p. 32. fit?ŠdediminuerlesQu\'il faut fe fervir dents chancelantesde la lime quand & pllis longues queles dents font tour- les autres, p.n?Šes de c?´t?Š, cou- Mani?¨re d\'en vair-ch?Šes , croif?Šes , cre la difficult?Šh?Šriff?Šes , fillon- 46. 47. Mau-J?Ž?Šes, trou?Šes<Scta- vaife fa?§on de fi-ch?Šes, p. 32. 33, mer les dents queQuelles dents peu- quelques uns pra-Vent ??tre dimi- tiquent

,& la figu^nu?Šes avec la fime. re qu\'on doit leurComment on doit donner, 47. g?s\'y prendre, p. 34. 48. Qu\'on peut ra-jufqti?  37. Senti- cour?§ir les dentsment de xM. Dio- avec les pincettesnis fur l\'inutilit?Š de incifives ou tran-dimjnuer.ies dents chantes, quand iltrop longues, au- eft difiicile de lesquel il ne fauc pas limer, t. JL 48.s\'accacher, p. 56. 49.Ujlc?Šres que peu- Umphe vici?Še.



??? 400 â–  T A Elle caufe des ma-ladies aux dents,t.I. f. 99.100.Linge. Il eft per-nicieux pour lesdents, & d?Štruitles gencives, i. /. p.73.74- Liqueur pour net-t?Š??er & blanchir lesdents. Mani?¨re des\'en fervir. Pr?Šcau-tion ?  cet ?Šgard,f. 80. 81. Autre li-queur pour le m??-me ufage, t. /. p.Si. Lotion tr?¨s con-venable pour raf-fermir les gencives& corriger la mau-vaife haleine, oupuanteur de la bou-che. Son ufage &pr?Šcautions n?Šcef-?Žaires avant que des\'en fervir , p. 80\'.e? juiv. Autre lo-tion pour le m??mefujet,/\'.9 0.91. Lo- B L E tion bonne pour les ?Šrofions & les ul\'c?Šresdes gencives,quand ils ne (ontpas fuivis de f^.-cheux fimpt?´mes, p. 258. ^59\'tions pour bafiinÂŽ\'-les gencives gor^"fl?Šes & fcorbuti-ques , &

rem?¨desdont on doit fe fer-vir enfuite, p. 2.-j\\. LotionspoUf nett?Š??er la bouche,quand il s\'y eft for-m?Š quelques ulc?¨-res , ou abc?¨s ,4,25. Quand il /eftibrvenu des ul-c?Šrations &d?ŠS ejc-croiffances calleii\' fes, p. 463. Lo-tions &catapl??ines pour faire p?¨rcefun abc?¨s, & cal-mer une inflamm^\' tion,p. 427.p. 453- ^ 457. Lotion pro-pre



??? DES MATIERES. 4?´r pre ?  ??cre ferin- & la fa?§on de l\'ar-gu?Še dans une r??ter , p. 340.plaie, 4 3 5. Au- fuiv. Autre machi-tre pour badiner ne qui contient unune fiftule, 1.1. p. dentier fup?Šrieur45 8. enti?¨rement artifi-Lotion pour raf- ciel aff?¨mbi?Š avecfermir les dents, un dentier artifi-apr?¨s qu\'elles ont ciel en partie, 345. Sa defcrip-tion , ?´c commenton doit l\'arr??ter ,p. 346. & fuiv.Qu\'on peut faire ?Ž2.J. M. I n M A C I?Ž I N E nouvelle- ?Št?Š redreff?Šes, t.IL p. 114. Luxations, ou d?Š-placemens desdents, leurs diff?Š-rences ,p. iz^. & ?´c placer ?  la ma-fuiv. Moyens d\'y choire fup?Šrieurerem?Šdier , t. I. p. tout un dentier,qui foit beaucoupplus fimpie que lespr?Šc?Šdens, & quipuiff?Š y tenir parment invent?Še, qui le

feul appui desembraf?Ž?¨ les dents jou??s & des dentsde la m??choire in- inf?Šrieures. Quel-f?Šrieure , & fou- les font les condi-tient un dentier ar- tions qu\'il deman-tificiel ?  la fup?Š- de , t.IJ.pag. 3 5.2^.rieure,. page 33-9... 353.Mani?¨re d\'y r?Šuf-^ M??choire. Pour-f?Žr^ fa defcription quoi rinf?Šrieu???´Tom& IL L 1



??? 402 TAB fort ?Špaiffe au def-fus de fa bafe ?  3 o,& 40. ans, s\'?Štr?Š-cit en cec endroitaux vieillards , t.I. p. 1 6.& L E frayeurs. Caufes de la pl??parc de cesmaux, p. juj-qu a 49. Rem?¨despour ces maladies,51. jufqu\'?  55\'Opinion d\'un noii-vel Auceur fur lamani?¨re de pr?Šve-nir ces maux, f-55. R?Šfutacion, Maladies deÂ?\'dents. Qu\'on peU^les r?Šduire ?  troisch(Tes, pag. 105;Premi?¨re claffeq^^- renferme les mala-dies des dents pro- Maladies des en-fans ?  la forcie desdents de lait. Pru-ric, ou d?Šmangeai-fon des gencivesfuivi d\'un ptialif-me. La caufe, p.45. 46. Gonfle-ment de la gerici â– ve, aphtes, ou pe-tits ulc?¨res au de-dans , ou.autour deia bouche, gonfle-ment des amigda- duites par des cau-?Žes 6c des

paroti- fesext?Šrieures; dans laquelle claffe on 3-rang?Š les fradures,les d?¨bo?¨\'temens jles luxations desdents ,&c. p. 106^ des, p. 46. Fortedouleur ?  ia divi-fion de la gencive,accompagn?Še defluxions, de toux. deeaterres, d?Š fi?Š- jufqu\'?  uz.Secon-Tre-, de diarr?Še, de de claffe qui con-nauf?Še^d\'infomnie, tient ies maladies^&cowuirxons.,,de des dems qui fur-*-



??? des matieres. 405 viennent ?  leurs p?Šrer, f. ?’.220. parties contenues jufqu\'?  z-jZ.dans leurs alv?Šo- Ma?Ÿte pour ar- les, ou entour?Šes r??terun tenon dans des gencives, lef- la cavit?Š d\'une quelles maladies ne dent. Sa compofi- fonc connues que tion, f. ?’/./. 2,29. cr z 30. \' Mafiication im-parfaite caufe desd?Šfordres dans la par ceux qui oncbeaucoup d\'exp?Š-rience, />. ?Ž 12. &f. Troifi?Šme claf fe o?š l\'on a mis les fant?Š, r. I. f. 64. maladies occafion- d^" 6 5.n?Šes par les dents. Mercure, ou ar- que l\'on peut gent vif. Le plus nommer acciden- grand ennemi des telles ou fympto- dents. Pourquoi matiques, p. n 4.jufqu?  117. Lespremi?¨res mala-dies des dents femanifeftent avantque les dents pa-roiffent f

p. 118.Diff?Šrentes efp?Š-ces de caries, t. /.p.i iB-jufqu?  121. Maladies desRem?Š- gencives. & fes effets ?  cet ?Š-gard , t. I. p. 104.& 105. AdoUires, Leurfituation,leurnombre, leur divifion-en petites & grof-fes, leurs diff?Šren-ces , leur ufage, p.6. & 7. Que lesgrolfes peuvent ferenouveller quel-des & mani?¨re d\'o- quefois,/. 9. Nom- LH] .



??? 404 TABLE bie & figures des 33. Les molaires\' plus tardives queIesautres:dents,p-50. Plus fujettes ? ??tre cari?Šes ,149. Avec quels\'inftrumens elles letirent , t. I.p. 204\' Nv ?‰SLIGE?Ž^C??\' de faire net-t?Š??er fes dents leureft pernicieufe, &caufe le tartre & lapuanteur de la bou^ N racines des petites& des grolTes , p.10. & 11. Les gref-fes molaires r?Šfif-tent facilementaux compreffions.Pourquoi , pag^D\'o?š vieurqu\'elles font plusdifi?Žciles ?  ??tre ex-pulf?Šes de leur al-v?Šole, quand ellesn\'ont point dedents ?  leur rerr-contre., p. 18. A quel ??ge les petites che, t. I. p. 104- Se grolfes molaires ?? 8 o. 181 â€? fe font voir, p. 5:2. Nerfs des dentsv Les quatre grolfes Leur origine, leur molaires nomm?Šes route , &:c. t. I.

p\' dents\' de l? gefTe ,â–  11. & fuiv. ne viennent quel- Nourri ce s..Qvl 00 quefoisqu-? un??ge nerifque rien ?  o- tr?¨s-avanc?Š. Acci^ p?Šrer fur leurs- dens qui" en arri- dents, p. 60. Leur vent,/). 3 5\'. Quand lait d\'une grands l?Šs premi?¨res petiÂ?- importance pour tes- mdairesi vien- fortie desdents , f- mm ai tomber, p.. coa. i o i.\'. Mefur-?Šs



??? DES MATIERES. 4.d< qu\'ii faut prendre,quand elies ont-desdents cari?Šes qu\'ilfautleur?´ter, f. /.p. 102.& fuiv. O. ^ BT?›RAT?‰URSi ^Defcription\',& d?Šfliuts de l\'ob-turateur auquel ona donn?Š jufqu\'? pr?Šfent ?Žapr?Šf?Šren-ce. D?Šfauts des au-tres ?  peu pr?¨s fem-blables yf.^95. Defcriptiondu premier obtura-teur invent?Š parl\'Auteur,/. 293.jufqua 300. Cequ\'ilfaut faire pourle placer & le d?Š-placer,/Â?. 300.fuiv. Defcriptiondu deuxi?¨me ,,moins eompof?Šque le pr?Šc?Šdent, j02. ^fuiv,- En" quel cas on peuts\'en fervir ?  l\'exclu^fion du premier ,,p. 504., Mani?¨redel\'introduire, de leplacer ?”i de le d?Š-placer, p. 5 04,. &305. Defcriptiondu troifi?Šme obtu-rrateup fans tige, enpartie offeux, enpartie m?Štallique ,p.^oc)

fufqu\'k 315.Mani?¨re de le met-tre en place,/. 515.& 316. Exempled\'une perfonne ,dont le palais avoit?Št?Š rong?Š par lefcorbut, aux mau^vais effets duquelle troifi?Šme obtu-rateur a rem?Šdi?Š,p. 317- d 3.^8,.Quatri?¨me obtu-rateur plus fimpie,,& qui a donn?Š lieu?  inventer\' les au-^tr?¨s,/. 3i8.e?Žf fDefcription- du^



??? TABLE cinqui?¨me obtura- 174.leur,/?, ^z^.juf- Opiats. Quels qua 3X5>.Mani?¨re font ceux quinui- d\'en alfembler les fencaux dents, pi?¨ces ScdeTintfO- 71.72. Opiatpouf duire, ?.//.?’>. 3 29, les dents. Ses eX\' jufqu\'?  â€? cellentes qualit?Šs Op?Šrations fur les & fon ufage. 7 5 \'dents. Leur ?¨nu- Deux autres m?¨ration. Quelle opiats fort bons, adreife , prudence J. p. 77.& fcience elles exi- Os de B?“uf. Leur pr?Šparation pour les dents arti-ficielles, t. IL p\' Ofeille. Que fon gent , p. r B 31G brades desjoues , del?  langue??c des l?¨vres qu\'ilfaut pr?Švenir. Ma-ni?¨re dont ii faut fuc ne doit pas ??tre que le Dentifte & employ?Š feul fu^ le malade foien fi- les dents, t. I. f\' tu?Šs, t. I. p. r 8 8. 72. jufquk 103, Qu\'on Oter les

dents.Ob- nedoit point trop fervations fur ce ouvrir la bouche, fuier,lefquellesfon^ ou ?Šloigner la ma- d\'ailleurs r?Špan- choire inf?Šrieure dues en diff?Šrent de la fup?Šrieure ?  articles decette ta- ??a perfonne dont bie , f. /. p. 194\' on veut tirer quel- jufqu? zo^. que dent, t. IL p. O?Žer les de-n?ŽS-



??? des mat Mani?¨re d oter a-vec le pouffoir lesracines des dentsmolaires des deuxc?´t?Šs de la m??choi-re inf?Šrieure, pag.13-6. 137- I-esdents incifives &canines , p. 137.138. Mani?¨re d\'?´-ter avec le crochetrecourb?¨les racinesqui ne tiennent pasbeaucoup&ontdela prife du c?´t?Š dela langue, p. 138.Comment on ?´teles racines ou chi-cots des dents, p.138.139 Mani?¨-re d oter les raci-nes des dents, oules dents au moyend\'une mafle deplomb, quand onBe le peut avec ieÂ??¨ul poufloir, pag.1 3,9.1 4.0.. Ce qu\'ilfeut faire pour ?´terles dents qui font i ee res. 407 fur la furface int?Š-rieure ou ext?Šrieu-re des autres dents,,p. /. Acci- dent qui peut arri-ver en ?Šloignanttrop la m??choire^inf?Šrieure de la fu-

p?Šrieure. Exem-ple , p. i74..Raci-nes & dents quitiennent beaucoup& onrde la prifedu c?´t?Š de leur fur-face\' int?Šrieure ,,font tir?Šes avec le*p?Šlican. Mani?¨re\'de le faire, 174.-& 175. Derni?¨resmolaires de la m??-choire inf?Šrieure,.& celles qui ontplufieurs racinesdifficiles ?  ?´ter, p.175. & 176. Cequ\'ii faut faire pourrem?Šdier ?  la frac-ture de l\'alv?Šole ,,quand fes paroisofleux font ?Šcart?Šs.



??? t A ÂŠu d?Šplac?Šs, p((ges176. 177. Remar-ques fur les dents,dont les racinesfont barr?Šes , furcelles dont les raci-nes font crochues,& fur celles quifont adh?Šrentesaux alv?Šoles, pag.?Ž77.& fuiv. Ma-ni?¨re d oteravec lep?Šlican les dentsiuolaires ?´C cani-nes , ou leurs racs-??ies du c?´t?Š droitde la m??choire in-f?Šrieure, les inci-fives de la m??me?)iachoire , les ca-nines , ou les mo-laires & leurs raci-nes du c?´t?Š droit?´u gauche de l? m??choire fup?Šrieu->e, & les incifivesde la m??me m??-choire,/. iyt).&fuiv. Ce qu\'il fautfaire, lorfqu\'une ?‰ h t ^dent fe caffe foÂ?Â?l\'inftrument, i8z. Impoftures des Op?ŠrateuriJdes carrefours fu^la facilit?Š de tirer les dents , & fur les dents ?“ill?¨res,mi^fes ?  d?Šcouvert, f-1 82.. & fuiv.

Cequ\'il faut fairepour ?Šviter la frac-ture de l\'alv?Šole,quand les dentsont leurs racineslongues & adh?Š-rentes. Quand ona ?Šbranl?Š quelquedent ?  la m??choireinf?Šrieure avec lep?Šlican , t. IL f\'\' 185. 186.p. abc?¨s, quiforme aux genci-ves , comment ?ŽiGommenGe? paroi- tre-\'



??? DES MATIERES. 409 tre. Ses cauies, p. p^te pour diffi- zr?¨. jufqu\'?  ^40. per les fluxions & Precaucions pour appaifer les dou- y rem?Šdier , op?Š- leurs de denrs t I ration, p. z^o.juf p, 16^. & 166qu\'a ^46. Carie P?Šlicans. Deux des dents, caufe fortes de p?Šlicans ordinaire & tr?¨s- fimple & double! facheuiedecesfor- Leurs ufages p. tes d abc?¨s, p. 247. j Comment on les cription d\'un nou- pr?Švient, p. 247. veau p?Šlican fim- Deuxexemplesfur ple,p. r j ce fujet,^ 248. i^r. Cequ??lfaut ^49. Autres exem- obferver lorfqu\'on pks,pag. z^2.Sf monteunefeconde^53. Incifions & branche ?  crochecdilatations qu\'il for le corps de cefaut faire, &c. p. p?Šlican , p. 15 jzp &fmv. Re- jufqu\'?  164. Con-medes , t. /.

p. dirions requifes zy^futv._ aux brancheTdÂ? PaJ/ions violen- p?Šlicans, p. j tes capables d\'al- jufqu\'?  166. Diffi terer ladigeftion, rences encre ce &c. fonc des eau- nouveaup?Šlican & les incerieures qui les ordinaires A- produifenc les ma- vantages qui en r?Š- iadies des dents, fultent. /./.lor. MÂ?\'ii7o.Ilfaut



??? TABLE cn avoir deux fem- 281. Mauvais ej- blabies. Comment fets des reflbrts de doivent ??tre tour- baleine, des char- n?Šes leurs bran- ni?Šres, des. refforts ?§hes, 170.171. ?  boudin, en ? ?§^^ Comment on peut de tirebourre, faire un p?Šlican en ligne al pi raie j double. Son ufage. p, zSi. & 2.S2.. A- p. 171. 172. Pr?Š- vantages des rel- f?Šrence donn?Še forts invent?Šs par aux deux p?Šlicans l\'Auteur, f. //â€? f\' f?Špar?Šs. Pourquoi, 282. p. 172. a\' 17 ?. Le Fierre infernale- p?Šlican tr?¨s-propre Mani?¨re de sen ?  ?´ter les dents., fervir pour la gue- Dang?¨reux fi on rifon de l\'?Špoulis ? ne le f?§ait manier, p. 2^2.& p. 173^^174. Ma- qu\'ii faudroit faire, ni?¨re d\'affermir fa fi par malheur un branche contre fon malade

favoit ava- corps, t.II.p. ly^. l?Še dans letenis de J^erts des dents, l\'op?Šration. Ses d?Šfavantages, m?Šdes convena- t. L 13 4. bles en ce cas, t. i- Pi?¨ces artificiel- p. les.La n?Šceffir?Š de Pincettes inciii- r?Šparer ce qui nous ves de deux efpe- manque, rend l\'u- . ces. Que quelques fage de ces pi?¨ces Dentiftes s\'en 1er- facile, p. Z?ŽO.0 vent pour racour-



??? danger il y a. Cequ\'ils doivent fai-re,3 si-Leurs diff?Šrens u- pincettes incifivesen forme de da-vier. Leur ufage,p. Qu\'un Den-tifte de Paris s\'enferc fort mal, p. tes cLeurs diff?Šrences,leur defcription &leur ufage, t. II.p.jufqu\'a 145. Plomber les dents. quesgensquidifency employer de l\'or,p. & 70. Ma-ni?¨re de pr?Šparer DES MATIERES. 411 cir les dents. Quel Tromperie de quel- fages, 48. ?–\'49. l\'?Štain,ou le plombAutre efp?Šce de pour les dents. D?? 49. & 50, Pincet- Quel plomb il fautdaviers, employer fuivant quelle ?Špaifteur ondoit l\'employer,/Â?.70. L\'?Štain fin pr?Š-f?Šrable au plomb.Mani?¨re de l\'intro-duire, ^.70 7?Ž. les diff?Šrentes cir-conftances,^. 71.Situation du Den-tifte, & la fa?§on deplomber

l\'extr?Šmi- Qu\'il faut plomber t?Š & les parties ex-les cavit?Šs les plus t?¨ri?Šures & int?Š-cari?Šes comme cel-les qui le font iemoins. Pourquoi ,p. 66;Quels inftru-mens & quellesmati?¨res on em-ploie pour cela, p.66. Jlifqu?  rieures des canines& des incifives dala m??choire inf?Š-rieure , f. 7 J.Les excr?Šm\'t?Šsoe?Žcouronnes d?¨s mo-laires de l\'un &l\'autre c?´t?Š d^ la M m ij



??? BLEon doit ?´ter 1Â?plomb, & mani?Šerede l\'?´ter,/. V*Avis fur ce qu\'on doitfaire,lorfqu^cii ?´tant la carie d\'u-ne dent, afin de la plomber, fl elle en: creufe , on a d?Š-couvert le nerf, ^U.p. 7 8. Fm? r?§ pour net^t?Š??er & blanchirles dents. Son ufa-ge ^ mani?¨re dela r?Šduire enopiat, p. 79. Au-tre poudre , f. L P\'79\' P??ujfoir. Sonu-fage, fa defcrip-tion , la mani?¨rede s\'en fervir, pag-131, ^ fuiv, Cro-chet fimpie reifeiu-blant au pouifoir-Sa defcription, foÂ? ufage, f./A/. 134\'Puanteur de 4Ti T A m??choire inf?Šrieu-re <$c les parties ex-t?Šrieures du c?´t?Šdroit de cette m??-me m??choire , p.73, Les parties ex-t?Šrieures du c?´t?Šgauche de cette??xiachoire , p. 73,L\'extr?Šmit?Š inf?Š-rieure des dentsincifives &

caninesde la m??choire fu-p?Šrieure , p-7^7 5. Les furfaces oules extr?Šmit?Šs descouronnes des ino-?Žairesde cette m??-me m??choire, pag.75. Les dents duc?´t?Š droit de cettem??choire , p. 75Â?76. Les extr?Š-mit?Šs des couron-nes des dents,leursfurfaces int?Šrieures& ext?Šrieures duc?´t?Š gauche de lam??choire fup?Šrieu-re, p. 7O. Quand



??? R marques fur celles ve pour nett?Š??erdes dents de lait, lesdents^ D??ff?Šren*p. \'?´.C^ jufqu?  tes mani?¨res im-37. G\' p- 57\' & ) 8. parfaites dont quel.011 l\'on r?Šfute un ques-unslespr?¨pa-nouvel Auteur, parent* La meii-Remarques fur la leure pr?Šparationgroffeur, le nom- qu\'on ait invent?Še,bre& la figure des p. tii. jufqu\'?  84.racines des dents Racines de mauveincifives, canines, &deluzerne.Leurpetites & grolfes pr?Šparation, r. 1.molaires,/Â?, y.;Â?/" 84.;Â?/^Â?\'^ 88.qiia 15. Racines Raffermir lesdes incifives, cani- dents. Caufes quin?Šs Sc petites mo- les rendent chan-lairesapplaties par celantes, />. 11 8.leurs c?´t?Šs, ce qui Mani?¨re de les raf-les fortifie dans fermir avec le fil des matieres. 413

cines des dents.Qu\'elles ont cha-cune une cavit?Š.Se diverfes circon-ftances fur ce fujet,t. /. p. zo. & z\\. Racines d\'Al-thsea, ou Guimau- bouche. Ses diver-fes caufes, t. /. p. 133. R. A c I N E s desdents. Re- . y d\'or. Quelle grof-feur doit avoir cefil fuivant les cas.M m iij leurs alv?Šoles , p.1 16. P?¨rioflequi recouvre les ra-



??? 4^4 TABLE Comment on peut dents de la macho?Ž- le rendre tr?¨s fou- re fup?Šrieure fe faitpie. Quelle qualit?Š commeon vient de doit avoir cet or , l\'enfeigner pcuj II 8. Â?^119. Si- celles del? machoi- tuation du fujet ?´cdu Dentifte119. jufqu\'?  122. re inf?Šrieure , p\'^i\' 127. Sentiment de ^ M. Dionis fur l\'im- JVlani?Šre de rafter- poffibilit?¨ de raf- mir celles qui font fermir les dents ,, chancelantes juf- auquel on ne doit qu\'au point de tom- point adh?Šrer, IL p. 127. & Rap??s pour fa-briquer des dentsartificielles : elles ber d\'elles-m??mes,ou d\'??tre ?´t?Šes ai-f?Šment , quandleurs alv?Šoles n\'ont point perdu de leur font de deux for- profondear.j&. 122. tes, t. U.p. 235- & fuiv. Quand el- R?Šgime de vivre les en ont perdu , pour la

conferva- 124. c^ 125.Ce tion des dents, qu\'il faut faire,lorf 64. jufqu\'?  70. Le que les intervales r?Šgime de vie i^ue des dents.chance- l\'on obferve , le lantes font plus lar- trop dormir , le ges qu\'ils ne do?Ž- trop veiller, la vie vent l\'??tre naturel- trop f?Šdentaire ou lament,/. Ii 5. trop turbulente > fiiv. Que l\'alfer- contribuent au bon miifsment des ou mauvais ?¨c<it



??? des matieres. 4r| dents, t. L p. i oo. pour celles qui doi- Remarques fur vent leur fucc?Šder^- un petit Livre nou- t. IL p. (ji. ^2.. veau de l\'Auteur, Autres remarques duquel il eft parl?Š fur quelques er- dansle premier Â?5c reurs trouv?Šes dans le f?Šcond Chapitre un livre de Ch?Žrur- du premier Tome. gie& raifons qu\'on On y fait voir qu\'il a eues de les rele- s\'eft tromp?Š dans vqt pag. 354,. & les obfervations 355. FaulT?Š corn- qu\'il fait fur les paraifon qu\'on y dents qui viennent fait du tartre avec hors de rang, ou la rouille, 3 5 qui fe contournent 356. DifT?Šren- parl\'oppofitiondes ces qui font entre dents de lait,&G. ces deux chofes, p. 88. & f- Dans pag. 357. ce qu\'il dit que l\'on Mauvais infiru- doit

faire, quand mens qu\'on y pro-on remarque que pofe pour d?Štacher"les m??choires d\'un le tartre.Pourquel- enfant n\'ont pas les raifons ils n\'y affez d\'?Štendue , font pas propres , p. c,Q. & 91. Et 357. Erreur de dans ce qu\'il avan- dire qu\'en net- ce qu\'en ?´tant les t?Š??ant les dents , dents 4e. lait, il les Dentiftesenen- n\'y a aucun incon- l?¨vent l\'?Šmail, p. v?Šaient ? cr.aindre 357.358. Qu\'ilM m iiij



??? Tcm?Šdes qu\'indi-que l\'Auteur pournett?Š??er les dents,P^g\' 358. <^-359.Mauvaifes limesqu\'il recommande.Quelles font lesmeilleures, p. 3 5 j?´o. Erreurs furia mani?¨re de li-mer les dents & fur cet inftrument ,quand il eft mani?Špar un ignorant,6c ^ les avantagesqu\'on entire, lorf-qu\'il eft employ?Špar un habile hom-me que cet Auteur dit??tre aux dents,362. Qu\'il ne fautpas croire tout cequ\'il dit fur l\'ac-fubitde la carie, & qu\'ilpropofe mal\'? -pro-pos la langue de f?¨rpentpourf??cer, 363. Qu\'il n\'en-feigne pas la bon-ne maniere deplomber les dent?, p. 3?“3. 3?“4. Seserreurs fur la pr?Šf?Š-rence qu\'il donne a TA BLE eu: plut?´t enlev?Š croilTementpar les pernicieux l\'huile d\'?Štain & a ----- -.v*Â? 4 liUllU Cl c ttiiiJ 1 ufage de

la lime, l\'efprit de nitre furD?Šfavantages de l\'huile de girofle &de canelle, fur led?Šchauflbir, fur lep?Šlican , fur le da-vier, ?Šcfur la ma^ni?Šre de fe fervirdu poufl^)ir, t. Il\'p\' 364. & fmv. , p. 3(jo. (5 ?’ ^m^rff pour for-Opinion hazard?Še tifier les gencives,fur l\'os fpongieux Autre rem?¨de pour les petitschancres des gen-cives , & pour lesplaies qui r?Šfultentde quelque op?Šra-



??? DES MATIERES. 4^7tion, ou d\'une d?Š- ?Štrangers, & auxperdition de fub- Chefs de nos pro-ftance caul?Še par la vinces fur la n?Šcef-gangrenne, & pr?Š- fit?Š d\'envoyer ? caution qu\'il l? ut Paris de jeunesprendre. Autre re- gens, pour ??tre in-m?Šde propre ?  baf- ftruits . dans l\'artfiner les parties des des Dentiftes, t.gencives gangren- IL p. 367. n?Šes par le fcor- Rugines recour-but , chancreufes, b?Šes. Leur def-ou ulc?Šr?Šes par la cription, pag. 55.m??me caufe, &c. Leur ufage, t. ILt. I.p.270.&271. p. 60. Reme?Žtrelesdents Rugine en al??ne,dans leurs alv?Šo- Comment on lales. Elles peuvent fait. Sa defcriptionreprendre.Ce qu\'il & fa proportion ,fauc faire alors, p. p. 5 5. 5 6. Son187. 188. Senti-

ufage, r.//.p. 60.mens de Meffieurs Ruginer les dents.Dionis & Verduc Sicuacion du fujetcontre la poffibilit?Š & du Dentifte ,de ce fait, com- quand on veut o-baccus, t. IL pages p?Šrer avec le foret18 8. I 89. ?  ?Šbifeler , ou les Remontrances que aucres inftrumensl\'Auceur prend la fur les furfaces ouliberc?Š de faire aux extr?Šmit?Šs fupe-PuiifancesdesPays rieures & fut les



??? L E al??ne , ou en beede perroquet poin-tues ou mouff?¨s )fituation du Den-tifte , pour ?´ter lacarie de l\'extremi-f?Š&des parties la-t?Šrales des molai-res du c?´t?Š droitde la m??choire iri-f?Šrieure, /. 60. ^6j. Des furfacesext?Šrieures desm??mes molaires diJc?´t?Š droit, /.62. Des extr??mi"t?Šs des couronnes,des parties lat?Šra-les & des furfacesext?Šrieures desdents canines Sedes incifives , p61. Des furfacesfup?Šrieures , desparries lat?Šrales &des furfaces int?Š-rieures des molai-res du c?´t?Š gau-che , /. 62. De lafurface ext?Šrieure 4i8 tab furfaces lat?Šralesdes dents de la m??-choire inf?Šrieure ,p- S 6- & fuiv. Surles furfaces ext?Š-rieures des dents.du c?´t?Š droit de lam??me m??choire ,f. 5 B. Sur les m??-mes

furfaces ext?Š-rieures du c?´t?Šgauche, p. 58.59. Su ries furfacesint?Šrieures desdents du c?´t?Š droitde la m??me m??-choire,/. 59. Surles furfaces ou ex-tr?Šmit?Šs des dentsde la m??choire fu â–  perieure , p. 59.Sur les furfaces ex-t?Šrieures des dentsdu c?´t?Š droit, p.59. Sur les furfa-ces ext?Šrieures desdents du c?´t?Š gau-che,/. ?Šo. Quandon veut op?Šrer a-vec les rugines cn



??? DES MATIERES. 4??fdes dencs molaires gauche, s\'il en eftde ce m??me c?´t?Š, belc^, & ?  la ftir-6d 6 3. De la face mt?Šrieure desfurface inc?Šrieure dents du c?´t?Š droitdes dents du c?´t?Š de la m??me ma-droic de la m??me choire, p. 64. Cem??choire,^. qu\'il fauc faire ,Des furfaces, ou lorfqu\'ayant bietides extr?Šmit?Šs de nett?Š???Š la cavit?Š d\'une dent cari?Še,on veut la plom- rieure & des par- ber, p. Qu\'onlat?Šrales des doit la ruginer ou ties itiuj â€” â€” .........â€” grofles molaires de la limer, ou la cau- la m??me m??choire, c?Šrifer , quand la j). 63. Des fuifdces carie eft crop fu- exc?Šrieures de cou- perficielle&letroa\' tes les dents de cec- trop large pour te m??me machoi- \' qu\'elle retienne le re, des

furfaces la- cocon ou le plomb, t?Šraks des pecices t. JL 65, molaires . ??c des S. COR EU T. Ac-cidens qu\'il furfaces lat?Šralesdes canines Se desincifives du c?´t?Šdroic,f. 63.Â?^64. On peut fans for- caufe aux genci tir de la m??mefi- ves, aux dents, aux tuat?Žon, continuer alv?Šoles Se aux os \'\'op?Šrer au c?´c?Š masillaires^l\'.^?´^. toutes ies dents dela m??choire fup?Š



??? 4^0 table & futv. Moyens partag?Šes fur ced\'y rem?Šdi^ , p. jet. Deux efp?Šces?Ž66. jufqu\'fzj^. de fenfibilit?Š,Scorbut d\'une ef- p. J35. er 136.p?Šce particuli?¨re les dents. & dont aucun Au- 11 eftdangereuxdeteur n\'a point en- f?Šparer les dentscore parl?Š. Sa eau- incifives inf?Šrieu-fe& fes effets. Que res. Pourquoi,cette derni?¨re ma- 29. Deux diff?Šre?Ži-iadie avoit ?Št?Š fou- tes erreurs de lavent gu?Šrie par la pli? partdes Denti-perte des dents, p. ?›es, dont les un?Ž2.7^. & J. Qu\'on croient qu\'on nepeut ?Šloigner cette peut ?´ter la carieperte. Moyens d\'y qu\'avec la lime, &r?Šuffir, t. Lp. 277. alt?¨rent ainfile tif-fu del?  dent, &Sel Que fon ef- les autres ne f?Špa-pnt eft dang?Šreux rent pas affez lespour les dents, fi

dents, & y laiffenton l\'emploie feul, une partie de la ca-t.Lp.ji. "lie^^, ^^/d\'albatre.Sa ment il faut ?Švi-compofition. Qu\'il ter ces deux ex-fait plus de mal que tr?Šmit?Šsde bien, t. I. pag. 31. Pr?Šcautionsifattentions n?Šceffai-Senfibil?Žt?Š des res pour f?Šparer lesdents. Opinions dents, row.//.



??? des matieres. ges 31. ^ zo^. Serrement des Suc nourricier dents, ou contrac- trop abondant ou tion des niachoi- vici?Š. Il produit res. Ses diverfes des effets dang?Š- Qmks y f, Z06. & reux pour les dents, zoy. Comment il auffi-bien que le faut agir pour ou- fang dans unedif- vrir alors la bou- pofition inflamma- che, avec quels in- toire, 1.1. p. 100. ftrumens, & avecquelles pr?Šcau-tions ,t. I. f. 207.jufqu\'?  Z 1 5 Sucreries con-traires aux dentsi:Pourquoi. Qu\'ilfaut en r?Šgler l\'u- Sobri?Št?Š n?Šce^aX- fage, t. I.p. 65,re pour la confer- 66.vation des dents,t. /. p. 66. & 6y, X, Sonde,pour comno?Žtre fi les dentsfont cari?Šes. Sadefcription, t. II.p.?Ž^Cf 14. Tabac en fu-m?Še pr?Šjudi-ciable aux dents.Son utilit?Š pour

Speculum oris, les dents, t. I.p. conftruit ?  vis, & 6 8. 69.le fpecHlum oris ?  T??bac en pou- f?Žmple jondion. dre. Il n\'eft nuifi - Leur ufage. Def- bie que par l\'exc?¨s; cription du der- L\'avantage qu\'on niqr, t. /, 20 B. en peut tirer, t^ f-..



??? t a page 6?§), Tartre, ou tufdesdents. Ses caufes,p. 12,8. L\'Auteurles juge ??tre aunombre de trois. B l e choire inf?Šrieure ,& par o?š il doiccommencer l\'op?Š-ration, p.i8. Pour nett?Š??erla furface int?Šrieu- reux etfets dont ondonne quelquesexemples, 132.^ p- 177. (3 fuiv. Moyens de reAi?Š- p- ti.& 21. Leur dier ?  ce mal , p. furface int?Šrieure, 181. Figure d\'un p. zi. 6 ?’ Outre corps pierreuxcau- les attitudes du i?Špar le tartre, t. Dentifte, les inf- J. p. I 81. df 182. trumens dont ?œ Tartre des dents, doit fe fervir ?  cha- Ce qu\'il faut obfer- que op?Šration,fonc ver, avant que de marqu?Šs dans tous l\'enlever, p. 16. les articles annon- Situation du fujet, c?Šs ci-deilus, torn.p.i6.& 17. Atti- IL tudes du Dentifte Temp?Šramens

p^\' pour nett?Š??er le c?´- tuiteux fujets au t?Š gauche (3c le c?´- mal de dents, t?Š droit de la fur- p. lo??. face ext?Šrieure des Tentes, pv?ŠczM\' dents de la ma- tion qu\'il faut a- Expiication de ces re des dents de cet-caufes. Ses dang?Š- te m??choire, i8. La fur- face ext?Šrieure desdents de la m??-choire fup?Šrieure J



??? Sen-timent de M. Bei-lofte , de Maga-thus ?´c d\'Ambroi-fe Par?Š fur ce ju-jet, t.I,p. 251.6\' Tranfparence desdents, t. I.p, 129.^ ?•30. TrmfpUnter unedent. Ce qu\'il fautfaire pour mettreune dent dans unealv?Šole , t. IL p.zT6.(3\'[mv. Tranfporter unedent d\'une bouchedansuneautre.Pof-fibilit?¨ de ce fait,prouv?Še par desautorit?Šs & des ex-p?Šriences ,p, I 8(5.&Juiv. Ce ?Žbnc or-dinairement les in-molaires qu\'ontranfporte a\'wCi ,p.189. Mani?¨re d\'yr?Šuftir , t. IL pag,1 S g. jufqu\'?  194,. Tr?Špan des dentsuf?Šes, ou cari?Šes,?´c qui caufent de ladouleur. Pr?Šcau-tions qu\'il fauc yprendre , ?´c avisfur cecce op?Šra^^cion, p, 169. juf-qu\'?  175. Exem-ples de dencs cr?Š~pan?Šesavec fucc?¨s,t. Lp.\\ji.

&fm\'vantes. Tumeurs aux gen-cives. Commenton doic y faire desinc?Žf?Žons , ?´c lesencrecenir ouver-ces, pag. 249. ^ 250. Ce qu\'il faut??ire quand ellesfoncconfid?¨rableSjou fi elles ne font DES MATIERES. 4^3 Voir, lorfqu\'on s\'en cifives, les eani-ierc. Leur ufage n?Šs & ies petitestr?¨s dang?¨reux , " \'quand il eft troplongtems conti-nu?Š, p, 2.50,



??? VAPEURS del\'eftomac &dupoulmon, nui-fibles aux dents, t.I. p. 102. Veines des dents.Leur origine &leur d?Šctiarge, t. ?Ž. Vers trouv?Šs dansles caries des dents.R?Šflexions fur cesinfe?Šles, p. 151.132. Opinions dedivers Auteurs ,obfervations ?  cefujet, & raifons quid?Šmontrent que lacarie des dentss\'engendre fans cesvers, ?’. p. 150.jufquai^^. Vitriol. Son ef- UL c ?‰ R ?‹ sdes genci-ves. Leur origine, p- -255. & fui"^\' Qu\'il y en a de peude conf?Šquence &de tr?Šs-dang?Šreux, p- 257.(^258.Lo-tion pour les gu?Š-rir , fon ufage, p-258. & z\'y^. Cequ\'il faut fairequand l\'ulc?Šre n\'eftque l?Šger, t. L Ulc?¨resjou?Šs,aux l?¨vres,?  la lan-gue. Combien ileft important de bien examiner leurcaufe, t. II.p. j/\' & 38. Urine

humaine,bonne u.



??? DES MATIERES. prouv?Še par cequi la compof?Š.Efprit redifi?Šj&feld\'urine que l\'onpourroit lui fubfti-tuer , t. 1. p, 167.& fuiv. bonne pour lesmaux des dentscari?Šes, les fluxionsSe les douleurs deces m??mes parties.Mani?¨re de s\'enfervir. Sa vertu Fin de la Table des Mati?¨res. Trim IL



??? approbation De Monfieur IVinjlorv , DoRem-R?Šgenten U Facult?Š de Ad?Šdecine de Faris,de l\'Acad?Šmie Royale des Sciences ,Profejfeur en Anatomie ^ en Chirur-gie au Jardin Royal, ^.c. J^A I examin?Š par ordre de Monfei-gneur le Chancelier,le Livre intitu-l?Š : Le Chirurgien Dentifle,ouTraite desDents, far M. Fauchard, avec des Ad-ditions confid?Šrable s, j\'ai trouv?Šdans cesAdditions plufieurs remarques tr?¨s-inftru??ives, & de nouvelles inventionstr?¨s-avantageufes. Ainfi je r?Šit?Šr?Š pourle tout enfemble le jugement donn?Špour l\'?Šdition de 1727. en ces termes :Ayant, il y a d?Šj?  plufieurs ann?Šes,remarqu?Š dans fon Auteur un grandfond de connoifTances, d\'habilet?Š &39 d\'obfervations, par rapport ?  cette33 partie

de la Chirurgie, je i\'aimoi-Â? m??me encourag?Š ?  en faire part auPublic. C\'eft ce qu\'il a fait dans cety> Ouvrage que je trouve excellent, &Â? ne rien contenir qui en doive emp??-Â? cheri\'impreffio?Ži. j\'avertis feulement



??? que l\'application des bons rem?¨des, Â?cqui y font d?Šcrits, demande dans plu- cefleurs circonftances le jufte difcerne- Â?ment d un vrai connoiifeur, pour ne Â?pas nuire au lieu de foulager. j?Ž Fait ? Paris le z. Mars 1746. Sign?Š, WIN LOW. approbation T>e Monfieur Hecquet, Bo?Šleur-R?Šgenien la Facult?Š de M?Šdecine de Paris,ancien Doyen de ladite Facult?Š, E Livre n\'eft point un ouvrage_ d\'imagination, ni un ramas demoyens, d\'op?Šrations, ou de rem?¨des?  effayer pour la gu?Šrifon des mala-dies des dents : C\'eft une m?Šthode ti-r?Še de l\'?Štude, & fortie de l\'exp?Šrien-ce de Monfieur Fauchard, communi-qu?Še d\'ailleurs au Pablic avec tant decandeur , tant de bon fens & tant defages pr?Šcautions, qu\'il ne lui man-que

rien pour m?Šriter l\'eftime & laconfiance qui font d???¨\'s ?  l\'Ouvrage& ?  fon Auteur. A Paris ce 17. Juil-let 1725- Sign?Š, HECQUET,N n ij



??? approbation. De Mon fleur F?Žnot, Docteur-R?ŠgentU Facult?Š de M?Šdecine de Paris, &M?Šdecin de leurs Alt?Šr?Šs S?Šr?ŠniffimeiMonfeigneur le Prime de Conti &Me f dames les Frincefes de Conti. t \'a i lu avec beaucoup de plaifir leJ Livre de M. Faucbard, duquel leI ublic ne peut tirer que de tr?¨s folidesavantages. Il contient en effet beau-coup de faits exaftemement d?Štaillez ,des R?Šflexions judicieufes fur les mala-dies des dents & fur les moyens de lesgu?Šrir. Ces R?Šflexions fond?Šes fur untravail aflidu & tir?Šes d\'une exp?Šrien-ce confirm?Še, ?  laquelle on ne peutpen ajouter, lui ont donn?Š une con-noiffance parfaire de ces maladies dif-f?Šrentes , ?  laquelle aucun Dentifle n\'?Š-toit encore parvenu rufqu\'? 

pr?Šfent.C\'eft par cette connoiflknce exacftequ\'il a r?Šform?Š, invent?Š m??me avecfucc?¨s un tr?¨s grand nombre d\'Inftru-Kiens, ?Šgalement propres Se pour op?Š-rer avec s??ret?Š fur les dents, Se pouries coBferves en beaucoup d\'occafions



??? douteufes. On ne peut donc que ?Želolier d\'un travail qui lui a co??t?Š tantde peine ; auffi eft ce avec beaucoupde pr?Šcifion & de nertet?Š qu\'il a d?Š-velopp?Š une mati?¨re obfcure par elle-m??me , & qui n\'a ?Št?Š trait?Še jufqu\'icique tr?¨s fuperficiellement. A Paris ,ce 15. Janvier 1726. Sign?Š, FINOT. approbation X>e Monfteur Helvetius, l)o???Žeur ?Ži?Šgenfen U Facult?Š de M?Šdecine de l\'Uni-verftt?Š de Paris, M?Šdecin ordinairedu Roi, & premier Medecin de UHeine, C^ de t Acad?Šmie liojale desSciences. \'a i lu avec plaifir un m??nufcrit in-__ titul?Š : Le Chirurgien DentiJIe, ouTrait?Š des Dents, des Alv?Šoles & desGencives , par Monfieur Fauchard. Ilm\'a paru qu\'il n\'y avoit point encore e??de Trait?Š fur cette mati?¨re,

o?š l\'on f??tentr?Š dans un d?Štail auffi exad ; & jepenfe quel\'impreffion de ce Livre doit??tre d\'autant plus utile au Public, que



??? toutes les Obfervations 8c les faits rap-portez font fondez fur l\'exp?Šrience lon-gue 8c heureufe de l\'Auteur. Fait aParis ce 19. Juillet 1725. ?Š,3. HELVETIUS. L approbation De Monfieur Silva, Doaeur-R?Šgent enla Facult?Š de M?Šdecine dans ?ŽVni"verf?Ži?Š de Paris, M?Šdecin de fonteffe S?Šr?Šniffime Monfeigneur le DuC f.& M?Šdecin-Confultant du Roi. E Livre de M. Fauchard e(t fond?Š fur un grand nombre de faits bienobfervez, dont il a tir?Š des conf?Šquen-ces tr?¨s-juftes & tr?¨s-utiles. On doitlouer cet Auteur des foins qu\'il a prisde faireun Ouvrage plus exa??qne tousceux qui ont paru ]u!qu a prelent ; oc iÂ?^Public doit le remercier de ce pr?Šfent :Il ne pouvoir lui ??tre fait par un hom-meq.liait plus m?Šdit?Š

fur cette mati?¨-re ?´c qui ait tir?Š plus de parti de cequ\'il a v??. A Paris ce 24. Juillet ly^j\' Sign?Š^S??LYA-



??? De Monfieur dejujfeu, Do??eur-M?Šgem:\'en la Facult?Š de M?Šdecine de Paris ,profefeur en Botanique au Jardin duRoi, de t Jcad?Šmie Royale des Scien-ces , des Soci?Š?Žex. Rojales de Londres-& de Berlin. ?ŽE fucc?¨s de quelques op?Šrations_i cit?Šes dans le Trait?Š de M. Fau- chard , Chirurgien Dentifte, defquel--les j\'ai ?Št?Š t?Šmoin , eft pour moi unpr?Šjug?Š fi favorablepour toutes les au-tres Obfervations qu\'il a rapport?Šesque je ne puis lui refufer le t?Šmoigna-ge d\'afliirer le Publie, que perfonnen\'a travaill?Š fi utilement, & n\'a ?Št?Šencore fi loin fur cette mati?¨re quel\'Auteur, A Paris ce Juillet 172.5. Sign?Š, DE JUSSIEU,y?Ž^/f(/, Parif



??? De Meff?Žeurs les Chirurgiens-Juretide Paris. Nous Lieutenant du premis\'"Chirurgien du Roi, Pr?Šv?´ts &Gardes ?´c Receveur en charge, apre^avoir i?? ?”c examin?Š le Livre intituleLe Chirurgien Dentifle, que Monfiei^\'^Fauchard met au jour, avons reconnuque cet Ouvrage ?Štoit tr?¨s-eflentiel fla Chirurgie, ?´c que cet Auteur a ?Šcritavec beaucoup d\'intelligence Air unemati?¨re qui ?Štoit reft?Še jufqu\'?  pr?Šfentdans l\'obfcurit?Š. Nous regardons ceLivre comme la produ?Šlion d\'un hom-me habile , qui donne g?Šn?Šreufementau Public tout ce qu\'une longue pra-tique & un grand difcernement lui ontfait recueiller de connoilfances fur cet-te partie de notre Art. L\'anatomie \'l^la bouche y eft expliqu?Še d\'une manie\'?Že tr?¨s

claire & tr?¨s-jufte; les rem?¨desqui y font propofez , les op?Šrationsqui y font enfeign?Šes, les nouveauxinftrumens & obturateurs du palais q^^y font d?Šcrits, nous paroiiferit tr?¨s-di- gnes



??? gnes de notre approbation, ]>fot!scroyons que nos fuffrages font d??s auxpeines Sc aux veilles que ce Trait?Š aco??t?Šes ?  f Auteur, Sc qu\'on ne peuDtrop le lolier de f honneur qu\'il fait ?  faprofeffion. A Paris ce 7. Juin 1728. BOURGEOIS.MOUTON- CHAUVET.ROUTHONNET. MOTHEREAU. BERTRAND. approb ation De Monfieur Verdier Chirurgien Jur?Š deParis, (3 D?Šmonftrateur Royal en ?‚na~tomie, & de Monfieur Morand JJfo-ci?Š de l\'Acad?Šmie Royale des Sciences,Chirurgien Jur?Š de Paris & Demonf-trateur Royal des op?Šrations. CEUX qui connoilfent l\'utilit?Š desTraitez particuliers feront fansdouce contens de celui que M. Fau-chard donne au Public fur les dej3tsleurs maladies. Nous nous

joignonsd\'autant plus volontiers au grand nom-bre de fes Approbateurs, qu\'il nous aTome II. Oo



??? paru contenir d\'excellentes chofes ;mais nous ne pr?Štendons conno?Žtre nijuger de la pratique qui s\'y trouve. Fai?§?  Paris ce 11. Juin 1728, Signes, VERDIER. MORAND, approbation De Monfieur de Vmx Chirurgien-Jur?§a Paris, & ancien Pr?Šv?´t de faCompagnie. PA R la le??ure que j\'ai faite d\'unnianufcrit qui contient un ampleTrait?Š de laftrudure des dents, desma^ladies qui leur arrivent 5c des moyensde les gu?Šrir, compof?Š par MonfieurFauchard Chirurgien Dentifle; j\'aitrouv?Š ce Trait?Š ?Šcrit avec beaucoupd\'ordre, d\'intelligence & de nettet?Š ;& il m\'a par?? tr?Šs-inflrudif pour ceuxqui fe propofent de faire leur capitalde cette Chirurgie particuli?¨re. LesObfervations qu\'il y a jointes de plu-fieurs cas difficiles,

curieux & fingu-liers , qui fe font j^r?Šfentez dans fa pra-tique , la defcription exa?Šte de tous lesixiflrumens qui conviennent pour op?Š-



??? iref clans la bouehe en toute occafion,les additions Se changemens apportezaux anciens infi:rumens pour les rendre^lus commodes & plus efiScaces, ?Šc! \'invention de plufieurs autres tr?¨s-in-g?Šnieufement fabriquez, mettent cetOuvrage au-deifus de tout ce qu\'on a?Šcrit fur cette mati?¨re, qui n\'a ?Št?Š juf-qu\'?  pr?Šfent trait?Še que fuperficielle^ment dans les cours entiers d\'Anato-mie, ou de Chirurgie, ou dans quel-ques opufcUles tr?¨s-abr?Šgez. Enfin unnombre de figures grav?Šes avec foin qutferont inf?Šr?Šes aux endroits n?ŠcelTaires,ferviront encore ?  donner des notionsplus touchantes du manuel, Se facilite-ront fon ex?Šcution. Aufli je fuis per-fuad?Š que ce Trait?Š fera tr?¨s utile, nonfeulement aux Chirurgiens. de

touteefp?Šce; mais encore ?  tous les mala-des , qui auront befoin du fecours decette Chirurgie : En un mot, j\'eftimequ\'on a Heu d# f?Šliciter notre fi?Šclede ce qu\'outre les excellens cours deChirurgie 6c d\'Anatomie dont le Pu-blic a ?Št?Š gratifi?Š par des Chirurgiensc?Šl?¨bres, il fe trouve encore des parti-culiers qui s\'?Štant d?Švoilez ?  une feulepartie de la Chirurgie , veulent bienpublier fans r?Šferye le progr?¨s qu\'elle O 0 ij



??? a faits entre leurs mains; puifque c\'efile moyen de porter un Art fi utile ?  faplus haute perfedtion. A Paris ce 29.Mars 1724. Sign?Š, DE VAUX. approbation D?? Monfieur Tartanfon Chirurgien-Jur?Šde Paris, & ancien Pr?Švk de faCompagnie. IL manquoit ?  la Chirurgie une par-tie qui cependant ne lui ?Štoit pasmoins n?Šcelfaire que toutes les autres,qui ont ?Št?Š perfe??ionn?Šes avec tant deloin. M.\'Fauchard vient de la donnercette partie, en mettant au jour fonTrait?Š fur les dents, que j\'ai trouv?Šcontenir les explications les plus clai-res , ies op?Šrations les plus s??res, lesrem?¨des les meilleurs &les R?Šflexionsles plus judicieufes. Par cet excel-lent Ouvrage cet Auteur rend notreArt complet ; & pour lui en marquerma

reconnoiflance , je lui donne ce t?Š-moignage. A Paris cejii. Mai 1728. Sign?Š, TARTAN SON.



??? De Monfieur Ditplejfis, ChirurgienJur?Š k Paris. Le s maladies des dents , quoiquefr?Šquentes & en fi grand nombre ,faifoient attendre depuis longtems quequelqu\'un par fes propres Obl?Šrvationsp??t donner des pr?Šceptes & dsis regiespour rem?Šdier ?  ces maladies. C\'eft ceque M. Fauchard fait excellemmentdans le Livre qu\'il a compof?Š, intitu-l?Š : Le Chirurgien Dentifle, ou les R?Š-flexions font fi judicieufes, les conf?Š-quences fi bien tir?Šes , & les rem?¨desfi s??rs, qu\'il y auroit de l\'injuftic?Š ?  nepas applaudir ?  un Ouvrage aufl?Ž uti-le, auffi n?Šceflaire, & qui manquoit ? la Chirurgie. C\'eft le t?Šmoignage queje ne puis me difpenfer de rendre auPublic. A Paris le z6. Mai 1728. Si^n?Š, DUPLESSIS. ?” 0 iij



??? j>e Mejfteurs Saur?? & de GramondChirurgiens Jure% ?  Farts. Le Livre que Monfieur Fauchard acompof?Š touchant la ftruÂ?turc desdents, le moyen de les conferver, lam?Šthode d\'op?Šrer & de rem?Šdier aleurs maladies, ef?? l\'ouvrage le pluscomplet qui ait paru fur cette mati?¨-re. On y trouve une exa?Šle th?Šorie &une pratique confirm?Še par un grandnombre de cures & d\'obfervations^,qui font les fruits d\'une longue exp?Š-rience accompagn?Še d\'heureux fucc?¨s,dont nous avons ?Št?Š les t?Šmoins ocu-laires en plufieurs occafions. C\'efl; lajuftice qui efl due ?  l\'Auteur & le ju-gement que nous portons de fon Trai-t?Š , que nous avons l?? avec beaucoupd\'attention. A Paris ce premier Juin\' 1J2.0. Sign. SAUR?‰. DE

GRAMONDv



??? J>e Monfieur Laudumiej , ChirurgienDentij??e de Sa. Majefi?Š CatholiquePhilippe F. Roi iEfpagne, JE m\'int?ŠreOTe trop ?  ce qui peut??tre avantageux au Public , pour nepas lui t?Šmoigner par la pr?Šfente Ap-probation que je n\'ai rien v?? de plusparfait fur tout ce qui peut concernerles dents, que le Livre que M. Fau-chard a compof?Š. J\'y trouve beaucoupde r?Šflexions & de d?Šcouvertes fur no-tre Art, qui font aufl?Ž fenf?Šes & aufliutiles que nouvelles. Le titre de Chi-rurgien Dentifie qui eft ?  la t??te de cetOuvrage, eft foutenu par tout ce qu\'ung?Šnie heureux , une grande attention6c un travail aflidu pouvoient raflTem-s bler de connoifl??nces. L\'exp?Šrienceque j\'ai dans la profefl?Žon de l\'Auteur,fait que je

rends juftice avec un extre-me plaifir ?  l\'excellence du Trait?Š qu\'ila produit, & qu\'il donne avec un d?Šrfint?Šrefl?¨ment tr?¨s-loliable 6c tr?¨s-rare.A Paris ce 9. Juin 1728-



??? PRIVILEGE D â– V ROT. LOUIS par la grace de Dieu , Roy de?Žrance & de Navarre : A nos amez &f?Šaux Confeiilers les Gens tenans nos\' Coursde Parlement, Ma?Žtres des Requ??tes ordi-naires de notre H?´tel, Grand Conleil, Pr?Š-v?´t de Paris, Baillifs, S?Šn?Šchaux, leurs Lieu-?Ženans civils, 8i autres nos Jufticiers qu\'il ap-partiendra, Salut. Notre am?Š Pierre-Jean Mariette Libraire & Imprimeur ? Pans, ancien Adjoint de fa Communaut?Š,Nous a fait expofer qu\'il d?Šfireroit fairer?Šimprimer & donner au Public un Livrequi a pour titre : Le Chirurgien Dentifte , oÂ?Trait?Š des T>enis par Je Sieur Fauchard ,avec des Additions, s\'il Nous plaifoit luiaccorder nos Lettres de Privilege , pour cen?Šceflaires , A ces Cause\'s,

voulantfavorablement traiter l\'Expofant, Nous luiavons permis & permettons par ces Prefen-?Žes, de faire r?Šimprimer ledit Livre cn un oupiu/?Žeurs volumes , & autant de fois quebon lui femblera , & de le vendre , fairevendre & d?Šbiter par tout notre Roiaumc ,pendant le tems de fix anrt?Šes conlecutives ^?  compter du jour de ia date des Pr?Šfentes.Faifons d?Šfenfes ?  toutes perfonnes de quel-que qualit?Š & condition qu\'elles foient Â?d\'en introduire d\'imprelfion ?Štrang?¨re dansaucun lieu de notre ob?Šiflance ; commeauf?Ži ?  tous Libraires & Imprimeurs , d\'im-primer ou faire imprimer , vendre , fairevendre , d?Šbiter ni contrefaire ledit Livre>ni d\'en faire aucun extrait fous quelque pr?Š-texte ^jus ce f?´it, d\'augmentation , corrc-



??? filon, changement ou autres, fans la pef-miffion expreffe& par ?Šcrit dudit Expofant^> ou de ceux qui auront droit de lui, ?  pei-ne de conf?Žfcation des Exemplaires contre-fa?•Es , de trois mille livres d\'amende eontrfichacun des contrevenans , dont un tiers ? Nous, un tiers ?  FHotel-Dieu de Paris ,& l\'autre tiers audit Expofant, ou ?  celui^ui aura droit de lui, & de tous d?Špens ,dorruTiages & int?Šr??ts: ?  la charge c|ue cespr?Šftnies feront enrcgiAr?Šes tout au longfur le Regiilre rie la Communaut?Š des Li-braires & Imprimeurs de Paris, dans troismois de ia date d\'icelles ; Que la r?Šimpref-fioridudit Livre fera faite dans notre Ro??au-me . & non ailleurs , en bon papier & beauxcapfleres, conform?Šment ?  la feuille

impri-m?Še, attach?Še pour mod?¨le fous ie Contr??-fcel des Pt?Šfentes , que l\'Imp?Štrant fe con-formera en tout aux Reglemens de la Li-brairie. & notamment ?  celui du dixi?¨meAvril mil fepc cens vingt-cinq ; qu\'avant del\'expofer en vente , l\'Imprim?Š qui aura fer-vi de copie ?  la r?Šimprefl?Žon dudit Livre ,fera remis dans le m??me ?Štat o?š l\'approba-tion y aura ?Št?Š donn?Še, ?¨s mains de notre Â?tr?¨s-cher & f?Šal Chevalier le Sieur Daguef-fean Chancelier de France , Commandeurde nos Ordres ^ Si qu\'il en fera cnluite re-mis deux Exemplaires dans notre Biblioth?¨-que publique, un dans celle de notre Ch??-teau du Louvre, & un dans celie de notre-dictr?¨s-cher & f?Šal Chevalier le Sieur Da-gaeffeau,

Chancelier de France; le tout ? peine de nullit?Š des Prefentcs. Du contenudefquelles vous mandons & enjoignons dcfaire joiiir ledit Expofant & fes ??yans caufepleinement & pai/?Žbieraent, fans fouffrir qu\'il



??? l?¨ur foit -fait aucun trouble ou emp?Šchenienf:Voulons que la copie des Prefentes, qui fe-ra imprim?Še tout au long au commencemetiEou a la fin dudit Livre, foit tenue pour d??-ment fignif?Ž?Še, & qu\'aux copies coliation-nees par l\'un de nos amez & f?Šaux Con-lemcrs &Seci-etaires foi foit ajo??t?Še commeal wgtnal. Commandons au premier notreHmf?Žier ou Sergent fur ce requis, de faire{jour 1 ex?Šcution d\'icelles tous ades requis& neceflaires , fans demander autre permit-M" * ? nonobftant clameur de Haro Â?Char^ Normande & Lettres ?  ce contrai-res ; C a r tel eft notre plaiffr. D o n n e\' ? Farjs le vingt-deuxi?Šme jour du mois de Sep-tembre, J an de grace mil fept cens quaran- \' n\' f , trente-deuxi?¨- me. Par le Roi en

fon Confeil. SA?•NSON. JRegiftr?Š fur te ?‰e0re XL de UChambre Royale des Libraires & Impri-meurs de Paris , N. 6g6. fol. 6x6.conform?Šment aux anciens Reglemens con-firmez. par celui du iB. F?Švrier 1723. ,^ Paris le fept Odobre 1746. Vincent, Syndic. erra TA. Tome premier, page 14. ligne 2. ceries ,Ifex. cerifes.
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